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Bonane version 2010 

Tres mauvaise annee a Grosjacques Tionnert ! Que la Bouse s'emplisse de mouches et s'aplatisse 
plus bas que le pied des champignons, que les Idoles et les Cultes soient pietines, cassons les Teles 
et boudons les Marches... 

Une boule puante geante sur le parvis des Tours de la Defense et du rouge a levres caca de putois 

pour les hotesses d'accueil au joli minois des grands hotels et des salles de conference... 

Merde au branche, au consulting, au phoning, au training et aux caddies les jours de fete... 

Les Prix et les medailles a la casse et l'Ordre du Merite avec les Mythes et les Marques a la 

poubelle... 

Les confessionnals en tas de bois de chauffage et les cloches pour sonner la Terre a foutre en fair 
tous ces dieux qui dechirent le ciel... 

Une trompette de Jericho comme mille avions du mur du son contre tous les klaxons rageurs de 
toutes les automobiles du monde... 

Christ-Roi, Fric-Roi, Loi-Roi, Politic-Roi et Ennemour-Roi roules en torches au bout de piques et 
haut flambes sous ce ciel dechire qui ne pleut que des etoiles en carton... 
Bonane, mon cul ! 

Bonane, tu me peles de tes doigts de fee qui sentent le sexe sale ! 

Bonane, je te nique a 1' annee de tous les sexes qui me sortent de la tete et te foutent la pecole dans 
ton trefonds que je maudis... 

Bonane, tu finiras par en crever de la pecole que je te fous ! 

... Cela dit, sans larmes de gosse perdu dans les yeux, sans haine ni pour faire bien ou mal, avec 
mon cul que j'empeche de peter pas discret dun doigt appuye sur les levres du trou de bale... Je 
souhaite a l'humanite et a la Terre tout entiere, une bonne annee... 

... Comme vous pouvez le constater en lisant ceci, ce n'est pas ecrit « Guy Sembic (ou Yugcib) 1948- 
2009 » sur une urne... 

La consigne de la gare Montparnasse 

Combien furent-ils encore une fois, la veille de Noel et la veille du Jour de l'An, devant leur 
poste de television, seuls et assis a se « faire la fete » avec un ballon de rouge et une aile de poulet, 
un petit chocolat et quelques reves dechires? 

Des bonnes femmes a poil avec des plumes au cul, Patrick Sebastien ou les Rois du Rire... Pour 
« meubler » ce soir la une vie « foutue », une vie en « eau de vaisselle »? 

Et l'agent de la consigne a la gare Montparnasse a sept heures du matin, qui se prend les yeux 
noirs des voyageurs venus reprendre leurs bagages cinq minutes avant le depart du train? Pas de 
« moeilleur veuh » ni de « bonane » pour cet employe de la SNCF subissant l'assaut des voyageurs 
qui ont passe la nuit dehors! 

Comme s'il avait fallu en plus du prix d'un billet de train, faire les frais d'une nuit a l'hotel et d'une 
course en taxi pour « attraper » 1'iDTGV de sept heures cinq! C'est que la consigne de la gare 
Montparnasse ferme de 23h a 7h et que c'est un peu court pour recuperer ses bagages deposes la 
veille, a 7h seulement pour un depart a 7h cinq! 

Les voyageurs sont frigorifies de cette nuit de reveillon glaciale, passee dans tous les lieux animes 
de Paris, et agglutines devant la grille d'entree de la consigne ils pietinent leur ticket a la main... 
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Enfin le type arrive... Bousculade, passage au detecteur de metaux, empoignades et paroles 
musclees... En l'occurence pas de sourire, pas de bonjour, pas de « bonane », pas de « voeux 
pieux »! 

Par chance si Ton peut dire, le trajet entre la sortie de la consigne et le quai de depart du train est 
relativement court... Mais la voiture 20 de 1'iDTGV se trouve presque en tete du train. Aussi, quel 
« parcours du combattant » a toute vitesse tirant valise et sac a dos le long du quai! Et la non plus, 
pas de bonjour, pas de « bonane », pas de sourire... Que de l'oeil noir et de l'agressivite dans Fair! 
C'est que... Si le train est « loupe », le billet etant non remboursable et plus echangeable mo ins de 
cinq heures avant le depart prevu, ca fait 50 euros dans le baba plus le prix dun nouveau billet a 
tarif plein celui la ! Merde! Putain de consigne qui n'ouvre qu'a 7h! A la SNCF de toute maniere 
c'est pire qu'a la « Banque Postale »! 

Et oui! Quand t'as un « petit budget », tu prends des trains sur Internet a tarif ecrase, et si ton retour 
est a 7h cinq, tu mets la veille tes bagages en consigne et tu passes la nuit dehors ! 

C'est bien beau de compatir aux miseres et aux solitudes des uns ou des autres... Et d'en faire des 
oeuvres artistiques ou d'emouvants poemes... Par la parole ou par l'ecrit, on est tous (ou presque) de 
« belles ames »... Mais devant la realite telle qu'elle survient et se vit, selon ce que Ton peut perdre 
ou que Ton espere gagner par rapport a l'autre d'a cote... On est une Terre entiere seche et dure au 
coeur qui bat comme des coups de trique. 

II y a des jours, des matins, des moments... Et sans meme qu'une grande interrogation me 
vienne... Ou j'arreterais bien d'ecrire... 

Mais il y a, a la place de ce « Dieu » auquel je ne crois pas... Ce « desert de terre, de ciel et 
d'humanite » qui a des oreilles... 

Moeilleurs veux... Ou Meilleurs voeux ? 

Pour les "voeux pieux" (et oui, il en faut bien dans ce monde si consensuel et si formate)... Je 
prends une "cartelette" (vendue en pochette de 5 ou 10, avec un pere noel a la con ou un squelette 
vert a boule de houx)... Et je commence comme 9a "Moeilleurs veux" (merde j'ai foutu l'e dans l'o a 
meilleur avant voeux parceque j'ai voulu aller trop vite)... 

... Mais pour les amis, les "vrais amis"... (et les femmes chic vraiment chic)... J'ecris "Bonne annee" 
en bon Francais et non pas "Bonane" a la yugcib de derriere la porte de mes cabinets alchimiques... 

Bonne annee, done... 

Le « SMS compresse » 

Ce qu'il faudrait inventer (ingenieurs et chercheurs a vos marques et prets a nous concocter la 
trouvaille geniale)... Ce qu'il faudrait inventer oui, c'est le "SMS hyper compresse" (en trois ou 
quatre sortes de "mots-cle" ou sous forme dun script "algebrique")... qui, lorsqu'on le recevrait sur 
son telephone portable, se "deroulerait" en lecture integrate de son contenu reel (ou se 
transformerait en message vocal)... Avec possibility de moduler la vitesse de la diction dans la 
forme vocale, et meme d'obtenir une traduction "fidele" du message integral en la langue de son 
choix... 

... Ainsi pourrait-on transmettre a dix, vingt, trente... ou un million de personnes en meme temps, un 
message sans limitation de contenu sous la forme d'une formule codifiee de 3 ou 4 mots ou signes, 
lequel "petit message" (tres bref a ecrire et a envoyer) contiendrait ce que Ton a envie de dire dans 
le detail... 

Entre autres options technologiques (dans le menu du portable ou de l'iphone) Ton aurait acces a 
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une liste "formatee" de categories de personnes a choisir pour que le message soit automatiquement 
transmis a toutes ces personnes- la, de cette ou de ces categories. 

... Oh, je sais bien a quelles "categories" de gens j'enverrais ainsi mes "SMS yugcibiens"... (je suis a 
peu pres sur d'avoir un million d'amis... qui savent que j'existe sans m'avoir jamais vu ni lu... Et 
meme qui ne sont pas nes ou qui ont vecu il y a tres longtemps)... 

... Nous vivons dans un monde qui est - en apparence et en realite - un desert ; nous volons dans un 
ciel - en apparence et en realite - muet... Mais ce monde et ce ciel ont cependant des oreilles et sont 
aussi vivants que les etres qui les animent, les ont jadis animes et les animeront demain... 

La vie, seulement la vie ? 

"La litterature est la preuve que la vie ne suffit pas" [Fernando Pessoa] 

"Un regard sur chaque femme du monde mais une seule femme dans sa vie, c'est la preuve que la 
quiquette ne suffit pas... Cependant, personne, aucun etre au monde ne devrait mourir sans avoir 
connu au moins une fois dans sa vie, ce regal absolu avec la femme ou l'homme qu'il a reve de 
rencontrer et fini par trouver... Un homme devrait pouvoir dire a la fin de sa vie, que sa femme est la 
preuve que "baiser" ne suffit pas, et une femme devrait pouvoir en dire autant de son homme..." 
[yugcib] 

Le monde selon Monsanto 



II y eut tout dernierement le fiasco du sommet de Copenhague... Et il y a, omnipresent sur toute 
la planete, MONSANTO... La, on atteint vraiment le sommet de la predation humaine, par la 
domination absolue et de plus en plus envahissante du pouvoir de quelques uns sur la vie meme de 
centaines de millions de gens... Ce pouvoir c'est celui des dirigeants et actionnaires de la firme 
Monsanto, associes aux banquiers, aux financiers, aux gouvernements, ce pouvoir qui pourrit tout le 
systeme economique, et la vie tout entiere sur la Terre... 

Monsanto met en place et paie des faux scientifiques afin d'infirmer toute les etudes et recherches 
vraiment serieuses menees elles, par d'autres scientifiques. 

En Amerique du Sud, en Inde, en Afrique, et partout dans le monde, les campagnes se vident de 
leurs habitants obliges de quitter leur terre pour laisser la place aux cultures OGM les plus rentables 
et ainsi des millions de tonnes de soja, de mai's et autres cereales completement denatures sont 
achetes par les pays dits "developpes" pour nourrir bovins, pores et poulets... (il faut bien alimenter 
les megapoles geantes qui ne cessent de s'etendre en banlieues et zones urbaines a perte de vue)... 
Alors les populations du monde migrent vers ces grands centres urbains et deviennent dependantes 
des marches, "video-surveillees", et done mieux controlees... Les plus pauvres n'ont plus qu'a 
s'affilier a des mafias, au trafic de drogue, au crime et au vol organises et a toutes sortes de marches 
qui bien evidemment, enrichissent tous les grands predateurs de la planete et en particulier 
Monsanto... 

Plus que de lire la "diatribe incendiaire" de je ne sais combien de pages que je pourrais ecrire sur 
ce sujet (et que je n'ecrirai pas)... Je vous invite a regarder et a ecouter le documentaire diffuse sur 
ARTE le mardi 5 janvier 2010 a 22h 30... 

Comme d'ailleurs toutes les emissions (culture, documentaire) "interessantes", que ce soit a la radio 
ou a la television... en general diffusees a des heures ou le travailleur, le salarie, l'homme de peine, 
est couche... s'il ne passe pas son temps a "Jockstik-footer" ou a suivre un divertissement lenifiant 
aux spots lumineux et aux battements de coeur de pieuvre... 



http://video.google.com/videoplav?docid=-8723985684378254371 # 



6 



Bon voyage au pays de Monsanto ! (C'est pire que l'olive dans le trou de bale, ou que des petites 
levres qui des qu'elles te lechent, te font sauter la puree jusque dans les narines : ca fait, apres, 
bien/bien plus mal et ca te vide, 9a t'appauvrit et te fait crever a petit feu)... 
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Albert Camus sur France 2, mercredi 6 janvier 2010 

... Camus, mon "cher, tres cher Albert Camus" ? Je ne pouvais "rater" 9a! 

J'ai apprecie en particulier : l'enfance a Belcourt (quartier ouvrier et populaire cT Alger en 1924) avec 
l'intervention de l'instituteur Germain aupres de la grand mere dAlbert, madame Sintes... L'amitie 
(une vraie/vraie amitie je pense), entre Michel Gallimard, Janine Gallimard et Albert, 1' episode du 
Prix Nobel, la discussion dans le pare avec Jean Paul Sartre... 

Pour sa relation avec sa femme Francine, son amour pour sa maman, ses "infidelites" (il dit "je suis 
un infidele fidele) et done sa relation avec Maria Casares et a la fin de sa vie, cette jeune fille qui 
l'admire et avec laquelle il a une "histoire"... Tout 9a, oui, je connaissais tres bien... Ayant lu (et relu) 
avec beaucoup demotion, le livre d'Olivier Todd retra9ant toute la vie d'Albert Camus... 
J'ai d'ailleurs lu tous les ouvrages d'Albert Camus... 

C'est "le plus grand ecrivain d'Afrique du Nord"... Et peut-etre aussi du XXeme siecle litteraire... a 
mon sens... 

L'etranger est pour moi un "livre culte"... 

La Peste ? j'ai aime aussi quoique j'ai trouve un peu "difficile" (et etrange)... 
La Chute, le Premier Homme... 

J'aime sa maniere d'ecrire, son style, sa pensee, sa gravite en toutes choses, la puissance de sa 
reflexion... et je lui trouve un cote "tres poetique"... 
Pour moi c'est un maitre... 

Ses "infidelites" ? Oui, oui... Mais 9a "c'est la vie", sa vie... "Une seule femme dans sa vie et un 
regard a chaque femme rencontree?" Oui, oui, 9a aussi c'est la vie, la vie qu'on peut vivre... 
De toute maniere, sans ce stupide accident le 4 janvier 1960, il serait mort quelques mois ou tout au 
plus un ou deux ans plus tard... (avec ce qu'il avait dans la "cage"...) 

Fil rouge 

Trois cents millions de personnes dans le monde entier se connectent et done s'expriment et 
racontent, communiquent, echangent... Sur Facebook... 

Barak Obama, Nicolas Sarkozy, Patrick Sebastien... entre autres "personalites", sont sur Facebook... 
Mais comment ecrire directement sur le mur de Barak Obama, sur celui de Nicolas Sarkozy ou 
encore sur celui de Patrick Sebastien en etant sur d'etre lu ? 

Je ne pense pas que le Pape ou que le president Iranien Amadinedjad soient, eux, sur Facebook... 
Et je ne pense pas non plus qu'il puisse exister une sorte de "fil rouge" par exemple, entre 
"Tartempion" et Barak Obama ou Nicolas Sarkozy ou Patrick Sebastien... 

Et pourtant, et pourtant... Pourquoi ne pas imaginer un tel "fil rouge" entre "Yugcib" et... Barak 
Obama, Nicolas Sarkozy, Patrick Sebastien, Amadinedjad, le Pape, le President Chinois, Poutine, 
Johny Halliday... et meme Ben Laden ? 

Ce "fil rouge" je n'en abuserais point. En ce qui concerne par exemple Nicolas Sarkozy, je me vois 
mal tel Bernard Thibaut de la CGT, etre l'hote du palais de l'Elysee... 

"Yugcib" n'est pas une religion, ni une philosophic ni une culture, ni une ideologie ni un marche ni 
une mode ni quoi que ce soit pour "changer le monde"... C'est une pensee qui s'interesse au 
pourquoi, au comment, a l'histoire et au destin de toutes les pensees du monde... 
Et je vous dis une chose, aux uns et aux autres, acteurs et figurants de la scene du monde : imaginez 
vous dans un vaisseau spatial, tel Youri Gagarine en 1961 apercevant la Terre dans l'espace. Ou 
encore beaucoup plus loin, entre deux galaxies, celle de la Voie Lactee et celle d'Andromede... 
Ce qui m'interesse c'est ce que vous pourriez ressentir a ce moment la, ce moment ou vous 
apercevriez la Terre de si loin, ou ces deux galaxies de part et d' autre du vaisseau spatial... 

Je suis et demeurerai toujours fidele a mes vrais amis (et amies)... Ceux et celles qui, a un certain 
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moment dans ma vie -et dans certaines situations ou lors d'evenements particuliers- ont ete ces 
visages, ces esprits, ces regards tout emplis du bonheur qu'ils-elles-ont eu, a me rencontrer, a me 
revoir... 

Le temps ecoule depuis, et le vecu, les jours, les mois, les annees meme... Avec les silences, les 
absences, les chemins qui ne se sont plus croises... Tout cela n'a rien altere, rien terni, rien perdu de 
"l'emotion premiere"... 

Mais je me suis eloigne de ces visages de jadis que j'avais faits etoiles, ces visages dont j'avais 
reve la presence et que j'avais courus... Ces visages la je ne les ai pas oublies puisque je les ai ecrits 
et les ecris encore... Mais avec le vecu, le temps ecoule, le silence, les absences et des chemins qui 
eux , se sont bel et bien croises, il m'est venu cette lucidite qui est celle des enfants trop vite 
grandis... et que j'avais crue tragique... 

II serait curieux... Et peut-etre heureux -sait-on jamais- qu'une sorte de "fil rouge" puisse un jour 
apparaitre entre "Yugcib" et l'un ou l'autre de ces visages... 

Tant qu'il y aura des Humains... 

Tant qu'il y aura des divinites et des dieux avec les cultes qui leur sont dedies, tant qu'il y aura 
des religions, des "sciences" esoteriques, de la magie, de la sorcellerie, des sectes avec leurs 
"gourous"... Oui tant qu'il y aura tout cela sur la Terre, en partie ou tout ensemble, et meme dans les 
societes, les peuples et les civilisations les plus "avances" en economie, en technologie, en 
organisation... Alors ces societes, ces peuples et ces civilsations me sembleront en general, "assez 
primitifs"... 

Lorsque n'existaient pas encore les grandes religions se disant chacune d'entre elles, 
"universalistes", et qu'il n'y avait que des divinites et toutes sortes de "dieux"... Le monde des 
humains etait primitif et barbare. Je songe en particulier a tous ces sacrifices humains, ce sang et ces 
entrailles d'animaux repandus sur des autels de pierre, afin de se "concilier" les faveurs des dieux ou 
des divinites... 

Avec l'arrivee puis l'essor des grandes religions universalistes, le monde humain est demeure 
primitif et je crois qu'il est devenu plus barbare encore qu'avant les religions universalistes... Car ce 
qui est -ou est affirme universel- finit forcement par tendre a eliminer tout ce qui n'entre pas dans 
l'universel, tout ce qui s'oppose ou se differencie... Alors les armes et la violence s'exercent, et la 
force, et le pouvoir autoritaire, et les attributs du pouvoir qui sont l'argent, la richesse et la 
propriete... 

Le communisme et ce qui en demeure encore dans le monde, le capitalisme avec sa loi du marche et 
son liberalisme sauvage, sont aussi des sortes de religions qui le plus souvent coexistent en une 
entente opportuniste avec les grandes religions universalistes, en particulier le capitalisme. 
Combattre les religions et s'opposer au pouvoir etabli par la force, par la violence, par la lutte 
armee, c'est inevitab lenient contribuer a l'emergence d'une autre sorte de religion ou de pouvoir qui 
tendra a devenir universel et a s'imposer dans le monde. 

Si les societes humaines, les peuples et les civilisations me semblent encore "assez primitifs", ce 
n'est pas tant a cause des religions, des cultes et des divinites, ni meme par l'existence de ces 
systemes que sont le communisme ou le capitalisme... Mais essentiellement par le fait avere que les 
societes, les peuples et les civilisations ne cessent par des revolutions, des evolutions ou meme tout 
betement par des modes, de remplacer une religion par une autre religion... Ou un pouvoir par un 
autre pouvoir... 

Au fond de lui-meme, un scientifique ou tout simplement un homme (ou une femme) "de reflexion" 
doit se dire, s'il est croyant et de l'une des religions universalistes... "Qu'il y a un hie dans l'histoire 
de la creation et de l'origine de l'univers selon la Bible ou le Coran ou autre livre saint"... Comment 
Dieu se serait-il lui meme cree, venu de rien? Essayez d'imaginer une eternite de neant absolu, de 
"rien absolu", de laquelle un jour aurait surgi l'univers, et done la vie, la Terre, le soleil, les planetes, 
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les etoiles ? 

En somme, cette histoire de "Big-Bang", cette theorie des origines, et meme encore toutes ces 
variantes de l'histoire des origines selon de nouvelles decouvertes scientifiques... Cela " arrange 
bien les affaires" des grandes religions universalistes ! 

Au IV erne siecle apres JC, a Alexandrie sous domination de l'Empire Romain d'Orient (ce n'est 
pas si eloigne de notre epoque)... L'astronome et mathematicienne Hypatie tente de preserver les 
connaissances accumulees depuis des siecles, dans la plus grande bibliotheque du monde connu a 
l'epoque... Elle vient de mettre en evidence le mouvement de la Terre autour du soleil, alors que tout 
le monde croyait, scientifiques compris, a l'epoque, que c'etait le soleil qui tournait autour de la 
Terre... Les Chretiens et les savants de l'epoque, au IV erne siecle, ne reconnaissaient pas les 
travaux deja entrepris mille ans auparavant par des astronomes Grecs et Egyptiens... 
Hypatie, lors de la revoke des Chretiens devenus de plus en plus puissants a Alexandrie et soutenus 
par l'empereur Theodose, fut mise a nu et lapidee sur la place publique, par une foule inculte toute 
abrutie de la nouvelle religion... 

Je me souviens de cette histoire : "Le dragorek", que j'ai un jour ecrite... C'est un tres jeune 
enfant d'une grande sensibilite, quelque peu "visionnaire" et d'une capacite de reflexion hors du 
commun pour son age... II a un pouvoir "terrible" : celui de declencher le "dragorek" en pressant 
entre ses doigts un simple caillou. Avec la seule force de son esprit, il peut provoquer l'implosion et 
done l'aneantissement du monde... II rencontre un vieil homme, un savant tres puissant, tres riche et 
tres connu, qui sort d'une conference pour la paix et l'avenir du monde... Une conference a laquelle 
il etait invite en tant que savant et personnalite mondialement reconnue et presentant son "projet" 
pour l'humanite... Le vieil homme est tellement decu, tellement desespere a Tissue de la conference, 
qu'il dit a l'enfant : "fais le dragorek"! Mais l'enfant ne fait pas le dragorek... II dit : "il faut que 
l'homme suive son destin, il est responsable de ce qu'il decide et choisit de faire... Et puis tu sais, au 
fond, le vrai pouvoir c'est peut-etre celui de faire le choix de ne pas exercer le pouvoir que Ton a : 
c'est la conscience meme du pouvoir que Ton a en soi, qui est, s'affirme et s'exprime autour de soi 
en tant que vrai pouvoir agissant... 

... Non, non... Pas le dragorek! Pas un Dieu "courrouce et vengeur qui punit l'humanite" par quelque 
terrifiant fleau ou par la destruction totale... 

L'humanite c'est la vie, une vie, une histoire, dans l'immensite de l'univers... Et cette vie, cette 
histoire, elle est ce qu'elle est... Elle est un chemin, une evolution... 

Au Multiplex a Dax le samedi 9 janvier 2010 

... Huit salles de cinema, seize films a l'affiche... Un parking a voitures arc hi plein a 16 heures, 
deux caisses et deux grandes files d'attente... De gigantesques bacs a pop corn au bar, et une salle de 
jeux videos... 

Le nombre de places encore disponibles sur des ecrans, avec le titre des films, pour chaque film 
dans chaque salle... 

Je pensais bien qu'il y aurait une certaine disproportion entre la repartition des spectateurs dans les 
differentes salles... Mais il y avait a l'affiche : AVATAR(en 3D) sorti durant les vacances de Noel, 
THE LIMITS OF CONTROL (nouveau), et LE SIFFLEUR (nouveau)... Et... AGORA (tout aussi 
nouveau...) 

J'etais avec ma femme dans la salle 4 pour voir AGORA. Un grand, tres grand ecran, mais une salle 
de seulement 134 places dans laquelle nous etions, ma femme et moi, ainsi qu'un autre couple 
(relativement age) les seuls spectateurs presents... 

J'avoue que je suis reste "assez reveur" - et interrogatif - en face de cette realite : celle de l'enorme 
disproportion dans la repartition des spectateurs selon les films... 

Alexandrie, avant le 5 erne siecle de notre ere, etait apres Rome la deuxieme plus grande cite du 
monde connu de l'epoque... Dans le film AGORA, Ton se rend bien compte a la vue des plans 
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generaux de la ville qui se succedent, de l'importance de la population... C'etait une cite 
d'intellectuels, de savants, de philosophes, d'orateurs, d'ecrivains, historiens, geographes et artistes... 
Ou regnait une grande liberte de pensee, ou coexistaient plusieurs religions et cultes dont la religion 
toute nouvelle des Chretiens et celle des Juifs... Et en meme temps Alexandrie etait un carrefour 
economique, une cite marchande et un port... 

Un decret de l'empereur Theodose officialisa la religion Chretienne et des lors, les Chretiens 
renforcerent leur emprise sur les affaires de la cite, puis evincerent -a dire vrai- expulserent tous les 
Juifs du pays, et eliminerent les cultes paiens par la force ou la dissuasion brutale... La bibliotheque 
d' Alexandrie, un temps sous la direction d'Hypatie, une femme astronome et mathematicienne, fut 
mise a sac lors d'une emeute populaire de Chretiens en revoke, manifestation soutenue et 
encouragee par les autorites locales. De nombreux textes et ouvrages furent detruits, brules sur la 
place publique, et Hypatie, mise a nu et lapidee par une foule furieuse... Et son corps brule... 
Hypatie, qui venait tout juste de mettre en evidence par une experience simple et concrete, le 
mouvement de la Terre autour du soleil, que des astronomes Grecs et Egyptiens avaient deja 
suggere environ mille ans plus tot... Accusee de sorcellerie et lapidee a mort... 
...II faut croire que ce n'est point la, tout a fait, le sujet ou le theme qui prevaut, au cinema, dans un 
monde ou la religion se herisse et "reprend du poil de la bete", dans un monde qui se "trou-de- 
balise" de grands effets mediatiques bien petants, de mise-en-scene de la violence, et de toutes ces 
hyper-productions ou anges, demons et sorciers se livrent des guerres feroces. 

Funerailles nationales, un drole de passeport mais a la sortie du territoire des vivants... 

Philippe Seguin etait, incontestablement, une grande figure du monde des hommes politiques... 
Mais quelle mediatisation, sa mort, ses obseques! 

A l'eglise, comme lors de tous les enterrements, imaginons le pretre invitant les gens a se toucher la 
main en signe de recueillement, de misericorde, de reconciliation et d'amitie... Au nom du Christ et 
de l'amour du prochain... 

Imaginons Jacques Chirac et Valery Giscard dEstaing cote a cote et se touchant la main... Ou 
d'autres "geants" de la politique, ennemis de longue ou de recente date, devoir ainsi sans se 
regarder, se serrer la main... Mais en l'occurrence, le pretre ne crut point "necessaire" de soumettre 
les personnes presentes a ce "rituel" de la main offerte... 

Si Philippe Seguin fut reellement une figure politique de grande stature, peut-on en dire autant de 
Lionel Jospin vieillissant et blanchissant de ses cheveux en chou-fleur? Quelle "claque dans la 
gueule", au soir du 21 avril 2002, lorsqu'un desamour general de bon nombre de nos concitoyens lui 
fit perdre la seconde place au premier tour des Presidentielles au profit de Jean Marie Le Pen ? 
Ma tante dArengosse, Jeanne Dupouy, avec laquelle j'avais assez souvent de longues conversations 
d'ordre philosophique et culturel, et d'actualite... Et dont je me sentais tres proche d'esprit et de 
coeur... Le "portait aux nues", cependant, Lionel Jospin ! Pour ma part, je ne lui trouvais aucune 
envergure, aucune originalite et le tenais pour responsable de l'arrivee en force de cette "droite 
dure" qui d'ailleurs "ne fit pas de cadeau" au parti de Jean Marie Le Pen lors des presidentielles de 
2007... En prenant a son compte, et peut-etre davantage que ne l'aurait fait le Front National, 
certaines "idees" si "accrocheuses" en electeurs des classes dites "modestes"... 
"lis" peuvent bien le pleurer, oui, Philippe Seguin, l'homme qui "passa a cote de son destin", et qui, 
tout comme Michel Rocard, fut un "grand perdant" - quoique Michel Rocard a ete premier ministre 
et pas Philippe Seguin... 

... Allez, chic he ! Que l'un ou l'autre d'entre vous, connaissant "mieux" Lionel Jospin, que moi... Et 
ayant un jugement un peu moins "peremptoire"... Me dise ce qu'il a fait de "tres bien" (et d'original) 
aussi bien dans sa vie que dans les "affaires" qu'il a menees... 

En general, quand je n'ai "pas une bonne idee" de quelqu'un en particulier, ou un "ressenti" assez 
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mauvais, et que je n'ai guere le temps ni l'envie d'approfondir, de "voir" et d'apprendre vraiment a 
connaitre... Je peux tout de meme "apprecier" -sans toutefois me rallier - une opinion fondee sur 
des "choses vraies" que j'ignorais ou ne tenais point pour "essentielles" dans le cas ou j'en aurais eu 
quelque "vent"... 

La France ailleurs, et l'ailleurs en France... 

J'avance une idee selon laquelle il y aurait une difference fondamentale entre les communautes 
Francaises etablies a l'etranger et particulierement hors d'Europe d'une part, et les communautes 
etrangeres etablies en France d' autre part... 

Non pas que les communautes etrangeres etablies en France aient plus de difficultes qu'ailleurs a se 
faire accepter et reconnaitre - quoique parfois elles aient reellement ces difficultes - mais elles 
subissent peut-etre plus que dans bien d'autres pays, la pression d'une pensee et d'une culture, de 
traditions et de reperes, d'une histoire sociale ayant tendance a "se mettre en avant", a s'extravertir... 
Et par la meme a "marginaliser" sinon a isoler chacune de ces communautes etrangeres... II y a 
aussi en France, le sentiment general d'une diversite perdue de vue, et d'autant plus perdue de vue 
alors que la diversite s'est accrue... 

Les communautes Francaises etablies a l'etranger ont forcement du se fondre dans une diversite que 
les autres pays ont integree dans leurs institutions, leur histoire souvent recente, et une culture sans 
doute plus introvertie mais aussi plus "exportatrice sans exces d'intellectualisme porte en 
etendard"... Voila done la difference : dun cote une pensee "mise en avant" mais figee ou evoluant 
lentement, et de l'autre une pensee "en marche" que la diversite fait a present "pedaler"... 
L'on entend souvent dire de Francais revenus de pays etrangers et particulierement hors de l'Europe 
de l'euro... "que ce n'est pas la meme vie la-bas"... Avec une "pointe de nostalgie" en pensant au 
pays quitte... Autant dire que le retour en France est ressenti "un peu difficile"... 
Certes, bon nombre d' etrangers "aiment" la France et sont heureux d'y vivre... Pour autant qu'ils y 
aient un metier, un travail, des revenus suffisants et quelques relations... Ces etrangers la n'ont pas 
"plie" leur coeur et leur esprit sous la pression d'une pensee se proclamant universaliste... En fait ils 
ont aime le "bien vivre tel qu'il se vit en France"... 

II est - peut-etre - plus heureux , de "plier" son coeur et son esprit, et de vivre avec une pensee "en 
marche" - sans s'y sentir force - en Amerique, en Australie ou en Russie ou en Afrique... 

Une terre brisee 

Haiti, une terre eclatee comme la peau craquelee d'un poulet trop cuit... Un poulet si decharne, 
que les os pulverises ont jailli en fumee de poussiere grise par les dechirures brulantes de la peau... 
Et tout a cote, Saint Domingue, une peau doree de canard gras qui fond sous le palais entre les dents 
de gens venus des pays riches et voyageant en avion, hotels et autocars de luxe... 

Haiti... La "colere de Dieu", la "malediction"... Pour la religion... Mais peut-etre, peut-etre oui, 
une "conscience du monde" devant l'ampleur d'une catastrophe naturelle pouvant aussi se produire 
ailleurs a tout moment... 

Honte a Bonaparte d' avoir retabli l'esclavage en Haiti en 1801 ! Honte a tous ces dictateurs qui se 

sont succedes depuis la proclamation d'independance en 1804 ! Honte a toutes ces bourgeoisies 

Blanches, Noires et Mulatres, proprietaries et affairistes qui ont saigne ce pays durant deux siecles, 

associees a toutes les mafias des Caraibes, d'Amerique et d'ailleurs... 

Plus un pays est pauvre, et plus il remplit les poches d'une minorite dominante... 

Oui, il faut reconsruire Haiti... Avec tout ce que la conscience du monde mobilisera dans tous les 

domaines : economiques, politiques, sociaux, aide humanitaire, technologies... 

De toute maniere les humains que nous sommes n'ont qu'une seule alternative : si la Terre ne se 

casse pas toute entiere, si l'humanite ne meurt pas toute entiere... Ils doivent necessairement 
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reconstruire, refaire... 

De la plupart des citoyens du monde, seuls peuvent se rendre sur les lieux des catastrophes 
naturelles, les personnes qui ont les competences, du metier, du savoir-faire et des equipements, 
ainsi que les medecins et professionnels de la sante, de la securite civile... On voit mal en effet des 
milliers de gens affluer en meme temps pour ne proposer que leur bonne volonte... Mais ce que 
chaque citoyen du monde peut faire, pauvre ou riche, c'est donner ce qu'il peut, en argent ou 
produits alimentaires, medicaments ou materiaux, le plus rapidement possible... et ensuite de 
prevoir un pour cent de l'ensemble de ses revenus mensuels ou annuels, afin de constituer un fonds 
de secours, en vue des catastrophes a venir... 

"Possibility (Tune lie"... Ou d'un autre monde ? 

... Je pense qu'il y a parfois une ambiguite entre d'une part : aide humanitaire, politique, 
economique, technologique, intervention dans un pays ravage par une guerre, des conflits ou par 
une catastrophe naturelle... Et d' autre part : une forme d'ingerence ou de colonisation (une sorte de 
colonisation consistant a "remettre en valeur" le pays en question - mais au mieux des interets du ou 
des pays intervenants ou au profit de grandes puissances economiques et financieres -) 
C'est cette ambiguite qui me gene, en quelque sorte : Ton voit bien ou, finalement, cela mene ! 
Autrement que la "possibilite d'une ile" ("cette" possibilite la - que je deplore- celle de l'ingerence et 
de la "mise en valeur" a des fins de profit et d' interets economiques ou strategiques) je souhaiterais 
la "possibilite d'un autre monde", un monde qui aurait enfin compris ou etait vraiment son interet... 
... Tous ces avions cargo aux dimensions d'immeubles de quatre etages, venus des Etats Unis 
d'Amerique et charges de tous ces materiels, de ces tonnes de produits alimentaires et de tous ces 
engins mecaniques, de ces equipements et structures medicales, et encore ces milliers de soldats et 
de personnels d'aide humanitaire debarques, sur l'aeroport de Port au Prince... Cela est tout a fait 
impressionnant en comparaison de tout ce qui vient d'ailleurs dans le monde... 
Mais bon... Ce sont les Etats Unis d'Amerique de Barak Obama.. Alors... 

LAmerique de George Bush en aurait fait autant... Tout est demesure dans ce pays, le pire comme 
le meilleur, l'obscurantisme et la religion comme la science et la technologie, les emotions, les 
sentiments, la misere et la pauvrete comme la richesse, la terre a perte de vue, les montagnes, le 
ciel, les ranches, les routes et les voies ferrees, les camions... 

La demesure en toutes choses me ferait presque peur par ses violences et par ce qu'il y a de 
dangereux en elle... Mais je la souhaiterais presque "contagieuse" pour le monde - et elle 
commence a l'etre - alors je sais aussi qu'elle porte en elle cet "autre monde" comme une houle 
encore dans les abimes profonds mais qui deja gronde et roule... Un jour viendra ou la houle 
evacuera les crasses qui ont domine le "monde-iles"... 

Le monde tel qu'il est ne me fait pas peur, du moins pas peur dans l'equilibre meme si fragile dans 
lequel il parvient a tenir... C'est seulement la crasse, la toute puissance de la crasse qui peut me faire 
peur - lorsque la crasse ecrase et asphyxie- alors il me vient des doutes, des reves mauvais, des 
coleres, des larmes... 

La terre tremblera encore et encore... L'ennemour imitera l'amour encore et encore... La haine sera, 
et la richesse puera encore et encore... Mais le "monde-iles" deviendra le monde. Ce ne sera ni pire 
ni meilleur, ce sera different comme des paysages sont differents... 

Tout commence dans la violence 

Ce que j'ose appeler - et c'est "un peu vrai sans etre vrai" - la "beaute de mon ame", n'est qu'une 
vue de l'esprit soutenue par de l'emotion... 

Cela se resume tres concretement, tres brutalement, avec un realisme cru et nu, a ceci : 

"Je ne suis pas du tout sur de ce que je ferais ou ne ferais pas, dans une situation desesperee et 
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dramatique, par exemple si ma vie ou plus encore celle d'une personne que j'aime, se trouvait en jeu 
... Ferais-je quelque chose de terrible, ne ferais-je rien ou prendrais-je une decision, trouverais-je les 
mots ou l'energie et la force necessaires pour que l'evenement ait une autre issue, sans doute moins 
dramatique ou meme inedite ?" 

Je suis un humain dans une humanite qui est dans la "premiere phase" de son evolution... 
II y aura je pense, une "deuxieme phase" parce que le destin de toute vie originelle ou primitive ou 
deja evoluee dans sa premiere phase, c'est de gagner peu a peu en complexity et en diversite, en un 
certain nombre d'autres "phases" ou mutations. 

Ainsi pour l'humain, la "phase numero un" dans laquelle il se trouve depuis sa venue sur cette 
planete, est une phase necessaire... A dire vrai le passage naturel, intemporel et universel. 
Tout commence par la violence ou par l'une des multiples formes de la violence. La naissance d'une 
etoile n'est-elle pas un evenement violent? La naissance d'un etre humain ou d'un animal n'est-elle 
pas un evenement violent avec du sang et de la souffrance enduree? 

La naissance puis l'organisation d'une civilisation, d'une societe humaine ou animale ou vegetale ; 
ne sont-ils pas dans leur phase initiale, une sorte de revolution qui s'accomplit dans la violence? 
Et cette violence la, a-t-elle quelque chose a voir avec la morale, le droit, la religion, la raison, 
l'absurdite ou toutes ces "choses de l'esprit humain"? 

Je la verrais - si je puis dire - cette violence, comme une "alchimie" naturelle et universelle, dans le 
creuset de laquelle l'humain devient un acteur... Ou un createur. Un createur qui a cree de toutes 
pieces la morale, le droit, la religion, le bien, le mal, la raison, l'absurdite... Tout comme la fourmi a 
construit la fourmiliere - quoique cette comparaison ne me semble guere raisonnable... 

Je n'ai done pas peur de cette violence que je sens en moi, et qui s'oppose a la violence que je 
vois (ou subis) autour de moi. Pourquoi m'en affranchirais-je au nom d'une vue de l'esprit (la 
"beaute de mon ame") ou de quelque "ordre de pensee"? 

Opposer de la violence, sa propre violence, a la violence du monde ou des gens... C'est deja 
reconnaitre l'existence de la violence. En effet, quelle violence exercer contre une violence qui 
n'existerait pas et done ne serait pas reconnaissable et identifiable? 

"Rien" meme, appelle la violence... Parce que "rien" (ou le neant) c'est la violence absolue. 
"Rien", c'est ainsi que je le vois : "une bulle de roche creuse et aux parois d'une epaisseur sans 
limite, une bulle de roche avec l'etre (humain?) au milieu et prisonnier jusqu' a ce qu'il meure"... 
C'est 9a, la violence absolue... Et dans la "phase" ou se trouve cet etre en tant qu'humain parmi les 
humains, la violence a opposer c'est de concevoir que dans la prison spherique ou l'etre va 
forcement mourir, au lieu du "noir" (parcequ'il n'ya aucune "fissure-ouverture") , il y ait "de la 
clarte"comme la clarte du jour... Imaginez done la, cette "bulle de roche" creuse : imaginez vous 
prisonnier en son interieur spherique aux parois de roche, et imaginez la clarte diurne, sans ciel ni 
soleil ni meme lumiere autrement, a l'interieur... Alors ce ne sera pas tout a fait la meme mort que 
dans le "noir" absolu... Mais la "clarte", la clarte diurne dans l'interieur de la bulle de roche, c'est 
terrible, vraiment terrible... Parce qu' ainsi la roche telle qu'elle est, apparait visible avec ses 
rugosites, ses asperites, sa durete extreme, son absence de fissures ou de boyaux d'ouverture... et la 
quasi certitude de son immense epaisseur... 

Question de puree... 

"Les dieux avaient condamne Sisiphe a rouler sans cesse un rocher jusqu'au sommet d'une 
montagne d'ou la pierre retombait par son propre poids. lis avaient pense avec quelque raison qu'il 
n'est pas de punition plus terrible que le travail inutile et sans espoir"... [Albert Camus] 

... Oh certes... L'histoire que je raconte dans la rubrique "Super Pirate" de mon site, est "un peu 
raide"... Mais bon, nous sommes la dans l'un de ces "registres Yugcibiens"... Et peut-etre dans un de 
ces themes "recurrents" Yugcibiens... Qui de temps a autre, "ressortent" (avec quelques variantes)... 
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De toute maniere, "Super Pirate" ou pas, "dimension poetique et de reflexion" ou pas... Je pense a 
ce rocher de Sisiphe, a ce rocher qui sans cesse retombe par son propre poids... Je ne cesse 
effectivement (c'est le sentiment que j'ai) de rouler ce rocher jusqu'en haut de la montagne... Et 
pourtant je ne suis pas Sisiphe... Je ne sais pas (parce que je n'en ai pas vraiment conscience) si mon 
"travail" est inutile et sans espoir... Et je m'en fous ! Je sais seulement que je roule le rocher, et que 
je ne considere pas cela comme une "punition"... Ni comme une "vocation"... Ce serait a mon sens 
- du mo ins c'est ainsi que je le ressens- "quelque chose d'heureux, de profondement heureux, qui 
depasserait tout desespoir, oui, tout desespoir meme effectif 

... Question de puree, done... Dans "Super Pirate, suite"... (dernier texte publie voir fin page) 
http://yugcib.e-monsite.com 

II s'appelle Arnaud Le Veloce... 
II est age de 64 ans en 2010 (il est done ne en 1946) et il est du "Papy Bourn"... 
Son copain, celui a qui il "dit tout", c'est Gabriel Le Gros, age lui, de 74 ans... 
lis ont tous les deux, un "petit probleme"... 

Mais pour Gabriel, le "petit probleme", c'est de "l'histoire ancienne" : il s'est fait operer... II n'en 
pouvait plus... De se lever dix fois dans la nuit. Disons que le "petit probleme" est devenu un autre 
"petit probleme"... II le savait... Qu'il en serait ainsi... Mais il a attendu, attendu... Et finalement, il 
est "passe sur le billard". Oh, il n'est reste qu'un jour a l'hopital... Heureusement nous etions encore 
dans ces dispositions de remboursement de frais medicaux, assez honorables, car la plupart des 
mutuelles complementaires (en niveau 2) prenaient en charge l'integralite des couts chirurgicaux en 
l'occurrence pour ce "genre d' operation" somme toute "assez frequente" chez les "seniors" (deja 
bien "rassis")... 

Arnaud est un "leste"... Dans tous ces gestes et petites actions banales de la vie quotidienne, tres 
pragmatiques et "qui ne font pas rever"... Genre par exemple sortir les poubelles le jeudi soir, aller 
dans le frigo du haut (parce que celui du bas est hors service) pour prendre un pot de yaourt, faire la 
vaisselle de la veille au soir dans l'evier du bas (parce que celui d'en haut a le siphon a moitie 
bouche), effectuer toutes ces allees et venues dans la maison, du bas a l'etage et de l'etage en bas... 
Les WC sont a l'etage, et quand il fait la vaisselle en bas, et que "9a lui prend", il "dansolote" 
jusqu'au dernier verre essuye... 

Un jour il dit a son copain Gabriel : " Tu sais mon vieux, y'a des fois, quand je "navigue" et que je 
suis presse de naviguer pour aller vite sur l'ordi ou dans le jardin, si j'avais du pre sous moi et si 
j'avais pas de pantalon, je ferais comme la vache..." 

"Attends, attends", lui repond Gabriel, " 9a, 9a veut dire que t'as un probleme avec ton adenome 
prostatique"... 

Arnaud : "Tu ne me le fais pas dire! Et en plus quand je pisse je pete! Et la ou c'est con, c'est quand 
je suis avec du monde, que je peux pas y aller tout de suite, que le sac est plein, alors le "crapaud" 
se contorsionne et 9a me fait peter"! 

Gabriel : " Tu vois, tu devrais peut-etre te faire operer. Moi, j'en pouvais plus de me relever dix fois 
la nuit et en plus, a la fin quand je pissais,en meme temps je chiais, c'est a dire qu'il me venait de la 
merde au trou de bale"... 

Arnaud : "Tout de meme, j'en suis pas tout a fait la!"... 

Gabriel : " Et t"as vu, Arnaud, ce qu'ils mijotent apres la reforme des retraites ? Deja qu'ils ont 
depuis 2003, salement allonge progressivement la duree des cotisations, de telle sorte qu'on ne peut 
plus arreter de travailler avant 62 ou 63 ans... lis prevoient de reculer l'age de la retraite a 65 ans 
alors que les conditions de travail vont devenir encore plus difficiles : stress, pression, plus loin en 
bagnole, train ou bus... 9a, c'est le "grand chantier" de 2010... Mais il y a un autre "grand chantier" 
en perspective, c'est celui de la reforme des prestations sociales et de l'assurance maladie : tiens, par 
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exemple pour le "crapaud" comme tu dis... Voila ce qu'ils disent : plus tu tarderas a te faire gratter le 
crapaud, et moins tu seras rembourse. lis vont fixer l'age limite a 75 ans, c'est a dire qu'apres, tu 
seras plus du tout rembourse... Ceci pour inciter les hesitants (qui evidemment tarderont encore le 
plus possible) a se faire operer pour moins cher - mais cher quand meme- au profit des lobbies et 
des grands consortiums... Resultat, les riches pourront continuer a faire de la puree jusqu'au dela de 
75 ans et les pauvres se diront ceci : plutot que d'etre oblige de prendre une hypotheque sur la 
baraque ou de faire un credit pour pouvoir me payer l'operation le plus tard possible, il faudra que je 
passe sur le billard quand 9a sera encore un peu rembourse ! Et tu penses bien que, vu le nombre 
croissant de papys qui voudront faire encore de la puree le plus longtemps possible, il y aura que les 
tres/tres pauvres qui se feront operer avant 75 ans... 

Arnaud : "Ah, les salauds! Moi avec ma retraite de 995 euros, comment je vais faire ? J'ai une 
femme de dix ans de moins que moi, belle et chic a crever de regal, et je veux lui en foutre plein les 
mouillettes! J'ai pas envie que 9a parte dans le pipi et de tressauter du gland a sec dans le trou de 
son ame chic, elle qui m'adore et m'a jamais fait cocu et moi qui n'ai connu que cette femme la dans 
ma vie... Je me souviens quand j'etais mome, a 9 ans : j'etais deja monte comme un ane, j'avais une 
vie interieure comme des chants et des danses et des marches Africains et je trouvais con que 9a 
huile pas comme chez les grands et encore plus con que 9a tressaute a sec dans l'instant karma ! 
J'aurais voulu leur tacher la robe d'eclaboussures en paillettes d'etoiles, a mes petites copines, et 
avant, bien sentir la nuinuile me mouiller dans le pantalon dans ce long regal que j'avais des 
silhouettes de mes petites copines... Et meme en voyant de belles dames de l'age de ma mere... II 
parait que dans cette transe la, pour autant qu'elle dure et que 9a n'explose qu'apres avoir bien/bien 
nuinuile tout un apres midi... Tu peux pas crever ! C'est a dire que tu deviens pendant ce temps la 
comme une horloge qui continue a faire tic/tac mais sans que les aiguilles tournent !" 
Gabriel : "Ah mon pauvre, comme je te comprends ! Mais moi, tu vois, je peux pas en dire autant : 
j'ai une femme ratatinee qui s'en fout que je fasse ou pas, de la puree... Et puis, quand je vois une 
jolie et jeune femme dans la rue, 9a me fait le meme effet qu'a la vue d'une jolie fleur..." 
Arnaud : "Eh bien moi, la jolie fleur, je veux m'y exploser dedans jusqu'au fond du coeur de son 
reacteur, et que 9a coule le long de la tige"! 

... Question de puree... Un peu raide, non, l'histoire ?... Mais bon, c'est la vie ! 
Suite de l'entretien entre Arnaud et Gabriel... 

J'ai imagine la suite... 

II y avait deja eu "les aventures de Pisistrate" quelque part dans "les histoires Yugcibiennes" ... 
Oui, "Pisistrate" invite sur un forum du Net par son ami "Petalos" ( ou quelque chose comme qa, 
je ne sais plus)... 

Arnaud : " Sais-tu, Gabriel, la difference qu'il y a entre les lambdas -avec un petit 1 - et les Lambda 
- avec un grand L"? 

Gabriel : "II faudrait deja savoir ce que c'est que les lambdas..." 
Arnaud : " Crois-tu qu'on soit des lambdas ?" 

Gabriel : "Ah, 9a y est, je vois... Les lambdas ce sont les gens que tu vois et que tu observes, et 
auxquels tu ne peux donner un nom et dont tu ne te souviendras jamais du visage qu'ils ont"... 
Arnaud : "Oui c'est cela meme! Parce que ceux qui ont un visage type - en particulier les femmes 
chic- 9a, c'est pas des lambdas... Et je vais te la dire, moi, la difference... Voila : les lambdas avec un 
petit 1, ce sont les gens qui n'ont pas cette vie interieure comme des chants, des danses et des 
marches Africains et qui par consequent, ne baisent jamais en rapport avec cette vie interieure. 
Ceux-la en general, ne baisent qu'a poil, sur un pieu, le soir ou le matin, et sans trop de 
preliminaires... Et les Lambdas avec un grand L, c'est deja presque des intellectuels : ils baisent 
avec quelques preliminaires, pas forcement sur un pieu, pas forcement a poil et plus ou moins en 
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rapport avec une vie interieure qui, sans etre comme celle des chants, des danses et des marches 
Africains, n'en est pas mo ins soutenue par quelques reves d'un possible ailleurs et autrement"... 
Gabriel : "Ah, putain! Tu crois pas que tu vas un peu loin dans ton raisonnement?... Lambda, 
lambda... ca, c'estpresque duracisme ! 

Arnaud : "Pas du tout! En prive, les yeux dans les yeux, quand tu causes vraiment/vraiment avec les 
gens, quelle que soit leur culture, si ils ont ete beaucoup ou pas beaucoup a l'ecole, s'ils croient en 
dieu ou pas... Y'a plus d'lambdas avec p'tit 1 ou grand L! Lambda, c'est pour la philosophic! Et puis 
tu sais, je vais te dire : c'est a toi de determiner (si tu peux) si au fond de toi, t'es lambda ou pas, 
avec un p'tit 1 ou un grand L, quand je debite ma philosophie"... 
Gabriel : "Vu comme ca, je te suis... Je te suis... Enfin, presque!" 

Arnaud : "T'as deja vu dans des thes dansants ou des bars concerts de vieux dans les villes 
thermales, ces papys mamies se tortiller le cul au rythme de la salsa ou de la lambada, des apres- 
midi entieres? Ca c'est l'oeil qui voit, avec la pensee que t'en a, en fonction de ta culture et de ta 
vision du monde... Et c'est rigolo, de se gausser de ces papys mamies... Tout comme de fulminer 
truculent a propos de ces filles au cul moule dans des futals piercingues... Mais c'est desesperant 
une pensee satisfaite, une pensee qui ne coule que d'idees qu'on se fait... Les idees singent la pensee 
comme l'ennemour singe l'amour... 

Gabriel : " Alors pourquoi tu fulmines et trucules ? Pourquoi tu provoques, pourquoi il t'arrive 
comme ca, de but en blanc, de rentrer dans le lard des gens? Pourquoi tous ces propos, toutes ces 
histoires si raides, pourquoi ces tabous brises, ces mythes percutes et ces culs moules caricatures? 
Arnaud : "ca, c'est pour que ca rende du son, pour que l'arbre il crie sous la poussee du vent... Pour 
que, quand je monte le rocher jusqu'en haut de la montagne, alors que tout le monde sait que le 
rocher va rouler en bas une fois en haut ; il y ait des gens - et pas forcement des amis tres chers - 
qui se mettent avec moi, a pousser le rocher... Je le redis encore : c'est pas une punition de quelque 
dieu, de devoir sans cesse faire remonter le rocher. C'est quelque chose d'heureux... 



Les enfants adoptes d'Hai'ti 

Quel radical changement d'environnement et de civilisation, pour ces gosses d'Hai'ti adoptes par 
des couples de Francais ! 

Au dela de cette immense joie du premier contact - A l'arrivee en France parce qu'auparavant, les 
families Francaises s'etaient deja pour certaines d'entre elles rendues sur place en Haiti - Au dela du 
premier contact en France meme, done... Et de la "magie" - pour des gosses de 1 a 6 ans - de "ce 
monde nouveau" - ou tout le monde est forcement et naturellement tres gentil, ou Ton te fait "des tas 
de bisous" et ou on te donne tout plein de bonnes choses a manger - Oui au dela de tout ce 
"merveilleux" comme dans un conte de fees... Au dela de ces premieres journees dans un cocon 
familial vertigineux de tendresse, d'affection ; avec un, une, des petits freres et petites soeurs tout 
emplis d'adorables attentions... Oui au dela de tout cela... II y aura l'ecole, la cour de recreation, les 
nouveaux petits copains de la grande diversite humaine d'origines, de pays et de cultures... et de 
religions... Et surtout, surtout... Les grands supermarches, les lumieres aux couleurs vives et 
eblouissantes partout, les scooters et les motos et les voitures partout dans la ville et en aussi grand 
nombre que des fourmis autour d'une fourmiliere, les saisons qui ne ne sont plus les memes que "la- 
bas" avec ces jours longs quand il fait tres chaud et courts quand il fait froid... Et toutes ces belles et 
grandes maisons, une chambre pour chaque enfant ou presque... L'eau qu'on n'essaye pas de 
recuperer quand elle file par le trou du lavabo... 

Et a quand le premier anniversaire au Mac Donald, la console video, le telephone portable avec 
photo et internet, le home cinema, les lecons de flute traversiere, ou de judo ou de tennis, les jeux 
sur internet et le blog pour causer aux copains ? Et le scooter a 16 ans, le permis de conduire a 18, 
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les etudes universitaires, le pacs avec la copine et l'appart' au frais des "vieux" ? 
Et a quand, a quand... Un "Yugcib" Ha'itien, enfant adopte, "beau et cale comme un Obama" dans 
les annees 40 du vingt-et-un-ieme siecle... Qui fera un site dix fois plus cosmique que celui du 
premier "Yugcib" des annees 10 du vingt-et-un-ieme siecle ? 

...La premiere chose qui m'est venue a l'esprit, c'est que ces gosses la, qui ont deja un peu grandi 
dans un environnement geographique, culturel, social, economique aussi different de celui de nos 
societes riches et modernes et pourvues de confort - mais aussi de toutes ces valeurs et reperes et 
modes de vie qui en decoulent- ces gosses la done, vont se sentir "absorbes" par ce monde nouveau 
qui est le notre - et pas forcement l'un des meilleurs qui soient - 

... Oh, certes, la plupart d'entre eux vont s'y faire, a ce monde, et meme s'y mouler, en prendre ce qui 
les interessera (le bon comme le mauvais)... 

Mais il eut mieux valu a mon sens qu'ils puissent demeurer aupres de leurs vrais parents 
(biologiques et done naturels)... Et que les families Francaises en quelque sorte, fassent de ce pays, 
Haiti, et des families et de leurs gosses, "comme une sorte de second pays a vivre", ou elles auraient 
passe leurs vacances, sejourne regulierement, vecu aupres des families Hai'tiennes, et apporte tout 
leur amour, leur aide (aide financiere et autre)... 

II est vrai cependant que le tremblement de terre du 12 janvier 2010 a tout change dans ce pays deja 
abandonne et meurtri... Tout change en ce sens que desormais il n'y a plus d'abri, plus de ressources, 
que les families sont endeuillees ou mutilees, et qu'il faut bien dans l'urgence transformer ce pays en 
camp de refugies a ciel ouvert, avant de le reconstruire - ce qui prendra du temps - 
... Dans un "second pays a vivre" qui eut ete Haiti, et ou les enfants seraient demeures aupres de 
leurs parents biologiques dans des liens tres etroits avec des families Francaises... La situation 
familiale (families reliees) aurait ete la meme au moment et apres la catastrophe, que lors d'un 
tremblement de terre survenu dans une region Francaise ou aurait vecu la moitie d'une famille dans 
la region devastee, et l'autre moitie dans une autre region... Et forcement dans une situation aussi 
dramatique qui est celle d'une catastrophe naturelle, un courant de communication et une chaine de 
solidarites se mettent en place en mobilisant toutes les energies disponibles... En particulier la 
generosite et l'affection, au dela de l'aide materielle et des secours. 

Le rocher 

J'ai imagine que le rocher demeurait tout en haut de la montagne et que plus jamais il ne 
retombait au bas de la montagne... 
Et j'ai su... 

J'ai su que e'etait le bonheur absolu mais aussi, le desespoir absolu... 

Un desespoir etrange cependant... Tout empreint de gravite et depassant toutes les emotions 
possibles... 

C'etait comme a l'interieur d'une bulle de roche avec une lumiere de jour sans soleil et sans ciel... 
Et fugitivement, venait un visage, s'ouvraient des levres tres douces... 

Cela me parut tout a fait absurde mais neanmoins je desirais transcrire ce que je ressentais, dans une 
sorte de langage - ou d'ecriture - ou de musique - que l'univers tout entier eut pu transporter. 
Je trouvai ce langage - ou cette ecriture - ou cette musique... 

Les hommes autrefois, gravaient dans la pierre face au ciel, parce qu'ils pensaient que les dieux dont 
ils ne savaient pas la demeure et qu'ils n'avaient pas vus, seraient leurs lecteurs... Mais cela n'etait 
pas de la religion. La religion et les cultes sont venus apres... Avec l'ecriture sur le papier et les 
grands auteurs comme des dieux... 

Oui je trouvai ce langage - ou cette ecriture - ou cette musique... Dans la bulle de roche eclairee de 
la lumiere du jour sans ciel et sans soleil... 

Et des que je pus m'exprimer dans ce langage - ou cette ecriture - ou cette musique, il n'y eut plus 
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ce visage fugitif ni ces levres si douces un bref instant, et commenca un exil sans solitude. 
Je ne mourus point... 

J'ai imagine, oui ! 
J'imagine toujours... 
Je ne cesse d'imaginer... 

...II est retombe, le rocher... 

En haut, tout en haut, il s'est deleste de la haine et de la violence des hommes... II s'est aussi deleste 
de l'esperance qu'il portait... De cette esperance comme une glaise le recouvrant et adoucissant la 
poussee dans la montee. 

En haut, tout en haut, c'est a chaque fois la derniere fois... 

En bas, tout en bas, c'est a chaque fois la premiere fois... Et quel poids ! 

Vers une civilisation de la relation 

Les editeurs savent deja depuis au mo ins quelques annees, que le livre (ou l'ecrit) sur Internet, 
peut etre une evolution interessante a leurs yeux... Mais ils ont laisse a mon avis trop de temps 
s'ecouler deja, a l'expansion et a la diffusion de l'ecrit sur Internet. 

De telle sorte que le marche de l'edition classique (toujours aussi florissant cependant) a de plus en 
plus tendance a se laisser rattrapper par un autre genre de "marche" qui lui, a terme, ne sera plus du 
tout un "marche"... 

L'on entre plus aisement (et avec beaucoup plus de chances d'etre lu ou decouvert, et de 
"rayonner")... Sur la Toile que dans le monde de l'edition classique. 

Car, avant meme de "gagner de l'argent" l'aspiration essentielle de la plupart des ecrivains, c'est 
d' avoir un public, des lecteurs, des interlocuteurs... Voila pourquoi le "marche" - du livre et de l'ecrit 
- (qui est encore ce qu'il est) va evoluer et entrainer avec lui, peu a peu... tous les autres marches (du 
loisir, de la culture, et meme du bien ou service ou produit de consommation courante et 
necessaire)... Vers ce que j'appellerais "une civilisation de la relation". Alors les donnees, les 
reperes, les valeurs, les regies (si tant est qu'il y en ait encore) ne seront plus du tout les memes... 
Les utopies, les modes, les hypocrisies, les mythes... Et presque tous les pouvoirs actuels tomberont 
les uns apres les autres... 

Certains pourraient voir dans cette evolution que j'evoque, la "faillite" dun systeme... Tout comme 
la faillite du Communisme ou le "pourrissement" du Capitalisme... II n'en sera rien : il n'y aura pas 
de "faillite" mais une "transition". 



Sur la Toile comme sur la pierre face au ciel, suite 

Mon voisin ne sait pas que j'ai un site... Ou s'il le sait, c'est parce qu'il en a entendu parler. 
Dans ces deux regions de France, l'Aquitaine et la Lorraine, ou je vis alternativement, je ne parle 
jamais aux gens de mes travaux d'ecriture et de ces "vingt mille lieues par les mots" sur la Toile... Je 
n'en parle pas non plus dans ma famille lors de ces reunions ou retrouvailles qui nous rassemblent... 
Mais sur la Toile, je grave. Et je grave comme sur la pierre face au ciel. 

Si d'aventure, quelqu'un m'ayant lu sur la Toile, me reconnaissait dans la rue ou en un lieu public 
( je n'ai pas "retouche" ma photo avec photoshop)... Alors cette personne homme ou femme, je lui 
offre mon visage et mon regard... Comme si j'etais une tres belle femme dont les levres 
s'entrouvriraient. . . 

Quand je serai mort je ne pourrai plus offrir mon visage et mon regard. 
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Intelligible et plaisant, ou inintelligible et obscur... 

Pour le commun des mortels qui vivait a l'epoque ou des hommes de pensee, de reflexion et 
d'une certaine connaissance du monde et de l'univers ; tracaient des figures geometriques, 
realisaient des dessins ou gravaient des signes sur la pierre face au ciel... Pour ce "commun des 
mortels" done, les signes ainsi traces etaient inintelligibles... Et le "commun des mortels" alors, 
disait meme, evoquant l'existence de ces signes, qu'ils etaient des oeuvres de debiles ou de fous... 
dont le sens demeurait obscur... 

Et les auteurs de ces signes sans doute, ne pensaient pas que le "commun des mortels" puisse etre 
jamais l'un de ces dieux "lecteurs privilegies"... 

Aussi ces auteurs de signes, de figures et de dessins etaient-ils assez mal consideres par les hommes 
de cette epoque, parce qu'ils passaient pour des gens inaccessibles et ennuyeux... 

De nos jours e'est l'espace du Web qui est devenu le ciel... Ou encore l'espace de l'ecriture par 
toutes sortes de livres, oeuvres de roman ou de divertissement... Et ce sont les forums du Web, les 
sites et les blogs... Ou encore les feuillets ou les pages des auteurs de livres qui sont devenus les 
pierres face au ciel... 

Autrefois les "lecteurs privilegies" du commun des mortels qui lui, produisait aupres de ses 
semblables des figures et des dessins "intelligibles et plaisants" dans les assemblies ordinaires de 
personnes, etaient les memes gens que de nos jours, dont l'esprit habite par les dieux et leurs 
serviteurs et les idees du monde, se porte vers ce qui est "intelligible et plaisant"... 
Et tout homme ou femme, aujourd'hui comme autrefois, de pensee, de reflexion et d'une certaine 
connaissance du monde et de l'univers, qui se risque a produire ce que ses contemporains delaissent 
ou "zappent"... Passe pour debile, fou ou obscur... Alors cet homme ou cette femme la, ecrit comme 
autrefois tracaient ses predecesseurs sur la pierre face au ciel... 

II n' y a pas d'etrangete dans l'opposition entre ce qui est percu comme intelligible, et ce qui est 
percu comme inintelligible... II n'y a que la realite du monde, des etres et de l'univers. 
II vient toujours du questionnement et de la recherche, avec la connaissance qui ne vient pas des 
dieux et des idees du monde... 

II vient toujours du contentement et des habitudes, avec la connaissance qui vient des dieux et des 
idees du monde... 

C'est le questionnement et la recherche qui rendent difficiles le langage et la communication... 

C'est le contentement et les habitudes qui rendent si aises le langage et la communication... 

II n'y pas d'etrangete dans l'opposition entre ce qui est percu comme intelligible, et ce qui est percu 

comme inintelligible... Mais il n'y a pas non plus dans ce qui est percu, de verite... 

Si la connaissance qui vient des dieux et des idees du monde, en particulier lorsqu'elle s'impose, est 

une connaissance "toute cousue (et bien cousue)"... D'ou vient et qu'est la connaissance qui ne vient 

pas des dieux et des idees du monde ? Peut-on dire qu'elle est verite? 

Est-ce par pur hasard ? 

Les destinees sont curieuses... A dire vrai, c'est cette part d'aleatoire (ou de hasard si Ton veut) 
qui les rend soudain insolites - parfois glorieuses- et comme "scellees" dans les memoires des 
hommes... 

Serge Gainsbourg aurait-il ete Gainsbourg ? Et Jacques Brel, Brel ? Et Albert Camus, Camus ? 
Serge Gainsbourg (Lucien Ginzburg de son vrai nom) ne en 1929 et decede en 1991, voulait etre 
peintre... Artiste peintre. Initie par son pere a la musique, il jouait dans des boites de nuit au piano 
pour gagner sa vie et ecrivait des chansons pour les femmes, ces femmes entraineuses ou artistes 
qu'il rencontrait dans les etablissements de nuit... Et c'est une chanson qu'il fit pour Brigitte Bardot 
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qui le "propulsa" sur la grande scene... Et a cette epoque la, tous les militaires du contingent avaient 
dans leurs chambrees, collee au mur une photo de Brigitte Bardot. 

Jacques Brel "tira la langue" quatre annees durant... Les critiques etaient desastreuses : celle de 
France Soir par exemple " Monsieur Brel est Beige, nous lui rappelons qu'il existe d'excellents 
trains pour Bruxelles"... Et Marc Robine, dans Le roman de Jacques Brel " C'est l'eternelle histoire 
du Vilain petit canard d' Andersen, dont nul ne pouvait prevoir qu'il etait un cygne royal en train 
d'arriver lentement a sa plenitude. Nul, sauf Jacques Canetti"... 

En 1924 a Alger, l'instituteur Louis Germain dans le petit appartement dun immeuble de Belcourt, 
un quartier ouvrier et populaire, est en discussion avec madame Sintes la grand mere d' Albert. 
Dehors, Albert attend dans la rue... Le pere dAlbert etait tonnelier de son etat, avant d'aller mourir 
en France au tout debut de la guerre de 14-18. La grand mere avait dit, apres le certificat d' etudes : 
"il fera comme son pere"... 

Louis Germain rejoint Albert dans la rue... "ca y est, c'est decide, tu te presentes au concours des 
Bourses et tu iras au Lycee"... 

II fallait assurement s'appeler (et etre) Louis Germain, pour convaincre une femme telle que 
madame Sintes, la grand mere d'Albert ! 

... L'on ne peut certes, evoquer le seul hasard... Hasard, ce n'est pas la meme chose que "aleatoire"... 
II y a deja ce qui est "particulier", ou "hors du commun" chez un etre humain. II y a aussi 
l'environnement familial, culturel, social ( si l'on est "riche" ou "pauvre")... Mais c'est aleatoire pour 
un etre humain d' avoir une destinee "hors du commun"... Lucien Ginzburg par exemple, aurait pu le 
plus naturellement du monde, devenir un tres bon pianiste professionnel, paye au cachet dans des 
etablissements de nuit de renom... Sans jamais etre Serge Gainsbourg... 

Albert Camus aurait pu devenir tonnelier comme son pere, et le dimanche il aurait fait du theatre 
amateur, ou anime une equipe de joueurs de football... 

Et ce sont des gens tels que Louis Germain, ou Jacques Canetti... Qui surgissent un jour de ce 
brouillard qu'est l'aleatoire... Dans la vie de ces etres dont nul ne savait qu'ils etaient "hors du 
commun" - et pas meme eux-memes- . 

Le maillon dans la chaine 

Mon "moralometre" - je l'avais deja evoque - variait selon le sens de la courbe de la Bourse... 
En hausse cette courbe, et je fulminais et tempetais ; en baisse cette meme courbe, et je me 
rejouissais... 

Une autre courbe influe egalement - et avec le meme impact - sur mon "moralometre"... C'est celle 
de la cote d'Obama... 

En hausse cette courbe, et je me rejouis ; en baisse cette meme courbe, et je fulmine... 

Que la Bourse "monte" et en meme temps, que la courbe de la cote d'Obama s'inflechisse... Alors la 

colonne de mercure dans le "moralometre" se contracte d'autant plus... 

Ce type, Obama, avec sur cette planete quelques uns de ses semblables "petits et humbles" ou 
"celebres et puissants" represente a mon sens un "maillon de la chaine"... Le "maillon" a partir du 
quel la chaine, l'autre partie de la chaine qui suit, sera peu a peu d'une texture ou d'une composition 
differente de la partie de la chaine qui precede... 

Je ne dis pas cependant que la chaine sera forcement d'une meilleure qualite, au dela du "maillon", 
mais elle sera je le pressens, mo ins exposee a la "marque", la marque de l'obscurantisme et de 
"l'inhumanite", une sorte de "rouille"... 

Ce "maillon" de la chaine, bon nombre d'humains sur cette planete - tout aussi "petits et grands"- 
que les semblables d'Obama, voudraient le voir "sauter" et remplace par un "maillon de serie 
courante"... Aussi, ces si nombreux - trop nombreux- "petits et grands", tirent-ils de toutes leurs 
forces sur la chaine, du cote ou la chaine a toujours la meme consistance, la meme texture, la meme 
composition... 
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II faut croire que tous ces "petits et grands", aspirant a voir sauter le "maillon", ne manquent pas en 
leurs rangs, de ces "mecaniciens"disposes a remettre en place un "maillon de serie courante"... Car 
sans "maillon" bien sur, la chaine serait rompue et il faut a tout prix, a n'importe quel prix, que la 
chaine soit continue, sans extremite si possible devant soi et toujours bien tendue... d'obscurantisme 
et d'inhumanite au seul profit de ces "petits et grands" qui, tirant sur la chaine, aspirent a une 
position plus avancee dans le rang... Car l'obscurantisme et l'inhumanite sans cesse tirees dans le 
sens qui "arrange" sont les meilleurs moteurs pour les uns, de l'avancee dans le rang tout au long 
de la chaine... 

Ce n'est point qu'ils n'aient "rien compris" - en fait ils ont bien et meme tres bien compris - ceux qui 
voudraient voir sauter le "maillon" Obama... Mais ils ne peuvent se faire a l'idee de cette chaine qui, 
au dela du "maillon", serait moins exposee a la "marque" d'inhumanite et d'obscurantisme, cette 
"marque" qui les conforte dans la vision qu'ils ont du monde, et dans les privileges et dans les 
pouvoirs qu'ils en tirent. 

II en vient sans cesse tout au long de la chaine, de ces "maillons de serie nouvelle" qui seraient ceux 
annoncant que la chaine, au dela, deviendrait moins exposee a la "marque" de l'usure ambiante. 
Mais ces "maillons" la ne sont que des "maillons" de serie courante avec un peu de lumiere en fins 
et minuscules eclats... II n'y a jamais personne pour faire sauter ces "maillons" la et les remplacer 
par quelque sorte d'Obama que ce soit... En soi deja. 

Pessimisme noir ou optimisme delirant ? 

Suis-je un affreux pessimiste ou un optimiste delirant ? Je n'en sais rien... Peut-etre que je 
"balance" entre une forme de desespoir et une sorte d'esperance et qu'il y a dans cette forme de 
desespoir ou dans cette sorte d esperance quelque chose de deraisonnable... Mais c'est ainsi, et je le 
vis... 

A lire certains de mes textes "il fume" pourrait-on dire... 

A en lire d'autres "ce sont comme les levres d'une tres belle femme s'approchant doucement dune 

cicatrice qui, deja electrisee par le souffle de ces levres entrouvertes, s'efface... 

Mais il y a aussi ce regard d'apache... ou de pirate, qui dit des mots crus et ouvre des trous noirs... 

Je ne pense pas que la vulgarite, associee a la mediocrite et a la banalite... soit une fatalite parce 
qu'on la rencontre partout sur le Net et dans la vie que nous vivons au quotidien : je crois plutot que 
la vulgarite associee a la mediocrite et a la banalite est avant tout une realite, une existence sans 
laquelle tout ce que Ton peut lui opposer n'aurait pas de sens, pas d'existence du tout non plus... 
Je ne pense pas que la "bien-pensance" generalisee dans un monde en regression ou le religieux 
redevient offensif... soit une fatalite parce qu'elle devient autour de nous comme fair qu'on respire : 
je crois plutot qu'elle est tout comme la vulgarite, une realite a la quelle on peut lui opposer une 
autre forme de pensee... 

Et ce serait la, le "vrai desespoir", le desespoir absolu : pas d'existence, pas de realite. ..comme 
un trace lineaire, immobile et sans reperes sur un ecran muet... 

Et cette sorte d'esperance qui va juqu'au delire, c'est justement celle qui depasse toutes les revoltes 
possibles et justifiees, et qui ouvre une breche dans un mur repute infranchissable : ce mur des 
habitudes, des croyances, des modes, de tout ce qui doit se croire et se savoir, de tout ce dans lequel 
on peut se complaire, se vautrer ; et ce mur aussi, de tout ce que Ton peut maudire, contester, 
exclure, pietiner ou declarer hors la loi parce que contraire au "sens giratoire", contraire a nos 
valeurs personne lies... 

II y a, dans l'esperance a ouvrir la breche, et de la voir effectivement s'ouvrir de ci de la ; il y a dans 
l'energie, l'imagination, l'inspiration et le reve que Ton met pour que la breche s'ouvre... quelque 
chose de plus fou, de plus delirant et de plus heureux, que de connaitre une victoire apres une 
bataille. 

Et si le mur devait tout entier tomber d'un seul coup, serait-ce encore plus fou, plus delirant et plus 
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heureux que l'ouverture, la seule ouverture dans le mur, d'une breche ? N'y aurait-il pas sans doute 
de l'autre cote, un autre mur ? 

Gilles Deleuze ne pouvait se faire a l'idee de quelque "finitude" que ce soit... 

Avec Albert Camus, c'est le "mythe de Sisiphe" (le rocher qu'il faut indefiniment remonter jusqu'en 
haut)... 

Sur le Net s'elargissent chaque jour et dans une immediatete deconcertante, et dans une profusion 
sans cesse accrue ; de gigantesques univers relationnels et enseignes largement mediatises, prises 
par des constellations de bloggeurs... Cela constitue a mon sens, une opportunite. Cela "allonge le 
mur, les murs"... Et cela fait done, beaucoup de breches a ouvrir. Cela donne une dimension 
"phenomenale" a cette sorte d'esperance que j'evoque plus haut... C'est pourquoi, il faut y entrer, il 
faut y tracer, dans ces univers... 

Ce qui fait defaut cependant, c'est peut-etre l'insolence de la pensee, le "coeur et les tripes", tels 
qu'ils etaient du temps dun Jacques Brel, dun Coluche, d'un Leo Ferre, d'un Georges Brassens, d'un 
Jean Ferrat, d'un Serge Gainsbourg, d'un Pierre Desproges ou d'un Cavana...(par exemple). 
II faut que le Net demeure un espace de liberte totale, que tout, absolument tout puisse y exister et 
s'y exprimer... C'est "l'affaire de chacun" de ne pas se laisser "coloniser" par quelque sensibilite, 
quelque langage, quelque forme de pensee, quelque incitation a faire, que ce soit... C'est l'affaire de 
chacun de se dire "a chaque pas que je fais en avant, a chaque breche que je parviens a ouvrir, je ne 
colonise pas un territoire ni un espace, mais je rencontre ce que jusqu'a lors je ne savais pas, je dois 
desormais compter avec ce qui marche contre mes pas"... 

Sur le Net - tout comme dans la vie d'ailleurs- ce qui me "desespere" le plus, c'est 
l'ennemour. Plus encore que la vulgarite associee a la mediocrite et a la banalite, plus encore que la 
violence, le "m'as-tu-vu-isme", le "sexe a gogo - et surtout tel que Ton en parle-", la "demolition en 
mitraille de l'autre", et toutes les perversions possibles et imaginables... Mais bon, meme 
l'ennemour est une realite... II me faut bien compter avec cette "denree" ! 



Embusquee ou en plein milieu du passage, la religion... Et a cote, l'horoscope ! 

A-t-on jamais dans notre pays, la France, dresse une statistique sur le nombre d'intellectuels, 
d' artistes, d'ecrivains, philosophes et scientifiques... qui ne sont pas a leur mort, enterres 
religieusement ? 

Je suis persuade que, dans le monde de tous ces derniers, ce serait bien la que Ton verrait apparaitre 
les chiffres les plus bas... Quoi que la difference avec les gens d'autres "categories" sociales, ne doit 
pas etre "si grande que cela"... 

L'enracinement des peuples et des civilisations, de tous les pays du monde, dans les religions et 
dans les cultes, est une realite avec laquelle j'ai vraiment du mal a vivre ma vie... 
Je comprends tout ce qu'il est "bien" -ou cense etre bien - de comprendre... Je respecte la liberte de 
chacun... Mais au fond de moi "je ne puis m'y faire!" 

A ma connaissance Ton n'a pas, comme une carte d'identite ou un passeport ou un extrait de 

naissance, dans son portefeuille, un certificat de bapteme. Mais dans un certain nombre de 

formulaires (par exemple ton profil sur des reseaux sociaux du Net) on te demande quelle est ta 

religion. Et beaucoup de gens de toute evidence, disent qu'ils sont catholiques ou autres... 

... Soit dit en passant, dans ce genre de formulaire (profil reseaux sociaux ou surtout inscription 

participation a des forums tres populaires) on te demande aussi ton signe astral... 

Ah, putain ! Toujours et encore toujours, partout, omni presente - ou "embusquee" - la religion... Et 

avec la religion en plus, l'horoscope ! 

Serait-il possible a un citoyen "lambda", dans notre pays tout au moins, de refuser par ecrit aupres 
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d'une autorite dument mandatee, le bapteme catholique recu quand on n'etait qu'un bebe, et que la 
famille alors, "pas specialement coyante et encore moins pratiquante", avait fait administer dans 
l'eglise du village... "pour se conformer aux bons usages" ? 

Le "commun des mortels" en France, dans toute l'Europe et l'Amerique, est catholique ou protestant 
ou de quelque religion chretienne parmi je ne sais combien de confessions... En terre musulmane, il 
en est de meme (et peut-etre plus accentue encore). Partout, partout, la religion, les rites, les cultes, 
les dogmes, les pratiques, les lieux sacres, les prieres, le bapteme, le cathechisme, la communion, le 
mariage et l'enterrement a l'eglise... 

Meme dans le monde des intellectuels, des scientifiques, des artistes, des ecrivains... la religion en 
"toile de fond" participe dans la composition du tableau ! 
Oui, c'est une realite ! Et j'ai vraiment du mal a m'y faire ! 

J'ai eu dans ma vie, des amis tres croyants... Qui furent vraiment pour moi des amis dans la mesure 
ou ils retrouvaient en moi, en mon coeur et en mon esprit des valeurs et des idees qui leur etaient 
cheres... Ils m'auraient voulu des leurs! Mais au bout du compte dans leur fort interieur, je 
demeurais "un ange de lumiere tel Lucifer en bute avec Le Createur"... Soit dit en passant, les 
"religieux purs et durs", tres enracines et intimement convaincus dans leur foi... pensent tous que la 
parole de dieu avec les ecritures (coran ou bible ou torah) est "superieure" ou "plus credible" a la 
parole des philosophes, des artistes, des ecrivains ou des intellectuels... a moins que ces derniers ne 
se rallient a la parole de dieu et louent le "Createur" dans leurs oeuvres... 

NOTE : "En bute avec le Createur"... J'aurais du ecrire " en butte"... Mais je maintiens dans le 
contexte "bute" (qui me semble plus violent, plus proche de l'idee de "buter") 

Un jour je m'envolerai... 

Je ferai de ma mort selon ce que j'ai ressenti de cette vie que j'aurai traversee... 

J'aurai un enterrement "pas comme les autres"... ca vous etonne ? 
J'y ai deja pense... Dans mon portefeuille, pliee en 4, j'ai une feuille de papier ou "l'affaire est 
consignee"... 

Pas d'eglise, pas de cure, pas de religion... 

L'on imagine mal, quand on me connait, tout ce "putain de tra-la-la", avec l'eau benite, l'absoute, et 
ce "Cela est juste et bon" chante la larme a l'oeil et avec les carreaux dans les godaces, en imper 
chic et noir pour les dames, en costard les mecs et avec pendu sous la voute des soucoupes volantes 
de chauffage electrique (si je meurs en hiver)... 

Moi qui justement, de mon vivant, dans les "Grantenterrements generals", zieutait avec regal les 
dames chic... 

Et ces "grands pieux" de marbre ou de granit, ces cercueils de beau chene avec poignees ciselees, et 
encore le dernier adieu devant la fosse ou l'on vient de descendre a la corde le cercueil, et la poignee 
de terre jetee... 

Du fond du trou, scelle a jamais dans ma bulle - non pas de roche - mais de zinc et de bois, je 
n'aurai pas le loisir - traverse de reve fou - de zieuter les jolies jambes de ces dames "sur leur 31"... 
Non, je ne veux rien, rien de rien de tout cela... 

Dans l'immediatete de l'evenement, seuls mes amis litteraires les plus chers, ainsi que mes tres/tres 
proches parents et amis, seront prevenus... 

Pas d'annonce dans le journal... L'on saura bien assez tot : trois jours, six mois, un an ou je ne sais 
combien de temps apres... 

Le cercueil "de base" : en bois blanc, en "caisse de pauvre"... Pas besoin d'un beau cercueil en 
chene, verni, avec des motifs sculptes dessus et des poignees ciselees, pour aller direct a la 
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cremation... 

Durant la cremation pas de discours, pas de texte lu ni quelque hommage que ce soit... 

Mais sans doute "One day I'll fly away" de Randy Crawford, "L'amitie" de Francoise Hardy, et 

"Spandau Ballet True"... 

Pourquoi " pas d'annonce dans le journal" ? 

C'est que "j'en ai rien a foutre" de ces gens qui, lisant l'avis de deces, et m'ayant peu connu mais 
surtout meconnu... "se pointeraient" en manifestant quelque soudaine sympathie a mon egard... 
Quant a ceux et celles qui, plus tard, ayant appris par ou'ie dire que je suis mort, et m'ayant de mon 
vivant, pourfendu de leurs sarcasmes et bien "condescende"... et qui alors, "me decouvrant", se 
mettraient a m' aimer... Eh bien ceux la, celles-la, je leur balance un bras d'honneur et leur dis "vous 
n'aviez qu'a m'aimer de mon vivant" ! 

De toute maniere, j'encourage mes pourfendeurs a continuer d'ironiser et de m'assassiner : apres tout 
cela aussi est un art, cela aussi c'est de la litterature, cela aussi c'est la liberte d' expression ! 
Cela dit, quand j'aurai cent ans le 9 janvier 2048, et si je peux encore monter sur un velo... et "faire 
de la puree"... Et que j'aurai ce jour la une armee de journalistes autour de moi pour me 
photographier, m'interwiever... J'en profiterai pour faire de la pub pour mon site et parler de mes 
ecrits... 9a c'est bien vrai : avoir cent ans c'est une sacre occase ! C'est pas comme dans une reunion 
de famille, ou d'amis, ou dans un salon du livre ou sur des forums du Net ou encore dans des 
assemblies et fetes d'associations, des festivals d'ete ou des halls d'accueil de cine/cafe... que tu vas 
forcement en profiter pour "bomber le torse", te "mettre en valeur" et mobiliser tout un auditoire ! 



A ces filles et ces femmes qui... 

...En message prive sur des forums feminins ont souhaitc me rencontrer parce que je leur ai 
plu... 

Ah, ces petits visages, ces adorables et emouvants petits visages dans de petits carres ! Vous etes 
toutes, "belles a croquer" et je "craquerais" bien car je vous crois sinceres... Je vous pardonne avec 
infiniment de gentillesse vos fautes d'orthographe ou votre style genre "SMS" s'il en est ! Que vous 
soyez "de belle ecriture" ou de langue comme on en voit tous les jours a perte de vue sur les 
forums, une chose est sure : si vous m'avez ecrit c'est que je vous ai plu... Nous revons tous, dans 
notre vie, de cet etre a nul autre pared avec lequel on ferait bien ce qui reste de traversee... 
Selon la religion de la reincarnation, je veux bien, avec chacune de vous, faire une nouvelle vie a 
chaque fois... Mais je crois bien que je serai tente de refaire cent mille fois "une autre vie" avec la 
meme femme : celle qui, ma vie durant, a pu me supporter et a "quelque peu compris" l'etre que je 
suis... (ce qui n'est pas du tout evident vu tout ce qu'il y a a supporter et qui est deconcertant au 
possible ou "hors normes")... 

Merci a vous toutes pour ces mots que vous m'avez adresses... 

...A defaut de "faire de tout mon etre tout pres de vous jusqu'au fond de vous"... je "fais de mon 
ecriture et de mon ame" tout aussi pres de vous et jusqu'au fond de vous"... 

L'olibrius 

Si un olibrius dans mon genre - et ils sont tout de meme quelques uns sur cette planete - 
devenait un personnage mediatique, passait a la Tele lors dune emission de grande ecoute... On ne 
lui dirait pas "qu'il se lance encore dans des considerations philosophiques" ! 

On ne comprendrait peut-etre rien a ce qu'il raconte, mais par quelque effet de mode et de grace, on 
serait beat d' admiration et de devotion... 
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Oh putain! Dans quel monde on vit! Comme si c'etait une "tare" aux yeux de tout le monde, de se 
lancer dans des reflexions philosophiques a une epoque ou Ton massacre rorthographe et la 
grammaire en deversant a longueur de forums et de textos et de SMS, toutes les acidites et les 
sucreries de la vie... 

Oui c'est vrai : la verite, aucune verite, ne sortira jamais d'aucune elucubration de quelque olibrius 
que ce soit! 

Mais du four a pain, il sort bien du pain ! 

Je suis sidere de voir a quel point il sort du pain du four, sidere de tout ce qui se dit, s'ecrit et se 
raconte... Et dont la consistance porte si peu a mastication! Comme s'il ne s'agissait que d'engloutir 
dans une panse digerant a toute vitesse, toutes les purees et toutes les sauces du monde, desormais 
confiturees sur une suite ininterrompue de tartines fondantes ! 

Twitter 

Ah, Twitter! ... Twitter, le tout nouveau Twitter! Une nouvelle maniere de communiquer... dans 
l'instantane... Et avec tout le monde! Tout "son monde" en meme temps, sinon avec la planete tout 
entiere! 

Eh bien je vais vous dire moi, ce que j 'en pense de Twitter... 

Twitter c'est comme avec Facebook. Un Facebook encore plus "face de bouc - ou face de 
boucque"- que Facebook... 

Twitter c'est bien, tres/tres bien... et tres a la mode pour les gens celebres, les grandes vedettes, les 
personnages mediatises, les People de l'actualite et de la Une des magazines et des Teles... qui ont 
un carnet d'adresses mail et MSN de dizaines voire de centaines de pages de Web... 
Et d'une maniere generale - ou par extension si Ton veut - c'est aussi tres bien pour des millions de 
gens qui "bling-blinguent" chacun d'entre eux, a travers l'espace d'une petite constellation de fans 
(ou "d'univers-iles")... 

Pensez done! Le minot ou la minette de 14 balais qui blogue a tout va, des heures durant! "Tous a 
8h ce soir place de la Pastille pour le show de Timothee"... "Qui craque pas pour le dernier boubou 
a oreillettes et a claquettes luminantes de Nouba Le Givre"... 

Pensez done! Le mec de trente balais de la Cite des Alouettes a trois plomb' du mat' en cale?on 
Bingo a dada sur les fesses de sa nana! "Eh les copains, on se fait samedi, un home-cinema chez 
moi?"... 

Pensez done!... Plus planetaire " II faut sauver les bebes-baleines en cliquant tous sur Congres 
101"... 

Ou encore quelque info de premiere, glanee sur le vif avec le camescope numerique d'un copain a 
l'autre bout de la planete, et bricolee pour faire papillonner des milliards d'emoticones sur tous les i- 
phones du monde! 

Pensez done! ... Voila bien le "miracle" de Twitter! 

... Mais Twitter, ah, Twitter... Twitter pour les "trou-duc" (ou les trouneducunes) dans le genre "je 
poetise, je philosophe, je reflechis et j'ai des tas de questions"... Twitter pour les "pas z'as de la 
telephonite, de la clip-videonite, de la Webcamite, de la bagnolite et de la footbalite... Twitter pour 
les petits, tres petits carnets d'adresses mail... Twitter pour les "non branches", les "hors circuit" et 
les "pas mediatises"... Quelle utilite ? 

Ah, Twitter!... Twitter et Facebook! 9a serait, ?a ferait... encore mieux que le viagra! 9a te 
propulserait, t'ejecterait, t'electriserait sur le tapis de danse de Zeus le roi des dieux! 
... Mais les voies de Twitter, de Facebook ou de tout autre "viagra universel du Web"... sont aussi 
impenetrables que celles de Zeus le roi des dieux... Et elles n'ont pas fini de nous etonner. 

Saint Valentin 
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Pour la Saint Valentin, une annee j'avais ete particulierement prolixe dans les forums... Mais 
cette annee et sans doute par la suite, serais-je discret, parce que je pense a toutes ces femmes 
seules, dont le mari ou le compagnon s'est barre, ou qui sont malheureuses en menage, ou encore 
qui dans leur vie n'ont "jamais connu 9a"... (eh oui, meme a notre epoque y'en a !)... Et 9a, 9a me 
fait "mal aux tripes"! 

Crispation sur les symboles nationaux 

Dans LE MONDE du vendredi 12 fevrier 2010, Guy Verhofstadt, President du groupe de 
l'Alliance des democrates et des liberaux au Parlement Europeen, ancien premier ministre Beige, 
ecrit : 

"Cette crispation sur les symboles nationaux est le symptome le plus patent du malaise national 
transpirant a tr avers ce debat rate. C'est un reflexe de peur incomprehensible quand on connait le 
poids et I'influence de la France en Europe et dans le monde"... 

Je me sens en ce qui me concerne, "un peu gene aux entournures" lorsque tous les soirs (et 
plusieurs fois dans la journee), tant sur les ondes qu'a la television, et cela depuis plus d'un mois 
deja, Ton debat sur cette question de l'identite nationale... 

D'autant plus que sur les forums du Net, dans les journaux et les magazines d'actualite, Ton ne cesse 
de debattre et de polemiquer sur ce theme de l'identite nationale... 

Je pense - mais cela me fait mal de penser cela, car cela me parait "un peu lourd" - a cette phrase 

d'une chanson de Jean Ferrat "Je crois voir la photo de Petain dans mon verre de Vichy"... 

C'est vrai que ce debat sur l'identite nationale, cela finit par faire "Travail/Famille/Patrie"... Et que 

Ton verrait apparaitre les "vieux demons" (avec de nouveaux visages et de nouveaux signes 

distinctifs)... 

J'y vois la non pas un "signe de civilisation", non pas non plus un "signe de progres"... ou un "signe 
de diversite culture lie et d'ouverture vers un monde plus relationnel"... Mais plutot un "signe de 
retour a une forme de repli culturel et social", tout a fait caracteristique de ces epoques troublees de 
crises, de confrontations, de guerres et de fleaux divers... Comme s'il devenait temps de se proteger 
de murailles, d'enceintes fortifiees, de barrages filtrants et de clotures, parce que le monde serait 
plus dangereux, plus incertain qu'avant... 

Debat-on ailleurs qu'en France, a ce point la, sur le theme de l'identite nationale ? Une "identite 
nationale", n'est-ce pas comme un visage, un visage humain ? Un visage ne se "debat" pas : il se 
porte, il se voit, il s'exprime... II est un visage parmi tous les autres visages... Nul ne peut dire que 
ce visage la - ou un autre - n'est point. II est... 

Alors pourquoi debattre en se crispant sur ces yeux, ce nez et cette bouche qu'il faudrait 
"pieusement modeler" sur son visage ? Les yeux ne sont-ils pas pour voir, le nez pour respirer et la 
bouche pour se nourrir ou s'exprimer ? 

Sur la route de Madison 

Laquelle, lequel d'entre vous, a vu sur France 3, mardi 16 fevrier 2010, "Sur la route de 
Madison" avec Clint Eastwood et Meryl Streep ? 

... L'lowa... Une campagne Nord Americaine, une campagne telle qu'il en existe comme a l'infini 
dans les grandes plaines centrales entre les Appalaches et les Rocheuses... Et dans cette campagne 
les gens peuvent y avoir des reves plus grands que toutes ces immensites continentales... Mais les 
reves sont enfouis, jaunis et ecornes comme des photos dans des cartons non ficeles que la vie a 
bouscules et empoussieres... 
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Essayez de concevoir dans votre esprit cette image : un recoin de jardin, une sorte de tertre tout 
chevelu d'herbes folles et dures, un recoin jamais cultive mais sur lequel il s'y fit des jeux d'enfant 
lorsqu'il y avait la du sable... Et dans la terre sous le tertre, brulerait une fleur... Et le tertre 
s'entrouvrirait comme les levres d'une femme... Alors s'eleverait une fulgurance, une fragrance, et 
cette terre dont on est fait, intimement et pour toujours, fait... Nous la reconnaitrions notre, bien 
presente, la sous nos pieds... Dans ce jardin aux allees ratissees et desherbees, aux carres de fleurs, 
de plantes vivaces et de legumes dodus, dans ce jardin qui a etouffe sans jamais l'ensevelir, un autre 
jardin... 

Une fleur qui brule dans la terre !... L'image est impensable... 
Un etre surgit, venu de la route, et l'impensable devient pensable... 

... Un peu dans le meme style (si Ton peut dire)... Mais dans un scenario totalement different... 
"Bagdad Cafe"... 

Un long ete de fleurs silencieuses dans le vent bruyant 

lis savent mais ne disent jamais rien... 

J'imagine qu'ils savent - et je fais en sorte qu'ils puissent savoir - mais je ne sais pas s'ils savent... 
lis savent et disent mais est-ce bien comme Us disent ?... 
En fait je ne sais jamais rien... 

J'etais avant-hier un vieillard de cent seize ans... 

Demain j'aurai rajeuni de quelques annees... 

Mais dans les saisons qui passent je deviens de plus en plus vieux... 

Lorsque les mots n'etaient pas encore nes Us etaient des regards... 
Lorsque les mots ne seront plus Us habiteront les cielles et les cieux... 

Le petiot 

Si Von n'a pas oublie, enfant que Von fut, ce qui a ete eprouve - et bien souvent tu - Von s'est 
construit, adulte, une sorte de moralite et tout un monde de valeurs et de principes... 
Avec une certaine gravite, il m' arrive de reflechir - et d'imaginer - ces univers intimes qui sont 
ceux de Venfance, des personnes tres dgees ou lourdement handicapees... 

Certes je le conqois, Vhistoriette que je raconte ici est... "un peu salee"... Mais c'est le monde, ce 
monde dans lequel nous vivons, jugeons et pensons... et faisons... qui est pervers... Pas Vunivers 
intime de Venfant, du vieillard ou de la personne "cassee"... 



Le petiot 

// a sept ans ce dimanche, le petiot... 
Sept ans... En fait il en par ait treize, le petiot... 

II sait deja tout... Enfin... comme on peut "tout savoir" a Vecole de la rue ou dans les grandes 
classes de la Maternelle... La Tele, les potes, la "shoote", les files, les combines et les petits 
trues... la vie quoi ! 
// a sept ans ce dimanche, le petiot... 

Et en ce jour si beau, beau et chic comme une robe de maman, en ce jour dore tout empli des 
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fragrances de toutes les feuilles a moitie mortes de I'automne... L'on a fait venir toute la famille a la 
maison pour un grand dejeuner dans le grand salon... Et l'on a mis les grandes r allonges a la table. 
Papa en costume, Maman dans sa robe chic, Mamy dans son tailleur de trente ans de mariage, 
Pape dans sa belle salopette de saltimbanque (Pape est un artiste), les grand'tantes engoncees dans 
leurs vestes etroitement boutonnees, Petite Meme dans son eternel grand tablier noir fraichement 
repasse, le Vieux Pepe dans sa veste de velours noir a grosses cotes (il a pris son accordeon), 
Tonton en knickers et bottes de cuir et de larges bretelles sur sa chemise... Et Tatie, la jeune et 
affriolante Tatie, la nouvelle amie de Tonton en ensemble pantalonant... 

On n'a pas fait venir les petites cousines (les files de Tonton)... Elles sont en fin de carriere de 
rougeole et toussent encore, et c'est Ursuline, la voisine de palier de I'HLM de Tonton, qui les 
garde... et leur fera des crepes... 

Ah les petites cousines ! Le petiot, une fois, il les a troussees dans la cave ! 

La Tatie en ensemble pantalonant, elle a peut-etre un joli visage et des f esses qui tournicotent... 
mais qu 'est-ce qu 'elle est tarte I 

Au gateau bien plantureux, architecture comme une tour de Babel, rutilant de crime rose et toge 
d'eveque, surmonte de sept bougies bleues... Le petiot a souffle tres fort... Mais ce sont les yeux de 
sa maman qui ont donne de I'elan a son souffle... Jamais, jamais, il ne lui avait vu ces yeux la, a sa 
maman... C'etaient des yeux qui balayaient d'un seul coup toutes les sciences des potes, de la Tele 
et de I'ecole de la rue...Et qa faisait un bien fou, une fulgurance... 
Elle portait une tres jolie robe,tres bien coupee, maman... 

Au gateau, il n'avait plus faim, le petiot... C'est que... apres trois fois du roti et des frites... 

A la cantine il donnait toujours sa part de gateau a Tun de ses camarades. Mais il brandissait une 

pancarte "rabiot" quand venait le plat de petits pois ou de patates ou de pates ou de carottes... 

Au gateau, une fois souffle les bougies, il disparut sous la table, le petiot... 

Et per sonne ne s'inquieta desormais de ce qu'il fit, le petiot, sous la table... 

II se sentait un peu flou, le petiot... 

Et toutes ces grandes personnes qui discutaient sport, politique, actualites, evenements de la ville... 

Par moments, de grands eclats de rire... 

Des rires qui ne le faisaient pas du tout rire, le petiot... 

C'etait bien, sous la table, tout de meme ! 

II lui vint un souvenir... 

II avait trois ans passes... Papa et Maman suivaient a la tele une emission de varietes... II etait assis 
en tailleur en face d'un vieux train deglingue aux gros wagons cabosses et aux rails disjoints... 
C'etait du plancher a Tepoque, dans le salon... 

II venait de faire pipi dans sa culotte et a portee de ses bras, il y avait un tas de vieux journaux... II 
avait froisse les feuilles de papier journal et eponge tout autour de lui, le pipi repandu en etalant 
les feuilles mouillees jusqu'au plus loin possible... ca lui avait beaucoup plu... il en avait eu le zizi 
tout dur... A I'ecole maternelle, Mario son copain lui avait raconte que les grands quand leur zizi 
devenait dur, qa faisait du lait qui sentait une drole d'odeur... 

II avait fait pipi dans sa culotte, tout doucement, comme s'il essay ait de se retenir mais que qa 
coulait quand meme... 

Alors que les rires caracolaient au dessus, d'un bout a Vautre de la table, et que Tonton racontait 
une histoire salee en faisant sa grosse voix... II vit, le petiot, devant lui, tout pres, vraiment tout 
pres... les jambes de sa maman, croisees, si belles, si belles... et nues... jusqu'aux genoux ou 
s'arr etait la robe... 

II se sentit envahi d'un bien etre fou... 

Quand il se "touchait le pipi" les matins oil il restait au lit jusqu'd dix heures, qa lui faisait du 
bien... Mais pas a ce point la, comme ce dimanche apres midi sous la table, pres des jambes de 
maman... 

II n'avait meme plus besoin de se toucher... II en suffoquait, il en rdlait... Et tres vite - mais vite 
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comme dans un grand train express lance a toute allure mais oil, de la vitre du compartiment le 
paysage ne defile plus du tout - son zizi aussi dur qu'une barre a mine se mit a tressauter, une fois, 
deux fois, trois fois, quatre fois, cinq fois... dans sa culotte... 

C'etait comme si le zizi avait traverse la culotte, s'etait dresse jusqu'aux genoux de maman, et 
doucement frotte du bout, au bord de la robe... 

Per sonne n'a jamais, jamais su... Maman, a ce moment la, riait si fort, a cent lieues de pensee de 
son petiot ! 

Et le petiot, il a plus jamais essaye de trousser ses petites cousines dans la cave ou ailleurs en 
quelque endroit "defendu" ... 
Le petiot, "ca", ca lui est reste... 

Le copain Mario il avait dit : "les grands font de la puree, et les vieux quand on leur a gratte le 
crapaud, ca tressaute a sec comme aux gosses"... 

Ah le petiot !... S'il avait pu faire de la puree, pour ses sept ans ce dimanche, qa aurait traverse la 
culotte et gicle sur le bord de la robe de maman... 
Elle a jamais su, maman... 

Petiot, il a fait un coquillage secret rempli de bonbon venu des etoiles, cache entre des planches 

d'une cabane qu'il ne fait visiter a per sonne... 

Ah, le petiot, le petiot ! 

... Et au fait... La petiaude ? 

Ah, les vieux, les vieux ! 

... Et au fait... Les vieillettes ? 

Et pour terminer... Une question : 
Pensez vous que je pourrais avoir une predilection en matiere d'habillement feminin, pour les 
ensembles pantalonants - fussent-ils de la derniere mode, tres "in" ou tres "tout ce qu'on voudra" ? 
Ah ah ! 

Pour la "petiaude" j'aurais imagine une autre histoire... Ou cela ne se passait pas sous une table 
et ou le "coup de craque" ne serait point venu du parfum de toilette de Papa ou de la botte du grand 
frere frappant le ballon de foot... ou encore a la vue de la poitrine velue du prof de gym a l'ecole... 
Non, pas du tout... Rien de tout cela... 

Avec la "petiaude" nous serions entre je crois, dans une "autre dimension"... quoiqu'avec l'histoire 
du "petiot" le dimanche de ses sept ans sous la table familiale... il y eut une dimension... 
Cela aurait ete dirais-je, quelque peu "Harrypottereen"... avec la "petiaude"... 

Avec les filles a vrai dire je ne sais pas tres bien... 
Je sais seulement qu'il y a quelque chose de terriblement pareil... dans une dimension de feminite... 
Et c'est dans cette dimension de feminite qui m'est apparue aussi etrange qu'intime, telle qu'un 
souvenir emouvant et heureux de mon enfance... Que je parviens a decrypter les signes - et la 
tectonique - de retre-femme... avec il est vrai, plus ou mo ins de bonheur... 

Comment c'etait, avant la Feminite ? ... S'il y avait eu un avenement de la Feminite ? 
Sans doute "oeil pour oeil, dent pour dent", comme dans l'Ancien Testament (la loi ancienne)... 
Mais la Feminite en tant que concept purement humain - et done, appliquee a l'humain - ce n'est 
jamais que de l'humanite... 
Alors, il n'y a pas de "loi nouvelle"... 

... Au dessus de la table (au moment de souffler sur les sept bougies) il y avait eu - 
incontestablement - cette "complicite d'une infinie tendresse" entre le petiot et sa maman... D'ou le 
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regard de la maman qui "balayait toutes les sciences de l'ecole de la rue, des copains, des filles et 
des petits trues et combines"... Comme si e'etait cela meme la "revelation", autrement dit la science, 
e'est a dire cette infinie tendresse toute emplie de complicate et d'adhesion totale a une maniere de 
penser, de ressentir... et qui necessairement devait (a du) impacter toute la sensibilite, toute 
1'intelligence, tout l'imaginaire du Petiot... lequel Petiot deviendra "grand" avec "ca"... 

... Au dessous de la table, il n'y avait plus de regard, plus de visage (de la maman)... Mais il y avait 
la Feminite meme... Bien sur e'etaient les jambes de maman... des jambes croisees, tres jolies, tres 
elegantes et qui faisaient un bien fou, absolument fou, a regarder... au point qu'il advint ce qu'il 
advint (et que je decris)... 

Faut-il rappeler que sous la table, il n'y avait, il ne pouvait y avoir... que ces jambes la! Surement 
pas celles par exemple de l'affriolante Tatie (la nouvelle petite amie de Tonton) en ensemble 
pantalonant... ou encore celles des grand'tantes ou de la Petite Meme... qui en aucune facon ne 
devaient "faire rever" le Petiot... 

... II y a... Tout ce que Ton peut eprouver (et qui fait un bien fou) pour une femme, un jour... Pour 
une autre femme, un autre jour... Ou encore (mais e'est plus rare) pour une seule femme dans toute 
sa vie... 

... II y a... Tout ce que Ton peut eprouver (et qui fait un bien fou)... de la Feminite meme... de la 
Feminite toute entiere, e'est a dire de ses fragrances, de ce dont elle se vet, de ce qu'elle voit, de ce 
qu'elle respire, de ce qu'elle bat (que ce fut-ce comme le coeur d'un oiseau ou comme le coeur dun 
poulpe)... Et il me semble que, outre la peinture et la musique, la litterature est "particulierement 
bien placee" pour se "jeter sur une femme, se jeter sur la Feminite"... 

Alors, alors... peut-etre y-a-t-il quelques marges a franchir... ou quelque bois, ou quelque fosse, ou 
quelque cloaque meme... 

Peut-etre y-a-t-il quelques foudres de regards, quelques doigts pointes... a devoir supporter... 
Pour un amoureux fou de la Feminite... 

Les ecrivains "immortalisent" en bien ou en mal... 

Lorsqu'un ecrivain deja bien connu et lu de son vivant - et qui vraisemblablement sera encore 
plus connu et lu apres sa mort - "enterre" (meme tres litterairement) dans ses ecrits, une ou des 
personnes en particulier (pour des raisons qui lui paraissent justes et fondees)... Alors e'est pour 
cette personne la, ou ces personnes la, comme une "immortelle condamnation a mort"... 
C'est pourquoi les ecrivains deja connus et lus de leur vivant, a un certain moment de leur vie et 
pour autant qu'il leur vienne un regard qu'auparavant ils n'avaient pas... Devraient peut-etre 
envisager comme un "droit de grace" qu'ils exerceraient en modifiant leurs ecrits au sujet de cette 
ou de ces personnes la... ou meme en retirant de leurs ecrits ces lignes qui identifient ces personnes 
et les accusent... Commuant ainsi une "condamnation a mort immortalisee" en "indifference et 
oubli" aperpetuite"... 

Bien entendu si un regard "different" ne vient pas (et ne saurait venir -et pour cause-) alors ce qui 
est ecrit le demeure a jamais... et "l'immortelle condamnation a mort" devient effective... 
Les ecrivains "immortalisent" parfois dans leurs ecrits sous forme de memoires ou de recits ou 
d'anecdotes, des personnages qu'ils ont connu ou frequentes, qu'ils ont aimes ou detestes... Mais ils 
devraient "immortaliser" de la meme maniere que les artistes peintres "immortalisent" des visages... 
Ou a la rigueur, "immortaliser" comme le feraient de tres bons caricaturistes... 

Cependant, il y a dans une "immortelle condamnation a mort"... de 1'immortel tout de meme! 
Alors que dans une " indifference ou un oubli a perpetuite" il n' y a pas d'accession a l'immortalite. 

A noter que la meme personne "enterree" (dune maniere tres litteraire "ne faisant pas dans la 
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dentelle")... peut etre "immortalisee" par un autre ecrivain qui lui, n'a pas du tout le meme regard ni 
le meme vecu, en ce qui concerne cette personne... Ou qu'une "accession a l'immortalite" releve par 
les mots de 1' autre ecrivain, cette personne, de "1' indifference ou de l'oubli a perpetuite"... 

Le coup de sang du petit ecrivain du coin 

Ne vaut-il pas mieux etre totalement inconnu, que mal connu ou meconnu ? 
La ou tu es inconnu, tous les espoirs sont permis... La ou tu es mal connu ou meconnu, c'est l'idee 
que Ton se fait de toi, qui te "plombe" a jamais... 

C'est sans doute la raison pour laquelle, Lucien Souperosse, un petit ecrivain du coin, de Saint 
Julien les Mesanges en Pays de Connes, fait bien plus attention a son comportement la ou personne 
ne le connait, loin de son pays lorsqu'il court les routes... 

A Saint Julien les Mesanges cependant, ce n'est point ecrit sur son front " Lucien Souperosse"... Et 
lorsqu'il gare son velo pres de l'lntermarche, ote ses pinces "serre-pantalon" et retire son sac de son 
dos avant d'entrer dans le magazin... Peu de gens le reconnaissent et personne ne se souvient qu'il y 
a huit ans il est "passe a la Tele" (regionale)... En fait, peu le reconnaissent mais beaucoup, a dire 
vrai, ont "plus ou mo ins entendu parler de lui"... C'est un "obscur"... "il fait rien comme les 
autres"... 

Pourquoi, a Saint Julien les Mesanges, "prendrait-il des gants", Lucien Souperosse, confronte a la 
brutalite et a l'agressivite des gens, en particulier lorsqu'il traverse un passage pour pietons afin de 
se rendre a la boulangerie du quartier des ecoles, la ou il demeure... et ou on le "connait sans le 
connaitre"... et qu'un automobiliste apparemment presse et indelicat lui refuse le passage? 
Mal connu ou meconnu - et done selon ses dires- "plombe pour plombe, autant rentrer dans le lard 
des gens"... 

Alors, tentant de "forcer le passage" au risque de se faire "accrocher", et l'automobiliste ne cedant 
point (quel imbecile, quel cretin, quel malotru !)... Lucien brandit le poing, un poing rageur, un 
poing serre et bien provoquant, bien ostentatoire... 
La boulangere a vu... Mais bon... elle tient commerce ! 

Trois vieilles dames, un jeune monsieur avec son petit garcon, sur le trottoir d'en face, ont vu... Et 
alors? 

Demain, si un autre automobiliste ne s'arrete pas, il aura le meme comportement, le Lucien ! 

Mal connu ou meconnu, tu n'as rien a perdre... puisque tu n'as rien gagne... Alors que ce soit un 
automobiliste cretin et indelicat qui refuse un passage au pieton que tu es... Ou quelque clampin "de 
mes deux" qui te traite d' obscur et te rit au nez dans sa tete... Ou encore tous ces gens que tu 
rencontres, qui te "connaissent sans te connaitre" et jamais ne te posent la moindre question sur ce 
qui occupe ta vie et ton temps... Pourquoi "prendrait-on des gants" avec ces gens la ? 

Combien faudra-t-il "d'annees-lumiere" de litterature, de poesie et d'ecriture - et de propos - "ne 
faisant point dans la dentelle"... Pour "botter au cul" - et pour tout dire - "assassiner" toute cette 
brutalite, toute cette indifference, toute cette vulgarite, toute cette mediocrite ambiantes ?... Qui sont 
plus penibles a supporter la ou Ton vit, que la ou Ton ne vit pas ! 

Dans dix mille ans... 

J'ai imagine l'etre humain dans dix mille ans... 
Voici ce qu'ecrit, en fan - non pas de grace puisqu'il n'y a plus de religions- 12997, un exile sur le 
satellite Ramses IV ou vivent les Interdits (les exclus, les renegats, les revoltes, les reprouves de la 
Terre et des Mondes Artificiels) : 

« En ce temps la (il y a plus de dix mille ans) etaient les Riches et les Pauvres... Ou ce qui 
revenait au meme, les Privilegies et les Subissants... Les gens vieillissaient (Us appelaient cela le 
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vieillissement)... Lorsque les gens parvenaient a un age d'environ soixante annees apres leur 
naissance, leur apparence se degradait et Us devenaient selon la terminologie de I'epoque, des 
vieillards... L'on voyait d'ailleurs de plus en plus de ces « vieillards », souvent ages de plus de cent 
ans... 

Depuis environ un millier d'annees sur la Terre et sur les Mondes Artificiels, Vhumanite est divisee 
en deux castes : les Immortels et les Mortels... 

« Riche » ou « pauvre » n'a aucun sens de nos jours... Toute la difference de nos jours tient en 
V existence des deux castes... Mais oil se situe exactement la difference entre les Immortels et les 
Mortels ? Car les Immortels meurent tout de meme puisque Valteration des tissus cellulaires apres 
s'etre considerablement ralentie vers I'dge de soixante annees apres la naissance, reprend 
subitement un jour, de telle sorte que V Immortel s'effondre alors sur lui meme en quelques minutes, 
devenant un cadavre... II en est de meme pour les Mortels ! 

En verite la difference est dans la duree : les Mortels pour la plupart d 'entre eux, s 'effondrent sur 
eux-memes des qu'ils approchent ou depassent I'dge de cent ans apres leur naissance... Alors que 
les Immortels (qui font et sont la Loi du Monde) passent les siecles et les millenaires... Ainsi, 
certains de nos actuels Immortels ne savent pas s'ils disparaitront par exemple, en 14337 ou en 
17522... 

Pour acceder a la caste des Immortels, les postulants, au prealable selectionnes par des Juges 
reunis en concile, etaient autorises a subir une intervention biochimique modifiant leur code 
genetique. A la suite de cette intervention et selon ce qui avait ete decide par les Juges, les 
Immortels alors, depassaient I'dge de cent ans et leur disparition (qui n'etait cependant pas 
programmee) pouvait intervenir aussi bien cent ou deux cents ans plus tard, que mille ou deux mille 
ans plus tard... 

La difference est aussi dans la repartition entre les Mortels et les Immortels : les Mortels 
constituent environ 90 pour cent de V ensemble de Vhumanite... 

Lorsque les Bioscientifiques, il y a de cela plusieurs milliers d'annees avaient elabore, puis 
generalise le « Processus » (et done mis fin au « vieillissement ») l'on ne parlait pas encore de 
« castes »... II y avait bien sur, les Mortels et les Immortels mais du fait de la selection consider ee 

"juste et normale ", d'assez nombreux Mortels et Immortels disparaissaient en definitive dans un 
espace de temps aussi grand que celui de plusieurs generations d'anciens mortels d'avant la mise 
au point du "processus"... Ainsi des Immortels "mouraient" a I'dge de 190 ans, et des Mortels 

"vivaient" jusqu'd 215 ans, par exemple... 

La notion de « caste » n'est intervenue que peu a peu, insensiblement... Jusqu'au moment ou l'on 
s'apercut que certains scientifiques, ecrivains, poetes, artistes, philosophes, hommes politiques 
d'envergure, intellectuels, chercheurs et savants, medecins de renom, ingenieurs et decouvreurs... 
vivaient bien plus longtemps que les autres humains plus « ordinaires »... Alors on definit nettement 
la caste des Immortels et la caste des Mortels... De telle sorte que la selection fut plus "severe", 
que les Immortels "moururent" en general beaucoup plus tard, et que les Mortels n'eurent plus 
guere de chances de "vivre" au deld de cent ans... 

II y eut ensuite au fill des siecles, a dire vrai en 2 ou 3 siecles seulement, une evolution des valeurs, 
des modes, des besoins, des aspirations et des projets... Une evolution « deliquescente » et meme 
« vertigineuse » (dans le meme genre que le declin de I'empire romain)... 

De nouveaux Immortels apparurent... qui auparavant seraient demeures de simples Mortels... Des 
etres veules, sans consistance, brutaux, jouisseurs, dominateurs mais sans aucune envergure 
d 'esprit ou de coeur... 

Et des Mortels par contre, qui auraient du faire partie de la caste des Immortels, telle qu'etait a 
I'origine la caste des Immortels... atteignaient a peine I'dge de cent ans, s'effondrant soudainement 
sur eux-memes... et dont les oeuvres ne furent jamais connues car c' etaient les Nouveaux Immortels, 
desormais les Maitres du Monde... 

... J'etais devenu en 12997, un Mortel juge « trop dangereux » parce que susceptible de detrdner 
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par la puissance de mon oeuvre, tous ces Immortels inconsistants ou predateurs faisant et etant la 
Loi du Monde... L'on m'accusa d'entrainer les autres Mortels a renverser les Immortels et a faire 
devenir les Mortels, des Immortels repartis en une seule caste selon leurs differentes dispositions et 
talents tous aussi necessaires et utiles ; un grand proces eut lieu et je fus condamne a finir mes 
jours sur le satellite Ramses IV.. . 

Mais parmi les Immortels, il en est qui sont mes amis et oeuvrent contre les autres Immortels... 
Je pense a ces anciennes civilisations humaines d'il y a plus de dix mille ans, a certains peuples 
dont les chefs disaient qu'ils etaient des sorciers et se mettaient des plumes de grands oiseaux 
autour de leur cul et de leur tete... 

N'importe quel romancier de Science Fiction pourrait faire sur ce sujet, un livre de trois cent 
pages ! 

Pour ma part je traite un tel sujet en une seule page, sous la forme que je viens de presenter... 
Les details, le scenario, un plus long recit avec des personnages, des dialogues, des episodes ou des 
chapitres, un fil conducteur avec une trame, une intrigue, un deroulement, un suspense, une 
conclusion ou un denouement... Oui tout cela, on peut se l'imaginer, se le construire a sa maniere, se 
le representer et s'en faire une "matiere a penser"! 

Laissons done les romanciers faire leur travail, d'autant plus qu'ils sont assez nombreux sur le 
marche du roman... 

Par contre, un ecrivain "non romancier" qui se hasarderait en se lancant dans un recit de trois cent 
pages sur un theme de fiction quel qu'il soit... se perdrait dans un fil qui cesserait au bout de dix 
pages d'etre "conducteur", son histoire "eclaterait" et il finirait par raconter d'autres histoires... 
Mais e'est vrai : beaucoup d'ecrivains (la majorite a coup sur) veulent etre des romanciers! 
Et e'est la raison pour laquelle il y a tant et tant de "bons livres de bons auteurs" qui sont comme de 
"beaux meubles de bons ebenistes"... Et de "livres passables ou mediocres d' auteurs ordinaires" qui 
sont comme des "meubles de contrefacon dun fabricant en serie"... 

II ne "facedeboucquera" point... 

... Cette annee, au Salon de l'Agriculture a la Porte de Versailles... Nicolas Sarkozy en gros plan a la 
Tele (journal de 20h) tapotant sur la tete une plantureuse et meuglante vache laitiere ! (A noter que 
"Bertrande" avait ete au prealable en 2008 ou 2009, soigneusement brossee et lavee de toute trace 
de caca... et qu'on lui avait peut-etre mis un bouchon en liege de bouteille thermos dans le trou du 
cul pour pas qu'elle pete)... 

"Meu-heu-heu..."! ... en face de notre "plus celebre" facedeboucqueen"! 
... No-no-non!... Pas cette annee.. 

... Tiens/tiens ca me rappelle au debut des annees soixante, les "tours de France" du General De 
Gaulle dans les salons de l'agriculture ou dans les foires regionales... et (mais je n'etais pas ne)... les 
"tours de France" (dans l'Etat Francais) du Marechal Petain (qui faisait la bise aux monies et aux 
veuves et aux cheftaines des jeunesses chretiennes dans les villages de nos provinces)... 
... Mais on n'en est plus la, loin s'en faut... tant la vie politique, sociale, economique (et "orchestree" 
par nos plus celebres Facedeboucqueens)... part en deliquescence, en "cacas nerveux", en 
ignominies de toutes sortes, en Huhemepeties et Socialofourberies toutes aussi crado les unes que 
les autres! 

La photo de Marine le Pen au fond du verre de Pastis ou de Muscat ou de Sauternes ? 
Olivier Besancenot en carton a la place de Marc Levy en face des librairies? 

C'est dramatique, e'est insense... Mais ca me fait rire... et ca me ferait pleurer si d'un tel fiasco 
emergeaient de nouveaux Mythes, de nouveaux credos et de nouvelles utopies et modes et visions 
du monde auxquelles il faudrait tous se rallier ! 
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Et oui I II a fait son tour au salon de Vagriculture ! Et on V a vu, tapotant gentiment la tete d'une 
belle et plantureuse vache laitiere ! Qu'elles sont "tartes" nos Teles ! 

Entre "Petete" et Remington d'une part ; et "i-phone" et les ordinateurs d'autre part... 

Du temps ou la Poste s'appelait Petete, du temps oil Von cdblait de Panama a son banquier en 
Europe, du temps ou les ecrivains tapaient leurs romans sur des Remington, du temps des routes 
bombees bordees de platanes, du temps oil Ton payait le pompiste et Von reglait sa note d'hotel 
avec des billets de banque, du temps des routes nationales et des carrefours en croix ou en patte 
d'oie, du temps ou Von s'embarquait au Havre ou a Cherbourg pour se rendre en Amerique... Le 
monde etait coupe en deux : les pays de VEst d'un cote, a economie socialiste et collectiviste, avec 
le grand geant sovietique ; et les pays de VOuest de Vautre cote, avec les Etats Unis d' Amerique, 
super puissance industrielle et technologique... 

Mais si le monde etait coupe en deux, il etait aussi dans une autre partie "encore en jaune clair, en 
bleu ou en violet ou en vert ou en blanc et aux frontieres en pointille", une mosaique de territoires 
purement geographiques et ethniques generalement occupes, colonises et exploites par les pays de 
civilisation Europeenne et judeochretienne... 

Ce temps la, celui de la Poste "Petete" et des "Remington " et des deux blocs de VEst et de VOuest ; 
prit fin a la chute du mur de Berlin... L'on peut dire (c'est ce que je dis) que la date du 9 novembre 
1989 est comme le premier janvier d'un "an Zero ", date a partir de laquelle le monde commence a 
etre different : le monde de VEst et le monde de VOuest desormais se fondent en un seul et mime 
monde economique et social ; la mosaique de territoires "en jaune clair, en bleu ou en violet ou en 
vert ou en blanc et aux frontieres en pointille", dejd devenue une constellation de pays nouveaux 
avant la fin du "monde d'avant"... se structure peu a peu en vastes ensembles ou espaces 
economiques et politiques... 

Ce temps la, celui d'avant la chute du mur de Berlin ; avait ete precede par celui de la Poste a 
cheval, des diligences et des bateaux a voile... Lui-meme precede encore, ce temps la, par d'autres 
temps... 

Mais Von peut dire - pour simplifier - que tous les temps situes avant les annees 90 du 20 erne 
siecle, sont "L'Ancien Monde" ... 

II y avait eu au 15 erne siecle deja, une "revolution technologique " quasi universelle du moins dans 
le monde d'alors, celui de la civilisation des peuples d'Europe : Vinvention de Vimprimerie... 
L'on peut dire de nos jours (fin 20 erne - debut 21 erne siecles) qu'une autre "revolution 
technologique" d'ampleur universelle voit le jour et se developpe rapidement : celle du telephone 
mobile, d'internet, de Vinformatique et du numerique... 

II y a une singularity, une dimension nouvelle dans Vemotion, dans la pensee, dans la reflexion et 
dans la relation humaine... et quelque chose de tout a fait unique, exceptionnel... A etre de ces 
generations "d 'entre deux mondes"... Pour celui ou celle d 'entre nous, de ces generations, qui en 
ressent au plus profond de lui-meme la portee, les effets et les bouleversements dans sa vie 
personnelle et tout autour dans le monde... Ces generations dont les toutes premieres sont celles 
des gens nes entre 1930 et 1940 environ , et dont les suivantes sont celles des gens nes entre 1950 et 
1980... 

Car ce sont la des generations qui auront connu dans une partie de leur vie plus ou moins longue, 
dans leur enfance pour les dernieres, "VAncien Monde"... Et auront done ete "impregnees" de la 
culture du 20 erne siecle tout en se trouvant confrontees selon leur diverses sensibilites, 
aspirations et reves, a la culture emergente du "Monde Nouveau" ... 

Les generations qui viennent, celles des nes aux alentours de Van 2000, puis celles qui suivront, 
n'auront done rien vecu par elles-memes de ce qui fut "VAncien Monde"... dont elles n'auront 
connaissance que par les documents (imprimes ou numerises) , les images et videos et films, les 
livres, ou encore par la parole, par le recit des anciens (de plus en plus vieillissants)... 
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Avant les annees 90 du 20 erne siecle, il y avait toujours eu comme une "continuite" : les epoques 
se succedaient sans qu'il ne vienne jamais quelque rupture brutale ou quelque transformation 
radicale dans Vordre economique, traditionnel et social, ou mime familial... Les differences d'une 
epoque a V autre, n'etaient perceptibles que graduellement et selon des modes de vie evoluant avec 
les progres de la science, de la medecine, des decouvertes de nouveaux pays ou espaces 
geographiques, et de la technologie, des moyens de locomotion et de transport... II y avait 
seulement eu a partir du 19eme siecle, une acceleration dans la continuite, une continuite qui 
demeurait quoiqu'il arrive, la caracteristique essentielle de "VAncien Monde".... 
Nos generations actuelles, celles des gens nes a partir de 1930/1950 et jusque vers 1980, sont les 
temoins directs et vivants de cette rupture - ou de cette "fracture " meme - a partir de laquelle se 
disperse en fragments epars cette ligne de "continuite" : Von sent bien qu'il n'y a plus de 
continuite, mais deux "lignes " nettement separees, profondement differentes dans leur trace... 
L'on pourrait voir aussi, comme deux mondes, deux "Terres" qui seraient entees en collision, se 
seraient imbriquees I 'une dans V autre. Du bord de la Terre qui surplombe I 'autre Terre, le 
promeneur (ou voyageur) aperqoit devant lui depuis tout en bas de la fracture, un immense pay sage 
qui a premiere vue, ressemble au paysage se deroulant derriere lui du cote de la Terre qui 
surplombe... Mais un vertige, peut-etre une sorte d'angoisse, et en meme temps, comme une 
nostalgie, s'emparent du promeneur... qui plus jamais, ne pourra desormais poser son pied sur le 
sol "d'en bas"... Car il n'existe pas de "chariot volant" pour se rendre sur la "Terre d'en 
dessous"... II n'y a plus que la vue dans I'immediat, depuis le bord en haut de la fracture, et il ne 
restera que le souvenir, ensuite, de cette vue... puisqu'il faudra bien suivre I'une ou V autre de ces 
routes de la Terre qui surplombe... 

Ainsi est I'homme ou la femme, quelle que soit sa condition, ne autour de 1930 ou jusque vers 1980, 
tel ce promeneur ou voyageur soudainement "decale" d'une "Terre" a V autre... 

Les artistes, les ecrivains, les penseurs et les poetes des generations actuelles ont sans doute en 
tant que temoins, observateurs et createurs d'oeuvres litteraires ou autres, une grande 
responsabilite dans la mesure ou Us doivent desormais transmettre alors que le fil de la continuite 
est rompu, et que se posera sans doute la question d'une forme nouvelle de continuite jusque la 
inconnue et encore inconcevable... ( serait-ce un espace aux dimensions non perceptibles, aux 
reperes mouvants , un espace dans lequel le temps -passe, present, futur - n'aurait plus de 
sens ? )... 

Je pense aussi a ces tres grands ecrivains et auteurs du 20eme siecle, nes apres 1910 et decides 
avant 1990, dont certains d'entre eux seraient aujourd'hui tres ages s'ils avaient vecu : quel aurait 
ete leur regard, comment aurait evolue leur pensee, et comment auraient-ils integre dans leur vie, 
la fin de leur vie, ces nouvelles technologies de la communication, du telephone mobile, du 
numerique, de Vinformatique et de I'internet? 

D 'autres tres grands ecrivains ou romanciers nes a la fin du 19eme siecle, du fait qu'ils auraient 
passe cent ans en 1990 ou 2000 et sont done forcement morts avant, "raterent" de peu si l'on 
peut dire le "Nouveau Monde". Mais qu'avaient-ils imagine, pense, de ce que pouvait devenir le 
monde, par exemple dans un moment de solitude, lors d'une promenade en foret, ou avant de 
s'endormir le soir ou en se reveillant le matin? 



Un visage surgi d'un bouillonnement de souvenirs 
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lis sont du mime pays, de la mime region, de la mime ville... mais sans doute pas du mime 
quartier... 

lis itaient I'un a coti de V autre dans un camping, en vacances sur la cote Vendienne... lis s'itaient 
ichangi des livres, et durant les quinze jours qu'ils passerent I'un a coti de V autre, avec d'autres 
vacanciers amis occasionnels et de passage, un soir Us se riunirent et organisirent un barbecue. lis 
prirent ce soir la, des photos et rirent et conversirent jusque tard dans la nuit... lis firent mime, 
ensemble, un jour de pluie, une excursion pidestre par des chemins cotiers, et un autre jour Us 
diambulirent entre les itals d'un marchi local... 

Dix ans plus tard Us se rencontrirent tout a fait par hasard dans la galerie marchande d'une grande 
surface commerciale d'une ville situie dans une rigion proche de la leur... 
L'un reconnut Vautre mais I'autre ne riagit point... 
Dix ans c'est un gouffre I 

En dix ans Von oublie - du moins pour l'un - ce qui a pu pour un temps, le temps d'une rencontre, 
relier des itres entre eux... 

Ainsi les rives prennent-ils feu, puis emportis par le temps deviennent Us d'autres rives qui ont 
iteint ceux d' autrefois... 

Ainsi s'itablissent des liens entre des personnes qui, un temps, vicurent ensemble, et ces liens 
perdurerent-ils une saison, puis une autre saison... Et ainsi dans cet espace qui est celui du temps, 
de ce temps qui passe et que Von compte en mois et en annies, les liens disparaissent-ils, et parfois 
cependant il demeure de ces liens, comme une trace a peine visible de pas sur la poussiere d'un 
chemin... 

Tout ce qui exista entre l'un et I'autre, en vacances d'iti dans ce camping sur la cote Vendienne, ne 
fut pas anodin... Et cette breve rencontre dix ans plus tard dans la galerie marchande d'une grande 
surface commerciale, est, en rapport de ce qui jadis fut, totalement surrialiste... dramatiquement 
surrialiste... 

Et que dire, que penser, que faire alors... ou ne pas faire ? 
L'un itait devenu pour I'autre un itr -anger... 

Un visage surgi d'un bouillonnement de souvenirs, un visage tout a fait par hasard entrevu et dont 
le regard s'il eut iti perqu - et sans doute l'a-t-il iti - aurait iti ressenti comme une intrusion dans 
une vie prisente... 

Le bapteme inepte d'un bebe en 1948 

Mon grand pere maternel etait en 1948 receveur des Postes a Linxe dans les Landes, village ou 
je suis ne... 

Mes grands parents qui n'allaient jamais a la messe, et ne penetraient dans une eglise que pour les 

enterrements et les mariages, me firent baptiser parcequ'a l'epoque dans les campagnes il etait 

"inconcevable" de ne pas baptiser un bebe. C'etait la tradition, y compris pour des gens qui ne 

mettaient que rarement les pieds a l'eglise et done uniquement lors des baptemes, des mariages et 

des enterrements... et de la "sacrosainte" communion solennelle de leurs enfants... 

Je remercie mes parents de ne pas m'avoir impose le cathechisme et la communion, ni fait en sorte 

que je subisse d'une maniere ou d'une autre quelque enseignement religieux que ce soit... 

Je me suis marie civilement, mon fils n'est pas baptise, et a ma mort, il n'y aura pas de ceremonie 

religieuse. 

Je declare par ecrit - et comme grave sur la pierre face au ciel- que mon bapteme est inepte et sans 
fondement, et je refuse d'etre identifie dans quelque statistisque ou base de donnees que ce soit, 
comme Chretien. 

La religion, toutes les religions, la sorcellerie, la magie, l'horoscope, les sciences dites esoteriques, 
avec leurs cultes, leurs pratiques, la presence et le rayonnement qu'elles ont dans la vie sociale des 
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gens partout dans le monde... Tout cela est etranger, totalement etranger a mon entendement, a ma 
sensibilite, a ma vie... Et ne peut done jamais m'influencer, ni prendre la moindre place dans ma vie. 
Je demande a etre radie du registre paroissial, et je ne reconnais mon existence que par l'etat civil. 

Je pense (parce que j'ai vu cela au journal televise) a ces gens qui sont morts a L'Aiguillon sur 
Mer en Vendee lors de la derniere tempete... II y avait (parce que cela se fait toujours dans ces 
circonstances la) une "chapelle ardente" avec ceremonie religieuse (et done forcement, enterrement 
religieux)... A-t-on envisage qu'il put exister parmi ces victimes de la tempete, des personnes qui 
soient comme moi e'est a dire "athees" ? Soit dit en passant je n'aime pas le terme "athee" car "etre 
ou se declarer athee" a mon sens, peut etre assimile a une "forme de religion"... Nous vivons 
d'ailleurs dans un monde ou Ton a trop souvent tendance a se reclamer ou a s'identifier "de ceci ou 
de cela", et par la meme s'engouffre ce que j'appelle "l'ennemour"... 

Si je meurs dans une catastrophe naturelle avec dix, cent, mille ou cent mille personnes... ou dans 
un accident dans lequel il y a un certain nombre de victimes, je ne veux pas en ce qui me concerne, 
etre dans un cercueil expose dans une eglise lors dune chapelle ardente ou ceremonie religieuse (les 
autres oui si e'est la tradition, mais pas moi)... De meme si mon corps n'est pas retrouve et si je fais 
partie des disparus (et done sans sepulture possible) je ne veux pas etre "inclu" dans quelque 
ceremonie religieuse que ce soit... 



Une chrysalide ou un souffle 

Ce sont ces situations auxquelles nous sommes tous chacun de nous, un jour confrontes : 
I'extreme souffrance ou la disparition d'un etre cher, d'une personne que Von a connue et aimee, ou 
meme encore notre propre souffrance a I'approche de la mort... 

II y a aussi toutes ces catastrophes naturelles, ces maladies et ces accidents, ces faits de guerre ou 
de violences lorsque souffrent et meurent tant de personnes... 

II m' est arrive parfois dans mes ecrits, de « ne pas faire dans la dentelle »... 
Mais je ressens au fond de moi la vanite de toute reflexion philosophique, de toute forme de poesie 
et de litter ature que ce soit, confronte directement ou temoin dans I'evenement... dans ces situations 
la... 

Alors les mots n'ont plus de sens lorsqu'en Voccurrence Us sont alignes pour « dire quelque 
chose »... 

Les jugements n 'ont plus de sens, ceux-ld meme qui etaient justifies tout comme ceux que nous nous 

etions fait des evenements et des personnes en particulier... 

II ne reste dans le moment, de I'oeuvre de toute une vie, qu'une chrysalide... 

II ne reste de ce qui fut un drame, un vide affectif un silence, une violence au quotidien, une 
indifference, un ressentiment, lorsque ce ce fut le cas pour chacun de nous et ayant souffert de tout 
cela... Qu'un souffle qui a cesse d'etre une haleine ou une sorte de « parole respiration »... et qui 
emporte nos reves et nos pensees... 

Oui, e'est la ce que je ressens, dans ces situations auxquelles nous sommes confrontes... 
C'est la ce que je ressens dans le moment... Mais pour combien de temps avant de ne pas, de 
nouveau, « faire dans la dentelle » ou « faire des confettis »... pour peu qu'il me soit encore prete 
vie ? 

Un tremblement de terre de forte magnitude en Haiti, un autre encore plus fort au Chili... 
Une catastrophe ferroviaire a Bruxelles et un immeuble qui explose a Liege, en Belgique... 
Une digue qui se rompt et Vocean Atlantique qui entre dans les terres, engloutissant tout un 
lotissement d'une ville de la cote Vendeenne en France, et noyant a 4 heures du matin plusieurs 
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dizaines de personnes dans leurs maisons... 

Et tout cela dans les deux premiers mois de Vannee 2010... Cela fait beaucoup ! 

En 1 755 apres le tremblement de terre de Lisbonne, Voltaire, ecrivain et philosophe exprima sa 
pensee dans la portee universelle qu'eut ce tragique evenement a tavers tous les pays dEurope... 
L'on peut se demander si Vecriture, si la pensee, si la poesie, si la litter ature... peuvent "sauver du 
desespoir" ... Lorsque les forces gigantesques de la nature, lorsque la violence et la brutalite des 
hommes, lorsque I'histoire, la geographic et les evenements deferlent sur les rivages sifragiles et si 
exposes, de I'humanite... 

Les Fofacteurs 

ler Mars 2010, la Poste dans les grandes villes voit apparaitre quelques uns de ses concurrents 
distributeurs de courrier d'entreprises et de banques... 

ler Janvier 2011, la Poste s'ouvrira entierement au marche du traitement et de la distribution du 
courrier, perdant le monopole qu'elle detenait sur les plis de moins de 50 grammes... 
Tout d'abord dans les grandes villes et cela depuis plus dun an deja, Ton voit circuler les 
"Fofacteurs", humanoi'des robotises revetus de combinaisons renforcees en simili-cuir et vinyle, 
couturees de bandes argentees, arborant sur leur poitrine ou dans leur dos, les sigles de leur guilde 
en grosses lettres blanches en forme de flamme ; sillonnant les rues en pilotant des scooters 
"vaisseau-spatiohiques", n'otant pas meme de leur tete leur casque integral de cosmonaute de 
messageries planetaires en distribuant le courrier dans les vestibules guerites securises des entrees 
d'immeubles... 

lis sont, ces "fofacteurs", en noir ou en bleu nuit, parfois en orange petant... Et c'est deja ce que Ton 
voit dans les grandes villes car ces "fofacteurs" ne vehiculent plus seulement le courrier des 
banques et des entreprises mais aussi le courrier des particuliers... 

"Moins cher" parait-il ! Mais surtout totalement deshumanise et formate selon des regies 
entierement elaborees dans des salles d'ordinateurs par des gestionnaires et des techniciens BAC 
plus 5 en Informatique et Developpement Commercial et Etudes de Marche... Les bureaux 
administratifs changent d'adresse tous les six mois et les differents sieges directeurs de societes 
anonymes de messageries ainsi que leurs filiales vont et viennent d'une capitale Europeenne ou 
Americaine a l'autre et tout ou partie est achete, revendu ou cede ou echange par des Actionnaires 
de Fonds d'Investissements ou par des groupes bancaires... (mais la en ce qui concerne la Poste 
Francaise et ses concurrents Anglais ou Allemands, je crois que j'anticipe unpeu!...) 
... Pourquoi ne pas imaginer et concevoir un nouveau jeu de strategie entre internautes "accros et 
scotches" durant des heures, un jeu mettant en scene des "fofacteurs" se flinguant et se crevant les 
pneus de leurs scooters, avec des "Petetetes" qui capotent, des tonnes de sacs de courrier en 
souffrance dans des avions cargo immobilises par les greves illimitees des "personnaux 
naviguants", ou meme de veritables operations de guerre avec des commandos d'anti "fo et 
fofofacteurs" assistes de polices privees, de detectives et de mercenaires ? 

... J'imagine en fan 2071 dans les pages dun illustre pour enfants et jeunes adolescents, une sorte de 
"Pim/Pam/Poum" relooke", une histoire de facteur a velo du temps ou la Poste s'appelait "Petete" : 
un malandrin, Adolphon a mis des punaises dans la tarte que va offrir Tante Poume a Pete Etex le 
nouveau jeune facteur remplacant... 



C'etait en Septrie Engadinentale auNeohumano Superieur... 
Au nom du Grand Voh, createur du ciel, de la Terre et de l'univers, le prophete Condor avait prescrit 
la Loi Nouvelle : 

Les femmes devaient desormais a partir de l'age de 12 ans, vivre separees des hommes jusqu'a leur 
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mariage. Un territoire aussi vaste que la moitie de toutes les terres habitees leur etait devolu et c'est 
dans ce territoire que les femmes devaient done vivre entre elles, travailler, s'organiser... 
Entre le monde des femmes et le monde des hommes, il y avait un mur de separation... Un mur 
d'une hauteur de trois tailles d'homme... 

Une femme ne passait par une porte amenagee dans le mur, que si elle venait d'etre epousee. Et la 
femme epousee entrait alors dans la demeure de 1'homme, ou desormais elle devait vivre sans 
jamais sortir. Dans la demeure de 1'homme, la femme se deplacait dans un espace qui lui etait 
designe et ne voyait aucun autre homme que son mari... 

Si 1'homme etait "assez riche" il pouvait avoir dans sa demeure plusieurs femmes, et pour tout ce 
qu'il etait necessaire de faire entrer dans la demeure ( produits alimentaires, menagers et autres) 
e'etait rhomme ou ses serviteurs qui geraient, pourvoyaient, achetaient dans les boutiques ou sur les 
marches... 

Coups portes sur une enclume, mais echos de silence 

En general les gens sont beaucoup plus surs de l'ennemour que Ton a pour eux, que de l'amour 
que Ton a pour eux... 

D'un cote ils se fondent une certitude qui leur pourrit la vie, et d'un autre cote il leur vient une 
incertitude qui entretient leur esperance... Mais dans l'incertitude qu'ils ont, de l'amour que Ton a 
pour eux, ils passent leur vie a porter des coups sur une enclume ne repercutant que des echos de 
silence... 

Tous ces gens dont on se dit qu'ils ne nous aiment pas, c'est avec insolence ou violence, d'un regard 
farouche, d'un jugement sans complaisance, que Ton pense a eux et les rayent de notre vie... Ce sont 
comme des buchers que Ton allume ou Ton ferait bruler des visages de papier a defaut d'y pouvoir 
bruler des visages reels... A trop approcher ses yeux de ce feu sans cesse entretenu, c'est le paysage 
tout entier au devant et autour de soi, qui luit en se deformant et devient un territoire etranger, 
hostile et desert... 

Tous ces gens dont on ne sait s'ils nous aiment mais dont nous n'imaginons jamais l'ennemour qu'ils 
pourraient avoir a notre egard, nous font porter des coups repetes sur une enclume ne renvoyant que 
des echos de silence mais il y a l'esperance... 

Tous ces gens qui nous aiment mais dont nous ne savons pas l'amour aveugles que nous sommes, ce 
sont comme des feux dont nous n'apercevons jamais les flammes parce que nous sommes dans un 
paysage qui luit en se deformant et demeure le territoire de nos silences et de nos regards noyes 
dans un impossible ailleurs... 

53 pour cent... 

... Et encore, lors des regionales de mars 2010 Ton ne prend point en compte dans les 
abstentions, les votes nuls et les votes blancs... 

Je vais etre dur, precis et sans aucune complaisance ni concession dans ma facon de penser : 
S'abstenir de voter, si c'est un choix delibere, conscient, argumente et reflechi... C'est un vote au 
meme titre que de se deplacer pour deposer un bulletin dans l'urne... 

Mais s'abstenir de voter en "s'en foutant completement", sans aucune dimension de reflexion, par 
pure indifference et irresponsabilite... C'est cela l'abstention "bete et mechante" (selon la formule 
consacree)... 

Et je ne pense pas que parmi les 53% de nos concitoyens qui se sont abstenus lors de ce premier 
tour des elections regionales, Ton puisse compter 53% d'abstentions "bete et mechante"... Loin s'en 
faut ! 
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L'abstention "bete et mechante" d'ou vient- elle ? Peut-etre (c'est ce que je pense) est-elle celle de 
ces millions de Francais qui se pament chaque jour en regardant les episodes de "La ferme 
celebrites" ou tous les samedis soirs 1'emission de Laurent Ruquier " On est pas couche"... Peut- 
etre... Et celle de ces memes millions de Francais qui font des blogs "idiots" et voyeuristes, accros 
d' i-phonite aigiie et de telephonite a oreillettes, de jeux videos et sur internet, de toutes sortes de 
propos epidermiques et sans consistance d'une desesperante vulgarite bourree de fautes 
d'orthographe dans des forums generaux "grand public"... 

Apres tout, si depuis quelques mois (en fait depuis environ deux ans) "tout va si mal", si "tout part 
en couille"... Si il y a une telle evolution aussi rapide et aussi demesuree dans la violence, dans la 
brutalite des comportements (et cela a tous les niveaux dans le "tissu social"), si la politique devient 
aussi pourrie... Ce n'est pas seulement le fait de l'injustice sociale, de l'ecart de plus en plus grand 
entre les riches "riches a crever"d'une part, et les pauvres et "petits riches" d'autre part ; c'est aussi 
le fait d'une immense, immense irresponsabilite generale, d'une mediocrite dans laquelle on se 
vautre, d'une absence de reflexion et d'une deliquescence manifeste dans les relations humaines, 
d'une sorte de "Patchworkisation" anarchique et infinie dans les Arts et la litterature... 
Alors, disons que la moitie des 53% d' abstention... C'est "9a", rien que "ca"... 

Jean Ferrat, ce n'est pas fini... 

II y avait Leo Ferre ne en 1916 et disparu en 1993... 
II y avait Georges Brassens ne en 1921 et disparu en 1981... 
II y avait Serge Gainsbourg ne en 1928 et disparu en 1991... 
II y avait Jacques Brel ne en 1929 et disparu en 1978... 

Et il y avait encore jusqu'au 13 mars 2010, Jean Ferrat ne en 1931 (en fait le 26 decembre 1930)... 

Jean Ferrat etait le seul de ces cinq grands compositeurs, chanteurs et poetes du 20eme siecle, a 
avoir connu dans sa vieillesse le "nouveau monde", le monde d'apres les annees 90 du 20eme 
siecle... Quoique depuis un certain nombre d' annees cependant, Jean Ferrat s'etait retire de la scene 
et de toute sa vie durant etait demeure discret, fidele a ses engagements et a ses idees... Et un peu a 
l'ecart des grands tourbillons mediatiques... 

Nous tous, de ces generations d' entre deux mondes (les generations des gens nes entre 1930 et 
1980) ont done connu et entendu dans nos vies, ces "geants" de la chanson et de la poesie. 
Le tout premier a nous quitter fut Jacques Brel en 1978. 

En viendra-t-il encore dans le "nouveau monde", le monde du 21 erne siecle, de ces "geants"? 

Dans "l'ancien monde" pour devenir ecrivain et auteur, il fallait pour produire un livre, utiliser une 
machine a ecrire, puis deposer l'ouvrage dactylographie ou meme tout simplement manuscrit, chez 
un editeur... 

Pour devenir cineaste, il fallait toute une technologie dans la mise en place de decors appropries, 
une technologie du son, des studios d'enregistrement, et tout un appareillage assez complexe... 

De nos jours, n'importe qui le voulant vraiment et pas forcement en ayant du talent, peut produire 
un livre avec un ordinateur et internet ; ou un film avec une camera numerique... 

Ainsi l'ecriture, la litterature, le cinema, la chanson et la musique cessent-ils de dependre comme 
autrefois, de ces machineries et procedures et techniques d'avant l'informatique et le numerique... Et 
qui n'etaient guere a la portee de tout un chacun... 

Ce sont les logiciels, les circuits imprimes, l'electronique, les nanotechnologies, et toutes sortes 
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d'instruments ou de supports, de boitiers, de synthetiseurs et d'accessoires divers, qu'il suffit 
d'apprendre a utiliser au mieux, qui remplacent desormais les anciennes machineries et procedures. 
Tout cela cree forcement des conditions plus favorables a l'emergence d'un plus grand nombre de 
talents, de createurs et d'auteurs... D'autant plus que ces conditions nouvelles se generalised en se 
commercialisant et en s'universalisant... 

Alors on imagine mal des "geants" qui seraient encore plus "geants" que les "geants en cohortes de 
geants"... Tout comme dans un concours d' entree a une grande ecole dont mille candidats sur cent 
mille n'auraient d'ecart entre eux autour de 18 sur 20, que le quart d'un millieme de point ! 
II faudrait s'en rejouir, de cela! Plutot que de regretter l'ancien temps!... Si le monde paradoxalement 
et contre l'emergence de tous ces talents, de ces auteurs et de ces createurs ; ne se derobait point 
sous nos pas... 

Jean Ferrat, ce n'est pas fini!... 

Leo Ferre, Georges Brassens, Serge Gainsbourg, Jacques Brel, ce n'est pas fini!... Meme si le 
monde se derobe sous nos pas... 

L'artiste ou l'ecrivain et son public 

Lorsqu'un ecrivain, un auteur, un journaliste traitant de sujets d'actualite, un chroniqueur, un 
homme de lettres, et d'une maniere generale lorsque tout artiste, chanteur ou poete s'exprime dans 
son oeuvre ou devant un public... S'il plait a tout le monde ou presque, c'est qu'il parvient a se 
rendre accessible et qu'il peut etre juge "acceptable" bien que singulier ou marginal ou encore 
derangeant ou novateur, fidele a ses engagements et a ses idees... Mais il y a, de tous temps, fort peu 
de ces ecrivains, de ces auteurs ou de ces artistes la... Car il est bien difficile dans la singularity, 
dans la marginalite, dans certains engagements et choix, de parvenir a se faire reconnaitre et aimer, 
par des gens de sensibilites tres differentes les unes des autres et constituant un large public... 
Le plus souvent, l'ecrivain, l'auteur ou l'artiste qui plait a tout le monde est apprecie ou aime parce 
qu'il "caresse le poil dans le sens qui convient" et que son "envergure" et sa notoriete lui viennent 
pour l'essentiel de sa capacite a exprimer ce que chacun aime entendre, lire, ecouter ou voir... Ces 
ecrivains, auteurs ou artistes la ne sont que des "artisans" de l'ecriture, de la litterature, de la 
chanson, de la musique et de la poesie... qui, il faut tout de meme le reconnaitre, sont pour un 
certain nombre d' entre eux, assez bons dans l'ensemble et dans leur genre... 

"Le poete a toujours raison" : ne nous quitte pas, Jean ! 

lis doivent se sentir "un peu courts" dans leurs valeurs, dans leurs certitudes et dans leurs 
reperes... Tous ces gens qui ne sont point du meme univers de sensibilite qu'un... Jean Ferrat... Par 
exemple. 

"Le poete a toujours raison... Que c'est beau la vie... Que la montagne est belle... Je ne suis qu'un 
cri..." 

Et tant d'autres "verites" - oui pour une fois Ton peut oser dire que ce sont des "verites"- tant 
d'autres "verites" chantees par Jean Ferrat, tant d'autres "verites" par la plume du poete Louis 
Aragon... Tant d'autres "verites" de tant et de tant d'autres poetes... Qui se dressent, toutes debout 
face au ciel, eternelles, imputrescibles en depit de tout ce dont on les poisse ou les dechire ou les 
pervertit... 

lis doivent en ce jour du deuil d'un poete tel que Jean Ferrat, ils doivent dans le retentissement d'une 
oeuvre a jamais presente desormais dans le coeur de tant de gens... ils doivent, oui, se sentir "un peu 
courts"... Tous ceux et celles qui ne sont pas et n'ont jamais ete et ne seront jamais "de cet univers 
la"! 
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lis ont jusqu'a present tout gagne contre le plus grand nombre, ils ont seduit et trompe, ou parfois 
brutalise, assassine ou emprisonne... Et il y a aussi tous ceux et celles qui les servent... Mais ils n'ont 
pas raison, et devenus "si courts" en face de la beaute et de la force d'une oeuvre debout, l'oeuvre de 
Jean Ferrat, l'oeuvre de tous les poetes du monde... Ils doivent devenir "une espece en voie de 
disparition"... Qu'il ne faut en aucun cas, proteger... 

... Et voici le "discours" que je tiens, a present, en face de "Tartempion" ce "clampin beabeta accro 
dur/dur" de thrillers americains petants, qui ne lit QUE de la presse People et filme ses pets sur i- 
phone... et n'aime pas Jean Ferrat : 

"Tu te sens pas un peu court, Tartempion, au milieu de tous ces gens de plusieurs generations (dont 
celle des nes en 1990 et quelque), oui , tu te sens pas un peu court et sans consistancce au milieu de 
ces millions de gens dans notre pays qui rendent hommage a Jean Ferrat, et qui d'une maniere ou 
d'une autre, dans leur coeur et dans leur esprit, rejoignent Jean Ferrat ?" 

... Et je tiens le meme "discours" en face des "barons du CAC 40", des actionnaires de fonds 
speculatifs, de certains "politicards plantureux de bide et d'epaules et de joues"... 
Tartempion beabeta, barons du CAC 40 et politicards vereux... C'est vous les cons, les horribles 
cons, les cons qui petent le monde, les cons qui congratulent et se vautrent dans un "troudebalisme" 
qui pue la crevette sexe sale, la mayonnaise eventee, le cornichon au vinaigre et la creme fouettee a 
la fraise synthetique... Et les "super-grands cons", les decideurs, les hyper managers, les fous du 
fric-roi et des grosses bagnoles et des villas et des proprietes dans les paradis fiscaux tropicaux... 
"Vous vous sentez pas un peu courts, Tartempion beabeta, barons du CAC 40 et politicards vereux, 
et milliardaires peopolises, en face d'un Jean Ferrat ou d'un Jacques Brel ou d'un Leo Ferre, ou 
meme encore en face de tant de gens passant leur vie sans tambours ni trompettes a faire du bien 
autour deux partout ou sevit la misere, la misere cette "chienne pelee du monde"? 
Pour ma part je sais plus que jamais aujourd'hui de quel cote je me trouve et me situe... Et je sais 
aussi plus que jamais quel monde je combats... 

Absolument scandaleux... 

Christophe Hondelatte, ton debat sur RTL mardi 16 mars 2010 ("langue de viper e- On refait 
le monde") d 19h 30 d propos de Jean Ferrat... 

Rappelons que ce debat quotidien entre 19h et 20h sur RTL est anime par Anne Sophie Mercier, 
de Charlie Hebdo ; PPDA, journaliste et ecrivain ; Robert Menard, editeur et ecrivain ; Ivan 
Rioufol, du Figaro... 

Autrement dit des gens qui ont "un certain rayonnement et sont lus et ecoutes"...Mais de sensibiltes 
differentes... 

Ce debat a propos de Jean Ferrat, ce soir la, du jour meme des obseques de Jean Ferrat, etait a 
mon sens "totalement indecent" et ne devait pas etre donne ce jour la... C'etait "une insulte" a la 
memo ire de Jean Ferrat, une discussion "imbecile" et vulgaire, inconsistante et "de parti pris"... 
L'un des interlocuteurs reprochait a Jean Ferrat dans sa chanson "Ma France" de citer Robespierre... 
Certes oui, Robespierre n'est sans doute pas "une bonne reference" dans l'histoire de notre pays... 
pas plus que Staline dans l'histoire de la Russie... Mais Jean Ferrat dans sa chanson "Ma France" 
evoque aussi (et surtout) "Monsieur Thiers"... qui fit fusilier la France (sous-entendu "une partie de 
la France") lors de la "semaine sanglante" de la Commune en mai 1871... 

Et ce meme interlocuteur nous explique qu'il "ne comprend pas" que Jean Ferrat puisse 
"cautionner" a travers son oeuvre, la barbarie de regimes revolutionnaires tels que la Terreur et le 
communisme ! (c'est ce qu'il laisse entendre dans son propos)... Et ca, c'est revoltant, absolument 
scandaleux, d'insinuer que Jean Ferrat ait pu "fermer les yeux" sur ces "laideurs du monde"... Lui 
qui fut un poete, un partisan de la non violence (bien que demeurant un revolte), un etre paisible qui 
a deliberement quitte la scene en 1973 pour aller s'installer dans un village en Ardeche, un etre 
d'une si grande modestie et d'une si emouvante simplicity dans sa relation avec ses amis et ses 
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proches... 

D'ailleurs, rappelons aussi (car c'est important) que Jean Ferrat en depit de sa vive et fraternelle 
sympathie envers le Parti Communiste, n'a jamais adhere en prenant une carte de membre de ce 
parti... 

Georges Brassens, lui, chantait "Mourons pour des idees, mais de mort lente!" 
Et Leo Ferre disait a propos du drapeau noir de l'anarchie (que Ton brandit sur les barricades et dans 
les manifs) " Un drapeau, meme noir, meme celui de l'anarchie, c'est quand meme un drapeau"... 
... Et Ton sait tous ce qui se passe, apres les barricades, apres que Ton ait renverse les 
gouvernements, liquide les blancs ou les bleus avec les cures et les banquiers : ce sont des drapeaux, 
des etendards, des slogans, des mots d'ordre, des leaders (ou des meneurs) derriere lesquels on se 
rallie... Et ce n'est jamais comme dans la chanson de Jean Ferrat " et c'etait comme si tout 
recommencait, la vie, l'esperance, et le merveilleux, et le miraculeux voyage"... Non, ce n'est jamais 
ainsi!... Puisque tout recommence... comme avant, comme toujours ! 
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Du rouge dans le tableau 

J'ai mis du rouge dans le tableau 
De ce rouge la, oui ! 

Du rouge comme si je ne voyais que ce rouge la 
Meme si je mets dans le tableau 
D'autres couleurs 

J'ai esquisse dans le tableau des formes et des formes 

Des formes entremelees 

Des formes desordonnees 

C'etait le rouge, ce rouge la, dans mon tableau 

La couleur dominante 

La couleur pressee au couteau 

La couleur tracee et griffee au burin 

J'ai mis du rouge, ce rouge la 

Dans le tableau 

Le tableau qui demeurera toujours inacheve 
Battu par le temps 
Battu par les regards 

Et les regards ne disent pas ce qu'ils voient 
Que peuvent-ils dire d'ailleurs 
L'on ne sait, Ton ne voit 

Que les rouge ou les couleurs qui peuvent faire dire 
Et qui appellent a dire dans toutes les couleurs 
Ah, si! 

L'on dit parfois 

Dans la couleur du temps ou du jour 

La couleur qui coule 

La couleur des rumeurs 

La couleur dont on dit 

Qu'elle est celle de ceux qui savent peindre 

Peindre pour des regards qui aiment a etre leches 

Oui, j'ai pete ce rouge la 

Je l'ai torche partout sur le tableau 

Je savais ce que l'on en dirait 

Je savais surtout ce que l'on n'en dirait point 

Et merde 

Vous me faites chier 

Avec vos podiums 

Avec vos competes 

Avec vos vases sacres 

Avec vos references 

Avec vos petits froncements de nez 

Et si, de vous, j'aimais le rouge 
Ou la couleur 
Que les couleurs du monde 
Ont dilue ou decolore 
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Coup de poing sur le silence "beabeta" 

Ce qui me revoke ce n'est pas le pourcentage des abstentionnistes annonce par les instituts de 
sondage pour le second tour des elections regionales, et donne plus important encore que lors du 
premier tour... 

Non, ce n'est pas ce chiffre par lui-meme (de l'ordre d'environ 55 pour cent) dans son ensemble... 
Car je considere le fait de s'abstenir de se rendre aux urnes comme une "forme d'expression" dans la 
mesure ou s'abstenir est un acte reflecki, argumente, pense et exprime tel une reponse, et done e'est 
bien la une maniere de voter, que de ne pas se rendre aux urnes... 

Ce qui me revoke e'est le silence... Le silence "beabeta" dirais-je... et oserais-je dire sans 
complaisance... 

Car ce silence la, cette forme "inconsistante" done, de l'abstention, d'une abstention non pensee, non 
refleckie, sans argumentation autre que celle de propos insipides dans le genre "ca ne m'interesse 
pas", ou "je m'en fous", sans autre reaction qu'un kaussement d'epaules ou qu'un froncement de nez 
ou qu'un regard vide de sens... Est un silence imbecile, un silence lourd de consequence et qui 
engage un pays, un peuple tout entier, et toutes les composantes d'une societe dans une 
deliquescence generale en ouvrant tout grand la porte a toutes les derives possibles... 
Ce silence la, dans le fait de s'abstenir de voter, est de meme nature que le silence dans la 
communication ou dans la relation : il y a le silence en tant que reponse, forme d'expression, et qui 
vaut parole... et il y a ce silence indifferent et "beabeta" qui lui, ne vaut rien du tout... Et e'est ce 
silence la que je tape de mes poings, que je pietine avec rage et dont je veux crever l'enflure... 
Je vais essayer d'etre optimiste en pensant -avec une sorte d'esperance- que dans les probables 55 
pour cent d'abstentions, il n'y aura que pour moke, voire tiers... de silence "beabeta"... 

Faisons le compte : sur cent personnes inscrites sur les listes electorales, 55 d'entre ces personnes 
ne donnent point mandat a quelque equipe que ce soit, du fait que ces personnes ne votent pas... 
Sur 45 personnes qui votent, 25 et 20 d'une part (soit entre 2 equipes) ... Ou 5, 22 et 18 d' autre part, 
(soit entre 3 equipes) s'expriment... 

Comment une region - et s'il s'agissait d'un pays il en serait de meme - peut-elle etre administree et 
geree par des gens n'ayant recu mandat a cette fin (de gestion et d'administration) que de 25 ou 22 
electeurs seulement, sur cent inscrits sur les listes electorales ? 

Cela me semble totalement absurde... D'autant plus que les "vainqueurs" (de quelque bord qu'ils 
soient d'ailleurs et lors de ckaque election), ne manquent pas de triompker et de dire kaut et fort 
qu'ils ont ete "largement plebiscites" par le plus grand nombre... 

Tout ce qui se dit et s'ecrit... 

Dans un etat democratique... ou "pseudo democratique", mais ou cependant les autorites en place 
ont tendance a suivre - de pres ou de loin - tout ce qui se dit et s'ecrit... C'est, disons, la 
"consensualite du monde" qui fait ou permet la liberte d'expression. 

Et dans un tel monde si "modes et tendances" et si infeode a une forme generale de "pensee 
commune", les autorites en place ne s'interessent que tres peu voire pas du tout, a tout ce qui d'une 
maniere ou d'une autre contrevient a un ordre de pensee dominant (et qui demeure dominant)... 
Ainsi laisse-t-on s'exprimer des artistes ou des ecrivains "contestataires" parfois meme consideres 
"amuseurs publics" et dont les representations en sake ou dans la rue sont percues telles des "pauses 
-recreations" entre ces interminables et difficiles "cours de la vie reelle" (que par ailleurs un tres 
large public soumis de gre ou de force se plait a fustiger constamment)... 

Si les plateaux de television, les scenes et les tribunes de l'espace mediatique, les pages des grands 
quotidiens d'information et des magazines sont plutot le "domaine reserve" des plus lus, des plus 
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ecoutes et des plus vus... Si ces memes plateaux de television ou tribunes d'espace mediatique 
donnent parfois la parole a des personnages mo ins remarques (mais choisis a dessein)... Le Web par 
contre, est le domaine "non reserve" et done totalement libre, a toute forme d' expression (populaire, 
artistique ou litteraire)... 

II est evident qu'un tel domaine, celui du Web, aussi vaste, aussi divers, aussi infini... Ne peut en 
aucun cas faire l'objet dune surveillance dans le detail, constante et approfondie... A moins de 
"couper le robinet a la source" ( comme Ton ferait par exemple en fermant quelques vannes 
d'alimentation a la sortie d'un bassin principal pour que l'eau ne vienne plus dans certains reseaux de 
distribution)... Mais la, e'est ce que Ton fait dans les pays non democratiques, totalitaires ou de 
dictature... Ou la "consensualite du monde" n'y a la plus aucun sens, plus aucune realite puisque 
dans ces pays totalitaires, e'est le peuple tout entier qui est "musele", la liberte d'expression 
inexistante, l'internet seulement accessible pour le pragmatique et l'utilitaire de base (ou la diffusion 
de la pensee dominante)... 

Certes la tendance a suivre de pres ou de loin tout ce qui se dit et s'ecrit - dans les pays 
democratiques ou pseudo democratiques - s'alourdit, se renforce, s'organise, se structure... Mais il n' 
en demeure pas moins reel aussi (et incontournable), que tout ce qui se dit et s'ecrit, du fait de son 
immensite et de sa diversite, ne peut etre suivi dans le detail et dans sa totalite... A moins de faire 
l'objet sur quelque requete dune autorite, d'une recherche particuliere ou d'un ciblage... 

Je pense que le meilleur combat et la plus forte et plus efficace resistante possible a un "ordre 
etabli" ou a une forme de pensee dominante, consiste a faire peu a peu perdre du terrain a cet "ordre 
etabli" ou a cette pensee dominante... De telle sorte que ces derniers tout en gardant l'illusion de 
leur pouvoir, s'affaiblissent de jour en jour jusqu'a se voir retrenches en d'ultimes redoutes qu'il 
faudrait alors prendre d'assaut... 

Droite decomplexee et Gauche Bobo... 

Je deteste ces jeunes de la "droite decomplexee" (a dire vrai ces jeunes et moins jeunes jusqu'aux 
environs de 40 ans)... Et ces memes jeunes de la "gauche bobo" ou encore tous ces autres jeunes 
"qui se foutent de la politique sans vraie reflexion et ne pensent, n'agissent que pour leurs interets 
personnels"... Diplomes des Grandes Ecoles ou tout simplement "de formation universitaire 
classique"... ou d'une "vague et superficielle culture generale"... ou de "pas du culture du tout"... 
Qui pietinent la pensee, la reflexion, la sensibilite et la poesie que j'affectionne, qui voudraient "voir 
crever la gueule ouverte" des gens tels que moi, qui sont a l'egard de ces gens sensibles et d'un 
regard "autre" sur le monde, d'une condescendance meprisante... Oui je deteste cette "droite 
decomplexee" arrogante, bardee de certitudes confortables, friquee, qui roule en belles bagnoles 
"dernier modele", passe huit ou quinze jours de vacances aux Bahamas ou aux Seychelles, 
affectionne les sports de compete necessitant des equipements couteux, et qui des que tu dis trois 
mots de trop pour expliquer quelque chose, te largue un "accouche ! "d'une voix cinglante... 
Et je deteste tout autant ces "vieux" (quadra et quinqua et sexa genaires ou plus vieux encore) qui, 
de "droite decomplexee" ou de "gauche bobo", ou du Front National ou d'autres "bords" identitaires 
et sectaires, racistes, xenophobes... Genre belles baraques, memes vacances que les plus jeunes 
dans des pays tropicaux de reve grands hotels complexes touristiques... Oui je deteste toute cette 
population "droite decomplexee" ou "gauche bobo" ou se disant apolitique, qui veut surtout pas 
lacher un iota de son confort, de ses sous (souvent dans des placements financiers en banque), qui 
veut rien ceder de ses privileges (a partir d'un certain niveau, exorbitants et d'une insolence abjecte), 
qui geule comme des veaux quand les trains et les metros et les avions ne marchent plus, qui tape 
sur les jeunes des cites, sur les chomeurs et les "assistes", qui barde ses residences de clotures voire 
de murs, a autour de sa maison un toutou feroce ... S'enterre a l'eglise meme si le bon dieu n'est plus 
qu'une habitude... Et j'en passe et j'en passe... J'en passe a me faire ecrabouiller de sourires 
condescendants ou d'insultes ou de toutes sortes de violences par tous les representants de cette 
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population que je deteste... Et au milieu de laquelle je ne puis qu'opposer une forme profonde 
d'autisme ou de silence... ou parfoisd'insolence brutale et de revoke ouverte... 
A defaut d'etre un delinquant de la pire violence, de jeter des coktails molotov, de peter des nains de 
jardin ou des vitrines de banque, de detourner des bateaux de croisiere ou de sequestrer jusqu'a ce 
qu'ils en crevent, des barons-actionnaires de fonds speculatifs... Je suis un delinquant en ecriture en 
me disant au fond de moi, d'une lucide et froide et impitoyable determination... Que la pensee vaut 
faction, et que j'ecris ce que je ferais si je le pouvais sans que personne ne puisse m'arreter, 
m'enfermer ou me tuer... 

Et je deteste aussi tous ces predateurs et voyoux petits et gros, qui n'ont entre eux que des liens 
d'interet, qui se comportent tels des animaux (avec en plus, ce qu'il y a de pire dans l'espece 
humaine) et qui eux, se foutent que tu sois riche ou pauvre, poete ou ecrivain, se foutent de ta 
pensee, de ton regard sur le monde, de la vie autant humaine qu'autre, et ne veulent que t'egorger 
pour te piquer quatre sous... pour boire ou se droguer, et violent femmes et enfants... Ces etres la, ne 
seront jamais sensibles a la moindre main tendue, a la moindre communication dans un sens ou 
dans un autre, et ils valent bien (tout a fait differemment cependant) les "droite decomplexee" et 
"gauche bobo" friques^ardes de certitudes confortables, et apolitiques inconsistants soucieux de 
leurs seuls interets... 

... Mais j'adore, oui j'adore a en crever de bonheur... Ces jeunes (et moins jeunes) sans doute plus 
nombreux que ce l'on croit, qui ont eux, de la pensee, de la reflexion, de la poesie, de la sensibilite 
et de l'humanisme dans leur coeur et dans leur esprit... Et qui, pas forcement par leur milieu familial 
ou l'education qu'ils ont recue, sont ces etres "comme venus du fond des ages" qui ont toujours 
existe et existeront toujours... Avec ceux la, dans la compagnie de ceux la, je gueris de mon autisme 
et ne pense plus a detourner des bateaux de croisiere ou a sequestrer des actionnaires de fonds 
speculatifs... 

Dans un monde sans misere il n'y aurait peut-etre pas de "droite decomplexee" arrogante et riche 
et attachee a ses privileges et a son patrimoine, ni de "gauche bobo"... 

Mais la misere a elle seule n'est pas entierement responsable de l'existence de tous ces petits et gros 
predateurs qui violent et egorgent : elle les rend un peu plus nombreux que s'il n'y avait pas de 
misere... Car ces etres la existeront toujours, dans le meilleur des cas en nombre restreint de par le 
monde, dans le pire des cas en nuees de betes de proie et de sang dans un monde terrifiant et 
cauchemardesque. . . 

Facebook, Twitter and Cie... 

Dans l'utilisation de Facebook ou de Twitter, ou encore de MSN ou de tout autre moyen de 
communication en direct (chat ou messagerie instantanee)... J'avoue que je suis "assez 
prehistorique" et peu enclin a devenir "expert" en ce domaine... 

Facebook, je ne sais pas vraiment comment ca fonctionne, je n'en maitrise que tres peu les fonctions 
de base, ni ce que l'on peut faire avec... Tous ces "amis" a valider, toutes ces invitations a je ne sais 
quel evenement, tous ces "scoops" des uns et des autres... Je m'y perds et ca me semble un peu vain, 
vide de sens et d'a propos dans la mesure ou tout cela s'affiche et te telescope "a tout bout de 
champ"... Idem pour Twitter (qui me parait encore plus "serpent de mer" que Facebook)... 
Je sais cependant (car je m'informe) que beaucoup de gens (et pas forcement que des jeunes) afin de 
transmettre une nouvelle, une information, un message , a plusieurs dizaines voire centaines ou 
milliers d'autres personnes, le font par Facebook ou encore mieux par Twitter, grace a des listes 
d'amis, de relations ou par les liens dun reseau... 

Mais voici ce que j'en dis, de cela : "C'est pas aussi simple et aussi miraculeux qu'un bouton sur 
lequel on cliquerait, et te ferait connaitre a l'instant (et etre lu ou ecoute) par des milliers de gens"... 
Si cela etait, ca se saurait! 
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Non, pour moi, Facebook et Twitter... Et MSN et compagnie... C'est pas le Perou! 
Et c'est la raison pour laquelle je n'y passe point ma vie, d'autant plus que presque tout ce qu'on 
raconte sur Facebook, Twitter and Cie... est "a dormir debout" (pas tout le temps tout de meme)... 
D'autre part je m'insurge aussi quelque peu, quand je vois dans les mails ces messages diffuses a x 
destinataires dont on a connaissance de leurs adresses mail... Merde! "copie cachee" c'est pas fait 
pour les chiens ! 

Jamais je n'envoie en "liste" et jamais done, non plus, en "copie NON cachee"! 

Disons que j'ai d'autres "travers"... Celui entre autres qui consiste a diffuser le meme texte (avec 

parfois tout de meme quelques differences) dans plusieurs forums (ou univers de communication)... 

Pour conclure je declare ceci : 
Si d'aventure quelque "ami" ou connaissance ou l'un ou l'autre de mes lecteurs, maitrisant tres bien 
Facebook et Twitter et jonglant avec ces "boules" tel un "pro"... Souhaite me "facedebooker" ou me 
"twitteriser", alors je lui en donne l'autorisation... 

... Voici, tout a fait independamment de toute sensibilite ou vue ou jugement sur le virtuel par 
rapport au reel (en l'occurrence ici dans mon propos, au sujet de la communication par Internet)... 
La vraie realite : 

Entre 2 ou plusieurs interlocuteurs sur le Web par forum, blog, MSN, chat ou Web Cam ; lorsque tu 
tapes ce que tu dis sur le clavier de l'ordinateur, il y a toujours un temps de reflexion, une pause. Et 
si cette communication s'etablit en direct, encore faut-il que les interlocuteurs soient connectes en 
meme temps, et s'ils se "parlent" ainsi par ecrans interposes (soit visages et voix, soit mots ecrits et 
reponses) c'est qu'ils sont absolument surs de pouvoir se repondre "du tac au tac"... puisqu'on ne 
peut concevoir, comme dans une conversation reelle, de silence, de temps de pause ou de 
reflexion... Sinon imaginez ces interlocuteurs visages face a face, "plantes" devant leur ecran, 
cherchant leurs mots, ne sachant plus quoi se dire a l'instant ! 

D'autre part, dans un echange uniquement ecrit (par forum) tu cherches parfois (et meme souvent) 
tes mots pour t'exprimer, et tu es oblige d'attendre que ton interlocuteur ait lu ton message et te 
reponde... S'il repond... 

Entre 2 interlocuteurs en relation sur le Net, forcement chacun des deux a quelque chose a 
transmettre a l'autre mais cette transmission et cet echange se font comme sur le mode 
"epistolaire"... c'est a dire par l'ecrit (et Ton sait bien que l'ecrit est de toute maniere mo ins spontane 
que la parole) 

Entre ces memes interlocuteurs en relation dans le reel, je dirais que l'echange se fait sans le secours 
ou l'aide de l'ecrit (l'ecrit, qui lui permet la reflexion)... 

Judeochretocratie et Islamocratic 

II y aurait en gros, sur cette planete, deux systemes de « pensee unique » ou si Ton veut, deux 
civilisations « cultuo-culturelles » : la civilisation Judeochretienne et la civilisation de l'lslam... Du 
mo ins pour le moment et cela depuis plusieurs siecles... Puisque les autres civilisations existantes 
(tout aussi « cultuo-culturelles ») ne sont pas sur cette planete aussi presentes et aussi dominantes 
que la civilisation Judeochretienne et la civilisation de l'lslam... Soit Juifs et Chretiens dune part et 
Musulmans d'autre part... 

II me parait « assez evident » que les deux civilisations (Judeochretienne et de l'lslam) ne sont (et ne 
seront jamais) entre elles comme par exemple deux families voisines vivant au meme etage et dans 
deux appartements communiquants, puisque nous avons bien la deux modes de vie et deux cultures 
totalement differentes entre elles et ne pouvant pas dans la vie de tous les jours, dans leurs 
pratiques, dans leurs prescriptions, s'amalgamer entre elles... Au mieux peut-on arriver a concevoir 
des « arrangements », des accords, des compromis ou des adaptations... qui de toute evidence sont 
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rejetes par les factions les plus « integristes » (et determinees) de chacune des deux civilisations... 
ou des deux families dans l'exemple que je cite plus haut... 

Pour « compliquer les choses », au sein meme de chacune des deux civilisations il existe des 
« courants de pensee » et meme des croyances differentes les unes des autres (et qui se combattent 
entre elles)... 

Je suis en complete et formelle opposition, et en revoke ouverte contre les valeurs 
Judeochretiennes ET contre les valeurs de la civilisation de l'lslam... A l'exception cependant des 
seules valeurs a mes yeux, valides et communes aux deux civilisations : a savoir les valeurs 
d'humanisme (fraternite, solidarity, partage, amour du prochain)... Malheureusement ces valeurs 
humanistes dont se reclament pourtant les deux religions, sont depuis leurs origines meme, bafouees 
ou perdues de vue en fonction des divergences d'interets et des situations conflictuelles... 
Je considere que le fait de se reclamer de l'une ou de l'autre de ces deux civilisations, ou 
d'appartenir "par tradition" a l'une ou l'autre d'entre elles, implique forcement a terme (et en 
fonction de la sensibilite des situations et des circonstances et des evenements) un rejet ou une peur 
de 1' Autre, de l'intolerance, de la durete dans la relation... 

Mais dans cette revoke et dans cette opposition formelles que j'exprime - parfois avec violence - je 
ne souhaite pas que Ton en vienne a s'entretuer ou s'eliminer ou s'ignorer ou se rejeter entre 
Chretiens, Juifs ou Musulmans ( ce qui est une realite deja, dans le monde)... Et je n'envisage pas 
non plus dans mon esprit une « eradication » de l'une ou l'autre de ces civilisations par une forme de 
conflit arme generalise ou par des dispositions autoritaires et brutales visant a eliminer ou enfermer 
des gens ou des peuples de par le monde... 

Je pense (et c'est bien la toute mon esperance) que la civilisation Judeochretienne et la civilisation 
de l'lslam... et les autres civilisations « cultuo-culturelles » ainsi que toutes les formes de « pensee 
unique »... finiront par disparaitre peu a peu d'elles-memes, sous la poussee de revolution de l'esprit 
humain... (et que viendra alors une autre civilisation succedant aux anciennes). 
Ce qu'il y a de commun, aussi, entre les Judeochretiens et les Musulmans, c'est le fait de considerer 
que l'esprit humain ne peut exister sans Dieu, que la Connaissance c'est Dieu qui la donne, que Dieu 
est le Createur du ciel et de la Terre et de toute vie... Partant d'un tel « axiome », l'idee de 
« revolution de l'esprit humain »(sans Dieu) serait « satanique »... et done, a combattre... 
Ce sont les Arts, la Culture, la Science, la Philosophic, la Litterature, la Poesie, la pensee et la 
reflexion qui contribuent ensemble a revolution de l'esprit humain et de tout ce qui en decoule par 
les oeuvres et par les actes des hommes ... L'esprit humain agit comme un moteur ou un levier ou 
une commande : c'est alors l'ensemble de la machine dans tous ses mecanismes, qui se met en 
mouvement... C'est done cela, selon la "verite" des religions, qui serait "satanique"? C'est done cela 
que les religions "surpasseraient"? 

La religion s'affirme et s'impose en tant que "modele universel de pensee" seul et valide, et evitant a 
l'etre humain de se poser la question de son origine et de son destin... La religion infirme ou au 
mieux, relativise la science, les arts, la pensee et la reflexion, a moins que ces dernieres n'aient 
d' autre vocation que celle de louer ou de magnifier l'oeuvre du Dieu createur de toutes choses... 
Toute la question est de savoir si Ton accepte ou non le modele de "pensee unique" plus impose que 
propose, par la religion... Et encore faut-il avoir en soi la capacite - en toute connaissance- a 
accepter ou a refuser... 

Mais comment des centaines de millions d'humains peuvent-ils avoir en eux-memes, au plus 
profond d'eux-memes, cette connaissance, et done, cette capacite en eux-memes a accepter ou a 
refuser... S'il ne leur est donne qu'une seule et unique forme de connaissance, celle "venue de 
Dieu"? Une connaissance qui "voisine" d'autre part avec toutes les imbecilites et les nourritures 
dont ils sont gaves a longueur de journees? 



Ah, c'est nouveau ! 
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Tout ce qui en art, en sciences ou en toute forme d'expression, surgit et apparait singulier, 
etrange, derangeant... Et contrevient a toutes les regies, a tout se qui par habitude se pratique... Est 
percu comme une incongruite, une incongruite qui dans le devenir le plus favorable est finalement 
reconnue "nouveaute"... 

Au stade de la reconnaissance, la nouveaute induit un "courant de pensee"... Alors les regies se 
trouvent modifiees et la pratique change... 

Mais ainsi la nouveaute devient-elle et impose-t-elle un ordre qui succede a un ordre... 
Une telle nouveaute n'a rien a mon sens, de nouveau... 

La nouveaute c'est quand il n'y a plus rien de nouveau, plus rien d'autre que des decouvertes de ce 
qui existait sans qu'on le sache, plus rien d'autre aussi que ce qui existe deja... Et que tout enfin, 
peut commencer... et non plus RE commencer... 

Vous, chacun d'entre vous... 

J'ai dit, ecrit et repete que Dieu... Je n'y crois pas... 
C'est sans doute vrai... Et c'est sans doute faux... 

Sans doute vrai parce que le Dieu des Chretiens, le Dieu des juifs, le Dieu des musulmans, et tous 
les autres dieux ... Je n'y crois pas. 

C'est sans doute faux parce que si Dieu c'est ma femme et mon fils, mes proches parents, mes amis 
(et meme mes "non amis"), si Dieu c'est vous, chacun d'entre vous (et meme chacune de toutes ces 
personnes dont je n'ai jamais entendu parler et que je ne rencontrerai jamais)... Alors ce Dieu la, j'y 
crois et c'est le mien... Ce Dieu la je lui ecris ou lui parle... 

Dieu c'est vous, chacun d'entre vous, et meme mes "non amis"... Et je trouve que c'est la, une "assez 
belle definition de Dieu"... Et je n'en connais... et reconnais pas d'autre... 

...Partant de l'idee que Dieu c'est vous, chacun d'entre vous, Dieu n'est done pas "forcement bon"... 
Mais c'est Dieu, tel qu'il est... Et done, un interlocuteur. 

Paquepapikpac 

Paquepapikpac 

Toute la frangue en messe et en cloches 
Paquepapikpac 

lis vont jamais a la messe et ce dimanche la ils y vont 

Paquepapikpac 

Cela est juste et bon 

L'elevation 

Le sermon 

Paquepapikpac 

Toute la frangue en messe et en cloches 

Filles et femmes en voilettes et grand chic 

Paquepapikpac 

Cela est juste et bon 

Meme con 

Meme sans puree 

Paquepapikpac 

Le kiki qui fait tic tac dans le futal 

En tressaute deja tot matines du radada d'apres midi 

Quand les cloches feront la sieste 
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Paquepapikpac 

Le penseau bedonne de pensees pieuses 
Juste le temps de l'elevation 
Cela est juste et bon 

Meme pauvre comme Job sur son tas de fumier 
Paquepapikpac 

Toute la frangue en messe et en cloches 

Le papa Raffarin n'avait pas Sucre le lundi 

De paquepapikpac 

Et le mardi qui vient 

On retroue le cul a la racaille 

Et on remet cent balles dans le dada 

Paquepapikpac 

Mardi c'est reparti 

Pour une crade messe dans la frangue en detresse 
Et rebelote 
Paquepapikpac 
Gare au dix de der 



Avec l'aleatoire vient la deliquescence, dans la relation humaine 

Je reconnais le caractere aleatoire (dont je suis tout a fait conscient) des relations humaines... 
Tout au long de ma vie d'ailleurs, j'ai integre dans mon esprit cette realite du caractere aleatoire des 
relations humaines... Mais peut-etre avec un peu mo ins de vraie reflexion et un peu plus 
d'emportement lorsqu'il m'est arrive de manifester une trop vive affection a l'egard de quelques 
personnes (de ma famille, de mes amis ou de mes connaissances) et de trop croire en l'esprit et au 
coeur de ces memes personnes... 

Ce qu'il y a d' aleatoire dans les relations humaines est done (et a toujours ete) une realite en tous 
temps, en tous lieux... 

Mais ce qui est nouveau depuis deja quelques annees en ce debut de 21 erne siecle, c'est une 
acceleration de la deliquescence dans les relations humaines. Une deliquescence qui vient s'ajouter 
a ce qu'il y a d'aleatoire dans la relation. 

Et c'est bien la ce qui infirme, ou pour dire les choses plus crument, "fout par terre" tout l'edifice de 
ma pensee et de ma philosophic. C'est comme si je me retrouvais pousse en exil et conduit de force 
sur les marges d'un territoire dont le sol se serait soudain fracture alors meme qu'auparavant ce sol 
demeurait cependant d'une instability relative (mais normale)... 

Ce sont sans doute des liens nouveaux et beaucoup plus nombreux, ayant prolifere et s'etant 
entremeles, dans l'environnement de chacun, qui ont contribue d'une part, a rendre encore plus 
aleatoires les relations humaines... Et qui d'autre part, ont introduit dans la mouvance generale des 
relations humaines, une acceleration de la deliquescence de ces relations... 

Qui aujourd'hui n'est pas sans cesse sollicite par tout ce que l'univers de la consommation, des 
modes, des loisirs, de l'information et de l'actuaite, vehicule en continu ? 

II n'a jamais existe autant de reseaux sociaux, d'associations, de clubs, et de toutes sortes de 
possibilites pour les gens, de se rencontrer, de communiquer... Et tout cela de surcroit, 
"maelstrome" sur le Web... 

Les liens se multiplient et s'entremelent au point d'enserrer les etres dans un filet dont ils ne peuvent 
plus se degager... La vie des gens devient un veritable "parcours du combattant" avec force 
competitions, course au succes et a la performance, defis impossibles et embuches innombrables... 
Et la deliquescence s'accelere parce que les gens se dispersent dans des reves qui se decolorent, 
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dans des aspirations qui les depassent et pour la realisation desquelles ils ne se donnent guere les 
mo yens necessaires... Parce que leurs interets personnels et souvent egoi'stes les eloignent des 
autres... Ou encore et plus generalement, parce que "l'air du temps" est dans l'immediatete, dans 
l'emotion de l'evenement present, dans une fluidite relationnelle qui s'ecoule en eau de lavage 
comme par le trou d'une baignoire... 

Les gens ne se quittent plus comme autrefois ils se quittaient plus nettement : 

ils ne se voient plus, ne se parlent plus, ne se repondent plus... La relation insensiblement "glisse" 
vers le silence puis vers 1' indifference et l'oubli... Et le "maelstrom" du Web "n' arrange pas les 
choses"! 

Autant je concois et prends en compte la realite "naturelle" du caractere aleatoire qu'il y a dans la 
relation humaine... Autant je ne puis me resoudre (et encore mo ins me faire) a cette realite 
nouvelle : l'acceleration constante de la deliquescence dans les relations humaines... 

Le corps obscur des rebelles 

"Je n'ecris pas pour le genre humain : je cherche le grand corps obscur des Rebelles" [Jean 
Sullivan] 

... Le genre humain "merite-t-il" que Ton ecrive pour lui? J'ose poser cette question et la gravite 
meme d'une telle question m'interpelle... et m'inquiete. 

Si l'ecriture vient comme une forme de priere adressee au genre humain, alors c'est faire du genre 
humain "l'affaire de sa vie" autrement dit le fondement de sa foi... Mais alors, quelle aventure 
perilleuse, emouvante, douloureuse si souvent, et decevante, que cette "affaire de sa vie" qui est le 
genre humain ? 

L'ecriture vient plus generalement pour divertir-ou pervertir- et la, elle s'adresse bien au genre 
humain, et c'est d'ailleurs ce qu'ont compris les ecrivains qui "reussissent"... 

Le corps des Rebelles est-presque- toujours "obscur"... Parce qu'il est exclu du spectre de la 
lumiere, un spectre de clarte qui ne "balaye" le plus souvent qu'une zone determinee et mouvante. 
Le corps des Rebelles est "obscur" parce que la matiere et surtout l'esprit dont il est compose, fait 
comme une foudre noire quand on le regarde... Et la foudre noire est une incongruite, une 
absurdite... 

Mais, a le chercher, ce grand corps des Rebelles, il y a peut-etre dans sa foudre noire une clarte 
inconnue a trouver... Ou une clarte a retrouver. 

Mon livre en vide grenier 

Environ 25 a 30 personnes dans le departement des Landes, ont achete en 2003, mon livre "Au 
pays des guignols gris"... 

Je serais curieux "d'ecluser" tous les vide grenier des villages Landais pour voir si d'aventure, mon 
livre ne "tronerait" point avec tant d'autres "vieux livres" en quelque carton au soleil au bas d'un 
etalage heteroclite de "choses a vendre"... 

De ces 25 ou 30 personnes il en est peut-etre qui apres avoir lu (ou "survole") ce livre, ont decide de 
le "fourguer" en vide grenier... 

Apres tout, j'ai bien trouve en vide grenier a Dax, un exemplaire (a 8 euros) des "Nourritures 
terrestres" d Andre Gide (avec des pages jaunies et sentant la souris)... et un livre de memo ires de 
Francois Mauriac (aux pages tout aussi jaunies)... 

J'imagine ces maisons d'une vieille tante ou d'un parent, d'un pere ou d'une mere partis en maison de 
retraite, l'une de ces maisons que Ton vend (avec tout le fourbi dedans)... Et que bien sur on vide ou 
fait vider... Quel jeune de 30 ans aujourd'hui, accro d'Internet et de telephonie mobile, va recuperer 
"pieusement" un livre de Gide ou de Mauriac... et encore mo ins "Au pays des guignols gris" d'un 
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Guy Sembic totalement inconnu et de surcroit "chiant au possible"? 

Ah, j'en ris, de mon livre en vide grenier! Qu'a cela ne tienne : il y a au moins 5 exemplaires en 
bibliotheque ou mediatheque municipale, a Pontonx, Dax, Mont de Marsan... Et encore un carton 
plein, dans un recoin de debarras, contenant 20 exemplaires (le carton sauve du pilon)... Un carton 
que je n'ai meme pas ouvert lorsque je l'ai recu, des Editions Benevent, en fin de contrat... 
"Bon vent", Benevent!... Et que le benet que je suis te pele! 

La petite piece a changer, dans la grande machine 

Cela se passait au dernier etage d'un tres grand immeuble aussi haut que par 
exemple, la tour Maine Montparnasse a Paris... 

II etait interimaire et polyvalent dans cet espace de bureaux et de postes de travail 
s'etendant a perte de vue tout au long de l'etage, le dernier etage de rimmeuble. Des 
cloisons et des parois en verre, ou des rideaux a lamelles metalliques separaient les 
postes de travail sans les isoler les uns des autres et l'ensemble de l'espace de travail 
paraissait constituer une structure homogene et complexe. De nombreuses personnes 
travaillaient dans ces " alveoles ", ou y exercaient une activite intense, bruyante, et 
surtout febrile, ponctuee d'ordres sees et brefs aboyes par des microphones ou de 
petits haut-parleurs. Les gens en tous sens effectuaient d'une alveole a l'autre des 
deplacements rapides et les visages etaient crispes, tendus, tordus. 
Son poste de travail se trouvait pres de l'une des fenetres de rimmense salle. Alors 
que 1'environnement etait ultramoderne, les fenetres semblaient dater d'une autre 
epoque, s'ouvrant avec difficulte en manoeuvrant une grosse poignee rouillee. Dans 
son bureau en dessous de la fenetre il y avait un radiateur en fonte de chauffage 
central, assez haut. De telle sorte qu'il etait mal aise d'ouvrir la fenetre. 
La fonction qu'il exercait au sein d'un Systeme et d'une Structure tres complexes 
d'activites diverses, etait imprecise mais multiple, si multiple qu'il devait a tout 
instant reagir en des situations totalement imprevues, difficiles, contraignantes, 
epuisantes et rebarbatives, sous la menace permanente, les directives contradictoires, 
parfois incomprehensibles, les ordres sees, brefs et brutaux de ces diffuseurs 
automatiques qui aboyaient sans cesse et ne laissaient aucun repit. 
Entre autres fonctions ou taches repetitives, on lui en avait rajoute une, depuis peu de 
temps, et qui etait d'une importance capitale pour le fonctionnement du Systeme. Cela 
consistait a changer assez souvent un tout petit element dans une machine enorme, 
une petite piece pas plus grande qu'une tete d'epingle, selon une procedure delicate 
exigeant beaucoup de patience et d'attention. II n'avait pas ete forme pour ce genre de 
travail, et le mode operatoire n'etait pas tres clair. De plus, cette tache, incluse dans 
un programme en perpetuel changement, d'activites precises et tres diverses, pouvait 
par omission ne pas etre effectuee, auquel cas e'etait la catastrophe, parce que la 
grosse machine se grippait et il s'ensuivait toute une cascade de dysfonctionnements a 
tous les niveaux de la Structure et du Systeme. En outre, les gens qui travaillaient 
dans le Systeme ou y exercaient leur activite se trouvaient alors directement touches, 
sensibilises par les consequences des dysfonctionnements. Cela pouvait aller jusqu'a 
la perte de leur emploi ou leur exclusion de la communaute. 
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Si Ton oubliait une fois, une seule fois, de changer le petit element, le lendemain 
cependant, il existait tout de meme une procedure de secours qui permettait a la 
grosse machine de fonctionner partiellement. Alors les consequences, bien que 
significatives, n' etaient pas trop catastrophiques. Cette petite piece ne pouvait etre 
utilisee que le jour present, et pas un autre jour. 

Dans l'engrenage et dans la complexity des fonctions, des responsabilites, des taches 
repetitives et de la diversite des mecanismes, avec cette reactivite imposee par les 
situations les plus inatendues, les plus absurdes aussi... II n'etait guere possible 
d'assurer un service « sans failles »... Les erreurs, les oublis, ne pouvaient etre que 
frequents, generateurs de " stress ", de dysfonctionnements et de preoccupations 
epuisantes. 

Le patron du Departement structurel dans lequel il travaillait etait une jeune femme 
assez seduisante, agreable en apparence, tres bien habillee, mais tres " dans le sens du 
monde ", c'est a dire parfaitement "bien dans sa peau ", sure et infeodee aux valeurs 
du Systeme, et cherchant visiblement a " monter plus haut " dans la hierarchic Elle 
etait hypocrite et cauteleuse. Les gens qu'il cotoyait paraissaient sympathiques et il 
les connaissait depuis longtemps. Mais il ne les percevait que selon leurs 
apparences... 

Ce qui devait arriver, arriva... 
Un jour il oublia de changer la petite piece. Le lendemain ce fut le branle-bas de 
combat. Cela le perturba au dela de toute mesure, d'autant plus que tous ces longs 
mois precedents de " stress " quotidien 1' avaient peu a peu use. Et il decouvrit alors 
les gens tels qu'ils etaient, au fond, sous leur veritable jour : egoi'stes, individualistes a 
l'exces, uniquement preoccupes de leurs besoins et de leurs aspirations, moqueurs, 
cruels, indifferents, hypocrites, ne se referant qu'a des criteres d'appreciation et de 
jugement, des idees et des opinions qui etaient ceux du " sens du monde ". 
Pour comble de malchance il s'empetra dans la procedure de secours... Plusieurs 
situations inhabituelles, totalement imprevues et ayant exige beaucoup de reactivite 
l'avaient absorbe a un point tel, qu'il n'avait pas pense de suite a la Machine. Aussi ce 
matin la, le Prepose a la manutention des rouages de la Machine, qui avait une tete de 
brute, l'apostropha severement et lui assena : " Ah, on est beaux... cette fois, on peut 
tous plier bagage, on est bons pour se retrouver tous dehors..." 
Alors en un eclair voici ce qui se passa dans sa tete : puisqu'il venait de commettre 
l'irreparable et que desormais l'existence n'avait plus aucun sens dans cet univers 
absurde, il decida de se precipiter vers la fenetre, de l'ouvrir et de se jeter dans le 
vide. Pour cela il devait se hisser sur le radiateur, agripper la poignee rouillee, ouvrir 
la fenetre et prendre appui sur le rebord afm de sauter... 

II pensa cependant que, le voyant faire, les autres se tenant a proximite et realisant qu' 
il allait sauter, reagiraient et que l'un d'eux tenterait de le retenir juste avant... Mais il 
sentait bien aussi, que c'etait la un pari impossible et d'un geste determine il saisit la 
poignee, ouvrit la fenetre et monta sur le radiateur en dechirant son pantalon et en 
s'ecorchant, prenant appui sur le rebord... Et bascula dans le vide. 
Personne ne s'etait precipite vers lui afm de le retenir. Alors, comme suspendu dans 
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le vide, a une hauteur vertigineuse, il vit le sol, la rue, les voitures, en dessous, et il 
sut que c'etait trop tard. Sa derniere pensee rut une vision precise de ce qui allait se 
passer : les gens, consternes, hypocrites, devant son cadavre disloque et qui disaient 
" Pour si peu, tout de meme ! " 

Lorsque cette derniere vision s'evanouit, aspire dans le vide, avant de sombrer dans 
l'inconscience, de s'ecraser brutalement au sol, il ne regretta plus d'avoir saute... 
L'enquete effectuee par les Autorites conclut a un acte desespere et delibere 
consecutif a une situation ressentie comme intolerable et traumatisante. A aucun 
moment dans les interrogatoires, durant l'audition des temoins Ton pensa que les 
personnes presentes au moment du drame auraient pu intervenir. 

... D'un cote l'allongement de la duree de la vie humaine, paraissant evident en ce 
debut de 21 erne siecle... Mais est-ce bien la une realite durable ?... Et le nombre 
croissant de « vieux » ... 

Et d'un autre cote, la durete dans le monde du travail, dans les rapports humains... Et 
forcement, des etres de plus en plus epuises, dans une vie depourvue de sens et 
d'attrait... 

...La retraite, la retraite oui... Un « serpent de mer » ! 
La vieille voiture 

II marchait sur une plage, au bord de l'ocean... En un pays inconnu et rien, le 
long du rivage, ne lui permettait d'identifier le lieu en lequel il se trouvait. C'etait un 
rivage rocheux et non loin de la plage etroite au sable terreux, sale et jonche de 
detritus, au dessus d'un assez vaste terre-plein s'etendait une terrasse rocheuse, 
presque plate, sur laquelle etait garee sa vieille voiture toute cabossee et tachee de 
rouille. 

Trois energumenes a la mine patibulaire s'invectivaient, se poursuivaient, se lancaient 
des cailloux, tout autour de lui sur la plage. Puis les trois types monterent sur le terre 
plein, aviserent la vieille voiture, firent un cercle autour d'elle ; l'un des types parvint 
a ouvrir une portiere, mit le moteur en marche, les deux autres s'engouffrerent un 
moment dans la voiture, ressortirent, reformerent le cercle, et celui qui l'avait mise en 
marche la fit tourner sur elle meme comme une toupie, tres violemment, en faisant " 
miauler " atrocement le moteur, fumer le capot, les roues, imposant a l'embrayage une 
souffrance insoutenable. 

II arrive en courant, arme d'un long baton noueux et fourchu, recupere sur le sable, se 
precipite sur les types qui s'eloignent un peu de la voiture, porte des coups violents 
par la portiere vitre baissee, a la tete de celui qui se trouvait au volant. Le type sort 
brusquement de la voiture, rejoint les autres. 

Ce qui l'enrageait le plus, c'etait que cette vieille voiture lui rendait encore service et 
qu'il en avait besoin. II monte dans la voiture, referme brusquement la porte car ils 
etaient encore la, tout pres, les salauds, faisant cercle autour de lui, le narguant, le 
menacant... Alors, fou de rage, ivre d'une violence inouie, il tourne la clef de contact, 
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appuie sur la pedale d'acceleration et dans un miaulement, un hurlement de moteur et 
de ferraille, il " fonce dans le tas ". II en percute deux, qui volent a trois metres au 
dessus du sol avant de retomber disloques et bouscule 1' autre qui tombe et passe sous 
les roues, puis il s'eloigne, les laissant blesses, en sang. II vit dans le retroviseur, que 
l'un d'entre eux avait la tete eclatee. 

La nuit tomba rapidement, il roula sans eclairage, emprunta plusieurs petites routes 
desertes, changeant de direction aussi souvent que possible, ne sachant plus 
desormais ou aller dans ce pays inconnu... Un chemin etroit et tortueux dans un 
paysage d'arbustes et de buissons epineux enchevetres le conduisit vers une foret 
inextricable et tres dense dans laquelle il entra, suivant une piste defoncee. Tout a 
coup devant lui, en haut d'une cote courte et raide, s'ouvrit une fenetre de ciel, entre 
les feuillages epais des arbres... II accelera, comme pour « avaler» cette cote, mais 
c'est un abime dans lequel la voiture plongea et lui dedans, un abime vertical, un mur 
de roches, de terre et de racines... et tout en bas, tres loin en bas, une nappe 
floconneuse de brumes grises... ou de cendres, ou de vapeurs bleutees... Une etrange 
nappe de ciel brouille, toute eclaboussee de fluorescences vertes... 

Les deux abimes 

Cetait un train d' un seul wagon. Et dans ce wagon il etait accroche et penche 
vers l'exterieur sur le bord de la fenetre brisee d'un compartiment. A ses cotes se 
tenaient egalement trois autres personnes elles aussi accrochees a la fenetre et en 
meme temps, a ses epaules. Au dessous d'eux, une grappe de gens accroches aux 
jambes de ces trois personnes et tres curieusement le wagon n' avait pas de plancher. 
Vers le bas, du cote de l'interieur du wagon, s'ouvrait un abime incommensurable, 
tout noir, qui semblait ne pas avoir de fond, ni de limites. La grappe de gens 
accroches, egalement, n'avait pas de fin, non plus. Sur le rebord de la fenetre des 
morceaux de verre brise, tranchants, aigus, de formes diverses, s'enfoncaient dans ses 
bras, lui dechirant la paume des mains. Les trois autres personnes a ses cotes avaient 
les mains dechirees et elles s'efforcaient desesperement de se hisser comme lui sur le 
bord de la fenetre pour se pencher vers l'exterieur. 

Mais il etait difficile, sinon impossible, d'envisager de sauter par la fenetre. Car le 
wagon sans fond, vu depuis l'exterieur, semblait suspendu, en equilibre instable, ne 
tenant que sur un rail a peine pose sur un socle d'eclats de roches et en contre bas, a 
environ un metre du rail, s'ouvrait un ravin ou plutot un gouffre dont la pente abrupte, 
caillouteuse, etait par endroits recouverte de buissons epineux, de ronces, de petits 
arbustes desseches et tordus. II ne pouvait pas voir depuis le bord de la fenetre, le 
fond du ravin. Sur les eclats de roches et les pierres acerees qui constituaient une 
bordure etroite le long du rail ainsi que des eboulements vers le ravin, il remarqua 
une substance visqueuse, glissante, comme un verglas epais. Et ce verglas etait lui- 
meme crible de tessons de bouteille, d'eclats metalliques tranchants et lumineux. 
II sentait bien qu' en dessous de lui dans la grappe des personnes agglutinees, 
quelques unes de ces personnes faisaient des efforts desesperes pour s'accrocher et 
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grimper les unes sur les autres afm de parvenir toujours un peu plus haut vers le 
rebord de la fenetre. Mais ces personnes ne savaient pas ce qu'il y avait dehors. 
Que faire ? Sauter, rouler en boule sur les eclats de roche herisses de morceaux de 
verre, puis, inevitablement, tomber dans le ravin ? Ou se maintenir, de plus en plus en 
plus dechire, perdant du sang, sur le rebord ? Et pour fmir, lacher prise, entrainer dans 
une chute sans fin, tous ces gens, vers un abime incommensurable ? A son avis, s'il 
devait y avoir un " fond " quelque part, ce ne pouvait etre que du cote du ravin... 
La grappe des personnes agglutinees faisant chacune d'entre elles des efforts 
desesperes pour grimper par dessus toutes celles qui precedaient et ainsi se hisser peu 
a peu plus pres du rebord de la fenetre... Etait interminable a ses yeux et representait 
un poids enorme a soutenir et a entrainer... II realisa que pour passer d'un abime a 
l'autre, soit de celui s'ouvrant a l'interieur du wagon et qui n'avait pas de fin, a celui 
s'ouvrant a l'exterieur et qui avait peut-etre un « fond »... il aurait fallu que le rebord 
dechiquete et tranchant de la fenetre s'abaisse au moment du passage, de 
l'interminable passage de la grappe des personnes accrochees les unes aux autres... 
La seule alternative qui s'offrait a lui, dans une logique aussi evidente que froide, etait 
de se couper brutalement de la grappe des personnes agglutinees, et de sauter, lui et 
les trois autres personnes l'accompagnant, delivres du poids enorme de la grappe... 
Mais il y avait encore, avant la chute le long de la pente abrupte du ravin, cette 
bordure etroite et herissee d' eclats tranchants, le long du rail paraissant suspendu... Et 
qu'en etait-il en verite, du « fond » de l'abime s'ouvrant a l'exterieur? 

La clef perdue 

Avec sa femme, il avait decide d'aller se promener du cote de L..., une petite 
bourgade situee a quelques kilometres de l'ocean. A un certain moment il fut 
preoccupe par un probleme de clef oubliee ou perdue, et se souvint tres precisement 
de l'endroit ou cette clef devait se trouver. II dit alors a sa femme : " reste ici, j'en ai 
pour une demi-heure aller retour et je te rejoins pres de l'eglise". lis demeuraient a 
M... tout pres de L... et la clef perdue selon lui, se trouvait dans l'herbe tout pres de la 
porte de leur logement... 

II prit place dans la voiture, une vieille Renault, et fonca done vers M... Quelques 
kilometres plus loin dans une ligne droite, alors qu'il roulait a 110 kilometres a 
l'heure, la pedale d'acceleration se bloqua au plancher sur une simple pression de son 
pied, et il fut emporte par la vitesse sans avoir la possibilite de ralentir. La pedale 
restant comme obstinement vissee, clouee au plancher, il vit que 1' aiguille du 
compteur atteignait le chiffre de 180. II ne maitrisait plus rien, entraine dans cette 
vitesse vertigineuse, fige, glace d'effroi, realisant qu' il allait mourir, e'est a dire 
s'ecraser contre un arbre ou contre une autre voiture. La route, entre L... et M... n'est 
pas une route pour une telle vitesse : impossible de distinguer les bas-cotes, du milieu 
de la chaussee, a cette allure la. II semblait que la voiture dans sa trajectoire, prenait 
toute la largeur de la route. Inevitablement, quelqu'un allait survenir en face. 
Ce fut une tres jeune femme, dans une petite voiture, qui survint, et en l'espace d'une 
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fraction de seconde, il put apercevoir le visage de cette jeune femme. Dans cette 
meme fraction de seconde, il realisa qu'en explosant lui-meme, il allait du meme coup 
faire exploser aussi ce visage... C'etait comme s'il entrait tout droit dans cet " enfer " 
dont parlent les religions, un enfer absolu... Parce qu'il savait comment cet accident 
serait interprete : l'on ne dirait pas autre chose que : " il roulait a une vitesse 
excessive, ce fou, il s'est rue, mais il a rue en meme temps une jeune femme qui 
revenait de son travail et regagnait son domicile. " Meme sa femme ne comprendrait 
jamais pour quelle raison il roulait aussi vite ni ce qui avait bien pu le prendre, lui 
qui n'aimait pas la vitesse et ne prenait jamais de risques. 

La toute derniere vision qu'il eut avant le choc, fut celle de la silhouette agitee de sa 
femme, effectuant pour la dixieme fois peut-etre le tour de la place de 1' eglise, 
inquiete de son absence prolongee... Et ces eclairs bleus de girophares balayant les 
arbres... 

Les deux maisons 

La maison dans laquelle il vivait n'etait ni celle ou il avait vecu dans le Nord 
de son pays ni celle ou il s'etait installe dans le Sud de ce meme pays. II ne 
reconnaissait d'ailleurs pas le pays ou il vivait a present. Cependant cette maison 
semblait etre les deux a la fois, celle du Nord et celle du Sud... Selon un arrangement 
completement different. Et dans cette maison un soir d'ete, regnait une animation 
inhabituelle : des gens de plusieurs epoques differentes de son existence, qui etaient 
des parents, des amis ou meme de vagues connaissances, en assez grand nombre, se 
trouvaient la, conviees ce soir a un gigantesque festin, avec de nombreux jeunes 
garcons et filles, qui eux, semblaient etre des camarades de sa fille agee de 1 8 ans et 
de son fils de 24 ans. Tous etaient etonnamment sympathiques, tres joy eux, tres 
droles. Ce n'etait pas, a proprement parler, comme une fete ordinaire dans le genre 
des fetes que l'on fait, pour un anniversaire ou tout autre evenement. C'etait, bien sur, 
une fete, mais l'on sentait que cette reunion avait un but, une finalite, laquelle, il ne 
savait pas. 

Toutes les pieces de la maison n'etaient meublees que de tables et de chaises... Pas de 
lits non plus, mais seulement des couvertures et des tapis de sol un peu partout, dans 
les couloirs. Tout ce qu'il y avait a manger se trouvait reparti sur toutes les tables. II 
regnait une grande luminosite, par d'immenses baies vitrees tout autour de la maison, 
et c'est cela qui differait de cet etrange melange des deux maisons, celle du Nord et 
celle du Sud... 

Et l'animation qui regnait ce soir la, donnait en meme temps une impression de 
calme, de paix interieure tout au fond de soi, et il semblait que le temps dans ses 
heures et meme dans ses minutes, ainsi que les instants vecus... Ne pouvaient etre 
percus qu'en une dimension inconnue j usque la... 



La Jet Set 
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La "Jet Set" des plateaux Tele, des universitaires, du monde journalistique et litteraire, du Show- 
biz, des magazines et de la presse People... Je ressens a l'egard de ce "monde la", ce que "ce monde 
la" ressent a mon egard... 

II y a un veritable et profond abime entre le monde de la "Jet Set" et le monde de l'etre que je suis... 
Un abime infranchissable, sans passage et sans "pont" aucun... 

... Ah, j'oubliais l'essentiel : il y a aussi le monde immense, une sorte de "maree planetaire", des 
aspirants a la "Jet Set" (et qui sont legions), et de tous ces gens, riches ou meme tres pauvres et 
d'une vie tres ordinaire qui parfois pour quelques uns d' entre eux, une ou deux fois dans leur vie se 
voient conceder un "petit plateau Tele" ou une apparition sur une scene publique... Et tous ces petits 
cadors du coin que Ton applaudit dans les fetes de village et les manifestations socio-culturelles et 
les spectacles reunissant quelques dizaines de spectateurs... 

...La Jet Set est en verite dans son sens exact, un terme qui designe un cercle ou milieu ferme dans 
lequel on ne peut entrer que si Ton y est introduit par une personne deja membre de ce cercle ou de 
ce milieu... Et j'emploie ce terme, ici, par extension... 

Parcours du combattant 

Un "parcours du combattant" jalonne de "bintzeries" quotidiennes et de tracasseries souvent 
anodines et repetitives mais alienantes... 

Un "parcours du combattant" vecu comme une fatalite ou une realite laminante et sans avenir... 
Un "parcours du combattant" de jour en jour plus complexifie par des preoccupations d'ordre 
professionnel au sein de l'entreprise ou de la "boite" dans la quelle on "bosse"comme des derates, 
par des drames ou des conflits familiaux, par toutes les innovations de la technologie, des modes et 
des produits de consommation, par tout ce qui nous assaille, nous envahit, pourrit nos vies et efface 
nos reves... 

Et dans ce "marathon" circulaire, comme la souris au fond du seau, nous survivons... 
Est-ce vraiment une fatalite, que tout cela ? Que de ne vivre qu'ainsi ? 

L'on nous martele ces memes mots : mondialisation, parts de marche, performance, competition ; 
dans un discours "socio-politico-economique" facon Huhemepe ou Socialobontin... 
lis ont oublie ces cons la, du haut de leur tribune d'honneur (et parfois de deshonneur), tous ces cons 
la qui nous serinent les memes melodies et nous formatent aux memes canevas... Qu'il en est de ces 
derates qui se "deconnent" et prennent des couleurs sans pour autant porter a bout de bras des 
etendards ni hurler des mots d'ordre... 

Mais le pire ce ne sont peut-etre pas "ces cons la", ces cons de la "haute", mais tant et tant d'autres 
cons qui eux, ne se "deconnent" jamais et n'ont de cesse de graisser toujours plus le mat de cocagne 
avec des jambons et les lampions suspendus au cerceau tout en haut... 

Tant que tu mettras cent balles dans le dada... pour que ca te tremousse deux minutes les miches, le 
manege continuera de tourner, le pompon de se balancer, la bourse de faire du yoyo et les gros 
cretins de se vautrer sur Tor pendant que toi, a chaque descente du manege et apres avoir mille fois 
perdu le pompon, tu feras les poubelles et les pommes pourries des fins de marche... 

L'ecriture n'est jamais neutre 

Celui pour qui l'expression ecrite n'est pas dans sa vie, l'une de ses priorites, l'une de ses 
aspirations essentielles, l'une de ses premieres activites au jour le jour... Ne pourra jamais a mon 
sens, etre en face de cette aspiration et de cette passion que l'autre a d'ecrire, un vrai confident de cet 
autre... 
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II y aura toujours cette question : "Mais quel besoin eprouve-t-il de raconter ou de se raconter dans 

des livres, dans des ecrits qu'il fait publier ou qu'il diffuse autour de lui?" 

Je ne sais que repondre ni comment reagir, a une telle question (sur le coup)... 

J'ai eu un jour l'occasion de rencontrer (quelques minutes) lors d'un festival litteraire, Jean Echenoz 

(prix Goncourt en ?...) et j'ai vu en face du petit groupe de gens que nous formions, un homme 

discret, peu enclin de toute evidence a "se mettre en avant" (contrairement a bien d'autres ecrivains 

ou personnages d'ecriture)... 

Et parmi les gens qui ecrivent, il en est des "timides", des "presque effaces" devant le public, qui 
tout comme un Jean Echenoz (il n'est pas le seul dans son genre et c'est heureux a mon sens) ne 
cherchent jamais a "se mettre en valeur"... Et pourtant, pourtant, ces gens la, ces gens d'ecriture... ils 
ecrivent, ils publient, ils diffusent ! Et on les lit... 
Alors ? 

J'ai eu une vision toute bete et toute brute, et qui me semblait assez surrealiste : un personnage 
(homme ou femme peu importe) se tenait debout devant un mur et au bout de l'une de ses mains 
tendue en face du mur, il tenait une feuille de papier couverte d'ecriture, de son ecriture a lui... Cela 
me semblait non seulement surrealiste mais aussi (et surtout) absurde... 

J'ai imagine un autre personnage qui lui, ou elle... Priait a voix haute mais sans croire en Dieu ou en 
quelque chose qui ressemble a Dieu (en l'occurrence les gens de l'entourage de ce personnage)... Et 
je me suis dit : "A quoi bon prier s'il n'y a pas d'interlocuteur en face, ou si Ton croit que 
l'interlocuteur n'existe pas?" 

Toute la question est la, la question du pourquoi de l'ecriture : l'ecriture n'est jamais neutre, neutre 
comme une onde qui court a la surface de l'eau et se perd dans la brume au dessus de cette eau... 

Le 21eme siecle... 

Le systeme capitaliste a pour base la propriete privee, l'argent, la loi du plus fort et du plus 
malin... Tout le monde y veut etre ministre, dictateur, president de la republique, depute, footballeur 
ou vedette car ce sont la de tres bonnes places non seulement fort bien payees mais ouvrant droit a 
des retraites chapeau assez consequentes... 

Le systeme collectiviste, communiste et soit-disant egalitaire a pour base le privilege qui 
remplace la proprite privee, et Ton y trouve tout en haut de la machine juches sur des tourelles de 
tres gros camarades qui ne sont proprietaries de rien mais jouissent de toutes sortes de privileges.Et 
la machine de toute sa puissance broie les etres qui ne sont plus des hommes et des femmes mais 
des individus... 

Les deux systemes sont a abattre et a proscrire a jamais... 

Cependant, pour qu'une revolution contre l'un ou l'autre de ces deux systemes ait quelque chance de 
durer et de ne pas devier... II faut etre passe par le pire de ce qui deja fut dans le monde en matiere 
de violence, d'injustice, d'absurdite et d'horreur : le point de non retour, le paroxysme absolu de 
cette violence, de cette injustice, de cette absurdite et de cette horreur... Et je crois que depuis peu, 
depuis ces deux ou trois dernieres annees dans le monde, nous nous y acheminons a grands pas, au 
pire, au pire de ce qui fut jusqu' alors... 

Le 21 erne siecle sera un siecle de fer, de feu et de sang, et de surcroit la nature ne nous epargnera 
guere... 

La plus grande et la plus durable et aussi la moins deviante de toutes les revolutions a faire dans le 
monde, c'est forcement celle qui nous coutera - et de loin par rapport aux precedentes revolutions- 
le plus cher... 

Le grand dossier explosif des retraites 
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Deja, lere observation : 

Les employes, ouvriers, salaries (qui font depuis 30 ou 40 ans plus ou moins le meme travail avec 
les memes contraintes - cadences, rendement, objectifs, trajet voiture ou bus ou metro ou train, 
pression de la hierarchie avec des petits cheffaillons de merde, salaires de misere, heures sup 
imposees etc -) ... Pour tous ces gens la il est hors de question de les faire bosser jusqu'a 65, 67 ou 
meme 70 ans... (qui voudrait rester au bagne ou en prison 2, 3, 5 ou 10 ans de plus?) 
D'ailleurs y'a personne, absolument personne parmi tous ces gens, qui souhaite volontairement et 
"par plaisir" continuer a "galerer" plus longtemps (surtout dans les conditions actuelles du monde 
du travail qui sont de plus en plus insupportables)... Et lorsque ces personnes a l'age de 55 ou 57 ans 
se retouvent sans emploi (licenciement) elles veulent toutes une indemnite pour arriver a 60 ans, 
plutot que de se voir reproposer une autre "galere" (encore pire que la precedente)... Alors excusez 
moi, mais "l'emploi -ou le reemploi - des seniors" c'est de "l'ideologie economique et sociale de 
merde"! (pour les gens qui "galerent")... 

2eme observation : 

Imaginez de "vieilles" hotesses de l'air, de halls d'accueil de grandes societes ou d'agences de 
voyage ou d'hotels ou de salles de conference 

ou de societes commerciales ; de "vieilles" institutrices, de "vieilles" infirmieres et generalement de 
"vieux personnaux" dans des boulots de com' ou de sante ou de maisons de retraites, tous ages de 
plus de 60/65 ans, a moitie decatis, fatigues, tous les quinze jours en conge de maladie, moins bons 
et moins efficaces parceque moins reactifs... 

3 erne observation : 

Les gens qui font un boulot ou ont une activite "qui les interesse et les passionne" et ou ils se 
realisent, s'epanouissent, ont des tas de contacts, des tas de relations, d'amis, de collaborateurs 
autour d'un "projet" qui leur tient a coeur... Meme s'ils vivent dans un monde "difficile", ceux la ils 
ont pas envie d'arreter ni a 55 ans ni a 60 ni jamais d'ailleurs... Je pense aux artistes, aux ecrivains et 
auteurs, aux createurs de projets et d'entreprises, aux innovateurs, aux chercheurs, aux scientifiques, 
aux historiens et geographes, aux explorateurs, et d'une maniere generale a tous les gens qui d'une 
maniere ou d'une autre selon leur talent, leur volonte et leur dynamisme et leurs competences 
professionnelles, contribuent au bien etre de l'humanite et a un niveau de relations autre que celui 
que Ton subit au quotidien dans un monde en deliquescence... 

Alors moi je dis : peut-etre pas d'age "impose" pour la retraite mais que la retraite demeure toujours 
perceptible a 60 ans pour les gens qui souhaitent "arreter de galerer"... 

Et que ceux qui souhaitent continuer (cas de figure 3eme observation) puissent aller jusqu'au bout 
de leurs possibilites physiques et intellectuelles sans limite d'age : pour ceux la, une retraite de "fin 
de vie" quand ils deviennent trop handicapes et vraiment trop vieux au point de ne plus pouvoir rien 
faire... 

Dernier point, le financement : 
Tout ce qui existe deja (et qu'on ne change pas - surtout en moins-) 

ET EN PLUS de tout ce qui existe deja (et ca c'est important) : Une partie des benefices et plus- 
values bancaires, une partie (consequente) des plues values boursieres et des dividendes d'actions, 
une partie des interets de placements financiers et immobiliers, et une "main mise" drastique et 
autoritaire voire spoliatrice du pognon des paradis fiscaux, de la mafia et de la fortune scandaleuse 
de tous les grands predateurs et privilegies de l'economie mondiale... 

... J'invente (je reve, je reve)... Le "Ministere de la Litterature, de la Poesie, de la Pensee Ecrite et 
diffusee"... Et je demande que ce "Ministere" soit mon employeur et me retribue sur la base d'un 
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contrat de travail : 

Produire un minimum de 1000 textes, articles, themes de reflexion, histoires courtes, anecdotes, 
dans l'annee, d'environ 30 lignes en moyenne chacun, et en toute liberte (j'ecris ce que je veux et 
comme je veux). Et diffuser tout ce que j'ecris dans le plus grand nombre possible de forums et sites 
de discussion... Tout cela pour un salaire de 25000 euros annuel, a charge pour moi d'organiser mes 
journees (ou heures) de travail... Avec bien entendu, les impositions qui correspondent a ce revenu, 
taxes, CSG, foncier, habitation et tout le tintouin (sans "niche fiscale")... Et cotisation en tant que 
salarie pour la retraite du regime general par repartition... 

Dans ces conditions la, je ne me considererais plus du tout comme le retraite actuel que je suis mais 
comme un actif jusqu'a la fin de mes jours (jusqu'a cent ans et plus si possible)... 
Et comme je serais un actif avec un boulot, un salaire, eh bien la pension que je percois (suite a mon 
ancienne activite de postier jusqu'a l'age de 57 ans)... je la reverserais integralement a la ville ou je 
demeure pour assistance, aide financiere et soutiens divers aux plus demunis et "laisses pour 
compte" de mes concitoyens les plus pauvres et les plus humbles (ceux qui levent jamais le petit 
doigt pour demander quelque chose, qui recriminent pas pour un oui pour un non, qui se mettent pas 
en valeur et restent dans l'ombre, la solitude et le denuement discret)... Soit dit en passant, les 
"autres" c'est a dire les "ceu's" qui gueulent tout le temps, qu'on voit perorer et deblaterer dans les 
bistrots en roulant leurs mecaniques, les "ceu's" qui "refont le monde" et qui par devant te lechent le 
croupion et par derriere te pietinent... Ceux la, je les emmerde, je les emmerde autant que les "gros 
lards pleins de peze", autant que tous ces intellos et argumenteux a la noix qui ont tout vu et savent 
tout et sont "orgueilleux comme des poux"... Et qu'on voit sans cesse sur des blogs et des forums 
genre "litterature people, litterature de gare ou de troquet de quartier... 

NOTE : dans ce "contrat de travail" il serait aussi specifie que je pourrais me produire dans des 
lieux publics (ecoles, cafes, place du village, petites salles de cinema, manages, banquets, repas 
d'associations, marches, animations citadines diverses)... (et meme dans des enterrements pourquoi 
pas)... Pour lire mes textes a voix haute (mais sans micro, sans equipements high tech, sans 
lampions electroniques de toutes les couleurs, sans meute de journalistes, sans retribution 
supplemental, et pour le logement pas d'hotel mais chez l'habitant et dans des conditions tres 
simples et tres modestes)... 

... Une derniere precision : quand je serai trop vieux et trop decati, voix chevrotante et hesitante, 
pipi tous les quarts d'heure, danse de St Guy... On me remplace dans les lieux publics par une fille 
ou une femme chic qui lit mes textes... 

... "Que l'heure de la retraite sonne"... [Jean Ferrat] 

Tout cela dit... Je n'aime pas le mot "retraite" (et encore moins "retraite")... D'ailleurs dans les 
"profils" (Facebook, forums and Cie) je dis " sans activite" (ou a la rigueur - quoique ca me gene un 
peu parceque j'aime pas "rouler les mecaniques"- je dis "homme d'ecriture sur le Net" ... (Ecrivain 
avec un grand E, putain, ca "en jette"!) 

Le grand nuage volcanique 

Qu'il est confortable et heureux de ne point devoir galerer ces jours ci en avril 2010 en quelque 
aeroport, grande gare SNCF ou axe routier tres frequente! 

Etre dans son jardin, sous un beau ciel tout bleu, loin des turpitudes des axes routiers et des 
embarras et embouteillages et files d'attente, ne point se trouver dans des halls de gare et d'aeroport. 
Alors que tant et tant de milliers de touristes, de vacanciers et de voyageurs en voyages organises 
sont bloques depuis trois jours, n'ayant d'autre possibilite que celle d'annuler ou de reporter leur 
voyage... 
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Du fond du coeur, je regrette pour les gens "pas tres riches" qui ont reve de ce voyage et qui pour la 
premiere fois de leur vie, ont pu l'envisager... Mais pour les autres, ceux qui en sont a leur dix ou 
quinzieme voyage organise dans leur vie, qui sont des touristes aux revenus confortables et 
deambulent un peu partout dans les "paradis touristiques" tropicaux au beau milieu d'une population 
locale miserable... Je ne compatis point a leur peine! Tant pis pour eux, et s'ils "Font dan'l'baba"... ca 
me fait plutot rire! 

Ce "putain d'nuage volcanique", va surement pourrir les affaires des grands touroperators et 
magnats de l'industrie touristique de masse, emmerder les grands proprios et actionnaires de toutes 
ces chaines d'hotels 4 etoiles/piscine/yoga/sauna -et j'en passe- que Ton voit en longs cordons de 
beton enserrer toutes les jolies baies du monde tropical au bord des oceans... 

J'en suis fort heureux, de ce "putain d'nuage"! (fort heureux en pensant a la "gueule du Systeme" 
mais moins heureux en pensant aux pauvres bougres dont les emplois dependent de l'industrie 
touristique)... Puisse-t-il, ce nuage encore sevir quelques semaines voire quelques mois!... Afin que 
les avions cargo transportant par exemple des cervelles d'agneau congelees de Nouvelle Zelande, ou 
des fruits du Chili ou encore tant et tant de produits de consommation venus de tous les pays de la 
planete soient empeches d'atterrir dans les aeroports Europeens... 

Vous m'direz "c'est que des details"... Mais merde, y'a des gens qui sont depuis 3 jours a camper 
dans des halls d'aeroport avec toutou ou minou en panier (le pire c'est au moment de 
l'embarquement, l'avion qui part pas, le toutou ou le minou deja en cale dans une cage speciale - 
bonjour le caca et le pipi-) ... Et les bebes a couches, plus de couches de rechange... Plus de bouffe, 
plus rien, plus de elopes, meme pas pouvoir sauter sa femme ou son petit ami... L'horreur, comme 
dans une guerre, un exode, une catastrophe naturelle... 

Si encore y'avait des bateaux pour les gens en carafe dans les Antilles ou en Amerique! Mais non! 
Les bateaux y sont plus que de croisiere, ou des cargos! 

Et combien de temps ca va durer, ce nuage? C'est une eruption volcanique! C'est pas rien! Et le 
volcan trois jours apres il crache autant sinon plus de cendres en gigantesques volutes a 8 km 
d' altitude, de plusieurs centaines de km de long, tout ca pousse par les vents au gre de la meteo! Ces 
jours ci l'Europe, apres 1' Amerique du Nord, puis de l'autre cote du Pole Nord, la Siberie Centrale et 
l'Asie... ca va pas s'arreter comme le gaz qu'on eteint! 

Si les gens dans une sorte d'indifference generale ou de tacite acceptation resignee ne font pas la 
revolution... C'est la nature qui va la faire, la revolution! Et c'est ce qui me "console" si j'ose dire! 
Parce que... Sauf les pauvres bougres, les poetes, les femmes chic et les p'tits boud'ehous de moins 
de 3 balais... Les trisomiques, les handicapes lourds, les tres/tres vieux et ceux qui vont mourir dans 
l'heure ou dans le jour... Excusez moi d'etre "un peu mechant" mais putain c'est pas vole... Quand la 
nature fait sa revolution! 

... Des chambres d'hote 1 qui devaient etre occupees par des touristes Chinois, Japonais et autres, a 
Paris ville touristique par excellence ou du ler janvier au 31 decembre cela "n'arrete pas"... Vont 
done se trouver libres et seront inevitablement reproposees a d'autres touristes (qui ne viennent pas, 
eux, par avion)... Au meme prix vu la demande, et c'est "tout benef (double benef) pour les 
groupes ACCOR and Cie! 

Ibis, Mercure... Tous ces hotels 3 ou 4 etoiles a 90/130 euros la nuit (p'tit dej non compris, ni les 
boissons, la petite bouteille de champagne dans le frigo de la chambre a la disposition des clients)... 
Et l'hotesse d'accueil avec son visage de revue de mode, en tailleur strict et petite bouche en anus de 
pigeon peinturluree de jus de cerise qui te balance du "monsieur par ci, monsieur par la" long 
comme le bras et condescendant a crever... 

Et qui c'est qui est a la tete de toutes ces chaines d'hotels? Des grands groupes bancaires et de 
finance mondiale! 

Ah, putain, ce nuage volcanique il a pas fini de foutre la merde dans je ne sais pas combien de 
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structures economico-tourico- loi-du-marche! De la cervelle d'agneau congelee de Nouvelle 
Zelande au ramboutan de Guyane ou d'Indonesie, du bois de Tek de Sumatra et de Java pour faire 
de beaux p'tits meubles a la poudre de corne de rhinoceros du Zimbawe... Y'en a du couac et du 
caca dans la folie du Marche, en perspective, avec tous ces avions qui peuvent plus s'envoler ni se 
poser! Vous m'direz "y'a encore les super tankers avec les centaines de containers empiles les uns 
sur les autres qu'on se demande ou est le bateau"... Ces geants des mers qui se bousculent et 
s'embouteillent dans les detroits... Ah, y'aura bien un volcan sous marin geant qui va un de ces jours 
peter comme le trou du cul d'un dinosoraure marin aussi gros qu'une dorsale du milieu du Pacifique! 
Imaginez un peu une merde de lave et de feu et de gaz sortant d'un tel trou de bale et faisant 
bouillonner l'ocean sur cent mille kilometres carres, et le tsunami qui va avec ! 
C'est ca, le "concept revolutionnaire" de la nature! 

... J'imagine, j'imagine... Le touriste Lambda, la cinquantaine, bedonnant, petite sacoche en cuir de 
vache en bandouliere, appareil photo camescope, bermuda a fleurs, chapeau de paille depaille sur 
les bords pour "faire bien", carte "visa premier"... Tenant en laisse un petit toutou exotique... Et sa 
femme (sa seconde ou sa troisieme femme ou encore sa jeune amie tres jolie/tres "in")... 
l'accompagnant... Devant se sustenter apres trois heures d'attente d'une miserable petite bouteille 
d'eau mineral e et d'un sandwich club a la mayonnaise un peu "passee", devant dormir sur un lit de 
camp... et le petit toutou exotique qui fait son "caca nerveux" ! 

... Merde, y'a pas un auteur chanteur compositeur un peu "Yugcibien sur les bords"... qui pourra 
nous faire une chanson a texte sur ce theme la? Ou un as du Rapp pour nous mitrailler un putain de 
la'ius hyper decapant sur ce meme theme ? 

Le grand corps d'une Terre vivante 

II est de ces chagrins, de ces vrais chagrins, qui sont comme des chagrins d' enfant, de tres jeunes 
enfants... Et ces chagrins la, ils laissent quelque part sur le grand corps d'une Terre vivante, une 
blessure... Une longue blessure fissuree, craquelee, bourrelee, et qui de temps a autre explose et se 
souleve contre ce que les hommes ont fait... 

Mais cette blessure elle se fait aussi, du fond du grand corps de la Terre, a dire vrai du coeur de la 
Terre... Ecriture. Alors les bourrelets se couvrent de verdure, le temps d'une saison... 
C'est dans la demesure, dans toute sa violence et sans aucune reserve que la blessure explose... et 
efface le vert de part et d'autre du bourrelet. 

Le chagrin est devenu cette colere qui ne voit plus les petites betes ni les petites herbes qui elles, 
emerveillent toujours le regard et ne font jamais pleurer... 

Le chagrin est devenu cette colere venue du fond du grand corps de la Terre et coulant sur la surface 
de la Terre car a la surface de la Terre Ton s'y moque de la vie, Ton s'y livre aux plus absurdes des 
pantomines et Ton y butine et y pond comme des mouches dans la chair vivante... 
L'ecriture peut tuer cette colere, l'ecriture peut taire le chagrin... Meme si l'ecriture demeure encore 
ce chagrin, cette colere... 

Je pense a tous ces reves qui sont comme des reves d' enfant, de ces reves que Ton est tout pres , 
enfin, de realiser : un voyage, une rencontre, une vie autre que celle que Ton vit... Je pense, oui, a 
tous ces reves qui sont vraiment des reves et qui font bouger nos vies... Et que toutes les coleres des 
hommes, d' un homme, de la nature... Dans leur demesure et leur indistinction, emportent dans un 
meme flot, avec toutes ces autres choses des hommes qui elles ne sont pas des reves mais des 
desirs, de l'orgueil, de la violence, de l'absurde... 

Je pense, oui, a ce grand corps d'une Terre vivante qui, parcouru de toutes ses blessures anciennes et 
nouvelles, peut soudain mourir ou disparaitre tant il est fragile et comme une chrysalide toute legere 
et toute habitee, suspendue dans l'espace... Un espace dont on ne sait rien ou presque en verite, et en 



66 



particulier de ces champs, de ces courants, de ces forces, de ses mouvements, de ses mecaniques 
dont il est fait... 

Je pense a cette urgence qu'il y a, a realiser certains reves plutot que d'autres... A cette urgence qu'il 
y a, a faire bouger nos vies dans le sens et dans la dynamique de certains de ces reves... 



Demesure dans la deraison... 

L'on voudrait tout faire selon les possibilites actuelles de la technologie, des applications et des 
experiences en matiere scientifique, selon les progres realises, selon les toutes dernieres innovations 
qui determinent nos modes de vie... 

L'on voudrait jouir de tout, se rendre en quelques heures a l'autre bout de la planete par avion, 
habiter une maison la ou l'eau d'une riviere ou de la mer ne peut plus venir parceque Ton a edifie de 
puissantes et hautes digues ; l'on voudrait que tout soit sur, le plus sur possible, le plus fiable, qu'il 
n'y ait pas le moindre empechement, que l'on puisse etre rembourse en cas de "pepin", n'importe 
quel "pepin"... 

L'on veut un monde totalement securise, aseptise, medicalise, "assurise" contre tous les aleas et 
desaleas possibles et imaginables... Parce qu'il faut a tout prix que le "dada" puisse continuer de 
tremousser nos fesses, que l'eau du robinet puisse couler claire et potable, que les trains roulent, que 
les marchandises venues de toute la planete par bateau, avion cargo ou camion, arrivent a bon terme 
dans les grands entrepots puis dans nos magazins et meme directement a notre domicile... Parce 
qu'il faut a tout prix que l'argent rentre dans les caisses et fasse bondir la Bourse et grossir les 
dividendes d' actions... Parce que l'on ne peut attendre ni demain ni encore mo ins apres demain, 
parce que si ?a arrive pas, c'est un autre qui fera arriver... Ou l'on ira voir ailleurs (ou on "fera 
ballon" dans le pire des cas)... Alors il faut des garanties, toujours plus et de meilleures garanties, et 
l'on s'assure, se reassure, s'ultrassure... 

Oui, l'on voudrait tout faire, tout pouvoir, tout concevoir, rendre l'impossible possible... Et ne rien 
risquer! Absolument rien risquer! 

C'est 9a, la deraison, l'absurdite, la demesure de la deraison ! 

Alors... Un "gros pepin"? Ah, putain, "ils font dan'l baba, les gros culs"? Ceux qui ont mise, prete, 
engage, fourni (parcequ'ils avaient "les reins solides, les reins renforces de tous nos 
ereintements")... "Ils font dan'lbaba"dira-t-on, chantera-t-on en choeur tous ensemble, tous les 
pauvres bougres de la Terre ? Oui, c'est vrai, dans un tres/tres gros pepin, ils font effectivement 
dan'l'baba!... Mais le gouffre financier, le pognon perdu, les affaires en deconfiture, les avions 
cloues au sol, les camions et les trains qui roulent plus, la dette devenue insupportable et surtout 
irremboursable... Pour tout 9a, oui pour tout 9a... Y'a encore des milliards de poches a faire car le 
calcul est tres simple : deux/trois p'tits sous pris chaque jour dans chaque poche multiplie par six 
milliards et demi, 9a fait un sacre pactole!... D'autant plus que ces deux/trois p'tits sous chaque jour 
(en moyenne) pris dans la poche de chaque homme ou femme de ce monde, et partout dans ce 
monde... On les trouve toujours! Et quand il y en a qui n'ont vraiment rien, rien de rien, y'en a plein 
qui en ont un peu, tant soit peu... 



Tout dire, tout ecrire... 

II est une realite qui me parait absolument fondamentale (et qui ne doit pas etre remise en 
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cause) : la liberte d' expression, la liberte dans les propos et dans les ecrits, dans ce que Ton publie en 
particulier sur le Net... 

La liberte d' expression n'est pas un "domaine reserve" aux seuls autorises ou aux seules personnes 
"pouvant se permettre de dire et d'ecrire", mais un domaine universel qui est autant celui des 
intellectuels, ecrivains, poetes et penseurs, que celui de toutes les personnes ne pouvant s'exprimer 
qu'en fonction de leurs emotions, de leur ressenti, avec les seuls mots qu'elles connaissent, sans 
fioritures, sans belles phrases, parfois avec brutalite et vulgarite. 

Le seul et veritable probleme avec la liberte d' expression, c'est que ce qui est dit ou ecrit peut faire 
du mal, repandre de la souffrance, de la haine, de la peur, du mensonge, du leurre, de la calomnie... 
Mais tout cela, le mal, la souffrance, la haine, le mensonge, le leurre, la calomnie, la seduction et la 
predation (je pense aux maniaques sexuels, aux escrocs et a tous les malveillants qui s'expriment sur 
le Net)... Tout cela est comme la nature tout entiere qui nous entoure, une nature sauvage, 
inclemente, hostile, emplie de dangers, de pieges, de cruaute, d'animaux et d'insectes predateurs 
mais aussi de beaute, d'emouvante beaute... Et que serait le monde, ce monde, notre monde, sans 
nature ? 

Par la poesie, par le roman, par la litterature, Ton peut transposer dans la fiction, par l'image, la 
maniere de dire, tout ce qui d'ordinaire dans la relation entre les etres, est brutalement et 
directement exprime... Mais il demeure cependant entre les etres que nous sommes dans nos vies 
ordinaires, cette relation a l'etat brut, et done cette liberte d'expression aussi reelle que l'existence 
indeniable dune nature sauvage, inclemente, hostile... et parfois tres belle... 

... II y a aussi ce que la loi interdit. La loi du monde reposant sur le socle des valeurs "ethiques et 
morales" dune part, et d'autres valeurs telles que la propriete, l'argent, l'economie de marche d'autre 
part. Et la loi du pays dans lequel on vit, qui peut etre un pays de dictature... La loi done, restreint la 
liberte d'expression et expose les contrevenants a la loi, a des poursuites judiciaires et penales... 
... Je defendrai toujours la liberte d'expression, de l'ecrit, de la parole, de l'image, et cela quelque 
forme que prenne cette liberte, de toute sensibilite, de toute culture ou "inculture" ; je defendrai 
toujours cette possibility que Ton a de dire et d'ecrire ce qui fait mal, tout le mal que Ton dit et ecrit 
(et que cependant je combats avec acharnement et violence)... 

Je n'accepte de reconnaitre, de toutes les dispositions qui limitent la liberte d'expression... Que 
celles de ces dispositions prises afin d'assurer une protection contre toutes les perversions et abus 
des maniaques et predateurs sexuels. 

... D'ailleurs a ce sujet, voici ce que j'ai imagine (cela pourrait meme etre le scenario dun film sur le 
modele de LA RAFLE) : 

Une operation policere de grande envergure, bien organisee et bien preparee, visant a interpeller 
le matin tres tot, a leur domicile, et cela dans toutes les villes de France, les gens qui a plusieurs 
reprises ont consulte sur internet des sites de pedophilie ou se sont rendus sur des forums ou des 
blogs de jeunes adolescents pour "draguer" et proposer des rendez-vous a ces jeunes adolescents ou 
enfants... 

Dans la perspective de cette operation policiere d' envergure, une enquete approfondie avait permis 
de dresser une liste, dans chaque ville de France, de toutes les personnes qui ont consulte ces sites, 
ces blogs et ces forums, et sont intervenues par messages et photos ou images adresses a des 
enfants. 

La date flit decidee, les rues ou les gens demeuraient furent barrees, des quartiers entiers furent 
boucles... 

Les contrevenants furent reveilles en sursaut, leurs portes enfoncees, pries de s'habiller rapidement 
et de se munir dune petite valise contenant leurs effets de toilette et linge de rechange. Rassembles 
dans un premier temps en petits groupes dans la rue ou sur une place, ils furent conduits en voitures 
de police vers des stades ou des salles de sport desaffectes auparavant amenages pour un "sejour" 
force dans des conditions d'hygiene assez "sommaires"... 
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Et Ton imagine tous ces vicieux qui menaient une existence bourgeoise et vivaient dans le confort, 
regroupes dans ces lieux, avec peu d'eau (froide) et ne disposant que d'un WC a la turque 
perpetuellement bouche, sans aucune nourriture autre qu'un sandwich par jour, un mechant 
sandwich au pate de foie (certains gardiens avaient meme fait les sandwichs avec du "pate de 
toutou")... 

Le "traitement" inflige a ces personnes etait "assez spartiate et assez brutal" : en regie generale les 
"rafles" etaient pour l'essentiel des hommes (les plus de 50 ans etaient les plus nombreux) et ils 
recevaient, pour un oui pour un non, de maniere tout a fait arbitraire, des coups de matraque sur le 
bas ventre... 

Les populations inevitablement, furent informees de cette operation, mais seulement le jour ou elle 
eut lieu. II y eut de nombreux curieux, de visiteurs, de voisins de palier ou d'immeubles, qui 
assisterent aux arrestations, mais personne, absolument personne n'eleva la voix, ne manifesta la 
moindre opposition ou resistance a la vue de ces arrestations qui, il faut le dire, furent "assez 
musclees"... D'ailleurs, il n'y eut non plus aucune action de resistance par quelque association que 
ce soit, humanitaire ou autre... 

L'on en "avait fait autant" avec les Juifs en 1942, Ton en "fait presque autant" de nos jours avec les 
clandestins que Ton enferme dans des centres de retention (aux conditions d'hygiene desastreuses)... 
Alors vous pensez, des pedophiles, des violeurs de monies, des pervers qui donnent des rendez vous 
a des petites filles et des petits garcons! 

Et que devinrent ces gens a Tissue d'un sejour d'une semaine environ en ces lieux de "retention"? 
Ils furent "tries" selon des criteres "psychologiques", les uns conduits dans des hopitaux afin d'y 
subir une operation de castration chimique et definitive... Et les autres, juges non seulement 
irrecuperables mais dangereux, "euthanasies" par injection letale... 

... Quelques mois passerent... II etait commun de dire, au comptoir du bistrot du coin, lorsque Ton 
evoquait cette "affaire" : " C'etait un detail de l'histoire"... Parce que Ton "avait le droit" desormais, 
de dire cela... sans risquer la moindre poursuite, le moindre jugement de reprobation... 
"Avaient-ils une ame ces gens la, ces vieux (et moins vieux) cons?" disait-on aussi. "Non, ils 
n' avaient pas d'ame, juste un barreau de chaise huile a la place du cerveau"... 

Je maintiens " juste un barreau de chaise huile a la place du cerveau"... C'est 9a, aussi, la liberte 
d'expression... 

... Je ne pense pas que mon "histoire" soit "bien vue" par Gabriel Matzneff (un auteur, un ecrivain 
que cependant il m'arrive de lire mais dont je ne partage pas les emotions qu'il eprouve en ce qui 
concerne les jeunes adolescents)... Je dis seulement a propos de Gabriel Matzneff... "qu'il a un peu 
autre chose qu'un simple barreau de chaise huile a la place du cerveau"... Vous me direz "on peut en 
dire autant des autres"... Mais bon... De toute maniere a certains moments de l'Histoire, en fonction 
des rejets, des oppressions, des modes, de la pensee unique du temps, selon l'idee qu'on se fait d'une 
morale ou d'une ethique... II y a (et il y aura) toujours... des "boucs puants" a occire! 
Alors... autant "choisir a bon escient" (et si possible selon les plus "cardinales" -ou plus sensibles- 
de toutes les vertus)... les "boucs a occire"! 

Pour cone lure... N'oublions pas que le monde sans la nature(y compris humaine) telle qu'elle est... 
Ne serait plus le monde... Et que... Puisque je prends la liberte d'ecrire tout ce que j'ecris, pourquoi 
les autres ne pourraient-ils en dire ou en ecrire autant sinon plus et mieux encore? 



Le journal des annees noires, de Jean Guehenno 

Voici ce qu'ecrivait le 17 janvier 1941, Jean Guehenno dans son journal des annees noires... 
Journal qu'il tint, d'ailleurs "sans tambours ni trompettes" et comme "petrifie" par cet esprit du 
temps, par cette pensee dominante et par cette atmosphere "empoisonnee" de l'epoque... "petrifie" a 
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tel point qu'il pensait qu'un ecrivain (et certainement l'ecrivain qu'il etait) ne pouvait en aucun cas se 
"mettre en avant", ou "perorer" ou continuer de produire dans un environnement intellectuel aussi 
"prostitue" aux "idees de ce temps de honte et de collaboration du nouveau regime de Vichy. 
Jean Guehenno disait que les intellectuels, les artistes et les ecrivains alors, se donnaient tous 
comme justification le fait de "perpetuer" la culture et la litterature Francaise "envers et contre 
tout". Ainsi certains acceptaient de collaborer, et done de se faire reconnaitre par les autorites 
occupantes et le regime de "l'etat francais"... D'autres bon gre mal gre, parvenaient a se maintenir, a 
se faire publier, a jouer sur scene, a chanter, a se produire devant le public... "Pourvu que leur nom 
paraisse dans les journaux, dans les chroniques litteraires" : ainsi continuaient-ils d'exister! (il est 
evident que tous ces intellectuels, artistes, ecrivains la... "ne se sont guere mouilles", du mo ins ceux 
qui sans jamais collaborer, ont simplement risque quelques "bons mots" de temps a autre)... Et les 
occupants, les hommes de Vichy, n'etaient point dupes : ils "laissaient faire" dans la mesure ou tout 
cela passait pour etre de "l'amusement"... 

Ecoutons done Jean Guehenno : 

"Jamais tant d'hommes en Europe ne surent lire, et jamais cependant il n'y eut tant de betes de 
troupeau, tant de moutons. Un homme d'autrefois qui ne savait pas lire se sauvait par la mefiance. 
II se savait ignorant, aussi bien qu'un Descartes, et etait en garde contre quiconque parlait trop 
bien. II pensait seul, ce qui est I'unique maniere de penser. Un homme d'aujourd'hui qui a appris a 
lire, ecrire et compter, n'est par rien protege contre sa vanite. Un diplome certifie son savoir. II y 
croit, il en est fier. II lit le journal, il ecoute la radio, comme les autres, avec les autres. II ne pense 
plus jamais seul. II croit ce que lui disent le journal, la radio, comme les autres, avec les autres. II 
est livre a la publicite, aux propagandes. Une chose est vraie des qu'il I'a lue. La verite n'est-elle 
pas dans les livres? II ne pense pas que le mensonge y est aussi. 

Je le verifie tous les jours. Notre enseignement est beaucoup trop un enseignement des resultats. II 
n'entretient trop souvent qu'une faculte pedante et une memoire docile. Cent jeunes gens a qui je 
parle sont bien plus savants en geometrie que ne I'etait Euclide, mais peu d'entre eux sont capables 
de faire reflexion qu 'Euclide est un grand geometre et eux, rien. Plus que les resultats des sciences, 
il faudrait enseigner leur histoire, reveler aux esprits ce qu 'est une intelligence dans son action et 
son mouvement, communiquer le sens profond de la science, faire comprendre qu 'un savant n 'est 
pas un homme qui sait mais un homme qui cherche, accable et exalte tout ensemble par I'idee de ce 
qu'il ne sait pas. Ainsi ferait-on des hommes independants et forts et non des betes vaniteuses et 
serviles. " 

En mai 2010 alors que 69 ans se sont ecoules depuis et qu'une transition s'est operee entre deux 
"mondes" (de 1990 a 2010), le monde "ancien" d'avant la chute du mur de Berlin le 9 novembre 
1989 et le monde "nouveau" dans lequel nous sommes a present de "plein pied" depuis cette annee 
meme 2010... Cette reflexion de Jean Guehenno "n'a pas pris une ride". Elle est meme d'une realite 
tout a fait actuelle. II n'y a jamais eu en effet en Europe (et dans le monde de la civilisation dite 
"occidentale a economie de marche et developpee") autant de gens non seulement sachant lire et 
ecrire mais surtout issus de toutes sortes de formations scolaires, universitaires et de surcroit 
"surinformes" de tout et dans l'instant meme de l'actualite... Et il n'y a jamais eu tout comme en 
1941 dans l'Europe occupee par les nazis, autant de "moutons"(pour ne pas dire comme le General 
de Gaulle dans les annees 60 "des veaux")... La difference sans doute est que Ton ne croit plus trop 
aux diplomes et qu'en plus des livres et des journaux et de la radio, il y a surtout la Tele et Internet... 
Les gens, et les jeunes en particulier (je veux dire ceux que Ton ne voit jamais dans les 
manifestations ni dans aucune action de resistance aux puissances d'argent) se sentent bien plus 
savants (et le font savoir) qu'un Euclide, qu'un Aristote, qu'un Leonard de Vinci, qu'un Pascal ou 
qu'un Einstein... ou que les professeurs de classe de terminale de leurs enfants... Et effectivement, 
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vu ce qu'ils ont etudie, vu les sources d'information dont ils disposent, vu la formation universitaire 
qu'ils ont recue, vu tout ce qu'ils ont lu et vu sur "tout archi tout", et meme dans des disciplines 
telles que la medecine, l'aeronautique, les sciences et les techniques nouvelles, l'economie de 
marche, etc. ... on peut dire qu'ils sont des "savants" a tel point qu'il leur semble permis de se 
demander s'ils "n'en savent pas plus encore" que les savants de jadis... 
Mais ce sont tous la, tant qu'ils sont... "des betes vaniteuses et serviles"... 

Si Jean Guehenno pouvait en janvier 1941, etre "petrifie" en face de cette pensee unique et 
dominante du temps, et renoncer a se "mettre en avant", renoncer a ecrire et diffuser et a ce que son 
nom paraisse... L'etre que je suis au plus profond de moi ne peut que comprendre d'autant mieux ce 
que Jean Guehenno devait eprouver en ces "annees no ires"... 

Faut-il, pour assurer la sauvegarde et la perennite de la litterature, des arts et de la poesie... Accepter 
de se compromettre en "collaborant" a une forme (ou a diverses formes) de pensee unique de notre 
temps... Faut-il, si Ton ne "collabore" que mollement (ou pas du tout), se resoudre a "jouer le jeu du 
chat et de la souris" (ou c'est le Minou qui est souvent ridiculise, ce qui fait rire tout le monde) ? 
Je le disais plus haut, la difference entre 1941 et 2010 c'est que, outre les livres que Ton ecrit et fait 
publier, outre la radio (et de nos jours la Tele) ou Ton peut "causer et se faire voir", outre la presse 
ecrite ou Ton peut s'exprimer dans les pages d'opinions... Outre tout cela oui, ou il faut 
necessairement etre "introduit", invite, selectionne entre tant et tant d'autres "contributeurs"... II y a 
Internet et la nous sommes bien dans un univers, un espace qui nous appartient a tous et dans lequel 
la question de la sauvegarde et de la perennite de la litterature et de la poesie (et de la pensee) ne se 
pose plus du tout de la meme maniere que dans un environnement ou il faut, soit "collaborer", soit 
etre reconnu pour un "trublion amuseur"... 

En somme, en 2010 (nous y sommes vraiment a present dans le 21 erne siecle), je me sens tout de 
meme "un peu moins petrifie" (ou desespere) que Jean Guehenno en janvier 1941... Parce qu'il y a 
Internet, et que sur Internet c'est davantage ta pensee, ton coeur et tes tripes... Que ton nom et que 
ce que tu gagnes... qui vole, qui court, qui porte, qui voyage... 

Une tres belle definition de l'ecrivain... 

"Pour Andre Pieyre de Mandiargues : Vecrivain est une sorte de voyant emerveille"... 

C'est la plus belle definition (et de loin) que je n'ai jamais pu lire de ma vie, de l'ecrivain... 
D'ailleurs a mon sens, l'ecrivain ne devrait etre QUE (et uniquement) cela, cette sorte de "voyant 
emerveille". 

Un "voyant" done... Pas un sorcier. 

"Emerveille" oui! Et il doit ecrire son (et ses) emerveillement(s) tel un enfant devenu adulte sans 
s'en apercevoir et sans jamais tout au long de sa vie, faire ces "cabrioles" imbeciles et pretentieuses 
devant une assistance medusee ou infeodee au jeu des lumieres, des sons et des images-cultes... 
Ecrire ses emerveillements, oui... Mais aussi ecrire ses coleres, ses revoltes et laisser parler son 
coeur et ses tripes... 

... Si je dis "l'ecrivain ne devrait etre que cela( un voyant emerveille)"... Je dois aussi preciser qu'un 
ecrivain romancier ou (et) essayiste essentiellement et globalement dans son oeuvre... S'il n'est pas 
ou s'il est peu, un "voyant emerveille", il est tout de meme un ecrivain... Un ecrivain de roman 
policier, de roman d'aventure, par exemple... II n'est done pas "necessaire" (et primordial) pour un 
ecrivain, de chercher a n'etre que ce "voyant emerveille" (quoique l'ecrivain "voyant et 
emerveille" s'il Test vraiment et essentiellement, doit l'etre tres nettement)... 

Toutefois il existe une "categorie" d'ecrivains que je definirais "artisans plutot qu' artistes" : ce sont 
les ecrivains de "litterature de gare", litterature sentimentale ou melodramatique, dans le genre de 
tous ces romans "grand public" que tout le monde achete dans les maisons de presse, tous ces 
romans que Ton lit en fonction de ses affinites ou predilections en matiere de lecture de detente et de 
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loisirs... Et dans ce domaine la, on peut dire (et meme affirmer) qu'il existe de "tres/tres bons 
artisans-ecrivains"... qui d'ailleurs savent emerveiller et se revelent "voyants" a l'occasion, dans une 
fiction qui anticiperait certains evenements probables devant survenir un jour... 

Le caractere exceptionnel de certaines rencontres... 

... Qui ne sont pas des rencontres virtuelles comme sur le Net, mais des rencontres reelles qui 
auparavant, etaient virtuelles... 

Soit dit en passant, "Web Cam" (bientot en 3D), MSN and Cie et autres prouesses de la technologie 
en matiere de "rapprochement des etres"... Tout cela n'est a mon sens qu'un "pis aller" ou une sorte 
de "meilleur des mondes possible"... 

Je pense a cette chanson de Mouloudji (qui jamais ne prendra la moindre ride autant que durera la 
Terre et les hommes) : "un jour tu verras on se rencontrera"... 

Imaginons un couple d'oiseaux qui, apres avoir construit un nid et "fait ce qu'il fallait" pour assurer 
sa descendance, veille sur deux ou trois petites coquilles ovales d'un vert presque transparent tache 
de brun... "L'oiselle" va, durant quinze jours demeurer couchee sur ces si fragiles coquilles. 
Alors viendra l'eclosion... De petits etres mouilles vont apparaitre et ouvrir leur bee... 
Je dis qu'une rencontre entre des visages qui ne sont pas encore vus - ou seulement vus sur un ecran 
d'ordinateur - je dis qu'une rencontre entre des mots qui furent tout un temps ecrits et ces memes 
mots qui sont enfin echanges de vive voix... Peut etre aussi belle, aussi emouvante, aussi simple et 
aussi vraie... Mais aussi aleatoire que la naissance de ces oisillons. 

Ce sont les orages et les intemperies, les fils tenus de la vie qui se rompent, la ronde sombre des 
predateurs a l'affut et prets a fondre ; toutes ces incandescences endormies toutes pretes a se 
reveiller, et ces accidents de la vie... Qui rendent aussi aleatoire la naissance des oisillons... et les 
plus belles histoires d'amour. 



L'enfant geant et son souffle d'amoureux 

... II serre entre ses doigts la petite silhouette aux os qui craquotent. Mais la silhouette ne se 
rompt point, son battement de coeur d'oiseau emplit le geant... Et le geant rit et pleure. 
II n' y a plus cette fragilite de l'etre dans la petite silhouette... Rien qu'une grande force toute droite, 
souveraine, inepuisable... Que l'enfant geant vient de soulever entre ses doigts. 
Lorsque transparait la fragilite de l'etre dans sa voix, dans son regard, dans son visage, dans ses 
gestes maladroits et dans ses hesitations... Le "Kador", cette espece d'humain qui court les rues, les 
publics, les marches et toutes les petites affaires selon les arrangements ou les plaisirs qu'il 
cherche... Se pourleche, ses flancs vibrent de la faim qu'il sent en lui, de cet etre dont il va se regaler 
ou qu'il va ecarteler ou salir de ses baves... 

Mais il ne "sevit" point que des "Kadors" en ce monde... II y a aussi ces enfants geants au souffle 
d'amoureux, conscients ou non de ces etranges forces qui les habitent ; ces enfants geants qui d'une 
autre maniere "sevissent" (mais ne sevissent qu'aux yeux des Kadors et des Hememenes)... Ces 
enfants geants vibrant de toute leur ame d'une faim differente de celle des Kadors, d'une faim qui ne 
"predate" pas, d'une faim qui se souleve comme une respiration d'amoureux. Alors ce qui est 
ressenti, ce qui emeut a la vue de cet etre fragile devenu soudain si proche, fait vibrer le grand corps 
du geant tout entier. 

Et il n'ose, l'enfant geant, approcher et encore mo ins toucher ce qui l'emeut autant... 

II va done la cherir, cette fragilite apparente de l'etre, la cherir d'un amour de geant, chercher a la 

proteger de toutes ces levres briilantes qui rodent en pleine lumiere ou dans les plis mouvants de 

l'ombre. 
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Nous avons tous, parfois, de ces fragilites qui sont comme de petites plaies ouvertes sur notre 
peau... 

Les levres de l'enfant geant au grand souffle d'amoureux, ne sont jamais putrides, suceuses ou 
buveuses... Elles se posent doucement sur la plaie qu'elles cicatrisent. 

Ainsi est la faim de l'enfant geant au souffle d'amoureux : une faim qu'il communique et partage de 
tout son etre avec l'etre dont la fragilite l'emeut... 

... Les plus belles joies du monde sont celles qui nous viennent mouillees comme des oisillons 
heureux d'etre nes, alors meme qu'elles demeurent par nature, dures et tendues comme des bouts de 
bois... 

La dette Grecque... et toutes les autres dettes 

Dans mon livre "AU PAYS DES GUIGNOLS GRIS" j'avais imagine une monnaie mondiale : le 
parsecu... 

Imaginons (bien que ce soit "un peu plus complique" a imaginer)... Que dans le monde 
d'aujourd'hui depuis fan 2000 Ton soit au parsecu... 

Tempetes financieres... Crash boursiers... Revolutions... De nombreux pays surendettes... Une 
economie de marche qui s'effondre... Et Ton prete a des pays, a des gens, avec de l'argent que Ton 
n'a pas, de l'argent emprunte! De la folie! 

La monnaie unique eclate... De nombreux pays reviennent a leur ancienne monnaie. 

Voila... L'on t'a prete, a toi etat deja surendette, cent millions de parsecus et tu dois rembourser 

dix millions de parsecus par an durant dix ans... a 5 pour cent. 

Grec, tu reviens au drachme ; Espagnol tu reviens a la peseta... II va falloir que tu rembourses 
chaque annee l'equivalent en parsecus de tes drachmes ou de tes pesetas qui ne valent plus rien. 
Autant dire qu'a chaque echeance annuelle, tu devras pousser des brouettes de drachmes ou de 
pesetas pour que 9a fasse le poids des dix millions de parsecus... sans compter les cinq pour cent 
d'interet... 

Et comment vas-tu remplir les brouettes? Avec tout ce que les gens ont achete a credit, tous ces 
equipements de loisirs et divers materiels et produits de consommation, avec les campings-cars, les 
residences de vacances, les baraques, les jardins d'agrement, les bagnoles... Avec tout ce qui ne se 
bouffe pas, se degrade d'annee en annee? Car tout ce "fourbi" la ne se reconvertit pas en argent, 
meme s'il peut encore passer de main en main ou se revendre en brocante ! 

Voila... On t'a prete cent millions de parsecus, et parce que tu risques d'etre insolvable, les 
creanciers "l'auront dans le cul"! Et comme cet argent les creanciers eux-memes font emprunte et 
doivent rembourser, alors ou et comment trouver l'argent ailleurs qu'au fond des poches du plus 
grand nombre possible de gens? 

Imaginez un Erremiste ou un chomeur ou encore un salarie precaire a qui l'on preterait la somme 
necessaire a l'achat de la BMW qu'il desire acquerir! ( II parait que l'Allemagne vend des sous- 
marins a la Grece, ce qui revient au meme que de vendre a credit une BMW a un chomeur)... Au 
fait, un chomeur a-t-il besoin de circuler en BMW? La marine Grecque a-t-elle besoin de posseder 
des sous-marins? 

L'argent que l'on emprunte il faut bien aller le chercher, directement ou indirectement, la ou il est 
reellement! Et les gens qui pre tent c'est qu'ils ont les moyens de preter! (mais quelle idiotie de preter 
avec de l'argent emprunte!)... 

Ou est l'argent? La ou il circule en dehors du circuit, la ou aucun flic, aucune douane, aucune 
"disposition legale" ne le reglemente, ne le preleve au passage... C'est a dire dans des caisses que 
personne ne voit, des caisses dans lesquelles d'ailleurs il ne reste jamais tres longtemps puisqu'un 
humain sur dix ou sur cent cela depend, achete avec cet argent la, du "fourbi" dont la grande masse 
des autres humains ne verra jamais la couleur sauf de loin, dans les vitrines et dans les reves... Et 
quand c'est pas du "fourbi" c'est de la "jouissecrade"... 
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II y en a assez de ce systeme qui est en fait comme un tonneau perce que Ton ne cesse de remplir et 
se vide plus vite qu'il ne se remplit alors que plus il se vide et plus on ouvre le robinet! Ce systeme 
economique et cette "loi du marche", de la croissance eternelle et exponentielle dont les acteurs 
sont les pauvres qui jouent les cadors, d'une part, et les riches qui pompent tout d'autre part! Tout 
cela finira bien un jour par peter dur/dur. Les riches se feront flinguer, et les pauvres qui n' arretent 
pas de faire les cons se feront bouffer par des pauvres encore plus pauvres mais qui eux n'ont jamais 
eu les mo yens de faire les cons... 

Mais pour en arriver la, il faudra vraiment que tout soit completement foutu et qu'il n'y ait plus que 
de la poussiere a bouffer! 

L'Europe, la "grande Europe"... qui n'est qu'un "foutoir" de "gouvernance" (un concept vide de 
sens), et de divers traites "boiteux"... S'est "fendue" de 750 milliards d'Euros dont une partie avec 
des "fonds de garantie" et une autre partie avec un pret du FMI... Et les etats membres de cette 
grande Europe du marche ont tous decide un "tour de vis budgetaire"... Resultat, les bourses 
reprennent dix pour cent en un jour, mais apres l'euphorie des marches boursiers, les courbes de 
variation s'inflechissent de nouveau... 

C'est que la Bourse, elle "ne fait pas dans la dentelle"! Elle est peut-etre (et meme sans doute) 
totalement amorale mais elle est realiste! 

Comment concevoir en effet une reprise significative de "bonne sante economique" si les gens de 
tous les pays de la "grande Europe", dont les budgets sont de plus en plus serres, n'achetent plus, ne 
consomment plus? 

Ce n'est pas vraiment la "croissance" qui "dope" un pays ou une economie, mais l'activite et le 
travail! "Croissance" (ou "decroissance" d'ailleurs), "developpement"... sont des concepts qui "ne 
veulent rien dire"... Ce que Ton appelle "croissance" n'est que l'idee absurde selon laquelle on peut 
s'enrichir rapidemment en devalorisant le travail, en se passant meme du travail ; par la seule 
production en masse et au moindre cout de fabrication, de gestion et de transport, de toutes sortes de 
bien de consommation et de services... 

Et la bourse ne"plonge" pas seulement par quelque effet negatif de pure speculation sur revolution 
aux consequences facheuses d'un evenement... Elle "plonge" aussi du fait de la reduction de 
l'activite, du gel des financements necessaires et des investissements, et de l'absence de ressources 
pour un grand nombre de gens, et de la mise a mal du travail... Autrement dit, la Bourse "plonge" 
aussi par realisme "pur et dur"... 

Le volcan Islandais 

L'un des volcans Islandais est celui qui a inspire Jules Verne pour "Voyage au centre de la 
Terre... 

Jules Verne qui fut un romancier "visionnaire" mais aussi un scientifique, avait imagine que ce 
voyage dans les entrailles de la Terre debutait a partir d'une faille ouverte dans le fond du cratere de 
l'un de ces volcans d'Islande, sans doute du plus grand et du plus potentiellement dangereux de ces 
volcans, celui dont la "cheminee" (ou boyau) s'enfonce le plus loin a l'interieur de la Terre... 
Tout au long de son recit, Jules Verne nous decrit un trajet sinueux et complexe a travers l'ecorce 
terrestre c'est a dire uniquement situe dans ces couches rocheuses encore eloignees du "noyau" (en 
fusion) de la Terre... 

Soit dit en passant, un "vrai" (et serieux) romancier de science fiction "s'arrange" pour que son recit 
ait "une certaine credibilite", s'appuie et se fonde sur des connaissances techniques et scientifiques 
pour construire son recit, meme si lui meme en tant qu'auteur ainsi que chacun de ses lecteurs se 
rendent bien compte que nous demeurons tout de meme dans le domaine de la pure fiction... 
Voila-t-il pas que ce "satane volcan" entrerait dans une phase explosive... Peut-etre comme certains 
autres par le passe et en plusieurs lieux de la Terre, ce qui pour un temps modifia le climat local et 
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obscurcit le ciel et provoqua "d'etranges phenomenes"... et quelques catastrophes? Ou pire encore, 
ces volcans de la fin du Tertiaire qui "petaient" en ceintures de feu et de laves sur de grandes 
distances? 

Le vecu peut-etre plus beau que l'ecrit... 

Plus nombreux que nous sommes lors de certaines rencontres qui nous reunissent, une heure, un 
jour... A peine plus nombreux a dire vrai... Vivons nous entre nous dans une meme communion de 
pensee et de reves, et de projets peut-etre ? 

J'ai dit que le "vecu" parfois, etait plus beau que l'ecrit... C'est la raison pour laquelle dans les jours 
heureux dune rencontre entre proches ou amis ou connaissances, je n'ecris jamais rien, alors... 
Dans le temps de l'evenement heureux, du partage, de la relation... Les mots qui seront plus tard 
ecrits, existent deja avant qu'ils ne soient nes. Les mots que nous nous disons dans ce temps de 
l'evenement heureux, et que nous n'ecrivons pas, sont nos plus beaux ecrits. 

Nos visages, nos regards, nos complicites, nos voix et nos mains lors de telles rencontres, se 
touchent. Nous sommes comme des enfants et la brutalite du monde avec ses ego'ismes, ses 
mystifications et ses obscurites, ne peuvent plus nous atteindre... Nous devenons "voyants et 
emerveilles" parce que nos pensees sont pures et vraies, et nos esprits prepares... Et les emotions les 
plus souveraines si elles peuvent et doivent etre exprimees, ne nous aveuglent pas cependant, ne 
nous enferment pas dans une sorte de "bulle de roche"... 

II y a ces "piqures d'heroi'ne" qui valent vingt fois Facte d'amour mais dont les effets secondaires 
sont si devastateurs! 

Serait-on eprouves a la mesure de ce que nous sommes capables de surmonter? Serait-on heureux a 
la mesure de notre capacite a ressentir le bonheur? Je le crois... 

Nous avons tous, auteurs, artistes, ecrivains en particulier - et cependant etres ordinaires par ailleurs 
et d'entre tous les humains- des "parcours de vie"assez chaotiques, des experiences souvent 
difficiles, des souvenirs brulants ; de la gravite, de l'emotion, du drole et du tragique en nous... Mais 
aussi des aspirations, des besoins fondamentaux, des obscurites, des motivations tout a fait 
personnelles, une part d'ingerable en nous-memes... Tout cela constituant et "existant" cet etre que 
nous sommes, cet etre "a nul autre pared"... Et c'est avec tout cela aussi, que nous disparaissons un 
jour, dont il ne demeure qu'une chrysalide dessechee, transparente et legere suspendue sur l'un des 
innombrables fils d'une immense "toile de souvenirs"... 

Nous pouvons, ensemble, aussi differents que nous sommes les uns des autres, trouver ce "passage 
aussi reve et cherche qu'impossible", que les glaces et les brumes nous cachent, ou que des feux le 
long des rivages nous suggerent afin de nous naufrager... 
u La porte du bonheur est une porte etroite "nous chante Jean Ferrat... 

II y a aussi tous ces feux qui courent tels des feux de brousse, les feux de la rumeur, de l'opinion, 
nourris de tout ce que Ton y jette dedans... Et dont les cicatrices noires sur un paysage brule ne 
s'effacent jamais. 

II y a encore des feux que Ton alimente et perpetue autour d'un meme foyer, dans un meme 
campement, entre les memes visages, les memes esperances, reves et complicites... Ces feux la ne 
courent pas dans la brousse mais peuvent nous retrancher du monde alors que ce monde parfois, 
nous tendrait bien une "petite menotte au bout de son grand bras blesse"... II ne faut done pas faire 
de ces feux un refuge, ou une forteresse de lumiere pour des "seuls elus" que nous serions tentes 
d'esperer etre mais que nous ne sommes en verite jamais... 

II y a deja cette "transparence"... si belle, encore si embryonnaire, si fragile, si fugitive, dans le 
regard d'un etre vivant... 

L'astronef imaginaire 
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C'est un astronef imaginaire. II vient de se poser la devant moi. Je ne l'attendais pas... 
Une sorte de lessiveuse avec des trous carres et un couvercle en beton surmonte d'un periscope de 
sous-marin... 

Cet astronef imaginaire « branle » drolement... Comme une lessiveuse jouant a la machine a laver 
en phase d'essorage... Je ne sais rien des eventuels « cosmonautes » qui pourraient venir d'un autre 
monde, a bord de cet « autobus de l'espace ». 

Seraient-ils, ces « gens », porteurs de quelque message? Viendraient-ils d'un monde meilleur que la 
Terre ? Je n'en sais rien. 

Le jour que j'ai devant moi est une boule de verre en deux moities separees par une pellicule 
interieure qui semble faite de poussiere... 

Ainsi est ce jour, d'une moitie de la boule, ou j' ai envie de vous dire dune voix a peine plus 
audible que le cri d'un oiseau : « continuez sans moi, j'en ai assez de vos indifferences, de vos 
mepris, de vos clameurs, de vos rumeurs, de vos humeurs et de vos agitations, je n'ai plus rien a 
vous dire ; je monte dans 1' astronef, je viens d' apercevoir une sorte d' echelle de corde jaillie d'un 
trou carre »... Et ce jour la je fonce droit vers 1' astronef de tout mon etre tendu vers un « ailleurs » 
inconnu. Et peu m'importe la destination. 

De la ou je serais parvenu, tres peu de personnes sur la Terre recevraient un message de moi... 

Ainsi est ce jour, de l'autre moitie de la boule, ou je regarde 1' astronef et me dis : « Non, je ne 
monte pas aujourd'hui dans l'astronef... Peut-etre parce qu'un regard, un sourire, un visage ce jour- 
la, est tombe du ciel... Et non pas du « trou carre de la lessiveuse »... 

Alternance entre ces jours ouj'ai envie de partir dans la lessiveuse des etoiles... Et ces jours ou 
visages et regards bouillonnant dans l'astronef de terre, me mettent des etoiles dans les yeux... 

L'ecriture, un acte tres "physique" pour Jean Echenoz... 

Lors d'une interview sur "Zone Litteraire", voici la question qui fut posee a Jean Echenoz : 
"Vous sentez-vous creve, vide, apres avoir termine l'ecriture d'un roman?" 
Voici la reponse de Jean Echenoz : 

"L'ecriture est tres physique, done creve mais pas vide. La derniere version d'un ouvrage est la plus 
fatigante mais la plus interessante, c'est egalement un temps ou d'autres idees naissent, ou d'autres 
projets se mettent en place. Une periode oil Von se place dans I'apres, ou personnellement, j'essaie 
toujours de prendre le contrepied de ce que j'ai dit et ecrit auparavant... L' occasion de casser une 
mecanique qui s'est mise en place pour ne pas se repeter. Done jamais de vide ; plutot soulage, 
libere et dejd dans une realisation future!" 

Si l'ecriture est vraiment "physique" - et elle Test certainement- alors comme tout travail 
physique (puisque l'ecriture est un travail), elle devrait effectivement "epuiser"... 
S'il y a une "derniere version" d'un ouvrage ou meme d'un texte, d'un seul texte... C'est qu'il y a bien 
la un travail de la pensee, de la composition du texte dans sa forme et dans sa presentation... II n'est 
jamais aise, en effet, de "casser cette mecanique" qui se met sans cesse en place pour faire "tourner 
notre moteur habituel", un moteur qui va repeter ses haletements, ses grincements, et finalement ses 
memes mouvements... 

Et d' autre part, lors de cette "derniere version" du texte ou de la phrase, jaillit une idee nouvelle... 
Ou du texte d'origine, ou de la phrase initiale... surviennent d'autres mots, d'autres images, tout 
comme un fil pose sur une piece de tissu, qui une fois tourne entre les doigts, se separe en plusieurs 
fils plus fins... 

En ce sens, ce sens d'une ecriture "physique" impliquant la necessite d'une "derniere version", il n'y 
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pas d'epuisement et encore mo ins ce "vide" survenant... 

Lorsque le texte semble "acheve" enfin, et que le fil done, a ete tourne et retourne entre les doigts, 
et que les mots, les images se sont devides en filaments issus du fil... II vient une sorte de serenite, 
une sorte "d'instant karma"... Et lorsqu'au dela du tableau "acheve" se sont deja formes dans leurs 
grands traits les prochains tableaux, alors "l'instant karma" se prolonge comme s'il ne devait pas 
prendre fin... 

Ce qui serait reellement et cruellement epuisant - je dirais "insoutenable"- pour un ecrivain, ce 
serait "d'etre aujourd'hui, de main encore et pour combien de temps, completement a sec"! De sentir 
venir les idees, de voir se former les images, s'entremeler ou se bousculer les mots... et ne pas 
pouvoir ecrire! D'etre devant un paysage, en face d'un visage, de se trouver en une situation de 
relation ou d'observation... sans cette pensee qui donne les mots a ecrire mais avec seulement du 
ressenti a l'etat brut... 

La chaine du chien 

Dans l'un de ses livres, "D'Ici La", John Berger ecrit : 

u La chaine du chien, la bas, est trop courte. Qu'on la change, qu'on I'allonge! Alors le chien 
pourra atteindre I'ombre, se coucher et arreter d'aboyer. Et le silence rappellera a la femme qu'elle 
voulait un canari en cage dans sa cuisine. Et au chant du canari, elle abattra plus de repassage. Et 
les epaules du mari, dans sa chemise fraichement repassee, lui paraitront moins rouillees quand il 
ira travailler. Et en rentrant a la maison, le soir, il plaisantera parfois, comme avant, avec sa fille 
adolescente. Et la fille changera d'avis, elle decidera d'inviter son amoureux un soir a la maison, 
juste une fiois. Et un autre soir, le pere proposera au jeune homme d'aller avec lui a la peche... 
Qui sait, dans ce vaste monde, ce qui peut arriver? II suffit d'allonger la chaine. 

... Allonger la chaine du chien n'est-ce point illusoire? 
Ce serait la en somme, rendre le preservatif de plus en plus fin, de telle sorte qu'on ne le sente plus 
sur la peau ; doter le preservatif d'un appendice encore plus etire pour une joie projetee comme sans 
retenue... 

Ce serait tout aussi bien... faire du trapeze volant en rapprochant le filet, raccourci, du sol... Ou 
rouler a "tombeau ouvert" sur une route de plus en plus herissee de bosses... 

La chaine, si longue soit-elle devenue, ne nous fait jamais rejoindre ce que Ton dit etre mieux... Et 
qui n'est que different en realite. 

II serait a desesperer que l'art, la litterature, la science, la poesie, la musique, l'ecriture... Que toute 
la connaissance du monde et des etres vivants... Ne soient que des chaines ouvragees a sans cesse 
rallonger... Pluto t que ces chemins entre nous et le ciel ou la terre ou les visages ou les maisons ou 
les paysages... 

Apero geant, on est dix mille et apres, du vent! 

Si Ton peut se servir de Facebook pour provoquer un grand rassemblement de personnes en un 
lieu determine, en l'occurrence un "apero geant"... Alors cela veut dire aussi que Ton peut se servir 
de Facebook dans un tout autre but de rencontre entre personnes, en l'occurrence une manifestation 
artistique ou litteraire tout a fait spontanee et informelle mais rassemblant comme pour l'apero 
geant, quelques centaines voire milliers de personnes sur un simple appel diffuse en chaine... 
Je reconnais le caractere "convivial" certes, d'un "apero geant" reunissant des milliers de gens en 
un lieu fixe, mais cela ne me semble en aucune maniere un evenement revolutionnaire car apres la 
dispersion"tout redevient comme avant"... 

Ah, je la volerais bien, la clef de ces portes que je voudrais bien voir s'ouvrir enfin! ... La clef de ces 
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portes ou apres, ce n'est plus du vent... 

Soit dit en passant, je ne demande pas qu'apres, ce soit "du feu" ou "de la lumiere blanche", une fois 
ces portes enfin ouvertes... Juste un "petit air" un peu plus respirable... 

Ah, c'est vrai... J'oubliais, j'oubliais... qu'il faut sur Facebook un "sacre carnet d'adresses et d'amis et 
d'amis d'amis"... Un telephone portable de la derniere generation, un "messenger de cador de cite", 
une celerite et une agilite digitale de premiere, etre "bien branche et bien dans le vent soufflant 
fort".... Et tant qu'on en sera la, bonjour le monde tel qu'il est, bien dans la pete, la cheque et les 
spots... 

Oh foot reprend ton vol, que je te fiente dessus en l'air! 

Foot, foot, et refoot! On va bouffer du foot sur toutes les teles, dans tous les grands canards, 
presse people and Cie... Durant plus dun mois. 

II est vrai que dans les pays de l'hemisphere Austral, et en particulier en Afrique du Sud, ce sera 
l'hiver... A ce propos d'ailleurs, les Europeens et Americains du Nord, plus les Chinois de Pekin et 
les Japonais du nord de Tokyo devront "a prix d'or" (voyage en avion, hotels de luxe et structures 
d'accueil de touristes plus bien sur le prix des places dans les stades) quitter leur ete boreal de juin et 
retrouver comme chez eux en decembre des jours plus courts... 

Toute la planete va vibrer, peter, au rythme des matchs de foot ; prier, adorer, se prosterner au nom 
du Foot, ce "Dieu" que meme les Chretiens et les Musulmans et les Juifs vont "un peu et pour un 
temps" confondre -si Ton peut dire- avec le Dieu createur du ciel, de la Terre et de l'Univers... 
... Je pense a ces caricaturistes de journaux satiriques, si decries et si attaques lors de la publication 
de dessins insolents contre des chefs religieux... qui devraient a mon sens, plutot que de se foutre du 
Pape et des cardinaux et des Imans et de Mahomet, nous "pondre" quelque super horreur bien 
petante, bien crasse et bien iconoclaste contre le Dieu Foot, les "seigneurs-heros" du Foot et toute la 
"machinerie commerciale mondialisee" organisee et orchestree et martelee autour du Foot Roi... 
Foot, foot, foot et refoot! Deja, a quinze jours environ du debut de cet evenement planetaire (que 
Ton reproduit d'ailleurs tous les quatre ans)... Je "chie sur le Foot", sur ces slogans commerciaux 
censes creer un lien entre des milliers de gens et leurs societes et leurs entreprises et leur equipe en 
bleu, ces slogans commerciaux d'une simplicite aussi vulgaire que primaire, que Ton voit en lettres 
geantes sur fond bleu a l'entree de Carrefour et des Grandes Surfaces "partenaires et sponsors" ! Je 
"chie" (je me repete) sur tous ces jeux a la con, videos et autres, sur tous ces concours pour gagner 
un maillot, un ballon ou Un Million d'Euro, sur ces couvertures de magazines ou Ton voit les heros 
souriants... Sur cette orgie mediatique, sur ces fetes futures, sur tout ce fric insolent et presque sans 
limite qui va passer sous le nez de plus de 90 % des habitants de cette planete alors qu'on est au vrai 
dans une crise tres grave (economie et civilisation)... Sur ces joueurs adules comme les plus grands 
gladiateurs du temps des Romains et qui percoivent des salaires et des primes absolument 
colossaux... 

Foot/foot/foot... Je me fous du foot et pas un seul soir de match je vais trepigner sur le canape 
devant la Telefoot ! 

Que ne suis-je point ce caricaturiste produisant le "dessin du siecle" le plus iconoclaste, le plus 
insolent et le plus ravageur qui n'ait jamais ete produit sur Terre... contre le culte "sacre" dedie au 
Foot par toute la planete! Quitte a me faire incendier et proscrire, d'une "fatwa generale" lancee par 
tout le Monde Civilise! 

Outre le foot planetaire et universel des stades de grandes capitales et des teles, je "chie" egalement 
sur tous ces sports a la mode, en particulier (et surtout) ceux qui mobilisent de fantastiques sommes 
d'argent, de gigantesques infrastructures et organisations qui grevent le budget de la plupart des 
pays, qui font deferler des milliers voire des millions de supporters... Ces sports a la mode dont les 
"heros" sont surpayes et veneres tels des dieux Romains, ces sports ou tous les gosses pauvres de la 
planete revent d'etre des champions du monde, ou Ton se dope, se vend et s'achete les principaux 
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acteurs, ces sports ou regnent combines et magouille... 

Et ce ne serait plus alors un "petit dessin assassin et iconoclaste" de caricaturiste, mais une fresque 
geante taguee sur le mur circulaire du Stade de France! 

... Je ne dis pas cependant que je "chie" sur le sport, que ce soit le football, le rugby ou le tennis ou 
le ski ou le velo... Car il y a en verite, un autre, un tout autre niveau de sport : celui moins mediatise, 
mo ins dependant du Fric-Roi, celui des "petites equipes locales", de jeunes sur un terrain de 
banlieue, d'entraineurs plus "formeurs d'hommes et de caractere" que selectionneurs a la solde des 
puissances financieres... 

Une question aux as de Tinformatique 

Je suis actuellement dans une zone geographique SFR 3G de moyen debit (Bruyeres dans les 
Vosges et environs 10km, population 8000 h) et lorsque j 'utilise ma cle 3G+ je trouve une difference 
tres nette selon que je branche la cle sur : 

-Mon Eeepc de SFR fonctionnant sous Linux ou la j'ai une reception/connexion relativement 
comparable a celle que j'ai dans les Landes a Tartas avec la livebox (comme avec du haut debit 
niveau 2 mega) 

-Mon ordinateur portable fonctionnant sous Windows Vista ou la j'ai une connexion/reception avec 
la meme cle 3G, assez lente (comme du bas debit)... (ce qui alors "m'emmerde de premiere")! 
Resultat : je me sers de l'ordinateur Windows presque uniquement pour des travaux non lies a 
internet... 

L'ideal serait que j'ai aussi la livebox dans les Vosges mais pour cela il faudrait que je souscrive un 
2eme abonnement et 9a me ferait deux fois trente euro et quelque... Alors que je paye deja 30 euro 
pour la livebox Orange wanadoo dans les landes, et 30 euro pour ma cle 3G+ de SFR (dont je me 
sers en voyage ou deplacement)... 

Pourquoi y-a-t-il cette si grande difference de reception/connexion entre mon ordinateur portable et 
mon Eeepc, et cela dans une meme zone? 

II est bien evident que, question pratique (travaux, copie/colle, internet, photos, videos) l'Eeepc sous 
Linux avec son ecran plus petit, n'offre pas les memes possibilites que le portable sous Windows qui 
lui, a un puissant processeur et une grande capacite de stockage et des tas de programmes... 
Le seul avantage de l'Eeepc c'est que dans une zone SFR de haut ou moyen debit avec la cle 3G+, 
les pages web viennent relativement vite... 

Tant et tant de livres ! 

L'enfance est comme une bibliotheque avec peu de livres mais chaque livre tour a tour peut etre 
ouvert, il y a l'emotion, l'emerveillement, et a lui seul ce livre la ou un autre semble aussi grand 
que la bibliotheque tout entiere... 

Peu a peu l'enfance s'eloigne, la bibliotheque se charge de livres, de plus en plus de livres, et il vient 
un temps ou il y a tellement de livres que beaucoup de ces livres ne peuvent plus etre ouverts... Ou 
alors parfois il s'en ouvre un, puis un autre et un autre encore, qui semble aussi grand que la 
bibliotheque tout entiere... 

La bibliotheque est comme un bateau qui, au bout dun certain nombre de traversees d'oceans, 
remisera, cadavre de ferraille dans un port cimetiere... Et il y aura tous ces livres demeures fermes 
qui n'auront plus ete ouverts... Et pourtant chacun de ces livres, un jour, fut... 

Le livre c'est cet "espace d' existence", vecu, si petit soit-il et ne contenant qu'une image fugitive, ou 
d'une dimension plus ou moins grande et qui contient comme un film, une sequence en images et en 
mouvement, des personnages, des lieux, des evenements... et tout cela avec des voix, des mots, des 
bruits, et ce que Ton peut appeler "une atmosphere"... II y a aussi le "ressenti", de la meme maniere 
que "l'odeur" percue a l'interieur du livre. 
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II y a done tout au long de l'existence humaine, tous ces "livres" de plus en plus nombreux, comme 
sur les etageres d'une bibliotheque, ces "livres" serres, de plus en plus serres les uns contre les 
autres... Et cependant certains de ces "livres" qui ne sont pas toujours ceux dont la tranche est la 
plus "marquante au regard", par la place qu'ils occupent sur l'etagere, sont souvent visites et 
revisites... Alors que tant et tant d'autres semblent "dormir", recouverts d'une couche de poussiere et 
dont le titre sur la tranche s'est quelque peu efface... Mais ils existent, ces "livres", ils sont bien la, 
sur l'etagere, a leur place et comme des temoins de ce qui fut, avec toutes leurs pages, toutes leurs 
images, et comme "tout le film qu'ils contiennent"... 

Et a l'heure de la "remise" dans le port cimetiere de toutes les "bibliotheques", il y aura tous ces 
"livres" dont la tranche ne sera pas revenue au regard... 



Transmission de pensee ? 

L'on dit "transmission de pensee"... Lorsque, par une etrange et singuliere coincidence, deux 
personnes (ou plusieurs) pensent l'une a l'autre au meme moment, ou dans les memes jours... 
Je ne crois pas du tout a la "transmission de pensee"... 

Je suis persuade que lorsque je pense a une personne en particulier en un moment donne, cette 
personne la est "a cent lieues" de penser a moi en ce moment la... ou en un autre moment, tout 
bonnement parce que j'ai pense a elle et comme si par une sorte de "miracle relationnel" impliquant 
osmose, intimite et complicite mutuelles, s'etablirait dans l'instant une communication avec cette 
personne ! De toute maniere je ne crois ni aux "contes de fees" ni en quelque "puissance empirique" 
ou "esoterique", qui influerait sur ma vie aussi bien interieure qu'exterieure! Je ne crois qu'en 
l'energie, qu'au dynamisme, qu'a tout ce que l'on entreprend apres l'avoir imagine et concu en esprit, 
qu'aux moyens que l'on se donne afin de parvenir a un but, qu'a tout ce que l'on peut puiser dans le 
coeur de son propre reacteur! D'ailleurs a ce sujet les "vrais Chretiens" (ou croyants en Dieu ou en 
Allah) lorsqu'ils formulent des prieres, ces prieres sont plutot des sortes de conversations avec leur 
Dieu et dans et par lesquelles prieres ils se donnent eux-memes les moyens, la force et l'energie 
necessaires pour que leurs voeux soient exhausses... 

Ne prenons pas (a vrai dire jamais) les gens pour des imbeciles en leur faisant miroiter quelque 
"miracle possible" qui viendrait de quelque "true magique"dernierement invente et diffuse a tout va 
par la Societe de Consommation, par exemple pour avoir la femme ou la fille de leur reve, pour 
gagner beaucoup d' argent, pour reussir dans la vie, etc. 

Et de meme si une personne en particulier pense a moi en un moment donne, je suis aussi "a cent 
lieues" de penser a cette personne au meme moment ou en un autre moment... 
Quant a savoir si les pensees se rejoignent, se retrouvent et communiquent, dans un espace de temps 
beaucoup plus vaste qu'un jour ou qu'une saison... Peut-etre, oui, peut-etre! Mais alors, ce sont des 
pensees qui ne se "touchent pas" du fait qu'elles ont ete emises en des moments differents... 
II y aurait "transmission de pensee" - directe et reelle- si les pensees l'une et l'autre se "touchaient", 
si la pensee de l'un devait, par quelque explication logique ou scientifique ou selon une disposition 
de la nature, etre percue par l'autre (directement percue et non pas seulement pressentie ou 
subodoree). Apres tout, la Science et la connaissance du possible dans la nature des etres et des 
choses, nous reserve encore quelques surprises, et tout n'a pas ete decouvert... 
N'est-ce point, par exemple, par la connaissance de la parthenogenese que l'on a decouvert que 
parfois (tres rarement il est vrai), dun etre "femelle" sans l'intervention de l'etre "male", peut venir 
un etre nouveau? 

Un exemple de ce que l'on dit etre de "la transmission de pensee"? Lorsque tu penses a un ami qui 
dans les cinq minutes qui viennent (cinq minutes ou un quart d'heure ou un jour je m'entends) 
compose le numero de ton telephone ou t'envoie un message dans ta boite couriel... Ce n'est la qu'un 
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hasard, une pure coincidence... Et non pas cette "transmission de pensee" selon l'idee populaire et 
repandue qui n'a quant a elle aucun fondement scientifique... Et c'est fou, vraiment fou, tout ce qui 
court comme "conneries", dans tout ce que Ton raconte et qui vient de tout ce que le monde produit 
en matiere de "simplifications", "d'idees recues", de soit-disant veridique, de "parait-il eprouve 
confirme", avec de nombreux temoins, de "solides" argumentations... Et meme que des intellectuels 
se melent et se pretent a l'une ou l'autre de toutes ces "conneries" qui circulent sur la planete! 
De toute maniere lorsque je pense, lorsque tu penses a quelqu'un en particulier en un moment 
donne, la pensee que j'ai, la pensee que tu as, alors, est soit une "bonne pensee", soit une pensee 
critique ou "mauvaise"... Mais souvent erronee ou sujette a une interpretation selon un ressenti 
personnel ou un avis exterieur... Et cette pensee n'est absolument pas percue par l'autre ni au 
moment ou elle est pensee ni a un autre moment ni peut-etre jamais... A moins qu'elle ne soit ecrite 
telle quelle ou "transposee" dans un texte litteraire, poetique ou dans un roman ou un recit... Ecrite 
et diffusee... 

Nous vivons puis mourons avec toutes ces pensees que nous avons, des etres que nous aimons ou 
n'aimons pas, mais qui jamais ne seront percues. 

Nous vivons puis mourons sans jamais connaitre ces pensees, "bonnes ou mauvaises", que tant et 
tant d'etres (et parfois des plus proches) ont de nous... 

... Mais il y a l'Art, c'est a dire la litterature, la poesie, le cinema, le theatre, la peinture, la musique... 
Et d'une maniere plus generate, plus universelle sans doute, il y a la "facture" (ou "marque de 
fabrique") si Ton peut dire, de chaque etre... Puisque Ton "fait" selon ce que Ton vit, et qui lui se 
percoit, se voit, s'entend, se sent, se touche, lorsqu'il transparait... 

J'ai rien pompc a ce merdier! 

Je ne comprends pas la vie telle qu'elle nous est enseignee, avec le nuisible, le dangereux, le 
mauvais, le laid, voire Pinutile d'un cote ; et le bon, Putile, le joli, le sent bon, de l'autre... 
Je ne comprends pas la mort telle que la nature humaine nous la fait sentir avec la 
conscience aigue de sa realite et de son irremediabilite. 
Je ne comprends pas la haine. 

Je ne comprends pas Pamour melange avec le culinaire, les courses et les toilettes. 
Je ne comprends pas pourquoi il faut BAC plus 5. 

Je ne comprends pas tout ce qui se dit ou s'ecrit et qui ne change rien ni dans notre vie ni 
dans la vie des gens qu'on aime. 

Je ne comprends pas la politique, ni pourquoi les races, les religions, la nostalgie, le passe, 
Pavenir, les grandes idees... 

Je ne comprends pas ce que Pon nous fait croire ni ce que Pon ne nous fait pas croire. 

Je ne comprends pas les mots qui trompent. 

Je ne comprends pas P argent. 

Je ne comprends pas etre ou ne pas etre. 

Je ne comprends pas « je t'aime » a repetition comme quatre bises vives sur les joues a 
chaque bonjour... 

Pour qui, pourquoi, comment et ca sert a quoi « je t'aime » si apres, « ca se fait la malle »? 
Je ne comprends pas ce ciel et ces reves a ras de terre sans savoir ou sentir qu'on a des 
ailes... 

Je ne comprends pas de vivre et de mourir, de jouir et de souffrir, d' aimer ou de ne pas 
aimer, tout cela dans un mouvement de soufflet de forge qui n'en finit pas de s'epuiser apres 
avoir agite braises et cendres. . . 
Je ne comprends pas ce monde. 
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Je ne comprends pas ce que je vois ni ce que je ne vois pas. 

Je ne comprends pas Penfer d'un « ici bas » ou d'un « au-dela ». . . Ni le paradis, d'ailleurs. 

Je ne comprends pas pourquoi les elus et les pas elus, les bons et les mauvais, les beaux et 

les pas beaux... 

Je n'ai rien compris ! 

Pourquoi les cons et les pas cons ? 

Pourquoi BAC plus 5 plus et je ne sais combien d'annees encore ? 

Pourquoi le cancer, le sida, l'hopital, la maison de retraite, les banlieues pourries, le 
cimetiere des toutous en plus de celui des humains, les oeuvres d' artistes disparus valant la 
peau de cent mille fesses? 
Pourquoi tout ca ? 

Pourquoi une belle maison, une belle bagnole, 250 metres carres de surface habitable pour 
un tout seul avec piscine en plus ? 

Pourquoi un loyer de mille euro alors qu'on gagne moins de mille euro par mois ? 

Pourquoi 20 ans pour payer une baraque ? 

Je n'ai rien compris ! 

Je suis fatigue. 

Merde a la Thune ! 

Merde au succes ! 

Merde a l'inegalite de l'homme et de la femme ! 

Merde aux religions , merde a Jesus-de-Nazar-des-Mecs, merde aux prophetes ! 

Merde a BAC plus 5 ! 

Merde au pinard a 100 euro la bouteille ! 

Merde aux piscines privees plus grosses que des piscines municipales ! 

Merde a trois semaines en bateau palace autour de l'Antarctique a 35000 euro ! 

Merde aux ventres ronds nombril en plein milieu, entre maillot ultra court et pantalon 

moulant taille basse ! 

Merde a la Tele ! 

Merde au foot - fric ! 

Merde a la beaute sans ame ! 

Et merde aux Ames Venerees ! 

Merde a « tu m'emmerdes » ! 

Merde a « je t'aime rien que pour te baiser » ! 

Merde aux Gros Culs dont on hume la pete comme on humerait une haleine d'orchidee ! 
Je n'ai encore rien pompe a ce merdier Humanusculaire. . . Ou Ton dit pourtant qu'il y a des 
choses tres belles... 



Le lundi de Pentecote 

Je pense a ce lundi de Pentecote qu'en 2003 apres l'ete torride des 15000 "vieux" morts de 
chaleur, le papa Raffarin voulut nous supprimer au nom de la solidarity avec les "vieux"... 
La mesure devait prendre effet a compter de l'annee 2005 et efifectivement ce jour la en 2005 avait 
cesse d'etre un jour ferie... 

Un "fiasco" complet, une cacophonie de premiere, l'application de cette mesure! Et depuis, ce jour 
la est redevenu ferie (en rouge sur le calendrier, comme avant)... 

Le papa Raffarin? Dans les livres d'Histoire des Temps Futurs, on lira : " Raffarin, premier ministre 
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en 2003, c'est le pourfendeur du lundi de Pentecote, celui que Ton voyait en premiere page du 
journal Sud Ouest un dimanche en Aout 2003 en train de tendre un gobelet de flotte a un vieux 
dune maison de retraite medicalisee"! 

Aujourd'hui lundi 24 mai 2010, lundi de Pentecote il fait beau, tres beau et chaud comme un grand 
et magnifique jour d'ete, et c'est un jour de conge pour des millions de gens qui des demain matin 
mardi a la premiere heure vont de nouveau "galerer", c'est a dire "fissa/fissa"- "daye/daye" 
turbin/metro-le gosse a la creche -les courses et la Teledebile et les conneries du Net et les factures 
et tout le fourbi qui nous pompe... 

Et c'est ce jour la, ce lundi de Pentecote, qu'il voulait nous sucrer, le papa Raffarin! Pour les 
"vieux"! (mais plutot pour que la "boutique tourne" et que le pognon rentre)... 

Je pense aussi - dans la foulee - a tous ces jours feries de fetes religieuses qui rythment la vie 
quotidienne de millions de gens en France et dans tous les pays Chretiens, a ces memes jours de 
fetes religieuses dans les pays de l'lslam, dans les pays de Bouddah ou chez les Juifs... Et je me dis 
"c'est fou ce que la religion prend de place dans la vie des gens et dans les differents pays du 
monde, avec d'une part tous ces jours pour un Saint ou pour une celebration et d'autre part tous ces 
signes et objets de culte, monuments et eglises, toutes ces pratiques, tous ces rites et traditions"... 
Ainsi en France par exemple, ce sont, outre le clocher de l'eglise de chaque village, le calvaire a 
chaque croisee de chemins, le crucifix au dessus du lit conjugal, la petite branche de buis le 
dimanche des rameaux, le gosse qu'on envoie au cathechisme et auquel on fait faire la communion 
tout de blanc vetu, l'enterrement a l'eglise et le "grand pieu" de marbre avec une grande croix au 
cimetiere, le mariage religieux et le bapteme... Ainsi en Algerie ce sont, outre mosquees et minarets 
partout, les femmes voilees, le Coran sacre, les prieres cinq fois par jour, le pelerinage au mo ins une 
fois dans sa vie a la Mecque... Ainsi en Asie c'est Bouddah, le grand Bouddah et toutes les offrandes 
au pied du Bouddah, avec autant de rites et de traditions et de celebrations et de jours de fete... A 
Jerusalem le Mur des lamentations... Et encore en Chine le Capitalisme grossierement deguise en 
Communisme de type Stalinien ( pas de liberte d' expression, prison ou mort pour les opposants dont 
les oeuvres artistiques et litteraires contreviennent au Regime), et... autres sortes de dieux Chinois... 
tous ces millions de contenainers geants qui flottent sur toutes les mers du monde et deversent leur 
contenu dans les grandes surfaces commerciales de toutes les villes... 

Et je me dis que ce monde pue l'encens, le fric et la haine! 

A propos de Voyage en Guyane 

II y a maintenant un peu plus d'un an lorsque j'avais publie "voyage en Guyane" sur mon site, le 
ler commentaire que j'ai eu, fut celui d'un "trentenaire" de formation universitaire et sans doute 
"accro" de ce meme genre de "discours critique" (qui toujours me "pompe"), ce genre de "discours 
Hememenique" assez creux et bref, que je deteste et que je combats avec hargne et insistance... 
II disait - ce con la- : "Aucune vision politique"... "ininteressant"... 
Au nom de la liberte d'expression (que je defends), j'ai conserve ce commentaire. 
Ces gens la, de "formation universitaire et au discours critique qui sent son petit cador accro du sens 
du monde", ces gens la je les emmerde! Et mes ecrits demeureront qui leur tanneront le cuir a tous 
ces connards qui se croient sortis de St Cyr et qui -soit dit en passant- n'ont aucune vision 
humaniste, aucune culture du coeur et de fame, et ne sont bons qu'a faire des managers dans des 
entreprises commerciales, de futurs actionnaires et d'excellents candidats pour la retraite a 80 ans! 

Ah, y'a des fois, c'est pas la plume que je prendrais... mais des armes! 

Scenario fou 

J'imaginai, j'imaginai... D'un rive de clodo litteratoque, d'un rive d me faire "trouer le cul" 
par tous les accros du "dada a cent balles", "des pompons a choper" et de la "nique aux 



83 



pestiferes"... j'imaginai, j'imaginai oui, ce scenario fou... 

Une maison commune pour les « humains peles »... Un grand centre d'hebergement et de 
sejour, d'accueil, de gentillesse et de convivialite, d'education et insertion sociale pour les 
« gavatchos », les rejetes, les seuls, les « nuls », les moches, les deglingues, les moitie fous... En 
bref tous les pauvres mecs et les pauvres nanas qui ont pas eu de pot dans leur vie ! Et des gens 
devoues et competents pour s'occuper de ce centre. Une dynamique autour d'un tel projet afin 
d'obtenir l'appui des medias, de certains organismes et du Gouvernement. Tous les soirs, la fete 
avec les paumes, plus du tout de crasse, de puanteur, et surtout plus du tout de mepris ni de regards 
et de propos condescendants. 

Pourquoi un tel projet, me direz vous, et pour ces gens la ? Et pas pour une autre cause ? Des projets 
humanitaires, des associations internationales, il y en a dans le monde. Cela fonctionne... plus ou 
moins bien, c'est vrai ! Mais pour les « humains peles », excusez moi, il n'y a pas grand-chose a 
l'heure actuelle. 

Pour un peu plus d'un milliard d'entre vous tous, chers habitants de ma planete en bonne sante, au 
milieu de vos families, avec votre « statut» social si modeste soit-il, vos valeurs, vos reperes... 
Vous qui n'avez pas trop faim de nourriture ou d' affection, vous qui n'avez que de legers handicaps, 
vous, riches ou pauvres mais avec vos deux guiboles et une cervelle qui fonctionne normalement, 
oui, pour vous tous je ne me fais aucun souci : vous y arriverez toujours ! Les fins de mois seront 
difficiles, vos enfants ne feront peut-etre pas les etudes qu'ils auraient souhaite, mais je ne vous 
plains pas ! 

Par contre les pauvres gens totalement desherites et oublies de vous tous, ceux la qui, en depit des 
generosites de facade et meme des bonnes soeurs et des restos du cceur, crevent dans la crasse et la 
solitude au fond d'un « trou a rats », oui, ne vous en deplaise braves gens « bien dans le sens du 
monde », ca me fait chier de les voir crever comme ca ! 

Mais poursuivons le scenario... Ne peut-on pas faire partout dans le monde, dans chaque ville ou 
meme village, de ces « maisons » ? 

Aujourd'hui on fait du fric avec n'importe quoi. Le talent, ou meme la notoriete, ou « quelques 
references » litteraires ou autres, n'expliquent pas a eux seuls le succes fulgurant de certaines 
ceuvres, ni l'essor prodigieux de modes ou de tendances qui d'ailleurs ne durent pas. Ce sont les 
medias qui allument les feux. Alors, avec la publicite, 1' exploitation de quelques engouements 
porteurs, il est aise de lancer sur le marche un courant, une mode... La technologie de la 
communication fait le reste. Comment croyez vous que des conneries telles que Loft Story , Star 
Academy, la ferme celebrites ; que tous ces best sellers, tous ces grands matches et tous ces jeux, 
ces nouvelles chansons et spectacles de grand public aient pu avoir autant de succes ? Draine autant 
de pognon ? Tout ce qui est bon a branler des foules de touristes et de curieux, c'est toujours bon 
pour que 9a fasse des entrees payantes avec des marchands de frites et de merguez et de "lezards 
lumineux" pour les gosses... Ajoutez a cela un gigantesque orage de cuivres, de tambours et de 
cymbales, quelques belles lumieres aux couleurs vives, des filles a poil avec des plumes au cul, un 
distributeur automatique de videos pornos, et vous aurez, medias, sponsors et propagandistes de la 
culture beta, le grand bordel universel, celui qui verrouille les revoltes, anesthesie les cerveaux, 
coule dans les gosiers jusqu'a ce qu'une saoulographie generale eteigne toute pensee, reflexion ou 
interrogation. 

Quand je pense a tout ce pognon qui coule comme a flots de la grande branlerie generale, je me dis 
qu'en pouvoir s'il etait possible, detourner un modeste ruisseau, ce serait bien la une oeuvre "pas si 
humanitoque que ca"! 

Les nouvelles invasions de touristes en France et en Europe 

Dans l'ete qui vient, de nombreux Francais aux budgets ecornes ne vacanceront plus comme ils 
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vacancerent jusqu'aux etes 2007 et 2008... 

Mais d'autres vacanciers viennent, aux finances insolentes et aux budgets nouvellement dopes par 
une croissance economique en eveil recent... Ce sont les touristes Russes, Chinois, Asiatiques, Nord 
Americains ou d'autres pays lointains, gens d'affaires et de marche et d'industrie relativement aises, 
riches ou meme tres riches... Ces "hordes" de gens qui n'ont souvent d'autre culture que celle du fric 
et de la reussite sociale et des nouvelles modes, et qui depensent sans compter durant leurs sejours 
dans nos montagnes, sur nos plages, dans nos villes d'eaux ou de plaisirs... Et les hoteliers, les 
loueurs de residences meublees, les restaurateurs (je veux dire ceux d'entre eux qui affichent des 
prix de chambre a 50 euros et plus, des menus a partir de 25 euros) ne seront guere affectes par la 
crise et par l'austerite Europeenne ambiantes car ils verront arriver par pleins cars ou en voitures de 
location, tous ces etrangers friques. 

II est assez evident que les tenanciers de fast-food, que les petits boutiquiers de plage et que les 
restaurateurs au menu du jour a onze euros, et que les petits "hotels a la papa" (dont bon nombre 
d'entre eux d'ailleurs ont ferme ces derneres annees) n'ont pas pour clientele privilegiee ces riches 
etrangers venus de Russie ou de Chine... Et qu'ils ne peuvent pas trop compter sur les families 
Francaises des conges payes qui emportent provisions et intendance dans leurs voitures pour un 
sejour d'a peine une semaine en camping... 

De quels visages devrions nous accueillir ces "hordes" de touristes etrangers "riches a crever", aux 
achats insolents, qui se "bafrent" dans nos meilleurs restaurants et dorment dans nos hotels 3 ou 4 
etoiles? 

Cette saison d'ete 2010, je la sens deja toute puante de cette nouvelle mediocrite culturelle bardee de 
pognon d'affaires qui va nous envahir partout, occuper nos casinos, nos plages et nos stations de 
montagne, nos villes d'eaux... Sans compter tout ce que l'intelligentsia des cartels Russes et Chinois 
et de toutes les mafias du monde, achete comme terrains et immeubles dans nos plus belles regions 
de France desormais colonisees et parc-de-loisirees... 

Je vermis bien quelques bandes d'anarchistes, ou de "mauvais garcons", ou meme de "terroristes 
economiques", tous bien decides et bien organises, nous nettoyer "tout 9a" en un certain nombre 
d' actions "coup de poing" menees "a la hussarde et sans faire dans la dentelle"! 
L'Europe est en train de devenir un "pays de bonitude touristique" desormais squatte par les 
populations aisees des nouveaux empires Nord Americain, Russe et Chinois... Avec pour regions 
privilegiees et amenagees en consequence, la France, l'Espagne, l'ltalie, la Grece, la Croatie et 
accessoirement la Tchequie et la Pologne et la Hongrie... Les matieres premieres, la grande 
industrie, la metallurgie, les "affaires", les cartels, les groupes financiers, les banques, le commerce, 
le textile, l'automobile, l'informatique et la technologie ... et tout le salariat qui va avec... Tout ca 
maintenant c'est ailleurs qu'en Europe... 

Mais il est vrai aussi que du 16eme siecle jusqu'au milieu du 20eme siecle, c'etait l'Europe qui 
imposait sa loi au monde (et surtout aux regions du monde qu'elle colonisait et exploitait)... 

Beau et gentil, pour qui et pourquoi ? 

Tu couines comme un petit chat, les pattes de devant tendues, a plat ventre, avec la queue en 
Fair et les yeux pleins d'amour... Et Ton te marche dessus sans savoir que tu existes. . . 
Tu aboies, tu mords, tu pisses et tu chies sur le trottoir devant une charcuterie fine ou une 
patisserie... Et Ton te donne des coups de pied au cul ! 

Tu fais le beau et le gentil. Ou tu fais le laid et le con... Tu fais surtout Toi en pensant que... mais 
mon cul, y'a rien qui vient... ou des coups de tatane ou un grand silence bleme. 
Dans cette Europe socialement et economiquement nivelee par le bas, le boulot que tu fais ne vaut 
plus rien et, cadre moyen ou trouduc, chomdu ou retraite, tu es vaissellise et tu pars en glouglou 
dans le grand egout puant du monde... 

Se lever a 5heures du matin, rouler cent bornes aller retour en bagnole cinq jours sur sept. . . 
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Se decarcasser pour qu'enfin ca marche et que des paumes autant que des huiles se tapent sur la 
panse en te regardant courir... 

Ou peter le vase sacre, brandir des pancartes dans les manifs, greveter par ci par la un jour ou deux, 

puer du bee sur les decolletes des femmes dans les coktailsd'entreprise, larguer une perlouze dans 

le metro entre deux attache-case... 

Faire le beau et le gentil... Ou le laid et le con... 

Pour qui, pourquoi et contre ou avec qui ou quoi? 

C'est tout barde de militaires et de policiers, guirlande dans les rues de cameras, pollue de cultes et 
de modes et de Teledebilite, epie par les renifleurs de quartier ou de cite qui caftent aux autorites 
tous les couinements suspects autour des poubelles renversees... 

Faire le beau et le gentil ? On te marche dessus sans savoir que tu existes ! Faire le laid ou le con, 
trainer la savate la bave aux levres, lacerer quelques mollets poteles, pisser sur les choux des 
platebandes municipales? On s'en fout car Ton passe... Ou Ton sort la trique quand ca depasse la 
mesure! 

Entre Shopi la peau du pis, Champion la peau du croupion, Super U la peau du cul (car ils sont tous 
accros de nos porte-monnaies) et les panneaux geants de pub a perte de vue... Entre tous ces tares 
en bagnole qui t'engueulent au moindre pretexte, ces « riche-a-crever » pleins de placements et 
d'arrogance, ces pauvres que s'ils etaient riches ils t'en feraient peut-etre encore plus chier que les 
riches nes riches... Oui, il y a de quoi se taper le crane!... Ou se murer dans sa petite forteresse 
personnelle, ou se silencer, s'indifferer entre des ecrans aux couleurs de lezards lumineux... 
L' amour, ca paie pas ! Et quand t'es mort, c'est trop tard ! Ils peuvent se les foutre au cul, les fleurs 
sur ton ame ! 

La gueulante ca paie pas non plus! Et quand ca rapporte que des coups de tatane, ca te rend encore 
plus sale cabot! 

II faut peut-etre devenir poete ou artiste... 

Ou menuisier ou plombier ou cafetier ou brocanteur... 

Le Web eternise les regards qui parlent... Et les eternuements qui piaillent. 

Que ce soit par hasard ou par recherche, Ton saura que tu es ou que tu fus... 
Cette posterite a la quelle revent tous les artistes, tous les ecrivains et meme tout un chacun selon ce 
qu'il realise en sa vie... Est devenue universelle, permanente et toute proche... Aussi proche que ce 
que tu vois par ta fenetre ouverte ou par un livre trouve ou choisi dans une tres grande 
bibliotheque... 

Et ce sont Google, tous les moteurs de recherche sur la Toile, tous les mots clefs possibles et 
imaginables, qui font cette posterite la... 

La posterite a change de champ visuel (ou de champ de connaissance) : elle etait celle des ecrivains 
et des artistes ou des inventeurs dont les oeuvres traversaient les siecles et se repandaient de 
memoire en memoire ; elle appartient desormais a tout un chacun et elle est par une trace de toi qui 
demeure parmi toutes les autres traces a jamais laissees... 

La posterite c'est aujourd'hui une sorte de "Bac" ou de "Deug" que tout un chacun sur cette planete 
peut passer, une sorte de "Bac" ou de "Deug" dont le resultat est connu d'avance : tout le monde est 
recu (avec ou sans mention)... 

Alors vous me direz : " il vaut mieux etre recu avec une mention tres bien."... Comme si le champ 
visuel (ou de connaissance) de la posterite pouvait se "retrecir" c'est a dire reprendre la dimension 
qu'il avait avant ! (avant Google, avant le Net, avant les moteurs de recherche, les archives et 
bibliotheques virtue lies, les blogs et les forums)... 

Non, tant que la Toile sera, le champ visuel ou le champ de connaissance ne "retrecira" jamais... 
Bien au contraire il s'elargira. 

Artistes, ecrivains, grands ou petits blogueurs... Quel que soit votre talent, votre "discours", votre 
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"vision du monde", votre niveau d' etudes ou de culture, quoi que vous ecriviez ou produisiez... ou 
eternuiez... Vous etes desormais "eternaux" (c'est a dire de cette "eternite" aussi provisoire que 
l'existence de la Terre, du Soleil, des Hommes et des civilisations)... 
Est-ce que c'etait "mieux", la posterite, avant ? 

Est-ce que ce sera "mieux", la posterite par Google et par le Net... Cette posterite de champ tres 
elargi et si universel qui "recoit" toutes les copies de Bac? Toutes ces copies parmi elles, dont la 
trace "eternelle" ne fera pas la posterite revee mais la posterite dont on se passerait bien... 

Un grand vol d'etourneaux 

Eternel... 

Je pense a « etourneau »... 

Un grand vol d'etourneaux emplissant tout le ciel... 
Pas meme le temps dune aube ou dun crepuscule... 

Les yeux fous 

Ce que je n'ai ni ecrit ni exprime mais qui m'a neanmoins traverse, est encore plus immense que 
tout ce que Ton peut lire de moi... 

Tout cela reuni, le dit et le non dit, est une partie d'un univers inacheve, relie a d'autres univers. 
Ainsi sommes nous tous, etres de tous les mondes : nous disparaissons avec l'immensite de tout ce 
que nous n'avons jamais exprime.... C'est la raison pour laquelle le regard que je porte sur les etres 
de ce monde est un regard grave et recueilli. Et qu'une interrogation me vient, comme celle d'un 
enfant dont les yeux tournes en direction des etoiles revent de toucher d'inaccessibles levres de 
lumiere... 

J'ai imagine ce regard aussi grave que recueilli, trace sur une grande feuille de dessin... 

J'ai voulu conjurer la laideur du monde qui salit et viole les etres... Ou les rend silencieux... 

J'ai voulu entrer dans les souvenirs, dans les non dits et dans l'inexprime des etres... 

De mes yeux fous et de tout ce que je n'ai pas dit ou ecrit mais qui m'a traverse, j'ai reve de vous 

immortaliser, etres de ce monde emiettes dans l'histoire et dans la geographic 

De mes yeux fous, j'ai cherche ce qui a ete aime et perdu. 

"Des possedants possedes par ce qu'ils possedent"... [Charles De Gaulle] 

"Je veux m'entourer d'hommes purs et distingues - loin de moi les fats, je veux voir des artistes 
- Liszt, Delacroix,Berlioz,Meyerbeer, je ne sais qui encore. Je serai homme avec eux et on jasera 
d'abord, on le niera, on en rira"... 

[ George Sand] 

... Assurement il y a de l'actualite dans cette reflexion de George Sand... Ces hommes (et ces 
femmes) d'aujourd'hui, "purs et distingues", sont devenus rares et certains d'entre eux meme, sont 
infrequentables du fait de leur mode de vie, de leur comportement et de ces choix qu'ils font a 
l'encontre du sens du monde... 

Non pas que ces hommes et ces femmes d'aujourd'hui (artistes, ecrivains ou autres) soient "purs" au 
sens religieux, au sens de l'ascetisme ou d'un engagement absolu... Car ils sont "purs" tout 
simplement parcequ'ils sont authentiques et fideles a eux-memes et aux valeurs en lesquelles ils 
croient, et qu'au dela de leur authenticite transparait en outre leur singularite... 
Non pas que ces hommes et ces femmes d'aujourd'hui soient seulement "distingues" au sens de la 
culture, de la connaissance, de leur elegance dans leurs gestes et dans leurs propos et leur maniere 
de vivre et de communiquer avec leurs semblables... Car ils sont "distingues" tout simplement 
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parceque leur esprit et leur coeur, et done leur intelligence, sont etrangers aux corruptions du monde 
et n'entrent pas dans le jeu du monde, ce jeu dans lequel il faut qu'il y ait toujours un ou des 
gagnants (et bien sur de nombreux perdants)... 

A l'epoque de George Sand, la femme n'avait pratiquement aucun droit, aucun statut dans une 
societe regie par les hommes. Une femme ne pouvait etre ecrivain ou artiste que sous le nom de son 
mari ou de la signature d'un homme (souvenons nous de ce qu'etait la societe en France et en 
Europe au 19eme siecle, une societe essentiellement regie selon le droit Romain et de surcroit 
dominee par la religion imposant la soumission et l'obeissance de la femme a l'homme)... 
George Sand devait done a son epoque, se faire homme, e'est a dire vivre comme un homme, afin 
d'exister - de "s'exister et de se faire exister"- parmi les hommes et en particulier parmi les artistes 
et les ecrivains hommes... 

Aujourd'hui nous sommes entoures d etres (hommes et femmes) qui, comme l'ecrivait le general De 
Gaulle, sont "des possedants possedes par ce qu'ils possedent"... Et la societe tout entiere, 
Europeenne ou mondiale, est desormais regie selon la loi de l'economie de marche, des profits, de la 
consommation, de la rentabilite et du resultat immediat, et tout cela au detriment d'un bien-etre ou 
d'un meilleur-etre commun a plus long terme... Et cette societe la produit forcement beaucoup plus 
de fats que d'hommes (ou de femmes) "purs et distingues"... 

Mais ces hommes et ces femmes d' aujourd'hui, "purs et distingues" parce qu'authentiques, 
singuliers et n'entrant pas dans le jeu du monde, aussi rares qu'ils soient, existent et sont d'ailleurs 
connus sinon reconnus... Et ils existent bel et bien dans "ce monde la", ce monde de la fatuite, de la 
performance et de la rentabilite. 

Etre homme ou femme aujourd'hui parmi ces "purs"... L'on en jase d'abord parce que cela semble 
"perdu d'avance", ou parce que l'on en nie la possibilite et l'utilite, ou parce que l'on en rit avec 
condescendance... 

Tous ces "possedants possedes par ce qu'ils possedent" ... Que possedent- ils ? Des proprietes, des 
maisons, des voitures, une fonction plus ou moins "valorisante" dans quelque organisme ou 
association, un "poste clef dans une entreprise commerciale, un mandat electoral, une culture 
generale, un diplome, une clef, un droit, un acces, une legitimate... ? Ou meme encore, un talent, une 
intelligence, une capacite a realiser , une notoriete, un pouvoir de conviction? 
Quoique l'on possede, que ce soit un bien materiel, une propriete ou de l'argent ; que ce soit un bien 
"immateriel", un talent ou une capacite... Nous sommes et demeurons "possedes par ce que nous 
possedons"... Et il n'y a done pas, a priori, d'etres "purs et distingues" parmi les Humains... 
Seulement des etres qui s'efforcent "de par leur nature" a devenir "purs" (et qui sont rares et 
infrequentables) . . . 



Le combat est inegal mais l'esperance magnifique ! 

Toute certitude heureuse, tout acquis n'est que tete de pont a tenir aussi longtemps que 
possible... Le combat est inegal, toujours inegal, entre cette force en soi que l'on deploie et cette 
force du monde qui nous bouscule... 

II n'y a pas de miracle : le meilleur en nous-memes ne suffit pas, aussi credible et aussi rayonnant 
qu'il soit. 

II n'y a pas de miracle mais seulement une esperance magnifique, deraisonnable meme. 

Et e'est par cette esperance-la et tout ce qui l'anime en nous que la tete de pont parvient a tenir. 

II n'y a peut-etre qu'une seule certitude heureuse : celle d'un visage ou d'un regard qui un jour, alors 

que rien de nous-memes n'etait su, s'est tourne vers nous comme pour nous parler... 

Sans doute y-a-t-il une maniere a nulle autre pareille, de porter un regard sur un etre... Alors meme 

que tous nos regards ne sont habituellement que prieres muettes ou questions ou reves, ou viols ou 
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effrois ou indifferences ou encore presences de soi eclaboussees... 

... Porter ce regard la sur un etre, ce regard a nul autre pareil ! Ce regard avec lequel on ne regarde 
jamais... 

La femme habillee 

La femme habillee serait-elle plus « attirante » que nue comme un ver ? C'est possible. . . 
Lorsque ce qu'elle porte et la maniere dont elle le porte lui sied au plus vrai, au plus intime, 
au plus emouvant de ce qu'elle est et qui emane d'elle... 

Et le regard dont j'etreins alors cette femme, ce regard a oser dire vrai qui est le mien et tel 
qu'il respire jusqu'a meme haleter, soudain jailli du ciel comme un eclair de foudre blanche, 
vitrifie toutes ces laideurs que j'ai du monde, eteint toutes ces violences que je porte contre 
le monde... Et meme toutes les morts me deviennent comme irreelles ou incongrues... Et le 
temps qui passe n'a plus d'espace... Ce sont des hardiesses et des inspirations qui me 
viennent et non plus ces hesitations, ces « pourquoi » et ces « comment » si lourds a 
porter... 

Et je me plais dans ce regard dont j'etreins une femme lorsque cette femme porte sur elle ce 
qui la fait etre elle, elle seule au monde et pas une autre... Jaime la femme qui fait de son 
apparence non pas une affeterie afin de plaire devant le monde ou de suivre une mode, mais 
un don d'elle meme, un don de ce qu'elle porte en elle de vrai et d'unique et qu'elle exprime 
de la maniere dont elle s'habille, se coiffe, s'arrange... 

Cela dit, il y a dans la nudite quelque chose d' emouvant et d'intime qui ne devrait jamais etre 
pornographie... 

Tout au bout du couloir : mur ou ouverture beante ? 

L'arrivee d'Internet a la fin du 20 eme siecle et son essor au debut du 21 erne, c'est 

comme l'arrivee de l'imprimerie a la fin du 15 eme siecle. J'irais meme jusqu'a dire que 
vivre sa vie actuelle en etant totalement etranger a la pratique du Web et de l'informatique, 

est une forme d'illettrisme comparable a l'analphabetisme qui regnait au 19 eme siecle avant 
la loi de Jules Ferry rendant l'ecole publique, gratuite et obligatoire... Quoique depuis le 
milieu du 18eme siecle et meme avant, l'instruction des enfants avait commence de se 
generalises 

Certes je ne blame pas les inconditionnels de la culture, de l'information et de l'expression 

ecrite sans le Web, pas plus que je n'aurais blame au 19 eme siecle les gens qui n'envoyaient 
pas leurs enfants a l'ecole mais qui neanmoins les eduquaient selon des pratiques 
ancestrales, des principes et des valeurs, des connaissances de la vie et de la nature, et leur 
apprenaient un metier. . . 

Mais je pense tout de meme que la revolution informatique et que la pratique du Net 
changent notre vie dans le monde present et futur tout comme en son temps le fit la 
decouverte de l'imprimerie. Et qu'il n'est done pas raisonnable a mon sens de demeurer a 
l'ecart de ces nouvelles technologies de la communication en depit de tous les dangers, de 
tous les risques et de toutes les derives possibles... 

Qu'en serait-il aujourd'hui de la culture en general et de l'expression ecrite, par les seules 
concentrations de societes d'edition et de diffusion de l'information desormais entre les 
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mains d'un Lagardere, d'un Dassault ou de quelque groupe financier ? 
Si le Web est un moteur de vulgarisation du vulgaire et du sens commun a tel point qu'il 
envahit de ses productions « polluantes » tous les univers sociaux, il est aussi un moteur de 
developpement culturel, par la diffusion NON MARCHANDE des oeuvres de l'esprit que 
les editeurs et les producteurs prostitues a la loi de Pargent ne "vulgarisent" que dans une 
moindre mesure... 

II y a -et il y aura je crois bien pour longtemps encore- des inconditionnels du "sans le Web 
dans leur vie", comme il y a des "refractaires" a la carte bleue, au telephone portable... et 
des nostalgiques de la machine a ecrire... Et ces inconditionnels la, ou ces "refractaires", 
sont de tous milieux sociaux, de tous ages et Ton compte meme parmi eux des ecrivains et 
des intellectuels... 

Mais de quel cote, a bien reflechir - et avec une certaine gravite- sont la raison ou la sagesse 
ou la folie ? Le progres ou l'obscurantisme ? Des lors que Ton se "mure" ou que Ton se 
retranche dans une certitude, dans un concept, dans des valeurs, dans quelque aspiration a 
"vivre autrement", ou dans quelque rejet ou refus, dans un mode de vie, dans une culture ? 
Des lors que, adherant aux certitudes aussi anciennes et traditionnelles que nouvelles et 
actuelles, Ton se "mure" ou se retranche par ailleurs dans un "devoir d'accompagnement ou 
de refus", dans une forme d'integrisme "solennel, partisan et ostentatoire"? 
II me semble qu'entre la certitude et le devoir d'une part... Et la conviction intime en soi et la 
reflexion d'autre part ; il y a une difference : 

-Etre sur et devoir, c'est comme avancer dans un couloir qui, si long soit-il et avec des portes 
ouvertes ou fermees sur ses cotes, aboutit a un mur d'une epaisseur infinie... 
-Etre intimement convaincu et reflechir, c'est comme avancer dans un meme couloir aussi 
long soit-il et avec des portes ouvertes ou fermees sur ses cotes, mais tout au bout du couloir 
s'ouvre, beant et infini, un espace qui semble vide et ne Test pas cependant... Et c'est bien la 
conviction intime et profonde, et la reflexion, qui fondent de l'esperance dans ce regard 
ignorant que Ton a, au seuil de l'ouverture beante et infinie... 

Plutot que d'etre sur et de devoir, ce qui me desespere... Je prefere cette conviction intime et 
profonde que j'ai en moi, du possible ou de l'ailleurs ou de l'autrement, et toute la reflexion 
qui accompagne cette conviction... 

Un ecrivain peut-il avoir une « vision politique » ? 

Jerome Nodenot (Antoine, sur le forum d'Alexandrie Online) nous ecrit ceci : 

« Je me suis pose en effet des questions (...) : un ecrivain a-t-il dejd eu une "vision politique" 
dans ces ouvrages ? On peut repondre que oui, mais pour quelques-uns seulement : je sais que 
Voltaire pronait le systeme anglais et le liberalisme, je crois. On pourrait parler aussi des utopistes. 
Mais dans la plupart des cas, je ne sais pas si Von peut vraiment parler de "vision politique", au 
sens oil je le comprends c'est-d-dire qui peut influencer la mise en place d'un nouveau systeme, qui 
peut changer le monde concretement. 

J'ai souvent ri lorsque j'entendais les interviews de Soljenitsine, par exemple : il a ete le 
pourfendeur du communisme, c'est ce qui a fait sa gloire en plus de son immense talent, et quand le 
communisme est tombe il a juge que le systeme capitaliste et la mondialisation etait peut-etre 
encore pire que le communisme (du moins pour les Russes). Bref, I'homme etait un empecheur de 
tourner en rond, un "emmerdeur" (pardon pour le gros mot) qui critiquait toujours tout. A-t-il 
jamais preconise une solution politique a tous ses griefs ? Je ne pense pas. Les ecrivains sont des 
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emmerdeurs, qui revent souvent d'un monde plus humain, plus authentique, de grands observateurs 
de la nature humaine, surtout, mais des politiciens, je ne le pense pas. 

Je peux me tromper completement sur le sujet, je I'avoue : quiconque pourra me contredire sur la 
question sera le bienvenu, parce que c'est une question pas si evidente qui est posee ici. » 

... Victor Hugo, le grand Victor Hugo (et Ton pourrait citer bien d'autres « grands » -artistes, 
ecrivains et poetes)... Victor Hugo oui, le poete et l'ecrivain eternel... Dans les annees 1840 - 1845, 
etait recu par le roi Louis Philippe et conversait avec lui en prive... Et il a magnifie de sa plume le 
retour du tombeau de Napoleon, de Sainte Helene... Mais il fut bien plus qu'un observateur, un 
poete et un ecrivain au moment de la revolution de 1848 et il a montre qu'il etait du cote des 
humbles, des "petits", des "sans gloire" et des opprimes, et il s'est eleve, se servant de sa notoriete, 
contre 1' injustice, contre l'arbitraire... 

II n'a pas adhere a la politique de Napoleon III et dut s'exiler... 

... Mais Victor Hugo, c'etait un "monument"!... Soit dit en passant question femmes il etait en 
emoi... Trois femmes dans sa vie : son epouse Adele I, Juliette et Leonie (« l'unique »... mais qu'il a 
quand meme trompee)... 

Je pense qu'un ecrivain et a plus forte raison si cet ecrivain est un penseur et un poete... qu'il ne peut 
etre que l'ami (parfois intime quoique sans concession ni complaisance) des hommes et des femmes 
de son temps... Du fait, dirais-je, de sa dimension d'humanite... 

II n'est aucunement question de "manger a tous les rateliers"... Mais il y a cet esprit, cette 
independance d'esprit, cette liberte, ce "oser dire et faire", cette force en soi, cette sorte d'elegance 
du coeur et de l'esprit, de la maniere d'etre et de communiquer... Qui font qu'aucune porte ne peut se 
fermer brutalement, que tout, absolument tout, des etres de ce monde, peut etre ecoute, considere, 
parfois meme aime contre le sens commun... 

Le poete, l'ecrivain, le penseur... a pour ami le prince, l'arsouille, l'anarchiste, le coquin, le 
pourfendeur de ses contemporains, le proscrit, le milliardaire comme le plus pauvre et le plus 
demuni des humains... Mais c'est un ami sans complaisance, sans appartenance, qui ne peut ni etre 
achete ni vendu sur le marche de la Relation... Et en ce sens la, il n'a, effectivement, aucune vision 
politique. Disons que sa politique alors, c'est sa dimension d'humanite. 

Je ne pense pas qu'un artiste ou qu'un ecrivain doive publiquement s'engager par exemple, lors d'une 
election presidentielle ou legislative, c'est a dire prendre parti devant les medias et devant les gens , 
pour tel ou tel candidat a l'election, se produire sur scene dans un spectacle organise par le parti 
politique du candidat a l'election qu'il declare ainsi soutenir. Que ce meme artiste ou ecrivain, s'il 
souhaite lui meme se presenter... peut-etre! (mais la dimension d'humanite de cet artiste ou de cet 
ecrivain s'il en est et autant qu'elle est, peut-elle se reveler compatible avec la politique meme ?) 
... Viendra peut-etre un temps, un jour, ou la dimension d'humanite succedera a la politique... 

Les "Bluebloggers" 

A quand une equipe de "Bleus"... de blogueurs du Net... En tournee mondiale ; et 
aperos sympas et textuants faceboucques un peu partout sur les places publiques (et meme 
dans les banlieues pourries de Johannesbourg et de Mexico) ? 



"La Utterature est une drogue dure " [ Denis Belanger] 

II y a la litterature dont on se nourrit et qui enrichit notre esprit, par la lecture deja, de 
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toutes sortes d'ouvrages de tous les genres et de toutes les sensibilites ; par la connaissance 
de ce que le monde et de ce que les gens sont faits ou ont fait... Et Ton peut dire de cette 
litterature la, qu'elle est celle a laquelle on pense le plus... qu'elle constitue un "bagage", ou 
une "reference", et dans une certaine mesure, qu'elle nous "ouvre ces portes" par lesquelles 
on entre dans le "grand salon de la Relation"... Et il est certain que, sans cette litterature qui 
nourrit et enrichit, ou si cette litterature est seulement une enveloppe superficielle qui nous 
recouvre... Ton ne peut que difficilement entrer dans le "grand salon", et qu'a dire vrai, Ton 
entre plutot dans des salles de bistrot ou des salles a manger salon de petits pavilions de 
cites... 

II y a la litterature que Ton produit soi-meme pour autant que Ton devienne acteur, ou 
auteur ou createur et qui vient de l'imaginaire, de la vision, de l'emotion, de la reflexion, de 
la voix et done de l'expression que Ton porte en soi... Et la "drogue dure", e'est cette 
litterature la... Qui a mon sens, tendrait a "faire perdre" la conscience de la necessite de la 
litterature qui nourrit et enrichit... Et qui de surcroit, tendrait aussi par une dimension elargie 
et diverse de la production s'il en est, a nuire a celui qui en est comme "drogue"... 
L'equilibre est difficile a trouver entre la necessite de cette litterature dont on se nourrit, et 
le besoin de la litterature que Ton produit.. .Car le temps qui passe n'est jamais extensible et 
l'inclination a produire demeure forte, exactement comme un besoin de drogue... 
Mais ce que Ton produit ne peut se passer de ce dont on se nourrit et s'enrichit... Ce que Ton 
produit par dependance quasi exclusive a la production, finit par perdre en partie sa valeur, 
par se denaturer, par se deliter de ci de la, en petites pieces eparses sans interet reel ou 
encore en d'autres petites pieces incongrues voire disgracieuses dans le puzzle... (l'un des 
effets pervers de la "drogue dure")... 

La litterature dont on se nourrit, tous ces livres lus, tout ce qui est vu et su apres avoir ete 
recherche, et qui a ete ou qui a pu etre retenu... Cela aussi peut etre une "drogue dure"... 
Mais dans une "moindre mesure" a mon sens, et avec des "effets secondares" moins 
pervers parce que plus "gerables" au quotidien notamment dans la relation avec ses proches 
ou avec ses amis, dans la maniere d'organiser son temps, par exemple... L'effet sans doute le 
plus pervers me semble etre alors celui de la certitude acquise, ostentatoire et sans cesse 
confortee, du "bagage" que represente un acquis de connaissances, de lectures, de savoirs... 
Une certitude en soi derriere laquelle on peut se retrancher, ou dont on peut s'enorgueillir 
outre mesure... A noter qu'il y a egalement dans le fait de produire de la litterature, le meme 
"effet secondaire" pervers : cette certitude confortee et ostentatoire de ce que Ton produit, 
sous-tendue par une conscience aigue voire demesuree de la valeur de ce que Ton produit... 

Confession du vieux routard... 

"Au camping de la Rastaquere oil hier soir je fis halte, j'apercus une jeune femme au visage 
etrange, arretee a dix pas de ma tente et m 'observant... Je venais tout juste de deballer mes 
quelques effets, de la carriole que je traine derriere ma mobylette par toutes les routes de France... 
Je sus un peu plus tard que cette jeune femme etait seule car elle n 'avait qu 'une petite valise, un 
tapis de sol et une sorte de couverture matelassee... Elle s 'etait installee pres des toilettes du 
camping dont je n'etais moi meme guere eloigne... 

Dans la nuit j'ai ecrit dans les cabinets... Et nous nous sommes retrouves le lendemain apres midi 
au croisement de deux chemins de foret, non loin de la ville, la oil la veille j' avals remarque ce 
matelas abandonne et cet amas de detritus menagers... 
Sur ce matelas, bez-je une jeune femme nue sous une robe chic... 
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Ce fut comme un siecle qui coula au moment ou en elle, doucement en longs jets je coulai... 
Et je me vis avec elle, alors, comme un siecle plus tard, jete en elle, sur un banc de metal argente 
sous I'abri d'une station d'accumulateurs d'energie... Et ce qui coulait de moi sur le bas de sa robe 
etait encore chaud comme le sang d'un oiseau, d'un oiseau tout juste dechire... " 

... C'etait une decharge sauvage en pleine nature, a proximite d'une route, a la croisee de deux 
chemins forestiers... 

II y avait la, ce matelas abandonne, qui semblait "presque neuf -et tout ferme- ... Et ces bidons 
cabosses, ces ferrailles et ces cartons... 

Et il est venu, ce "fantome", ce vieux routard tirant une carriole derriere sa mobylette... Et il s'est 
jete sur la jeune femme... 

Ca sera peut-etre comme 9a, dans cent ans, ce lieu la! Une station d'accumulateurs d'energie et tout 
un va et vient de gros autobus et de vehicules fuseles dans un chuintement feutre, incessant et 
dechirant des reves... 



EST ? OU N'EST PLUS ? 

Comment meurt-on sur le Web ? 
Tout au long du monde et done sur le "plancher des vaches, circulent dans les feuilles de chou 
regionales ou nationales, notices necrologiques et autres avis de disparition que des cartes de visite 
a noir lisere confirment via Sidi el Factor. 

Au jour fixe pour la mise en terre ou en cendres d'un destin foudroye ; a la queue leu leu messieux 

dames demoiselles et demoiseaux en funebre defile, suivent le corbillard ou taillent le bout de gras 

sur le parvis de l'eglise. . . 

« Ah ! II etait ceci. . . II etait cela ! » 

II n'est plus : voila la verite ! 

Et l'on le sait, qu'il n'est plus ! 

Ou bien on l'apprendra. 

Alors c' est une affaire entendue... Etparfois, osons le dire, attendue ! 
II ne dira plus rien, on le lira peut-etre s'il a ecrit. . . 
II est parti. . . Parti, parti ! 

Mais sur le Web ? Et le site, et le blog, et les forums ou il s'exprimait ? Et son e-mail ? 
Silence radio ! Plus d'info dujour, plus rien... 

Un pseudo par ci, par la... qui peu a peu disparait dans les fosses communes des forums de 
discussion... Une trappe s'ouvre par pur hasard : mots et epluchures de mots emergent d'une vase 
remuee... 

Le temps de tous ces mots n'est plus... 

Site, blog, boite e-mail, encore suspendus sur les fils de la Toile, ne sont plus desormais que voiles 
dechires de peaux mortes... 

L'on ne dit pas, alors : « il etait ceci...il etait cela »... Puisqu'on ne sait s'il est encore ou n'est 
plus... Et d'ailleurs si l'on ne le voit plus dans les forums, si l'on ne lit plus de nouveau message sur 
son blog ou sur son site... Se pose-t-on des questions? 
La chrysalide ne vibre plus... 

La chrysalide pulsait comme le coeur d'un orchestre de fete d'ete battant la meme mesure ! 
L'on devrait peut-etre sur le Web, ouvrir une nef pour y inscrire les disparus en des alveoles reliees 
aux registres d'Etat Civil. . . 

Ainsi l'on saurait. . . De ces chrysalides qui ne vibrent plus... 
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Google.fr : recherche : « la nef des disparus »... Un pseudo ou un nom... Reponse : « Inconnu a 
la nef » ou « Entre dans la nef le. . . » 

Marrons nous ! Aimons nous ! Emouvons nous ! Repondons nous ! Emerveillons nous ! 
Filons nous des tuyaux !... Les uns les autres. Tant qu'il est temps encore ! Car dans la nef, ca sera 
trop tard... 

Le crash des Bleus 

Et l'avion des Bleus se crasha en pleine foret equatoriale dans une region tourmentee, 
inaccessible, encore inconnue et peuplee d'humains coupes du monde et de toute 
civilisation... 

A l'aeroport de Roissy Charles De Gaulle, il n'y avait pas foule pour accueillir les Bleus... Et 
sur les ecrans bleus indiquant l'heure d'arrivee des vols, Ton pouvait lire concernant l'avion 
des Bleus : "Chancelled"... 

Et reformation s'abattit tout de go dans le grand hall des arrivees... " l'avion des Bleus s'est 
crashe"... 

Que de difficultes pour organiser des recherches et des secours sur place, vu la nature du 
terrain dans cette region isolee du monde en pleine foret equatoriale, au beau milieu d'une 
vegetation inextricable! 

... lis n'etaient pas morts mais seulement commotionnes... lis etaient tous sortis de la 
carlingue brisee et s'etaient diriges vers une petite clairiere toute proche... lis furent alpagues 
par une troupe d'energumenes, pieds et poings lies et conduits dans un village de huttes... 
lis furent embroches, rotis et bouffes... Seul, Domenech quant a lui, fut bouilli vivant lie 
accroupi dans une sorte de lessiveuse geante... 

Craquements de machoires, bras et jambes cures jusqu'a l'os, joues et oreilles sucees par de 
vieux pygmees a grosse tete ; chiens et volatiles tout autour de cette ripaille populaire, 
dechirant des intestins eparpilles... 

La manif du 24 juin 

Un ocean de visages a l'assaut d'un rivage occupe et 
colonise par des brutes a fric accompagnees de leurs hordes de 
mercenaires... 

Sus aux brutes a fric et a leurs hordes de mercenaires ! 

Dans le financement des retraites la duree moyenne de la vie 

humaine n'y est pour rien... 

Dans le financement des retraites tout comme dans le 
financement de ce qui est necessaire et ordinaire au bien etre 
de millions de gens... Ce sont les brutes a fric et leurs hordes 
de mercenaires qui doivent rendre gorge ! 
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Y'a plus d'sens! 

II n'y a meme plus de "sens du monde"... Le monde n'a tout bonnement... plus de sens... 
Et notre pays, la France, la France des Droits de l'Homme, de Voltaire et de Victor Hugo... a perdu 
la tete !... 

II n'y aura point le 14 juillet prochain, de Garden Party a l'Elysee... mais il y a tout le reste, tout le 
reste qui pue le sexe sale, qui pue le fric, qui pue l'arrogance, qui s'etrangle devant le monde, du 
gateau a la creme auquel il croit encore et dont il bave dans sa tete comme une queue qui a jute 
avant d'avoir bande... 



Tu 

Je dis "tu" et non pas "vous" : c'est la, de ma part, une marque profonde de respect avant 
meme toute familiarite ou intimite pouvant eventuellement exister... Le « vous » c'est lors de 
certaines de mes coleres et de mes foudres ; c'est aussi pour les personnes avec lesquelles je ne 
souhaite pas vraiment entrer en relation suivie, du moins dans un premier temps... Quoique ce ne 
soit pas chez moi, une regie absolue. Je disais bien « vous » a certains de mes collegues de travail 
alors que je les aimais beaucoup. Les Anglais, c 'est connu, ne disent « tu » qu 'a Dieu. Or, pour 
moi, Dieu c'est vous... En/in, certains d'entre vous ! 

... Existerait-il une sorte de symbiose entre I'artiste, le poete ou I'ecrivain, et son public ? Une 
symbiose dans le genre de ce qui existe dans la nature entre des plantes et des etres vivants ? Et 
j'irais meme jusqu'd dire entre I'artiste, le poete ou I'ecrivain et son public... une relation 
amoureuse deconnectee du temps, de I'espace et des conventions ? 

LI y a je crois, une certaine similitude entre la relation amoureuse entre deux etres, et la relation 
amoureuse entre I'artiste, le poete ou I'ecrivain et son public... C'est d'ailleurs cette relation la, et 
nulle autre qui ne serait que deguisee, denaturee ou pervertie, ou encore utilisee a des seules fins 
d'interets personnels ou de domination... Qui aurait reellement du pouvoir... Un pouvoir si puissant 
qu'il invaliderait tous les autres pouvoir s auxquels le genre humain croit si fort... 
... "Tu", en quelque sorte... dans Videe que porte ce tout petit mot... voudrait bien entrer dans une 
relation amoureuse... 



Je fis ce reve la : 

J'avais vingt ans de moins qu'aujourd'hui et j'etais dans un travail qui ressemblait 
beaucoup au travail que je faisais dans les annees 90 : conseiller financier a la Poste... 
Mon "boss" me paraissait presque sympathique et j'etais pour ainsi dire en une sorte de 
relation apparentee a de l'amitie avec lui... II n'etait pas, le "boss", un "foudre de guerre" ni 
un fana de la performance, du resultat et du "paraitre"... 
Mais un matin il me fit venir dans son bureau... 

"On ne vous voit plus dans votre bureau ni chez vos clients, et durant les trois derniers mois 
vous n'avez a votre actif que deux signatures de contrats... de toutes petites affaires en 
realite... Que se passe-t-il ?" 

Je ne sus que repondre, je baissai la tete, a court d'arguments et d'explications... Car la seule 
ou les seules explications que j'aurais pu fournir, m'eussent irremediablement perdu. 
Je me voyais deja dans la situation de precarite de ces chomeurs en fin de droit, ne pouvant 
plus payer mon loyer, interdit bancaire... De toute evidence la "boite" ne me garderait 
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point... 

En verite ce travail je l'avais en horreur... Tous ces objectifs demesures - et absurdes - de 
production, ces horaires impossibles, ces contraintes, ces seances de training et de phoning, 
jeux de role et autres imbecilites inventees par la Boite... Cette "philosophie" de la 
performance et du resultat a n'importe quel prix... Et encore ces reunions, ces conferences 
epuisantes en discours, presentations de graphiques et de courbes... alors qu'au dehors 
resplendissait un ciel bleu d'ete... Oui, tout cela j'en avais par dessus la tete... 
Et je me disais que la retraite, c'etait bien loin encore, et meme la possibilite "d'arreter 
avant" - sous forme de cessation progressive d'activite professionnelle. 
Quelle galere ! Ne valait-il pas mieux, au pire, etre "chomeur erremiste" ? ... Ou - on peut 
rever- artiste, ecrivain, poete et gagner quatre sous par ci par la comme les troubadours du 
moyen age? Vivre dans une roulotte, voyager, voir du monde, faire le pitre sur une place 
publique... et cela jusqu'a 90 ans meme ! 

... Par chance ce n'etait qu'un cauchemar que je fis la, cette nuit du 24 au 25 juin 2010... et je 
m'eveillais, paisible retraite de 60 ans ayant deja a son actif trois annees de "CPA" 
(cessation progressive d'activite)... Et totalement delivre - et desormais etranger en heureux 
exil- de ce monde du travail abject, inhumain, broyeur de reves et te "petant la tete" ! 
... Oh combien je comprends l'angoisse, le mal de vivre, la revoke, le peu d'interet en face 
d'un avenir barricade et formate, que manifestent a present de si nombreux jeunes de moins 
de 25 ans que Ton commence a voir affluer dans les grandes manifs! 

Certes, le monde du travail, autrefois, n'etait pas drole du tout... Mais il y avait tout de 
meme une "dimension d'humanite" ou l'enfer sur cette Terre s'ouvrait parfois sur de "petits 
paradis"... 

Mouru ta vie en bandant debout... 

"L'experience" je pense, s'avere concluante... 
Depuis deux ans environ je ne me connecte plus sur deux forums dont je ne dis pas ici le 
nom... 

J'ignore (et je n'ai point essaye)... Si je puis encore me connecter sur l'un ou l'autre de ces 
forums la... 

En principe lorsqu'un membre inscrit ne se manifeste plus du tout au dela d'un an, il 
"disparait" de la liste des inscrits (en fait on le "suicide")... Et doit s'il souhaite de nouveau 
participer se "reinscrire"... 

Soit dit en passant un "debaptise" (ou un excommunie) peut-il etre "rebaptise"? 
De l'un ou l'autre de ces deux forums il m'arrive cependant de recevoir dans ma boite mail, 
au moins une fois dans l'annee, une communication "formatee"(et diffusee 
automatiquement) sous la forme d'une sorte de "newsletter"... 

La "philosophie" - si je puis dire - que je tire de cette "experience", c'est que sur le Web, 
peut-etre plus encore que dans la vie reelle, les etres et tout ce que les etres expriment, ou 
diffusent... Ne sont que "meteores" ou quelquefois "cometes a la chevelure argentee dont on 
a note le passage dans l'espace un moment traverse, mais dont on s'est peu a peu eloigne du 
souvenir de la lumiere"... 

Et pourtant, et pourtant!... Le Web ce n'est point la rue, ce n'est point la scene, ce ne sont 
point tous ces lieux vrais de la vie ou les gens se rassemblent, se touchent et se parlent... Le 
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Web c'est encore plus immense que la rue ou la ville ou Ton vit, le Web cela contient bien 
plus, oh combien plus de "lieux" en lesquels on peut apparaitre simultanement... Le Web 
abolit les distances... Et en ce sens, c'est a dire par sa dimension et par tout ce qui le fait 
present a l'instant ; il devrait surpasser de tres loin tous les porte-voix des rassemblements 
de foule, tous les livres les plus repandus, tous les journaux a plus grand tirage... 
En somme le Web c'est la voix a la plus grande et plus immediate portee du monde. 
L'on a dit que le cheval fut la plus grande (et noble) conquete de l'homme... II reste a realiser 
la conquete du Web, mais encore faudrait-il y esperer voir la, dans une telle entreprise... 
"une certaine noblesse"! 

... Mortalite de cette histoire, c'est que si tu cesses de te mortaliser, personne ne viendra 
toquer sur ta tombe ou tu vis encore, ne viendra non plus te remortaliser et encore moins 
t'immortaliser... 

Y'aurait done une seule alternative... qui consisterait a ne jamais cesser de se mortaliser 

encore et encore et toujours... 

Y'a done pas d'mortalite sur cef teterre! 

... Morte alitee (ou mort alite) : tu as mouru ta vie en bandant debout... 

LA SCENE 

C'est la scene meme que je veux ! 
Pas la loge tout en face de la scene pour les invites de marque, ni quelque strapontin au fond de 
la salle... 

La place dans la loge, la place sur le strapontin... sont des places ou je me sens en exil... 

A la limite - et dans une certaine mesure cela peut valoir la scene - je veux bien -si tel est mon 

choix, alors- une place debout entre les portes battantes, une place d'observateur et de temoin de 

ce qui se joue ou se trame sur la scene... 

... La scene done ! 

Comme en une "fin de rideau" inachevee ou il n 'y aurait pas eu de "lever de rideau"... 
Des applaudissements? 
Non... Un orgasme plutot ! 

Le mythe de l'echo 

L'echo, l'idee meme de l'echo en tant que voix percue comme une sorte de reponse a sa propre 
voix, est un mythe... Un mythe aussi ancien que l'histoire des hommes. 

II est celui, ce mythe, du voyageur qui traverse un desert entoure dans le lointain, de tres hautes 
montagnes dont les lignes de crete et les formes dansent dans la brume lumineuse de l'horizon... 
Le voyageur epele et repete un interminable monologue et a chaque pas qu'il fait en avant, il 
« musique » son monologue tel un joueur de pipeau. 

Et, des confins de l'horizon dansant et brumeux ou se profdent les tres hautes montagnes, ne 
parvient aucun echo. 

Mais il y a le vent, le vent venu du soleil levant, le vent venu du soleil couchant. Et quand vient le 
vent, vient parfois l'echo, un echo... 

Mais l'oreille du voyageur n'entend que ce qu'elle veut entendre. Et le monologue s'envole, s'envole 
contre toutes ces volutes tourbillonnantes de sable qui, elles, sont grincantes ou dechirantes de voix 
minerales... 

Quelle discordance entre ce que veut entendre l'oreille et ce que le vent porte ! 
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Quelle discordance sans fin, que le voyageur s'epuise a voir comme une possible concordance... ou 
s'acharne a perpetuer ! 

Necessite ou derision, que cette discordance ? 

Necessite, car le desert est nu et brutal, et que le monologue epele et repete et « musique », devient 
lui-meme discordant au voyageur lui-meme, a tel point que le voyageur alors, a defaut de l'echo qui 
ne vient pas, entre dans la danse des courants tourbillonnants et en ecoute les voix auxquelles il 
accepte de repondre... 

Derision parce que, de la discordance entre ce que l'oreille veut entendre et ce que le vent porte, ne 
revient que ce meme et epuisant monologue, sourd, aveugle et sterile... Qu'un jour peut-etre - mais 
a quoi cela servira-t-il?- des hommes auront decouvert et appele « oeuvre »... 

Une mort projetee et perdue dans un silence eternel 

Je me revai mort, d'une mort projetee et perdue dans un silence devenu eternel... 
Le silence, de mon vivant, etait long, mais non sans fin... 

Dans cette mort la que je revai, il y avait ce prolongement infini de tous les silences que j'avais 
combattus et qui me poursuivaient... 

Et il avait aussi -et c'etait peut-etre pire - le prolongement infini et d'une conscience aigue, de ce 
silence de moi a ces regards qui m'avaient rencontre et cherche... 

J'errai, mort, dans ce silence devenu eternel, ayant enfin acquis la connaissance, su le pourquoi et le 
comment... 

Mais j'etais a jamais depossede de cette vie que j'avais eue. 

Je n'aimai pas cette mort dont je revai et qui etait comme un verdict sans appel possible... 

Alors je m'eveillai... 

J'entendis bruire l'ocean sur le rivage... 

Tire sur 5 iphones ! 

Tout en haut de la page d'accueil des forums que je frequente assidument, j'apercois - mais n'y 
prete aucune attention - "tire sur 5 iphones"... 

Je canarderais bien de ma sarbacane Yugcibienne toute vibrante et toute tordue, avec des grains de 
grosse limaille de fer, sur ces 5 iphones a la fois, afin de les faire peter en mille eclats... 
Je canarderais bien aussi 5 teles, 1 sarko, 5 deputains, une bonne douzaine sinon plus, de vedettes 
ou "sous-vedettes" du Show Biz", quelques hommes (ou femmes) d'etat et de gouvernement... et 
j'en passe et j'en passe de toutes ces tetes a cartonner... 

... Mais je rejoins la pensee d' Albert Camus, qui disait que la revolution etait la negation de la 
revolte... 

En tant qu' "homme revolte" je me revolte contre les revolutions et contre les conformismes... 

Les revolutions conduisent inevitalement et inexorablement a une forme de barbarie primaire ou 

"civilisee", et cela dans l'exces et la demesure... 

Les conformismes nivellent la pensee et remplacent la reflexion par des bequilles se substituant a de 
vraies guiboles... 

La revolte, c'est l'affirmation dans la parole et plus encore dans faction deliberee, pensee et 
responsable, dans le choix de ses comportements en toute situation dite "sensible" ou meme 
ordinaire ; c'est aussi la reflexion et la mesure... 

La revolution peut casser un monde en particulier en un lieu donne, que ce lieu soit une ville, un 
pays, un territoire... La revolution peut meme casser le monde tout entier... 

Mais la revolte ne casse ni un monde en particulier en un lieu donne, ni le monde tout entier... La 
revolte se leve et se dresse face au monde, prend ce monde en son etat du moment de son histoire "a 
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bras le corps" et le porte devant ses pieds tel un ballon de foot qui directement ou par passes, finit sa 
course entre les poteaux du but... 

Un choix difficile et risque 

II m'arrive de penser que certains etres humains brutaux, vulgaires, violents et dangereux dans 
leurs agissements, ne peuvent etre traites en etres humains. Alors je me dis que les droits de 
l'homme sont une sordide hypocrisie inventee par la civilisation, et que peut-etre, vaudrait-il mieux 
substituer a la "philosophic des droits de rhomme", une sorte de justice radicale et expeditive ou 
meme une elimination pure et simple de ces etres impossibles et dangereux. 
Mais il me vient une interrogation et par dela, une reflexion... 

Et si, confronte a de tels etres, un autre choix que celui de la confrontation violente pouvait etre 
fait ? 

Et si, par cet autre choix, devait s'ouvrir comme une porte sur un inconnu dont on n'apercoit a priori 
qu'une beance absurde et vertigineuse ? 

Alors l'enjeu d'un tel choix ne vaudrait-il pas que Ton risque sa vie ? 

Ce que Ton appelle ou proclame "philosophic des droits de l'homme" ou cette conception que Ton se 
fait d'une justice civilisee et se pretendant redemptrice, est plus en realite une mode qu'un veritable 
choix... Et en ce sens, c'est une faiblesse, un desaveu, un pourrissement organise. Et de meme, toute 
forme d'autorite brutale, punitive et excluante exercee dans l'urgence, est un aveu de faiblesse avec 
la perspective d'un echec. 

Dans le choix qu'il me vient a l'esprit de faire, le choix d'un comportement ou d'un agissement 
susceptible d'eveiller en un etre humain un sentiment, une emotion, une conscience et une 
intelligence qui auparavant n'existaient pas, il y a un risque certain a prendre... Mais il y a aussi, 
pour autant qu'elle puisse se manifester et s'imposer, une force agissante et determinante qui 
surpasse toute forme de violence, une force sans laquelle il ne demeure que faiblesse, abdiquation et 
pourrissement... 

Mais je dis aussi que l'interrogation et la reflexion qui me viennent, perdent leur acuite et sans doute 
leur sens, dans le cas particulier des predateurs sexuels assassins d'enfants ou de femmes, ainsi que 
dans le cas de ces tyrans ou dictateurs pouvant etre responsables de genocides et de crimes contre 
l'humanite... 

Les chauffeurs de tripes 

C'est le gang des Chauffeurs de Tripes... 
lis n'agissent que cagoules et au plus profond des nuits sans lune et sans etoiles, ces membres d'une 
association secrete repartis dans tout le pays en groupes organises et determines... 
Leur objectif? 

Traquer les delinquants sexuels pedophiles ayant ete liberes a Tissue de leur longue peine de prison, 
ces assassins et violeurs d'enfants ayant purge 20 ou 22 ans incompressibles, et revenus soit-disant a 
une vie normale dans des maisons, ou des appartements au milieu d'une population locale, et bien 
sur, anonymes, non reconnus par leurs voisins... 

Traquer aussi tous ces predateurs pedophiles qui, non encore inquietes et condamnes, donnent des 
rendez-vous a des enfants et entrainent ces enfants dans leurs "jeux" sexuels pervers... 
Ce gang bien organise envoie des commandos au milieu de la nuit au domicile des predateurs au 
prealable reperes, cibles et suivis a la trace... et qui sont enleves puis conduits en des caves ou des 
lieux secrets... Et voici ce qui se passe dans la cave : on leur introduit dans l'orifice anal un petit 
tuyau metallique dans lequel on pousse une tige de fer rougie au feu... D'ou ce nom de "chauffeurs 
de tripes" donne a ce gang et a ces commandos cagoules agissant dans la nuit et par surprise a l'insu 
de toutes les polices du pays... 
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Quand on retrouve les cadavres (en general au milieu des poubelles du quartier) il n'y pas de sang ni 
de plaies apparentes... 

C'est l'autopsie (si elle est demandee) qui revelera que les intestins sont brules... 

... Et la "scene" est filmee avec un telephone portable ou un camescope numerique, et diffusee en 

video pirate sur le Net, ou Ton peut suivre "l'operation" dans tous ses details... La video est signee 

d'un visage en noir et blanc aux yeux rouges, barre en croix de Saint Andre aux extremites en 

crochets, et accompagnee de ce slogan en lettres en forme de flammes dechirees : 

"le sucre d'orge de feu des chauffeurs de tripes dans le fondement des pedophiles assassins et des 

tortionnaires violeurs de femmes"... 

... Avis aux realisateurs de films d'horreur : "Les chauffeurs de tripes"... 

... Edouard II mourut le ventre brule de l'interieur par un tisonnier rougi au feu enfonce dans son 
trou de bale (c'est dans "Les Rois maudits", de Maurice Druon)... Et Ken Follet fait aussi allusion a 
la mort d'Edouard II dans "Un monde sans fin"... 

Dans "Mort a credit", Louis Ferdinand Celine ecrit : " c'est ingrat les chomeurs d'en haut. lis ne me 
raccompagnent meme pas. Je suis sur qu'ils recommencent a se battre. Je les entends qui gueulent. 
Qu'il lui fonce done son tison tout entier dans le trou du cull ca la redressera la salopel qa 
Vapprendra a me der anger"... 

Quand aux "chauffeurs" c'est vrai qu'ils chauffaient (brulaient) les pieds des gens pour qu'ils 
revelent leur tresor cache... (et 9a se fait encore)... 

... Mais poursuivons l'horreur jusqu'au bout... 

Ces "chauffeurs de tripes" avaient acquis une certaine popularity aux yeux du grand public... Et 
le gouvernement, la justice, fermerent les yeux et done laisserent faire... 

Pour le principe (a cause des droits de l'homme et au nom de la civilisation) on prit des mesures et 
on fit des lois, on arreta quelques suspects (que Ton relacha faute de preuves que Ton ne chercha 
point)... 

L'Eglise, representee par Benoit XVI, ferma les yeux sur cette affaire... 

Pour voir sur le Net les videos des oeuvres des chauffeurs de tripes, il fallu payer et une societe prit 
le marche en main... La societe en question fut cotee en bourse, un fonds commun de placement fut 
cree et meme un fonds de pension... Et de braves retraites actionnaires vecurent des dividendes 
(confortables) de ces placements (c'est que les videos rapportaient beaucoup d'argent et que les 
actions de la societe ne cessaient de progresser a des taux pharaoniques)... 

En 2184, une controverse agitee secoua l'Eglise : Pie XVIII le pape, voulut canoniser Benoit XVI... 
Mais un petit groupe de cardinaux et quelques associations de la "Nouvelle Ethique des Valeurs de 
la Civilisation" s'eleverent contre cette decision parce que Benoit XVI en son temps avait ferme les 
yeux sur l'affaire des chauffeurs de tripes, et pensaient que ce "n'etait pas chretien" (ou digne de 
l'Homme) d'avoir "fait l'impasse" sur cette affaire... 
Mais en definitive, Pie XVIII fit canoniser Benoit XVI... 

... Petite precision : les tortionnaires d'Edouard II utiliserent selon Maurice Druon dans Les Rois 
maudits, une corne dont le bout (le petit bout) avait ete coupe pour que le tisonnier rougi au feu 
puisse passer... Et ne pas laisser de traces de brulures au trou du cul... 

Tous les manages, vus d'ensemble se ressemblent... 

... Mais ils sont chacun d'eux, aussi differents que l'un ou l'autre de ces mille et mille tableaux de 
peinture dont les couleurs et les lignes et les formes se fondent en des compositions de paysages 
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dont les details peu a peu sous notre oeil, apparaissent, se precisent et racontent... 
Au dela de tout ce que le regard peut balayer comme le ferait l'objectif d'une camera d'un bout a 
l'autre de l'assemblee des personnes presentes... Le marie dans son costume sombre, la mariee dans 
la robe qu'elle porte sur elle, les filles et les femmes bien habillees, coiffees et arrangees ; et tous les 
invites de la noce formant de petits groupes... S'ouvrent les fleurs des champs et des pres et se 
repandent les essences dans le paysage... Parce que le regard se pose, entre et se faufile dans toutes 
ces vies des uns et des autres dont le visage devient fenetre, dont l'existence nous est en partie 
connue pour certaines de ces vies, ou inconnue et seulement de passage... 

Ah, la solennite du moment, les temoins, la signature sur le grand livre officiel, le serment de 
fidelite et d'assistance "jusqu'a ce que la mort separe" ! Mais... Ah, la vie qui sera et ce qui viendra... 
peut-etre des demain ! 

Cela coute cher, un mariage... Mais il y faut du solennel, de l'Eglise, du Code Civil, et bien sur, le 
costume, la robe de mariee, les invites, la fete... Et du grand apero au repas de noces, et jusqu'au 
lendemain le dimanche midi ou s'attablent encore la parente et les amis tres chers, ce sont toutes ces 
vies qui se sont touchees le temps de l'evenement, toutes ces vies dont beaucoup d'entre elles ne 
s'etaient pas croisees et ne se suivront pas... 

... J'ai toujours ressenti, dans un mariage, peut-etre la plus qu'ailleurs dans un autre evenement que 
Ton fete, ou sont assemblies plusieurs dizaines de personnes... Cette gravite dans l'evenement, dans 
la relation, dans la fete meme et dans le caractere solennel de la fete... Je me suis toujours senti 
alors, invite dans un mariage, tel un enfant emerveille enclin de par son caractere a "faire le pitre" 
-ou "l'artiste"- mais devenu soudain sans voix, humble et perdu - mais intensement relie- a toutes 
ces vies connues ou inconnues, touchees ou effleurees ou seulement imaginees... 

"Tant de belles choses" 

C'est avec beaucoup d'emotion que j'ai regarde jeudi 22 juillet 2010 sur ARTE, de 22h 40 a 23h 55, 
"Francoise Hardy tant de belles choses", documentaire de Jean Pierre Devillers et Olivier Bellamy... 
Toute une epoque ! J'avais alors entre 20 et 25 ans et avec mon meilleur ami de I'epoque et deux ou trois 
autres copains avec lesquels j'habitais a Paris, nous passions des soirees - et des nuits entieres- a ecouter les 
chansons de Francoise Hardy (a fond la caisse) sur un tourne disque equipe de grosses enceintes, ainsi 
d'ailleurs que les chansons de Jacques Brel, de Leo Ferre et de Georges Brassens, Jean Ferrat, Isabelle 
Aubret... Anne Solleville et autres, et bien sur, Jacques Dutronc... 
Mais Francoise Hardy c'etait en fait toute la journee parfois sans discontinuer... 
D'ailleurs bien des annees plus tard (et a present) j'ai I'integrale de I'oeuvre de Francoise Hardy... 
C'est "L'amitie" ma chanson preferee de Francoise Hardy (et je ne trouverai jamais les mots pour exprimer 
tout ce que je ressens en ecoutant cette chanson, son texte et sa musique)... 
Toute une epoque, oui ! Quelle fille ! Et quel couple avec Jacques Dutronc I 
Une legende si je puis dire, tout comme Jane Birkin et Serge Gainsbourg ! 
De nos jours, de notre epoque actuelle, j'aime bien (et meme beaucoup) Jeanne Cheral... 

Avec mon copain Michel rencontre au centre de tri postal PLM a Paris fin 1969 devant un easier de tri - 
et ce copain est devenu par la suite le meilleur ami que j'ai eu dans ma vie - nous animions une association 
loi 1901 qui s'appelait "Service Compositions" (plus tard "Compositions poetiques")... Cette association 
avait alors 700 membres et nous avions une boite postale dans laquelle nous recevions par jour environ 50 
lettres (generalement accompagnees de textes, de poemes, de chansons)... La plupart des membres etaient 
des fans de Francoise Hardy et les messages que nous recevions et auxquels d'ailleurs nous repondions avec 
parfois de memorables et emouvantes rencontres entre nous, etaient tous empreints disons, d'un "certain 
esprit"... 

Quelle epoque I Nous tirions chaque mois une revue de textes avec illustrations ou dessins, a I'aide d'une 
vieille Roneo (que nous faisions tourner toute la nuit)... Par la suite grace aux cotisations des membres et a 
leur generosite, nous avions pu nous offrir les services d'un imprimeur et diffuser une belle revue de 
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quelque 20 pages... 
L'affaire a bien dure 3 ans... 

Mais on y a laisse aussi du fric dans cette affaire ! Et quelques "plumes" d'ordre affectif et psychologique... 
sans compter les nuits et les nuits passees a lire les textes, preparer la revue, organiser et prevoir les 
rendez-vous, les rencontres, les soirees entre copains... 

Mon copain (sa mere s'etait fendue) possedait un super magnetophone a 3 vitesses (dont le 38 bien 
meilleur pour les enregistrements) et Ton passait des heures a enregistrer nos propres textes (les chansons 
de mon ami et mes textes et mes histoires) et on s'ecoutait, faisait ecouter... 

Dans la revue qui s'appelait "Floreal des compositions poetiques" a chaque fois il y avait un texte de moi... 
Mais on s'est "embarque" avec des filles (et meme des femmes mariees) dans des histoires "pas possibles" 
et j'ai suivi mon ami dans quelques aventures qui ont (heureusement) "capote" (quand ca devenait trop 
"hard")... 

Ah oui, quelle epoque I ... Et tout ca avec les chansons de Francoise Hardy nuit et jour a fond la caisse en 
"toile defond"du "tableau" I 

Mon ami est mort le 10 mars 2006, il etait ne le 14 septembre 1948 (la meme annee que moi)... 

J'ai eu Fripouille, le fils de sa chatte Sissi (qui elle est morte a 23 ans alors que mon Fripouille adore, lui, est 

mort accidentellement a I'age de 6 ans... 

Fripouille, mon matou non castre qui me suivait en promenade dans la foret Vosgienne comme un petit 
chien)... 

Le cours de notre vie sans les astres 

Ne me demandez jamais de quel signe je suis... Ne me parlez jamais d'horoscope, d'esoterisme ou de 
voyance ou de magie ou de sorcellerie ou de ces "mysteres" que la science ne peut expliquer mais dont on 
fait etat avec soit-disant d'irrefutables indices... 
Je fais pour ainsi dire un rejet de ces "choses la"... 

Comme si une conjonction de planetes, la position d'un astre par rapport a un autre corps celeste ou 
quelque evenement cosmique particulier, pouvait influencer notre comportement, avoir une action sur 
notre corps, notre sante, notre esprit, nos emotions, nos sentiments, nos rencontres!... Comme si le cours 
de notre vie, alors, pouvait etre soumis et regi ainsi et cela sans que nous puissions jamais nous-meme de 
par notre volonte et de par notre intelligence, 
choisir, decider, agir, se sentir responsable... 

II y a deja tout ce qui nous est impose par I'environnement economique, social, familial, professionnel, et 
qui entre pour une bonne part, de gre ou de force dans nos vies... Alors si en plus de tout cela il faut qu'une 
conjonction de planetes, un "theme astral" ou un evenement cosmique a repetition ou occasionnel, se 
"mettent de la partie"... Notre vie dans une dimension ou elle pourrait encore avoir un sens, n'a guere plus 
de sens que dans la dimension ou elle n'en a plus du tout... 

Les Invasions Barbares 

Vous souvenez vous - pour celles et ceux d'entre vous qui I'ont vu - de ce film sans doute datant 
de 2003 : "Les Invasions Barbares" ? 

Dans la premiere image du film, Ton entre dans un immense hall - couloir d'hopital ou sont 
allonges sur des lits contre les cloisons et entre les portes, malades et blesses en attente de soins, 
ou arrives la en urgence... "a perte de vue" pour ainsi dire... Et Ton entend toutes sortes de bruits, 
de cris, de plaintes, et tout cela dans un grand "remue-menage" au beau milieu d'incessantes 
allees-venues d'infirmieres, de medecins... 

Un homme d'une personnalite "hors du commun" ayant eu une existence "chaotique" et age 
d'environ 60 ans se trouve la, dans une chambre de cet hopital, soigne pour un cancer... 
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Le fils de cet homme est jeune, "bien dans sa peau" dans son travail de cadre au sein d'une 
importante societe, et sans nul doute preoccupe de sa carriere et de ses relations dans le monde 
ou il evolue... II n'a pas revu son pere (divorce)- et "assez marginal" de par son caractere et son 
genre de vie- depuis quelques annees. Des qu'il apprend cependant la maladie et ('hospitalisation 
de son pere, il "saute" dans le premier avion en partance pour se rendre aupres de son pere, et 
decide de faire pour lui "le meilleur auquel il aspire" et depense son energie et son argent afin que 
son pere puisse jouir des meilleurs services, du meilleur traitement, etc. Puis il recherche et 
appelle chacun des anciens ou proches amis ou connaissances de son pere, qui tous viennent et 
ensuite I'accompagnent durant les jours de sa vie finissante jusqu'aux tous derniers moments... 
Les situations, les dialogues, les scenes sont droles et emouvantes, dans ce film... Et tout cela dans 
une grande sensibilite, avec beaucoup de pudeur, de delicatesse, de moments tres forts... 
Une relation pour le moins surprenante entre deux hommes (le pere et le fils) si differents I'un de 
I'autre, une histoire d'amitie qui prend un sens tout a fait particulier (et profond) dans une 
situation dramatique (mais qui demeure drole et meme parfois assez cocasse)... Tous ces gens, ces 
amis, ces anciennes connaissances qui ont repondu a I'appel du fils, alors qu'ils venaient eux- 
memes d'horizons divers et de lieux eloignes... 

... Si je devais me constituer une collection de films en DVD, tout comme Ton realise avec passion 
une collection personnelle de timbres ou de cartes postales... Assurement il y aurait dans ma 
collection de films preferes " Les Invasions Barbares", avec "L'insoutenable legerete de I'Etre", "Sur 
la route de Madison", "Out of Africa", "Dernier domicile connu" (avec Lino Ventura), "Le grand 
bleu", "Soleil Vert"... et sans doute d'autres encore dont les titres ne me viennent pas tout de suite 
en esprit... De plus, les films que je cite sont accompagnes de la musique qui leur convient tout a 
fait et pour le mieux. Par exemple dans les Invasions Barbares au final, Ton entend la chanson de 
Francoise Hardy "L'Amitie" (ce qui, apres avoir vu le film, est particulierement emouvant)... 
... II est d'ailleurs etonnant que ce film "Les invasions barbares" vraisemblement sorti en 2003, 
n'ait pas ete (a ma connaissance) diffuse par la suite sur une chame de television (FR 3 ou ARTE) 
alors que bien d'autres I'ont ete (dont "Sur la route de madison" et "Out of Africa" par exemple)... 
Mais j'ai achete le DVD... un jour, trouve tout a fait par hasard... dans une grosse corbeille 
contenant en vrac des thrillers americains et pas mal de "navets a deux balles"... Au Leclerc geant 
(espace "culturel"), et pour 4 euros I (quelle etrange trouvaille d'une telle "perle" au beau milieu 
de toutes ces productions de merde bradees a bas prix pour un public de pauvres gens, de tant et 
tant de pauvres gens au cerveau lessive par la culture beta du systeme!)... 

II est vrai que ce pauvre "Invasions barbares" tronait au dessus de la pile comme une belle fleur 
oubliee confondue avec d'autres sortes de fleurs envahissantes aux couleurs criardes ou delavees - 
vraiment barbares, elles- ... 

Loin de moi I'idee, je precise, de "casser du chomeur ou du erremiste" dans une condescendance ou un 
mepris les rejetant tous dans le meme panier... Car si j'etais moi-meme chomeur ou erremiste, s'il devait 
par miracle me rester 4 euros le dernier jour du mois... peut-etre alors "pour me faire plaisir", acheterais-je 
au Leclerc Geant (mais plutot en realite au Discount du coin)... Un DVD a 4 euros (mais pas un thriller 
americain ou un navet a effets speciaux, car "on ne sait jamais" je pourrais par chance tomber sur une belle 
oeuvre egaree dans le tas... 

Des Hacine et des Hele 

lis s'eleverent, nuages mouvants de lumiere crue, isoles ou formant de petites colonnes, dans la 
poussiere corrosive des deserts de pierre du monde... 

Et ils coururent tels des cavaliers fous, au devant de ces longues caravanes qui toutes, se 
disloquaient dans la traversee des deserts de pierre, ou se rejoignaient en convois de Pakthes , de 
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Zelithes ou de Plouques... 

Au debut, personne n'y crut. L'on disait "ce sont les Hacine et les Hele, des sortes de demons 
venus du Grand Espace au dela du ciel"... Ou encore " ce sont des caravaniers rebelles, accourus 
pour tenter de nous conduire au pays des Paplouques". 

Personne n'y crut parce qu'ils n'etaient au devant des caravanes de marchands et de chalands, 
que des nuages epars s'etirant sans changer la couleur du ciel... 

Mais les caravanes firent tout de meme cercle et se barricaderent de murs de pierres montes a la 
hate, et les rebelles furent attaches aux roues des chariots, subirent des lavages d'estomac afin 
qu'ils vomissent leurs reves... 

Les Hacines et les Heles n'etaient pas venus a I'assaut des caravanes, mais ce fut, au dires des 

caravaniers... Tout comme. Et la resistance s'organisa contre ces Hacine et ces Hele dont les 

visages de lumiere crue heurtaient les masques dont s'etaient pares les caravaniers. 

Le monde n'etait devenu que deserts de pierres et les caravanes s'etaient mises debout, figees en 

hautes tours a hublots lumineux et enroulees de gigantesques rubans gris... 

De la fin - ou d'un "jour proche ou lointain"- tout le monde en parlait dans les caravanes... Les 

"c'eus que pense que" s'opposaient aux "c'eu's que voye otreman"... Mais personne, jamais, ne sut 

vraiment... Entre temps il y avait eu, outre les Hacine et les Heles... Les Toquetautotes, puis les 

Eldoradaures... 

Les bagages sur le quai 

Le voyageur un jour devra laisser tous ses bagages sur le quai... Autant dire tout ce qu'il possede et par 
quoi il est possede : ses biens materiels, son pouvoir et sa position sociale, son intelligence et son oeuvre, 
I'oeuvre de sa vie entiere... Mais il devra laisser egalement tous ses souvenirs, tout ce qu'il n' a pas dit, tous 
ses reves, toutes ses aspirations et tout ce que personne, jamais personne n'a su de lui, ou ne saura 
jamais... 

Quand a ce que l'on a su de lui (ou cru savoir), a ce qu'il a laisse ou legue ou transmis, a tout ce qu'il a dit ou 
ecrit ou exprime, fut-ce une oeuvre, une oeuvre d'artiste ou d'ecrivain et de temoin de son temps... Ce sera 
la un bagage aussi, un bagage confie a d'autres voyageurs ou laisse en I'etat... Mais un bagage avec lequel 
un autre, ou ces autres voyageurs, un jour, ne partiront pas eux non plus... 

Je pense a ces cathedrales qui defient les siecles, mais pas les eres geologiques... a ces routes et ces 
surfaces bitumees des villes que la vegetation percera, a ces grands arbres du temps du Roi Soleil dont le 
tronc et les branches ont fini par se dessecher, au regne des dinosaures de 140 millions d'annees, et au 
dernier arrive sur la Terre : I'Homme... 

... Et a toutes ces etoiles dont on ne voit pas encore la lumiere... 

Cela me donne le vertige !... Mais c'est tellement beau que j'en ai les pieds sur terre comme debout sur le 
plancher de la nacelle d'une montgolfiere au dessus des pres, des champs, des forets et des chemins que je 
parcours en marchant... 

L'homme sait et I'animal sent, mais I'homme est aussi un animal. 

"On ne peut pas connaftre un pays par la simple science geographique... on ne peut, je crois, rien 
connaftre par la simple science. C'est un instrument trop exact et trop dur. Le monde a mille tendresses dans 
lesquelles il faut se plier pour les comprendre avant de savoir ce que represente leur somme. " 

[Jean Giono, L'Eau vive.] 

Tous les savoirs dans quelque domaine que ce soit, sont le "propre de l'homme"... L'animal, lui, ne "sait" 
pas : il sent. 

Mais l'homme parce qu'il est aussi un animal, "sent" en lui et autour de lui ce qu'il ne "sait" pas. 

Et lorsque l'homme "sait", ayant acquis la connaissance dans tel ou tel domaine, il ne "sent" peut-etre plus 
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comme il "sait"... C'est alors le savoir qui le domine et le fait devenir "machine", une "machine" de plus en 
plus complexe selon I'etendue et la diversite des savoirs acquis... 

Un pays, des gens, et la geographie elle-meme... et toute la connaissance dans tel ou tel domaine, ce n'est 
pas seulement la connaissance exacte, precise et detaillee - autant dire la "connaissance dure". C'est aussi 
tout ce que Ton sent de ce pays, des gens, de la geographie ... Ce que Ton "sent" par cette autre forme de 
connaissance qui est la connaissance "intuitive" (ou naturelle) et qui entre en nous, tout comme la 
connaissance "dure", exacte, et qui est, elle, le propre de I'homme... 

Ainsi certains etres en apparence "frustres" , et meme un tres grand nombre de gens sur la Terre, qui, soit 
ne savent ni lire ni ecrire, soit n'ont pas de connaissance "intellectuelle" (scolaire ou universitaire)... 
"Sentent" peut-etre plus que ceux qui "savent". 

Ce sont ces "mille tendresses" - et par la meme toutes ces realites naturelles, profondes, diverses, 
complexes et subtiles - qui sont alors percues sans qu'elles soient sues... 

"Sentir" seulement n'est certes pas "comprendre" dans la mesure ou "sentir" ne donne pas I'explication, ne 
revele pas la "mecanique"... "Sentir" permet tout juste (et c'est deja beaucoup) de deduire puis d'inciter a 
agir... Et Ton ne devrait "savoir par la science" que ce qui, avant d'etre su, a ete senti... 

Ne rien sentir, ce serait etre d'un genre humain qui n'aurait plus rien d'animal... Alors la Science, tous les 
savoirs, toute la connaissance, deviendraient de magnifiques manteaux d'ignorance... 

Amour rate aux bas dechires 

"// n 'est pas de genres inferieurs, il n 'est que des productions ratees". 

[Courteline] 

Et de meme, dis-je : 

"II n'est point d'amours bas de gamme, il n'est que des amours rates aux bas dechires". 
Et encore : 

"Tous les ennemours de quelque genre qu'ils soient, sont inferieurs, meme lorsqu'ils se sont pares des plus 
beaux atours de I'amour". 



Une serie betifiante de TF1 

Les feux de I'amour! ca dure encore... depuis plus de 10 ans deja I 
II faut croire que, vu le temps que ca dure, des centaines (et peut-etre oh horreur et damnation) des 
millions de francais doivent certainement etre "fideles au rendez-vous" tous les jours a 13h 30 pour se 
pamer aux infinis rebondissements de cette serie betifiante... 

Vers 13h au Carrefour Market ouvert non stop de 9h a 19h, se precipitent dans un dandinement de canards 
dodus, quelques "memeres" genre coiffure en chou-fleur et virees paillardes en car une fois par mois pour 
la sortie gastronomique et touristique ... Plantureuses memeres avec des bas-joues, a I'oeil allume et 
toujours enclines a des plaisanteries douteuses et scabreuses, se precipitant et se poussant du coude -et du 
cul - a la seule caisse ouverte a cette heure la, afin de ne pas "louper" ne serait-ce que d'une minute, les 
feux de I'amour... 

La caissiere, une celibataire "endurcie" de 35 ans, mais d'une franchise emouvante et d'une legendaire 
absence de toute forme d'hypocrisie)... Les "rudoyait" a sa maniere, ces sacrees memeres ! Et elle voyait 
bien, a dire vrai elle "sentait a plein nez", a quel point ces dandinantes vieilles canes "schmuctant" la sueur 
(et parfois la crevette pourrie) heurtaient la sensibilite de "poete" du jeune ecrivain du coin venu a cette 
heure s'acheter un sandwich-club et "faisant la queue" derriere les memeres... 

... Et le jeune ecrivain, revenu dans ses penates, affronte de sa decapante verve habituelle son frangin 
atteint d'iphonite aigue et fana de jeux videos... et lui raconte le dandinement des memeres le feu au cul 
pour voir les feux de I'amour... 
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"Fous-leur la paix, a ces memeres! Apres tout, tu regardes bien parfois, la croisiere s'amuse et Louis la 
brocante en compagnie de la petite amie de ton copain pour laquelle tu as un "faible" et lui pardonne de ne 
lire que Closer"... 

Romans populaires 

Si Ton peut dire (mais tout en demeurant dans la mesure et dans la reflexion plutot que 
de verser dans le seul rejet systematique) de Marc Levy, de Guillaume Musso et d'autres 
litterateurs populaires... Que ces auteurs la ne peuvent que difficilement etre qualifies 
d'ecrivains (tant ils passent pour si peu litteraires voire mediocres aux yeux de certains)... 
Mors que pensez vous en toute objectivite, d'un Christian Signol par exemple, qui lui aussi 
est un auteur populaire ? 

Est-ce que selon vous, Christian Signol "souffrirait une comparaison plus heureuse" par 
rapport a un Levy ou a un Musso ? 

Dans la "meme veine" (si je puis dire) que Christian Signol, on peut citer Henri Troyat avec 
par exemple I'un de ses livres "les semailles et les moissons" (qui fit recemment I'objet 
d'une adaptation pour un film de television)... Et Henri Bordeaux, cet auteur populaire du 
debut du 20eme siecle ( que ma grand mere quand elle etait jeune fille avait du plaisir a 
lire)... 

Mais Henri Troyat et Henri Bordeaux furent tout de meme de I'Academie Francaise... 
Personnellement, j'ai lu quelques livres de Christian Signol et mon avis serait le suivant : 
"C'est un auteur de romans populaires que Ton pourrait qualifier d'ecrivain , relativement 
proche d'un Henri Troyat dans "les semailles et les moissons", et comparable a un Henri 
Bordeaux du debut du 20eme siecle"... 

Selon Courteline, il n'y aurait pas de "genre inferieur" mais des productions ratees (qui 
neanmoins pour certaines d'entre elles se vendent en centaines de milliers 
d'exemplaires)... 

Encore faudrait-il definir ce qu'est une "production ratee"... Ratee pour son inconsistance, 
pour ses "coquilles", pour ses cliches, pour ses invraisemblances, pour sa forme ou pour 
son contenu? Ou ratee parce qu'incomprise, obscure, sans avenir ? Ratee parce qu'elle 
n'interesse personne ou si peu ? 

Les valeurs du monde ne sont ni plus ni moins aujourd'hui que les valeurs du CAC 40 (ou du 
Dones Jones) et de tout ce qui decoule directement ou indirectement de ces valeurs... Et 
Ton peut dire que la litterature par le livre (le livre "produit consommable"), que I'Art par 
les vernissages, les galeries et les expositions en salle ou sur les marches, que la musique 
par ses orchestres de rue ou de place publique les soirs de fete en ete dans les lieux 
touristiques... Se fondent dans ces valeurs du monde... Et le "rate" aujourd'hui, c'est ce qui 
n'entre pas dans les valeurs du monde "cacarantemediatisees", s'insurge et entre dans la 
delinquance... Parce qu'il n'y a plus d'autre alternative au point de "non retour" aujourd'hui 
atteint, que cette delinquance caracterisee, violente, sans merci et devastatrice des valeurs 
"cacarantemediatisees" du monde... 

Ce n'est point ce que Ton peut penser ou juger d'un auteur, d'un ecrivain, d'un artiste... Ce 
n'est point un Levy, un Musso ou un Signol... qui est en cause, qui "fait ou ne fait pas" la 
litterature. 

C'est cette orgie, cet "orgasme sans ame", cette "troudebalerie" des valeurs du monde ! 
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Reconnaissance 



Une reconnaissance regionale (pour un ecrivain, son oeuvre ou l'une de ses oeuvres) est sans 
doute une reconnaissance (a mon avis) plus "precieuse" qu'une reconnaissance dans le "monde 
general de la litterature"... 

J'irais meme jusqu'a dire que lorsque cette reconnaissance n'est que celle du lieu ou Ton vit, aupres 
des gens que Ton connait, dans sa famille, aupres de ses amis, dans son environnement immediat... 
Cela est encore plus "precieux"... 

II y aurait peut-etre quelque chose de "desespere" et de "dramatique", pour un etre d'ecriture et de 
poesie (et dune grande sensibilite)... a rayonner loin, tres loin meme, dans un espace situe hors de 
notre portee et disperse, et dans lequel on ne pourra sans doute jamais se rendre ni s'exprimer 
directement ... Si Ton ne rayonne pas dans le ciel tout juste situe au dessus de ses yeux... 

Que faire d'une reconnaissance generale et diffuse dans un espace immense, ou les rencontres, les 
echanges, ne sont que virtuels ? Ou "etre lu" n'implique aucun contact, aucune relation "solide et 
durable" ? 

Lors des veillees, des soirees ou des reunions entre parents, amis, voisins, connaissances, que Ton 
peut faire encore chez soi, dans son quartier, un lieu public de son village ou de sa ville, celui ou 
celle qui raconte, chante, joue d'un instrument de musique, devient en quelque sorte le personnage 
central. Et si cela ne "rayonne pas aux cinq cents diables", cela rayonne fort, alors ! 



Les vacances 

... Ah, les vacances, les vacances !... Et en Aout, en Aout... ce mois ou "tout le monde part" (enfin, 
enfin... "un certain nombre de gens" dans la mesure ou leur buget le leur permet!)... 

Pourquoi en Aout? C'est bien simple : c'est le seul mois que l'annee scolaire ne mord pas a l'un ou 
l'autre bout... Alors, comme il y a les enfants, on part en Aout. 

En fait, le plus gros des vacanciers c'est entre le 20 juillet et le 20 Aout. 

Et que de monde en toutes regions! Campings bondes ; locations, meubles, hotels, residences 
secondaires longtemps reserves a l'avance ou difficiles voire impossibles a trouver ; embouteillages 
monstres aux abords des "terminaux vacanciers" (sites de vacances), parkings pris d'assaut, 
bouchons de plusieurs kilometres sur les portions de routes et autoroutes que tout le monde 
emprunte... 

Et les night club, discotheques, dancings, fetes foraines, festivals et "festiveaux", les nuits 
"blanches", la drague, le farniente... etc... etc... 
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... D'un autre cote si je puis dire, il faut tout de meme reconnaitre que de telles concentrations 
humaines sont parfois "heureuses" dans la mesure ou les gens se trouvent comme "relies entre eux" 
dans une sorte de "communication ondulatoire" (totalement differente de la communication dans les 
jours "hors vacances")... 

En effet dans ce que j'appelle "communication ondulatoire" il y a cette presence de l'autre, des 
autres... Comme un paysage qui s'ouvre et dont les formes et les couleurs se precisent et se nuancent 
peu a peu, "effacant" une solitude interieure, "crevant" une bulle d'isolement... 

Etre anarchiste... 

II y a dans l'anarchie, dans la pensee anarchiste, dans l'idee meme de l'anarchie... Une forme 
d'intelligence, de sensibilite, de "vision du monde" a laquelle est associee, lorsqu'il y a engagement et action, 
une maniere d'etre et de vivre, d'agir, de communiquer, de mourir meme... Une forme d'intelligence, dis-je, 
qui n'est pas -ou n'est plus - "l'intelligence du monde", et qui s'oppose a l'intelligence du monde, voire a la 
civilisation tout entiere... Mais cette "forme d'intelligence" ne me semble pas actuellement, etre le "propre de 
l'homme" ( de 1'homme se pretendant anarchiste)... Peut-etre parcequ'il manque encore a cette forme 
d'intelligence, l'essentiel de l'intelligence : une vraie, profonde, lucide, reflechie et agissante dimension 
d'humanite... 

D'ailleurs, je puis en dire autant de "l'esprit revolutionnaire" (et de l'idee de revolution... Car les 
revolutionnaires de quelque trempe qu'ils soient, et les revolutions quelque changement qu'elles apportent en 
matiere de dispositions et de vie nouvelles... Peuvent effectivement se reveler d'une grande intelligence, et 
meme durer dans le temps... Mais cela ressemble a un magnifique ciel d'un bleu qui a fmi par faire palir les 
bleus des jours d'avant pour autant que ces jours d'avant aient pu deja voir une fois le ciel tout bleu... Un 
magnifique ciel peut-etre encore tout aussi incertain au dela de ses lointains... 

... L'anarchiste n'aime pas le monde tel qu'il le voit et le subit... Alors il se dresse contre l'intelligence du 
monde ; contre la betise aussi, qu'il y a dans l'intelligence du monde... Mais rares, tres rares sont les 
anarchistes qui pardonnent au monde d'etre ce qu'il est... 

II y a comme un immense chagrin a voir le monde tel qu'il est, si sombre et si grillage, si constelle de points 
lumineux qui brulent les yeux ou si allume de feux aux flammes de sang... Un immense chagrin a 
surmonter cependant... 

Etre anarchiste n'est peut-etre "pas encore de ce monde" meme s'il y a des anarchistes dans le monde. 

Cela n'a rien a voir avec " le nouveau ciel et la nouvelle Terre" des Chretiens ou des Musulmans. Ni avec "le 
meilleur des mondes possibles" de Voltaire... Ou meme la pensee anarchiste sinon la pensee elle-meme... 



La revolution sur le clavier d'un ordinateur 

... Oui, anarchiste que je suis, "seulement derriere un ordinateur a pester contre le monde " (aux dires de 
certaines personnes qui me connaissent)... Je reconnais percevoir sans le moindre etat d'ame (et comme si 9a 
"tombait du ciel") une pension de retraite d'environ 1500 Euros par mois (1530, 29 pour etre exact)... Et en 
l'occurrence Ton peut dire que je ne "peste pas contre un Etat qui me verse chaque mois "de quoi vivre"... 

Soit dit en passant, nombre de retraites en ce "beau pays de France", ne percoivent pas meme mille euros par 
mois, et sans doute encore plus de salaries sont des salaries precaires, a "temps partiel" ou en contrats 
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"bidons", sans compter le million et demi de Erremistes et de "fin de droits"... 

Jamais, je l'ai maintes fois observe, les gens ne disent publiquement ce qu'ils gagnent (surtout quand ils 
gagnent plus de 1500 euros par mois)... (par contre ils disent souvent de quel signe astrologique ils sont)... 

... Oui je reconnais que mon "action" se limite le plus souvent pour ne pas dire a 99%, devant un ordinateur 
et en utilisant le Net... 

A mon age (62 ans) si je n'avais pas ce revenu de pension de retraite, si rien n'etait prevu pour le remplacer 
(RMI ou autre)... Eh bien je volerais ! (vol a l'etalage, chapardage, debrouille, expedients divers... Mais alors 
je ne volerais que pour bouffer, survivre ou me procurer ce dont tout le monde a besoin au minimum...) 
Pour rien au monde je rechercherais a 62 ans un putain de boulot avec de putains de contraintes a la con, me 
lever a 5 plomb'du mat, subir un patron accro au systeme, avoir des zob-jectifs de merde, etc... Le monde du 
travail, j'ai vu durant pres de 40 ans de ma vie ce que c'etait, et surtout les dix dernieres annees ! 

J'aimerais mieux "crever la gueule ouverte" ou voler ! 

Mais ce que je peux dire c'est que... "Y'a des tas d'trucs dans la vie de tous les jours, que je fais pas du tout 
comme tout le monde - et meme le contraire- a tel point que 9a me vaut des emmerdes, et parfois du rejet... 

Quant a me voler des trues chez moi, avant d'aller chercher les flics et de "faire tout un scandale" , je me 
demanderais tout d'abord si le prejudice subi, apres tout, vaudrait la peine que j'en fasse un fromage... 

Dans ma baraque sans crepi, sans rien qui fait exterieurement riche et beau et avec des peintures et des 
tapisseries a l'interieur a faire fuir des bourges coconing'gueux)... et plein d'herbe folle tout autour... oui on 
m'a vole du bois ! (j'avais un gros tas de bois derriere la maison)... Mais ce n'etait qu'une dizaine de grosses 
buches qui ont du "chauffer le cul" durant le dernier hiver si rude, a un pauvre bougre au RMI... 

Et puis merde, on "fait la guerre" a sa facon et 9a n'empeche pas en meme temps d'avoir un coeur et une ame 
grand comme un cosmos ! 

Et ma "guerre" si j'ose dire... C'est cette putain de litterature en plusieurs dimensions et longue comme 
Lisbonne- Vladivostok par le train, que je tague a tout va jour et nuit sur le Net... Et ce qui restera de ma 
chrysalide, quand j'aurai cesse de cigaler (l'ecorce transparente et legere d'un cocon dechire) se balancera 
quelque part sur l'un des fils de l'immense Toile du Web... 

Mes chats, mes chiens 

Si Marc Levy a publie "Mes amis, mes amours", je peux done publier - sur le Web - "Mes minous, mes 
toutous"... 

Je ne sais plus quelle annee que c'etait... mais l'on voyait devant toutes les maisons de la presse et devant le 
portillon du Leclerc Culturel, une grande silhouette en carton "grandeur nature" de Marc Levy tenant a la 
main son dernier livre "Mes amis, mes amours"... 

Soit dit en passant c'est un peu difficile, a partir de Levy, de faire "Levy-ien"... Et a partir de Musso, de faire 
"Musso-ien"... Par contre, a partir de Yugcib, faire "Yugcibien" 9a pose pas de probleme... 

J'en viens done a mes toutous et a mes minous... 

Ils sont tous enterres derriere ma maison dans un grand enclos qui du temps de mon beau-pere etait la cour 
des poules, avec un piquet vert (un piquet metallique de cloture enfonce a l'emplacement ou ils "dorment" 
pour l'eternite)... Et sur le piquet, c'est marque en noir au feutre indelebile : le nom , la date de naissance et la 



112 



date du deces du toutou ou du minou... 
Ci -gissent : 

Youki, un bouvier des Flandres tout noir avec un petit bout de queue qui fretillait sans cesse, et dont je 
n'avais pas fait couper en pointe les oreilles comme il se devait soit-disant pour faire "dans la norme" ... Un 
chien du genre a ne pas laisser approcher d'un gueridon supportant un service a the (il eut tout fait valser d'un 
petit coup de cul impromptu)... Ne le 10 octobre 1985 et disparu le 9 avril 1997. 

Tinou, petit ratier a poils ras (un batard) marron et noir... Le toutou d'Irene, ma femme... Nous lui donnions 
du pate de jambon en petite boite (1F,20 la boite en 1975) sur des tartines de pain... Mais il lechait le pate, et 
les tartines de pain sechaient sous le lit... Ne en mars 1974 et disparu le 5 janvier 1985. 

Toutite, petite chienne noire et blanche, une ratiere, une batarde aussi, la "tountoune" de ma belle-mere ... 
Mais la Toutite, elle etait un peu sournoise et il lui arrivait de pisser contre le pied du lit et meme de "couler 
un bonze" dans la salle de sejour sous la table... Aussi quand elle mourut je n'eus guere de chagrin d'autant 
plus que la veille de la mort de ma belle mere malade et handicapee, la Toutite ne "manifesta rien" (alors que 
mon matou Fripouille lui, se coucha toute la nuit a mes pieds et pres du lit de ma belle mere que je veillais)... 
Toutite done, nee en 1961 et disparue le 7 avril 1977. 

Fripouille, mon premier minou, qui voisina sans probleme (et meme joua) avec Tinou (mais pas avec la 
Toutite)... Un matou "entier", car il ne me serait jamais venu a l'idee de le faire chatrer. Ne le 20 Aout 1974 et 
disparu le 8 septembre 1980. 

Minette lere (pour la differencier de Minette II -ou Matoune pour l'etat civil-) chatte tigree recueillie a la 
SPA apres avoir ete repechee miraculeusement d'un fut d'huile de vidange dans un garage. II lui arrivait de 
"couler un bonze" derriere le grand living et elle eut pour amant le gros "blanc et creme" du pere Franoux, 
notre voisin d'alors qui avait vingt deux minous... Nee en septembre 1985 et disparue le 14 mars 1991. 

Grosse Bulle, chaton tigre male, fils de Minette lere, mort age de trois mois (sous une roue de voiture). Ne le 
20 juillet 1986 et disparu le 2 octobre 1986. 

Sirius, chaton tigre male, fils dune vieille minette de dix ans, laquelle minette etait la chatte fidele et aimante 
d'un de mes vieux clients du temps ou j'etais conseiller financier a la poste de Bruyeres dans les Vosges. Ne 
le 27 juillet 1996 et disparu (leucose feline) le 26 mars 1997. 

Matoune, ma chere Matoune dont j'ai ecrit l'histoire sur mon site et sur mon blog, et qui elle, est enterree 
dans les Landes a Tartas, au fond du jardin la ou Mamy autrefois mettait sa lessiveuse sur un fourneau 
surmonte d'un grand tuyau... Elle "dort" sous de la lavande et sous un rosier, Matoune... Et dans le trou il y a 
une bouteille fermee contenant une copie du texte de l'histoire que je lui ai dediee... Matoune, nee en 
septembre 1 996 et disparue le 6 Aout 2004. 

... Aujourd'hui selon les "nouvelles dispositions en vigueur concernant les animaux domestiques morts", il 
n'est plus possible (sauf clandestinement apres avoir euthanasie soi-meme son animal) d'enterrer son chat ou 
son chien dans son jardin... C'est le veterinaire qui "s'occupe de tout"... Les animaux sont incineres. 



Silence radio a defaut de clamer sa pensee bouleversee... 

Inondation au Pakistan, coulee de boue en Chine... Et tant d'autres evenements dramatiques de par le 
monde, proches ou lointains... Et dont toutes les Teles nous diffusent les images... 
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C'est vrai que jadis, lorsqu'il n'existait ni tele, ni internet ni i-phone, "on ne savait rien de tout cela" et Ton 
n'etait affecte que par le gros orage qui avait sevi dans sa vallee, que par la diligence qui avait verse dans le 
ravin a la sortie du village... 

Et pendant tout ce temps la, le temps de ces evenements dramatiques partout dans le monde, on "blogue", on 
"fait la revolution sur le clavier d'un ordinateur", on fait sa valise pour aller en vacances, on pousse son 
chariot de commissions en sortant du Leclerc geant, on klaxonne rageusement le "con qui avance pas ou qui 
se trompe de file"... Et merde, merde! 9a en devient presque "indecent" ! Et que faire? Comment reagir? 
Envoyer de l'argent? Du fourbi de premiere necessite? On fait tout 9a... oui, on le fait... 

Et je me dis " Et si on fermait sa gueule ?" Si on arretait de bloguer de tout et de rien, de poetiser, de petasser, 
de filer-les-oeufs-fausser"... Trois jours-minutes ou heures de silence... Oui au moins se taire, fermer le 
robinet de toute cette indecence pseudo culturelle et ostentatoire et larmoyante et sans aucune utilite, 
depourvue de sens... qui coule a flots dans les bassines debordantes de notre "egoi'sme economique 
mondialise"! 

Ah, putain! On crevera tous avec ce nombril de merde barde de nouilles luminescentes! 

...Je voulais dire par la (c'est le sens de ma reflexion)... que parfois, en face de tant et tant de miseres, 
d'injustices, de violence, de catastrophes -proches ou lointaines et impliquant souffrances, chagrins, deuils et 
immenses et irremediables pertes des gens- Ton devrait, plutot que de continuer a perorer, a rouler les 
mecaniques sur des blogs, sur Facebook, dans des bouquins... Ne serait-ce que par un minimum de decence 
ou de respect, par egard vis a vis de tous ces gens qui souffrent et meurent le plus souvent dans l'anonymat... 
Au moins se taire ne fut-ce qu'un moment, un tout petit moment dans sa vie... 

Certes, en tant qu'artiste ou ecrivain, l'on peut faire comme jadis Voltaire apres le tremblement de terre de 
Lisbonne en 1755, c'est a dire "prendre sa plume et laisser parler son coeur et son esprit"... Mais peut-etre pas 
dans le "feu meme de l'actualite" alors que fument encore les decombres et que meurent de faim les gens... 
L'urgence (secours et aide financiere) appartient aux acteurs, a leur efficacite sur place, et a tous les gens que 
nous sommes de par le monde et qui peuvent en fonction de leurs moyens si derisoires puissent-ils paraitre, 
contribuer par un don... Encore faut-il que l'argent collecte de la sorte par de grands organismes 
humanitaires, puisse etre immediatement utilise au benefice des sinistres (et non pas devie vers des 
realisations ne profitant qu'a des minorites plus privilegiees (ou moins exposees)... 

L'urgence (et urgence il y a toujours) n'est pas dans les discours inutiles et oiseux, dans la reflexion 
philosophique, dans la poesie, dans le larmoiement, dans tous ces "voeux aussi pieux qu'emus" que l'on 
adresse a des populations eprouvees dans leur chair et dans leur ame ; et encore moins dans l'exhibitionnisme 
de ses productions personnelles sur des blogs ou sur Facebook... 

L'egoi'ste romantique, de Frederic Beigbeder... 

J'en suis a la page 62, de ce livre -sous la forme d'un journal redige par un "ecrivain fictif" (Oscar 
Dufresne)... 

Mais je ne sais pas si j'irai jusqu'au bout... 

Oscar Dufresne a chaque page, cite des noms de gens (sans doute de milieux branches, people and Cie...) 
que je ne connais pour ma part "ni d'Eve ni d'Adam"... et n'aspire pas a connaitre. Des gens dont je me 
moque bien de l'existence et de "ce qu'ils font et sont dans la vie et dans l'actualite"... 

II est vrai que dans cette culture "has-been" de "branches et de "people" et de toutes ces cliques "bling bling" 
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qui gravitent autour)... Je suis d'une nullite phenomenale, d'une nullite de voyou insolent, iconoclaste et 
fouteur de merde... Et ma nullite en ce domaine, je la pete haut et fort en un bras d'honneur a me faire un 
bleu dans le creux du coude... 

Dix, quinze fois par page, notre Oscar Dufresne emploie des locutions, des termes d'une espece d'argot 
americain ou anglosaxon techno-branche-a la mode, par exemple ce terme "Has-been" : "has been, pour moi 
ce serait un type (ou une typesse) du genre "je sais tout/j'ai tout vu/j'ai vecu" - et qui meme quand il sait pas, 
fait comme s'il savait, de telle sorte que celui qui sait vraiment, doute de son savoir... (et comme il faut bien 
l'allure ou le genre qui sied a un tel personnage "has-been", on remarque le pull jete negligeamment sur les 
epaules, l'une ou l'autre de ces manieres empruntees et de ces "singeries civilisees" ; ou les lunettes noires, 
quelque piercing sur l'aile du nez ou autre "quincaillerie" au poignet, ou une montre de marque)... 

Mais c'est 9a la culture d'aujourd'hui, avec le sexe en plus qui pue la crevette pourrie, la mayonnaise 
eventee, la raie du cul, l'anus et la suce, le croupion et les nichons au champagne ou au bourbon, le tortillage 
de cul en sueur estivale en boite climatisee ; tous ces cliches de merde que tout le monde avale, cette 
civilisation pour les riches et les "dans le vent" qui se fout des pauvres et se pique de modernite iphonisee, 
internetisee, night-club-isee, pipolisee, cretinisee et qui prone une "morale qui defait la morale"... 

Non, si c'est 9a l'ile de Re (ce qu'il en dit ) jamais j'irai en vacances a l'ile de Re ! 

Has-Been... Has-Been... oui... Une marque de fayots en boite ou de bouillabesse lyophilisee, oui, dirais -je ! 

Facebook, c'est "l'age de pierre" du Net... Et c'est mieux que "pas encore d'age du tout!" 

Dans la rue, sur la place publique, partout ou des gens se trouvent rassembles et communiquent entre 
eux, il suffit d'un "meneur"ou d'une personne vraiment motivee et determinee, sachant trouver les mots qu'il 
faut pour entrainer les gens autour d'une idee ou d'un projet ou dans la poursuite d'un objectif a atteindre. 

A defaut d'un meneur ou d'un instigateur, les gens peuvent se sentir confinement relies entre eux dans un 
meme ordre d'idee ou de sentiment, et former entre eux des associations d'importances diverses selon des 
affmites, des ressemblances, des modes de vie, des origines communes... Mais jamais, ils ne "feront bloc" 
ensemble, d'un seul et immense elan, jamais ce qui pourtant les relie, ne deviendra "houle deferlante"... Pour 
cela, il faut un meneur... Et la puissance du Verbe, le Verbe qui porte toute sa volonte, tout son agissement, 
toute son energie en lui, comme le feu qui prend et s'etend... 

Dans la rue, sur la place publique, partout ou les gens se trouvent rassembles et communiquent entre eux, 
celui dont la voix s'eleve et porte et voit les gens autour de lui , devient celui qui va atteindre et entrainer 
ces gens... Et les gens alors, si la voix porte et atteint, ne peuvent ignorer cette voix qui s'eleve, et ils vont 
l'ecouter. 

... Par contre sur le Net, ce n'est "pas la meme chose" : le Net n'est pas la rue ni la place publique meme si 
cela ressemble a la rue... Le Net c'est comme l'univers tout entier dont on ne peut percevoir les limites et qui 
serait peuple de millions et de millions de "Terres" : de l'une ou l'autre de ces "Terres" s'eleve le Verbe, 
mais le Verbe se disperse dans l'espace et atteint des "Terres" non seulement separees par l'espace mais aussi 
par le temps... 

II y aurait bien "Facebook"... Mais bon, il faudrait utiliser alors Facebook pour autre chose qu'un apero 
geant ! 

Facebook, c'est "l'age de pierre du Net"... Comme au tout debut de l'humanite avant que ne soient inventes 
puis fabriques les outils pour qu'un age different soit... 
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Mais assurement, sur le Net (et par le Net) il y a "tout un travail" (de communication)... forcement "de 
longue haleine" et assidu, a accomplir... Afm qu'un jour, la rue avec la place publique et le pays tout entier 
d'une part ; et le Net d'autre part... puissent se rejoindre... 

... Apres tout, peut-etre bien que "tout commence par la puissance du Verbe"... et le Verbe, c'est l'esprit, c'est 
le coeur, c'est le vouloir agir, c'est l'imagination, c'est l'innovation, c'est le feu et avec le feu l'energie... Et 
c'est aussi le Verbe qu'il faut, sur le Net ! Le Verbe penetrant, diffusant, voyageant et se frayant son chemin la 
ou il est accueilli, mais aussi la ou il a hesite a faire resonner son timbre... 

Mais le pouvoir n'appartient pas a celui qui mene, qui incite et entraine... 

Le pouvoir et tout ce que le pouvoir fait etre et realiser, appartient a ceux a qui il a ete donne ou transmis... 

L'erreur fondamentale (en quelque sorte ce serait a mon sens V equivalent du "peche originel")... C'est de 
croire (et de faire en sorte) que le pouvoir appartient a celui qui le detient et I'impose par la force... 

Ainsi la "puissance du Verbe" au seul service d'un pouvoir que Von detient et dont on se sent propretaire, et 
que Von impose par la force ou Vendoctrinement...Ne peut que faire evoluer Vhumanite (et la civilisation) 
dans une mime sorte "d'dge de pierre" dont on ne sait jamais si oui ou non cet age prefigure la venue d'un 
age different... 

... Je pense que nous sortirons un jour de l'age de pierre... (de cet age de pierre ou l'on jette tant de pierres...) 
Mais je ne sais quand... Si je ne le pensais pas, c'est que l'age de pierre me conviendrait et que je le penserais 
ineluctable... Alors, je demeurais dans des oeuvres de pierre en croyant en une forme d'immortalite dans un 
desert de pierres dont je me ferais une fete de toutes ces fleurs de sable figees telles des statuettes de roche 
sans savoir que ces statuettes s'effriteront et deviendront poussiere... 

... Le Verbe est un outil dangereux (quand il n'est pas "sublime" ni "porteur d'esperance en un autre monde 
plus heureux" et qu'il ne souleve que pour provoquer un deferlement de foule excluant et detruisant des 
etres...) 

Le Verbe est un outil tellement dangereux, qu'il peut meme sauter comme un baton de dynamite entre les 
levres de celui qui s'en sert... 

Jetset Planet eclatee comme une coquille de noix entre les doigts 

Une etoile filante ? 
L'on dit "fais un voeu"... 

"Gagner au Loto"... "Voler comme un oiseau"... Nous vient-il a l'esprit... 
Sans reflechir puisque l'etoile file trop vite pour que l'on reflechisse... 
Alors voici "par avance" mon voeu... 

A "copier/coller" juste au moment du passage du trait de lumiere dans la nuit... 

Par une sorte de drole de hasard, et comme par la decouverte soudaine d'etranges cailloux bleus 
dissemines sur le sable d'une plage immense... Voila-t-il pas que quelque "Jetseterie mediatique" de 
"Jetset Planet" et de ses foudres de modes toutes aussi subites qu' ephemeres ; a la suite de quelque 
nouvel engouement de saison et a la faveur d'un sentiment ou d'un ressenti faisant "tache d'huile" 
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sur la "toile sociale" contre les pollutions d'un monde en deliquescence... Voila-t-il pas que cette 
"Jetseterie mediatique" decide de "m'inviter" et de m'introduire dans son univers barricade et 
feutre , de "m'acheter" en quelque sorte, afin de m'utiliser "au mieux de ses interets"... (mais 
j'imagine l'espece de condescendance deguisee en reconnaissance de facade, que les "pontes" de 
cette "Jetseterie" ne manqueraient pas de manifester a mon egard avec force tapes dans le dos et 
felicitations de divers jurys de pacotille rutilante... 

Alors une fois dans la place - et a peine entre a dire vrai- (Ah les cons, leur credo c'est de toujours 
penser que Ton devient heureux et comble et bien dans leurs putains de bottes)... je ferais eclater 
comme une coquille de noix entre mes doigts cette "Jetset Planet" de merde et ses foudres de 
modes... Mais ce ne sont point les gens en particulier que je ferais eclater comme des coquilles de 
noix pressees entre mes doigts, ni ces gens qui eux-memes tournent ou se dandinent sur le manege 
enchante de "Jetset Planet"... parce que tous ces gens de quelque "Jetseterie" qu'ils viennent... ont 
tous en eux et en particulier, quelque chose qui n'a rien de "Jetset"... 

Un "systeme" n'existe qu'avec ce qui, venu de chacun, le fait exister... Et il y a toujours ce qui en 
chacun, ferait qu'il n'existe pas... 

... Le voila, mon voeu... A "copier/coller" au moment du passage du trait de lumiere... Mais j'hesitais 
encore entre "ca" et "voler comme un oiseau"... (Soit dit en passant si je veux vraiment/vraiment 
voler comme un oiseau, je peux le faire au moins une - et seule - fois dans ma vie : en me jetant 
d'une phenomenale hauteur, 3 erne etage de la Tour Eiffel par exemple, ou autre lieu tres eleve 
surplombant un abime)... 

Pour certains reves, le reve de voler comme un oiseau entre autres, le prix a payer c'est sa peau... 
Pour d'autres, le reve de faire eclater "Jetset Planet" comme une coquille de noix entre ses doigts, 
par exemple, ca vaut pas le coup de risquer sa peau : "Jetset Planet", un jour peut-etre, eclatera 
d'elle meme sans l'intervention de quelque reveur si "hors norme" et si revolutionnaire qu'il soit... 
Elle eclatera comme une coquille de noix tout bonnement pressee par fair qui l'environne... 



Reseaux et liens... Et houle 

Le monde n'est pas seulement "mondialise"... II est aussi "planetaire". La mondialisation et le 
"planetarisme" ce n'est pas tout a fait la meme chose... 

La mondialisation c'est l'economie du marche, de la culture et de l'information, et la circulation des 
biens et des personnes a travers le monde. 

Le planetarisme ce sont des reseaux et des liens qui se forment dans le monde entre les gens qui 
communiquent entre eux ; sont souvent informels, sporadiques, parfois inorganises, spontanes... 
Mais ont ceci de particulier qu'ils ont pour espace le monde entier et non plus comme jadis, 
seulement une region, une ville ou un pays... 

Et c'est le Net qui contribue aujourd'hui dans une large mesure, au planetarisme (mais aussi a la 
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mondialisation). 

Et le Net devient comme une sorte de houle deferlante qui vehicule dans l'instant meme en tous 
lieux de l'espace planetaire, toute sa dangerosite, toutes ses derives et toutes les formes de pensee ou 
de comportements, d'habitudes de loisirs et de consommation qui precipitent ce monde dans un 
brouillard opaque et corrosif, le rendant plus dangereux ou plus deletere qu'il ne l'etait auparavant... 
Mais il y aussi dans cette sorte de houle deferlante, toute aussi puissante que la "maree noire" 
qu'elle porte, toute l'energie rayonnante d'une culture, d'une conscience, dune communication, d'un 
ensemble de savoirs et de connaissances, d'une forme de pensee resistante aux valeurs de la 
mondialisation et aux carences des etats, des economistes et des gouvernements... Qui libere peu a 
peu le monde de l'emprise du brouillard corrosif et opaque... 

Dans ces reseaux et par ces liens qui se forment dans le monde entre les gens, entre les peuples 
meme, et en particulier dans la necessite de se liberer de l'oppression et de la misere qui sevissent en 
un lieu donne sur la planete ; il vient de ces energies, de ces actions menees, de ces spontaneites et 
de ces manieres de s'organiser et de se repandre, de ces initiatives... Qui font que le Net "rejoint la 
rue et les gens et les foules"... Et c'est ainsi que le monde sortira peu a peu de cet "age de pierre" ou 
Ton jette tant de pierres contre les renards de sable au dos pele dans un desert de pierres constelle de 
fleurs decolorees de roche friable. 

... "La tension sociale monte dans les pays emergeants" [Le Monde, vendredi 20 Aout 2010] 

Mexique : conflit a la mine d'or dEl Cubo... Senegal : greve contre Shell... Bresil : greve chez 
Renault et Volvo... Thailande : conflit chez Michelin... Et tant d'autres, tant et tant d'autres conflits 
sociaux de par le monde (le plus souvent "eclipses" par la presse et l'audio visuel a la solde des 
grands lobbies internationaux)... 

. . . "Les blogueurs russes ont vaincu le feu " [Le Monde, vendredi 20 Aout 201 0] 

Un reseau social s'est forme, grace a des blogueurs, pour qu'un mouvement de pompiers volontaires 
puisse se mettre en place et ainsi pallier aux carences d'un etat et d'autorites deficiants... 

On le voit bien, le Net a beaucoup contribue dans ces deux "affaires" : les ouvriers et leurs syndicats 
dans les pays "emergeants" s'informent entre eux, d'un pays a l'autre, de l'actualite et des actions 
menees... Et les blogueurs de Russie d'une region a l'autre, pareillement, lors de cette serie 
d'incendies ravageant leur pays... 

... "L'age de pierre" n'est pas "pour toujours"... Meme si vient demain un "age du gourdin"... 

Facebook, une sorte de Staracademy planetaire... 

Facebook (face de bouc selon la terminologie Yugcibienne)... Serait aux yeux d'un certain 
nombre de gens, une sorte de "Staracademy planetaire"... 

Alors expliquez-moi comment, un mecton (ou une mectone) "lambda", tout ce qu'il y a de plus 
"lambda"... pourrait joindre sur Facebook -face-de-bouc (ou de boucque)... Nicolas Sarkozy ou 
Patrick Sebastien par exemple ? 
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Notons que Nicolas Sarkozy et Patrick Sebastien, ne sont pas "amis" sur Facebook... 

Facebook, j'y suis (mais je m'y promene sans deodorant ni musique tambourinee en battements de 
coeur de pieuvre)... et je trouve que c'est un "sympathique foutoir"... Aussi n'y "Yugcibje" que tres 
occasionnellement et loin de moi l'idee d'essayer de contacter Nicoas Sarkozy ou Patrick 
Sebastien... 

Ce "lambda" (ou cette "lambdade") qui fait un "beau blog", qui compose selon ses dires, de "fort 
belles chansons"... voudrait bien sans doute "tapidanser" sur Facebook comme sur le podium de 
Staracademy... et decrocher le ponpon en poussant du coude les petits copains, voire en les mordant 
aux fesses... 

Tu cherches un ancien copain de fac, une fille pour laquelle tu as "flashe", une connaissance de 
jadis ou du temps de ton enfance ? II y a tous ces homonymes, ces photos truquees ou arrangees, ces 
"profils" fictifs ou mensongers... Alors va-t-en t'y retrouver la-dedans! 

Sans compter que les vies ont passe, que les souvenirs se sont dilues, que les gens se souviennent a 
peine de toi et que tout reve de retrouvailles est surtout ton reve a toi... 

Tu sais, je vais te dire une bonne chose : celui ou celle qui te cherche, te retrouvera toujours sans 
forcement passer par Facebook... Un ami, un vrai ami, il se manifeste, et toi, tu n'as pas besoin de 
lui courir apres... 

C'est triste, c'est vain, de courir apres des gens qui jamais, au grand jamais - ou alors une fois ou 
l'autre en passant - ne courront vers toi de ce meme elan qui est le tien... 

Par les mots que j'ecris sur la Toile , je presse des doigts ou des mains que je ne vois pas, mes yeux 
se posent sur des visages que je ne rencontrerais peut-etre jamais, je tague comme sur de longs 
murs dont je ne sais quels passants les longent et lisent ce qui est tague... Et mon Facebook le plus 
evident, le plus accessible, c'est celui ou je peux toucher, sentir, voir, ecouter et dire... 

Les chefs d'orchestre du bal des violons 

Un systeme n'existe que par ce qui, en chacun de nous, habitants de cette planete, le fait exister... 
Par exemple un systeme politique, un systeme economique, une mode... 

Toute la force et toute la perennite d'un systeme resident dans le fait qu'un maximum de ce qui est 
en chacun de nous, le fait exister... Y compris de ce qui, en chacun de nous, s' opposerait au 
systeme. 

Les "chefs d'orchestre du bal des violons" ne sont que des sortes de "magiciens" opportunistes... Se 
revelant le plus souvent deloyaux. 

Poisson des mots 

Oh, poisson des mots, petit poisson des mots qui voyage dans les petits aquariums en serie relies 
les uns a la suite des autres... Selon l'alveole que tu traverses, tu demeures petit poisson des mots, le 
meme petit poisson, mais tu changes l'eclat, la couleur et la forme de tes ecailles ou meme de ta 
robe tout entiere. Ou tu modifies le mouvement de tes nageoires, sinon ton mouvement tout entier... 
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tout en demeurant cependant le meme petit poisson... 

Les visiteurs de cette alveole la par exemple, lorsqu'ils passent devant la vitre et te voient voler dans 
l'eau, ne te "captent" pas dans ce "pyjama" la... Alors tu mets un "pyjama" - peut-etre plus 
"familier"- a leurs yeux... En y introduisant cependant dans les rayures colorees, quelque eclat un 
peu etrange mais neanmoins perceptible... 

Petit poisson des mots volant dans toutes ces eaux d' aquariums, il est un "pyjama" qui te ressemble 
encore plus qu'un autre, plus que tous ces autres avec lesquels tu voles... Mais a la vue duquel les 
visiteurs qui se plaisent a suivre son mouvement en echarpes de nuages etires ou dechires et 
dansant dans l'eau... Ne sont pas nombreux... 

Petit poisson des mots, c'est triste et vain de voler dans le pyjama qui te ressemble le mieux devant 
les visiteurs d'un aquarium se plaisant a ne suivre que les vols en eclats et couleurs qui les font 
toujours et sans cesse s'arreter... Et c'est d'autant plus vain, d'autant plus triste, de voler dans ce 
pyjama la si l'aquarium est celui dans lequel tu as grandi, ou celui qui te rappelles d'ou tu viens... 

Mais vole, vole tout de meme, petit poisson des mots ! 

... NOTE : J'avais concu, "dans le temps"... "Poison des mots"... Mais autant chercher afin de le 
trouver, une "bonbonnette a cornue dans une immense usine a gaz" ! 



L 'eclair de mon vivant, et I'absolu desert de ma mort 

"Que ferais-je dans I'absolu desert de ma mort, de mes quelque vingt mille lieues d'ecriture? 
Je n'en ferai rien, cela est certain. 
Et qu'en fis-je dans V eclair de mon vivant ?" 
L'odeur du bouc 

Une face de bouc sans l'odeur du bouc, c'est une face de bouc (ou de boucque) aseptisee... 
Quoiqu'il y ait bon nombre de face de bouc ou de boucque aseptisees de parfums de synthese... 
C'est la raison pour laquelle je me promene sur Facebook occasionnellement sans deodorant et en 
n'utilisant pas de parfum de synthese... D'ailleurs (soit dit en passant) j'aime les femmes et les filles 
sans maquillage... (ou sans rouge a levres petant sur une bouche en anus de pigeon si Ton veut...) 



L'espoir a des nuees ardentes mais il s'epuise... 

D'un cote si tu fais, si tu dis, si tu te manifestes, si tu vas, si tu t'elances... une fois, deux fois, 
trois fois... cela ne vient pas... a moins que tu sois comme un billet de banque au bord d'un trottoir... 

D'un autre cote si tu ne fais pas, si tu ne dis pas, si tu ne te manifestes pas, si tu ne vas pas, si tu 
ne t'elances pas... jamais, jamais... a coup sur alors, cela vient encore moins... sauf si Ton tombe sur 
toi comme sur un billet de banque au bord d'un trottoir... 
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D'un cote il te vient l'esperance et avec l'esperance, jusqu'a des nuees ardentes... mais l'esperance 
s'epuise comme une vie qui fuit au bout dune vieillesse... 

D'un autre cote, de ce cote ou tu ne fais jamais, vient la quasi certitude que rien ne se 
manifestera... et l'habitude de ne pas faire, de laisser couler les jours jusqu'au bout de la vieillesse... 

Dans une reunion d'amis et de connaissances ou dans une reunion de personnes qui ne se 
connaissent pas ou tres peu... II y a parfois - a dire vrai assez souvent- entre deux ou plusieurs 
personnes de cette reunion, une absence ou une indifference qui se manifeste... 

Dans une reunion familiale (je pense lors d'un mariage ou d'un de ces "grands anniversaires")... 
L'absence ou l'indifference qui peut exister entre deux ou plusieurs personnes... Se revele peut-etre 
plus perceptible, plus "pesante"... II y a en effet ces gens qui ne s'etaient encore jamais vus de leur 
vie, ou qui s'etaient une fois vus voici dix ou vingt ans ; et ce garcon ou cette fille de la toute 
derniere generation... qui jamais, ne communiquent avec celui ou celle dont il a vaguement entendu 
parler (lequel ou laquelle d'ailleurs, de son cote, n'a pas precisement chercher a se manifester)... 
"L'on ne sait pas ce qu'il ou elle fait dans la vie, et a dire vrai, Ton y est indifferent puisque cela ne 
participe pas, ni de pres ni de loin, a notre vie"... 

Bien sur il y a -ou il y a eu - ce que l'un ou l'autre a eu l'initiative de faire pour que le lien 
s'etablisse... Une fois, deux fois, trois fois deja par le passe... Mais non, le lien ne s'est pas pour 
autant etabli... 

II y a aussi (parfois) ces "nuees" comme "chargees dune electricite", tout a fait occasionnelles et 
fugitives, sans avenir... qui semblent, le temps d'une fete ou d'une saison, ou par le fait dune lettre, 
d'un evenement particulier, d'une situation, d'une emotion ou a revocation d'un souvenir commun... 
relier les etres entre eux... 

... En ecrivant cela, tout ce que je viens de dire, je pense a ce livre d'Alice Ferney que j'ai lu 
dernierement : "Les Autres"... 

... Ah ces "Autres"!... lis peuvent etre (et pour moi ils le sont - et je le declare - )... ce qui 
"remplacerait Dieu"... Mais un "vrai Dieu" en quelque sorte : un Dieu sans aucune espece de 
complaisance civilisee et obsequieuse, un Dieu qui dit s'il aime ou n'aime pas et pourquoi, un Dieu 
qui se manifeste, un Dieu qui "t'existe", un Dieu "sans aucun ennemour ni troudebaleries aux 
humeurs du jour"... 

Humour Yugcibien (25 Aout 2010 a 23h 25) 

Heh/Riqh/Ou'heur'th ! 

... Excusez moi j'ai rote puissant et caverneux en trois notes dans une meme mesure, trois sons 
gutturaux issus du boyau de ma gorge... 

Sahr' Koh-zii ! 

... Excusez moi encore, j'ai parle en Psychlo ! ( Psychlo : un monde qui depuis trois cents mille ans 
domine la galaxie et impose son langage sur toutes les planetes habitees) 
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Christine Lagarde ! 

... Apres les excuses, un peu de pub : la maison Christine Lagarde Tailleurs et Vestes, propose 
jusqu'a 50% de rabais sur les vestes impeccables en bleu marine aux larges epaulettes renforcees. 

Dominique Trois-Canes ! 

... En photo sur la premiere page du Canard Dechaine, avec sa jolie sous-secretaire aux Affaires 
Privees, dans une rue de Brodway. 



"That is the question"... 

Apropos de "L'eclair de mon vivant et l'absolu desert de ma mort"... 

"Que ferais-je dans l'absolu desert de ma mort, de mes quelque vingt mille lieues d'ecriture ? Je 
n'en ferai rien, cela est certain... Et qu'en fis-je dans l'eclair de mon vivant ?" 

A dire vrai je m'etais deja pose la question... Mais peut-etre pas jusqu'a ces annees presentes, 
avec autant d'acuite... 

Toujours est-il que je n'ai pas de reponse... Seulement mon ecriture, telle qu'elle me vient, comme 
une sorte de respiration (et la respiration est indispensable et inherente a la vie)... 

Mais je ne peux ecrire ni comme un auteur de romans ni peut-etre meme comme un ecrivain 
(ecrivain au sens de ce que Ton entend par "ecrivain")... Mon oeuvre est impubliable : trop 
dispersee, trop fragmentaire, et en meme temps d'une gravite, dune densite et d'une prolixite dans 
un meme univers immuable et intemporel... 

A la fin de ma vie serais-je peut-etre parvenu a exprimer tout ce que je voulais dire... 

Avant le Net, avant les blogs, avant les forums ; j'ecrivais dans des carnets ou avec une machine a 
ecrire : ce n'etaient la, pas meme des "bouteilles a la mer" puisqu'il n'y avait pas d'oceans, pas de 
mers, pas de lacs, pas de rivieres pour transporter mes mots... II n'y avait que l'lnsaisissable". 

Et puis il y eut le Net... 

Je n'aurais sans doute pas cesse d'ecrire, sans le Net... 

Conviction intime 

J'ai une conviction intime : 

Facebook (ou tout autre lieu virtuel -sur le Net- ressemblant a Facebook)... peut se reveler un "age 
de pierre" en voie de developpement dans le sens que je "pressens"... 

J'avais dit (en 2001 deja) dans un courrier des lecteurs a Sud Ouest Dimanche... Qu'internet au 
debut du 21eme siecle c'etait comme l'invention de l'imprimerie a la fin du 15eme siecle... 

Mais il y a encore autre chose : au 15eme siecle c'etait aussi le debut des "grandes decouvertes" (par 
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la navigation sur les oceans du monde)... Et au debut du 21 erne siecle, c'est la "planetarisation" de la 
communication... Ce que les pouvoirs du monde, les gouvernements, les systemes politiques et 
economiques, les medias... Ne pourront pas maitriser et totalement controler comme ils le 
souhaiteraient en depit de toutes les barrieres posees... Tout comme les pouvoirs et les 
gouvernements du 16eme siecle n'avaient pu vraiment maitriser et controler la pensee ecrite dans 
des livres et diffusee a un plus grand nombre de gens sachant desormais lire... Et cela en depit de 
toutes les censures et du sac de certaines officines... 

C'est pourquoi je dis et j'affirme que les "grands espaces publics de communication du Net" (avec 
leurs liens et leurs reseaux) auront le meme destin que celui de la decouverte de l'imprimerie et de 
la diffusion de l'ecrit... 

Les Roms, un sujet qui fache... 

... Selon les sensibilites politiques ou autres, lorsque cela "fache" ou interpelle... Et cela fache en 
general ceux et celles qui, "de droite comme de gauche" pensent que les Roms sont des gens 
"indesirables" dans la mesure ou "partout ou ils passent, y'a du chapardage"... Sans compter les 
"grosses bagnoles", les trafics en tout genre, les bagarres et autres "problemes" (qui forcement 
derangent les "bons citoyens")... Et quand cela ne fache pas (ou beaucoup moins), alors le "sujet" 
interpelle et amene les gens a "se poser des questions" (humanitaires ou autres) en fonction de leur 
culture personnelle, de leur sensibilite, de leurs "valeurs morales" etc. 

Je ferai tout d'abord cette reflexion qui, apparemment n'a "rien a voir" avec le sujet... sauf a y bien 
reflechir : 

Si, enrhume, tu as les deux mains prises, tu ne laches pas l'un ou l'autre des objets que tu tiens afin 
de te saisir d'un mouchoir dans ta poche et de te moucher correctement : tu renifles, et bien sur, s'il 
se trouve du monde autour de toi a ce moment la, c'est "assez vilain"... Done tu renifles, meme si tu 
as une belle ame... 

II y a des gens cependant, qui, meme lorsqu'ils ont un mouchoir dans leur poche et n'ont pas les 
mains occupees... Reniflent quand meme. 

Cela dit, le fait d'avoir les mains occupees quand on est enrhume, que Ton ait ou non un mouchoir 
dans sa poche (ou une "belle ame", ou une "moche ame") ; augmente considerablement le nombre 
de gens qui reniflent. 

Vous me direz : "il y a la maniere de renifler... ou de se moucher soit disant correctement"... 

J'en viens a present au "sujet" : 

Au Neolithique, il y avait deja un antagonisme entre les peuples nomades et les peuples 
sedentaires (qui d'ailleurs n'etaient pas sedentaires depuis bien longtemps a l'epoque)... Ce sont en 
effet deux modes de vie differents que le nomadisme et le sedentarisme... Et aucun de ces deux 
modes de vie ne peut etre defini comme etant "l'ideal" par rapport a l'autre... Chacun de ces deux 
modes de vie a ses realites, sa ou ses verites, sa culture et son destin. Ce qui les rend incomparables 
mais cependant coexistants dans un meme monde, un meme espace, et parfois en un meme lieu, en 
une meme ville lorsqu'ils se rencontrent (les uns qui repartiront ailleurs et les autres qui demeurent 
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en la ville en "citoyens de toutes sortes")... 

II y a ceux qui ont les mains prises comme dans un etau de misere, de denuement et de necessite 
dans l'urgence d'une situation difficile ; et il y a ceux dont les mains sont prises comme dans un etau 
de violence ou de pure cupidite... Et quoiqu'il en soit, avec les mains prises, on "renifle"... Ou autant 
dire que Ton s'empare de ce dont on a besoin par necessite ou par cupidite... 

Que tu sois de la route le long de laquelle tu roules, ou que tu sois etabli en la ville ou tu demeures... 
II y a toujours cet etau de misere, de denuement et de necessite ; ou cet etau de violence et de 
cupidite. L'un de ces etaux qui prend les mains des hommes et des femmes de ce monde, pourrait 
etre desserre : c'est celui de la misere... L'autre ne peut qu'exister toujours, meme dans le "meilleur 
des mondes possible" : c'est celui de la violence et de la cupidite... Mais si ce dernier devait seul 
exister, alors les "statistiques qui derangent" ne seraient plus les memes et Ton verrait decroitre les 
"mauvais chiffres"... 

Nos tres lointains ancetres dans les origines de l'humanite, etaient tous des sortes de "Roms", et 
deja a l'epoque, il y avait l'emprise sur les etres humains, l'emprise le plus souvent brutale et cruelle 
de la misere, de la peur, de la souffrance et de la necessite... Deja aussi a l'epoque il y avait l'emprise 
de la violence et de la cupidite... 

Alors, pauvre Rom ou pauvre citoyen a demeure (qui parfois n'a meme pas de toit)... ton frere, il a 
peut-etre une"belle ame", ou "il va te faire un enfant dans le dos"... On le sait bien : la misere ne 
rend pas forcement les gens solidaires ! 



Les ailes qui veulent aller dans les etoiles 

Toutes ces ailes qui te font voler aussi pres ou aussi loin de tant de regards dont la plupart n'ont 
vu de ces ailes qu'un fil de lumiere ou qu'une ombre suspendue... Ou ne les ont tout simplement pas 
vues... Sont innombrables. 

Et a tant et tant voler et se multiplier et s'etendre aussi pres ou aussi loin de tant et tant de regards, 
toutes ces ailes ont peut-etre fini par voler de tout le vol dont elles ont voulu voler dans le temps de 
l'eclair de leur passage... 

Et il n'en est pas une, pas une seule, de ces ailes, qui ne veuille aller dans les etoiles... 

Mais elles sont si nombreuses, ces ailes ; que cela est comme un grand ciel immobile et tout blanc 
ou plus rien ne vole... 



P'tite bebete, qu'encours-tu ? 

La bette encourt de se dessecher, de faner, de vieillir sur pied... Si elle n'est point cueillie fraiche 
afin d'en cuisiner un bon plat de bettes gratine a souhait... 

La Bettancourt, de meme que toutes les betes en cours d'existence, encourt depuis l'enfance au 
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vieillissement... Et ce n'est point son immense fortune a cette vieille dame, qui va lui refaire le 
visage de sa jeunesse... Meme si quelque aventureuse et fort couteuse chirurgie esthetique pouvait 
la doter dun visage de jeune femme... Qui peut-etre "ne lui irait pas" ou "lui collerait mal a la 
carcasse"... 

Soit dit en passant, avoir les cheveux noirs et le visage en peau de poulet trop cuit... Ou le teint rose 
et les cheveux blancs... Pourvu que Ton "pete le feu, que le robinet coule et que les castagnettes 
huilent"... Et surtout, que fame ne vacille point... 

Mais je vois mal cependant madame Bettancourt en maillot meme d'une piece sur une plage de 
vacanciers "lambda" et encore moins se tortiller le cul dans une discotheque "La Fregate" a La 
Trinite sur Mer... 

Cela dit, un "Yugcib" non plus, ne se tortille pas le cul dans une discotheque "La Fregate" (ou a 
l'Oyat, la derniere discotheque avant l'Amerique, a Contis Plage)... 

Mes p'tites bebetes encourent de ne jamais pouvoir etre "traduicourrues" ou "bestsellerisees" 
lorsque les petits Chinois seront quatre milliards partout sur Teterre et que le Chinois sera encore 
bien plus parle et ecrit que l'Anglo-americain aujourd'hui... 

D'ailleurs, je suis deja intraduisible en Anglo-americain... Et parfois meme en Francais coulant... 
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La revolution passe-t-elle par des manifs et des petites greves d'un jour ? 

"On n'a jamais vu un riche voler un pain"... Disait Victor Hugo. 

Si la grande delinquance est davantage liee a une crise de societe et a une civilisation devoyee, 
violente et perverse... La delinquance mineure est quant a elle, davantage le fait de la misere et de la 
pauvrete. 

Et la delinquance mineure, c'est le "petit voleur", celui qui vole a l'etalage ou passe par une fenetre 
ouverte pour s'emparer d'un porte-monnaie sur un dessus de buffet, par exemple... 

Le "seuil de pauvrete" aujourd'hui en France vient d'etre fixe a 910 Euros par mois. Mais plus de 
trois millions et demi de nos concitoyens sans compter les "sans papiers" ou les "non regularises" 
ou meme encore les "carrement oublies des statistiques... Ne percoivent pas ces 910 Euros par mois. 

Certes il reste autant de millions de gens dans notre pays, qui "jouissent" de revenus superieurs a 
1500 Euros et qui eux, achetent et done "mettant chaque jour cent balles dans le Dada", contribuent 
a la "bonne marche de la boutique"... 

Mais les grandes surfaces commerciales affichent toutes des recettes generates, inferieures d' environ 
3% de ce qu'elles affichaient l'annee d'avant... 

Les boutiquiers, du moins les plus gros d'entre eux, ceux des empires financiers ainsi que les tres 
grands marchands de services et de prestations, dont les actions sont cotees en bourse et produisent 
des dividendes sans cesse accrus... Ce sont eux les delinquants, les voleurs, les assassins meme... Et 
ce sont eux et eux seuls, qui doivent "rendre gorge". 

Mais Ton n'entend dire que ceci, comme le marteau sur l'enclume et actionne par un mecanisme 
automatique : "Ce sont eux qui font l'emploi et les salaires et creent la richesse" ! 

Merde! Quelle richesse et pour qui ? 

Est-ce une "richesse" d'etre toute sa vie durant, ecrase de credits ; "arrose" de reserves fictives 
d'argent sur des comptes qui s'ouvrent comme des robinets ; de sans cesse courir apres le dernier 
equipement technologique a la mode, apres une bagnole un peu plus performante, apres une baraque 
que, si on la fait pas tout de suite, elle coutera d'annee en annee de plus en plus cher ? 

Merde ! La revolution ne passe pas forcement par des manifs de millions de gens, et encore moins 
en continuant de "mettre cent balles dans le Dada" en "chiant sur les pauvres avec la larme a l'oeil et 
un petit sou par ci par la dans la casquette"... 

Pousse haut et fort du fond de mon gosier 

Heh-Riqh-Ou'heur'th ! 
Excusez moi je me repete : je RE - rote ! 
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... Tout comme du fond de mon gosier, je poussai en plein cours de Francais ou d'Anglais au lycee 
de Mont de Marsan, un tonitruant et caverneux "ZOB" a faire trembler toutes les vitres de la classe 
et blemir les visages des profs "creme" que nous chahutions... 

"Zo'hob !" 

... Nouvelle petite anecdote : 

Je faisais circuler dans la classe une carte de geographie "pirate" representant un continent de 
notre belle Teterre, en forme de ZOB geant... La plus grande ville de ce continent se nommait 
Belzezobe, il y avait le grand desert de Mem'zelzebie et le mont Troudebahl avec sa grande verrue 
volcanique surplombant une jungle peuplee de petits "zezebes"... Et pour l'histoire ancienne, en fan 
Audi A4 avant Jesus Quique, un deluge de puree de robinets d'amour haut-pointes, fondit sur le plus 
beau cortege de femmes chic du plus grantenterrement general du siecle, l'enterrement "en grande 
pompe" du prophete Bozebe... Ou il n'y avait que des dames et des demoiselles en voilettes a 
mouches et chiquement imperdees et en hauts talons sonnant sur le pave mouille... 



NOTE : J'en avais "toute une Bible" de "cette affaire la"... Un plein cahier de brouillon de 96 pages 
ecrit tres petit, avec evangiles, apocalypse, anges et demons, et Dieu (un grand phallus geant) et 
Jesus-Quique, et le deuteronome et tout le tremblement... Une oeuvre pirate et iconoclaste qui fit le 
tour du lycee, de tous les dortoirs et dont on s'arrachait la lecture avec de grands eclats de rire... 
Mais helas, je n'ai pas conserve ce "document pirate" ! Je l'ai perdu dans je ne sais quel voyage ! 



Un carton sur Facebook ! 

... J'ai vu recemment une "pub fracassante" destinee a des jeunes dont les parents se verraient 
proposer pour leurs jeunes une offre de SFR qui disait en gros ceci " : 19,90 euros par mois pour 
une cle 3G+ avec un forfait internet de 4heures et..."Il fait un carton sur Facebook" (votre fils ou 
votre fille)... 

Franchement, je vois pas du tout comment on peut "faire un carton sur Facebook" ( seuls a mon 
sens, des tas de clampins "lambda/lambdade" assez "chevronnes" dans le maniement de facebook et 
ayant je ne sais combien d"'amis" -amis que d'ailleurs ils peuvent a tout moment contacter par MSN 
ou i-phone avec force clic rapides- peuvent comme dit la pub "faire un carton sur Facebook")... 

Mais moi, excusez moi, pour "etre poli" : ce genre de "carton" j'y "chie dessus" ! j'appelle ca de la 
"petite gloriole a la mords-moi'l noeud" ! 

... Ah, la vache! Si un "grand ecrivain" devait se faire ou pouvoir se faire connaitre par facebouc, 9a 
s'saurait! Et alors, le "grand ecrivain" en question (ou l'artiste de genie) saurait comment proceder, 
qui contacter sur facebouc... Et la "vraie/vraie gloire" alors, viendrait toute seule d'elle-meme ! 
(comme par une sorte de "miracle" ou de "sesame ouvre toi"... Parce que bien evidemment et 
toujours comme par miracle, la "cocoricohade hyper geniale" de Clampinius Machinchouette serait 
lue par mille et mille faceboucquiens "accros dun monde different")... 
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Or d'apres ce que je vois (et je suis loin d'etre le seul a le constater) Facebook c'est et ce n'est QUE 
ce putain de foutoir sympathicolique et bien coulant et bien gesticulant qui draine des millions et 
des millions de gens dans une cacophonie communico-cocoricocative ne menant nulle part et 
permettant de se faire toute une chiee d"amis" ... Pensez done : tout le monde y est sur Facebouc! 
Sarko, Obama, Sebastien, toutes les vedettes de la Tele, les People, et toute la clique de la "pensee 
unique", de la "pensee qu'a du look", de la mode, de toutes les modes a la mode! 

Et pour couronner le tout, bordel... Tous ces gens la, ces politiques, ces people, cette clique a la con 
de cocoricoteux qui roulent leurs grosses mecaniques, tous ces connards sapes exotique, coiffures 
sophistiquees, discours oiseux d'enfants gates du Systeme, polemiqueurs a la noix, en premiere page 
dans les magazines, se pavanant comme des dindons a la Tele... Tous autant qu'ils sont, ils "font un 
bouquin" (un bouquin c'est meme pas eux qui font l'bouquin mais un negre)! 

Moi 9a me fait gerber tout ca ! C'est pire que le Veau d'Or de Moi'se dans le Sina'i ! Tout ca j'y chie 
dessus excusez moi l'expression! 

Cela dit, que Sarko veuille "tuer" Laurent Ruquier, Sebastien et Arlette Chabot... cela aussi me fait 
gerber! Car en depit de tout ce que je denonce, de tout ce sur quoi je chie... Je pense apres tout que 
tous ces gens la (dont il faut le reconnaitre, certains d'entre eux ont quelque "talent") font "partie du 
paysage audiovisuel" et ne peuvent etre ainsi (par un pouvoir qui pretend "moraliser" ou "canaliser 
les foules") etre "jetes tels des Kleenex" ! N'oublions tout de meme pas que le cote "culturel" de 
l'lnculture, c'est moins nocif que les tueries et que les massacres perpetres dans le monde par des 
fanatiques et des fous de guerre... Ou que la domination des lobbies economiques et financiers et de 
leurs cohortes d'actionnaires milliardaires... Lesquels lobbies et milliardaires de tout poil d'ailleurs, 
se servent de cette "culture de masse" pour mieux "laver les cervelles" des gens... 

Regarder une connerie a la Tele (et cela meme tres souvent et de preference, par une sorte de 
paresse intellectuelle plus occasionnelle que reelle) ne favorise pas, certes, la reflexion et la pensee, 
mais ne l'empeche pas non plus... C'est comme le filet tendu en travers dune riviere : les mailles 
peuvent etre tres serrees, de plus en plus serrees, mais les poissons les plus petits et les plus 
volontaires parviennent a passer de l'autre cote. Et meme si une barriere compacte, faite de ciment 
ou de metal, coupait la riviere en travers, l'eau venue depuis la source, retenue par la barriere, 
s'etendrait sur les rives et ruissellerait ensuite de l'autre cote... 



La manif du 7 septembre 2010 

... Sera-t-elle plus importante encore, en participation et corteges dans toutes les grandes villes de 
France, que celle du 24 juin dernier ? 

De tout temps a jamais depuis mon entree a la Poste en juillet 1967, j'ai participe a presque toutes 
les greves et toutes les manifestations... Lorsque j'etais conseiller financier a la Poste de Bruyeres 
dans les Vosges en 1995, au bout dune semaine de greve j'etais avec trois autres "irreductibles" dans 
le departement des Vosges a la Poste, l'un des seuls postiers encore en greve huit jours apres : vous 
auriez vu alors, la tete de mon chef ! 

... Cela dit, outre "moi multiplie par cent, mille, cent mille ou un million dans la rue" (ce qui finit 
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par compter tout de meme)... Je combats aussi (d'une autre maniere)... De cent mille traits de plume 
sur le Net (forums, site et blogs)... 

Puisse chacun d'entre nous, contre les empires financiers, les lobbies economiques et leurs cohortes 
de milliardaires actionnaires, contre l'lnculture generalisee et la mise en coupe reglee de notre si 
beau pays par des gangsters autorises... Contribuer en fonction de ses mo yens, de ses talents et de sa 
presence, a un avenir meilleur pour nos jeunes ! 

N'oublions pas que dans toutes ces manifs depuis deja deux ou trois ans, on voit de plus en plus de 
jeunes (et pas seulement que des "vieux de la vieille" ou des seuls "fideles" de 30 a 50 ans !) 

La sortie du bois 

... Nous sommes tous des etres ordinaires... Et ce qu'il y a d'ordinaire en nous, le plus souvent, 
recouvre ce qui pourrait ne pas etre ordinaire... 

A un certain moment, les etres ordinaires que nous sommes, sont tous "pris au piege" : le piege, ce 
piege qui est la sortie du bois, et en cette sortie du bois, on donne forcement de la voix... Dans le 
bois, il n'y avait que des chants d'oiseaux ou de betes, et parfois l'eclatement d'un arbre ou d'un coup 
de fusil... et presque toujours, cette solitude comme entre des murs aux portes et fenetres fermees... 

Heureux - peut-etre? - celui, celle qui "aime a demeurer dans le bois" et se soucie peu de la sortie du 
bois... 

Heureux les muets car ils parlent avec leurs yeux... S'ils ne connaissent pas le langage par signes et 
ne lisent pas sur les levres... Et n'ecrivent pas. 

... Et j'ajoute ceci : 

Le drame, tout le drame dans la relation entre les etres... C'est que les etres ordinaires que nous 
sommes ne parlent d'eux-memes que (ou presque que) comme ils ne devraient pas en parler : c'est 
cela qui est ordinaire... et en general, sans destin autre qu'immediat (et encore!)... 

En ce sens, on peut dire (je crois)... que tout essai d'autobiographie, que ce soit par un livre, un blog 
ou un "journal"... N'a presque jamais la dimension qu'il devrait avoir... 

Je pense au Journal d'Anne Frank, ou au Journal des annees no ires de Jean Guehenno par exemple... 
Mais il y en a d'autres heureusement, et sans nul doute des moins connus : la, oui, il y a une 
"dimension" ... 

Cependant... On peut trouver dans Facebook ou dans les forums du Net (quelquefois)... Cette 
"dimension" la (par de toutes petites reflexions, de tout petits mots - venus "du fond des tripes"... Et 
aussi dans la vie des gens, dans la rue, au comptoir d'un cafe, autour d'une table familiale...) 



La manif du 7 septembre 2010 

Puisse chacun d'entre nous, contre les empires financiers, les lobbies economiques et leurs 
cohortes de milliardaires actionnaires, contre l'lnculture generalisee et la mise en coupe reglee de 
notre si beau pays par des gangsters autorises... Contribuer en fonction de ses mo yens, de ses talents 
et de sa presence, a un avenir meilleur pour nos jeunes ! 

N'oublions pas que dans toutes ces manifs depuis deja deux ou trois ans, on voit de plus en plus de 
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jeunes (et pas seulement que des "vieux de la vieille" ou des seuls "fideles" de 30 a 50 ans !) 
... Juste 2 ou 3 mots a propos de la reforme des retraites : 

- La penibilite : en gros, sont concernes tous les travailleurs "qui font travailler leurs corps ou une 
partie de leur corps (bras, jambes, muscles, reins, colonne vertebrale...)" auxquels il faut ajouter les 
salaries surmenes par la pression des objectifs, du resultat commercial et de la performance a sans 
cesse ameliorer... 

- Le financement : on demande trop, beaucoup trop, encore beaucoup trop, aux salaries et aux 
entrepreneurs (artisans, employeurs, PME...) mais pas assez, vraiment pas assez (en fait c'est 
derisoire) aux milliardaires actionnaires, aux grands lobbies, aux geants des multinationales et tres 
gros (veolia, bouygues and Cie, Total gaziers petroliers et autres grandes mafias des offres de 
services et de loisirs qui detiennent les marches et realisent des benefices absolument fabuleux... 

- Ma conclusion face a ces deux points essentiels : faire "suer le burnous" deux ans de plus a des 
millions de gens en leur versant d'une part des salaires "ecrases" ou des pensions de retraite "peau 
de chagrin"... C'est non seulement une heresie mais un crime contre l'humanite ! 

... J'ajoute encore ceci (deux autres points qui me semblent importants) : 

- Un exemple particulier tout d'abord, mais qui concerne de tres nombreuses femmes dans notre 
pays : 

Soit une femme qui, une grande partie de sa vie active (c'est a dire durant les periodes eparses ou 
elle a exerce un emploi -souvent a temps partiel d'ailleurs- ) n'a pas et n'aura jamais le nombre de 
trimestres requis, suffisant... Pourquoi cette femme la, qui le plus souvent fut femme de nenage, 
femme d'entretien, devrait-elle encore bosser jusqu'a 67 ans afin d'obtenir le taux plein d'une retraite 
miserable ; c'est a dire jusqu'a 67 ans, continuer de devoir exercer une activite eprouvante a un age 
ou elle devrait plutot "mieux profiter" de son temps, que de s'echiner a passer la serpillere huit 
heures (ou meme quatre) par jour sur le carrelage de quelque local administratif ou autre? 

- L'allongement de la duree moyenne de vie hommes et femmes : 

Dans les annees presentes et celaje crois jusque vers 2020/2030 environ, cela me semble une 
realite... 

Mais au dela? Avec toutes ces restrictions budgetaires en perspective concernant les services publics 
de sante, la qualite de vie qui se degrade, les nouvelles maladies qui apparaissent, tout ce qu'on 
bouffe de "frelate", de "chimique" et de formate selon des normes qui sont surtout concues pour que 
9a profite aux lobbies, tout ce qu'on respire... sans compter la degradation de notre environnement 
naturel... Comment voulez vous que la duree moyenne de vie puisse continuer d'augmenter 
indefiniment? Par exemple en Russie, il me semble que la duree moyenne de vie des gens a deja 
diminue par rapport a ce qu'elle etait il y a vingt ans... 

Voyez deja tous ces jeunes de moins de 30 ans qu'on voit bouffer des merdes en barquettes et 
sachets, consommer de l'alcool et des drogues, qui seront a moitie sourds a 40 ans (because sans 
cesse l'oreillette ou les ecouteurs), qui n'y verront plus clair, etc. ... 

Pour les "riches", oui (je veux dire les gens "qui ont les moyens" de vivre mieux, plus proteges...) 
ceux la pourront certes jouir de quelques annees de vie supplementaires... Mais les autres ? 
... Faites deja le compte des alcooliques, des drogues, des diabetiques, des gens qui ont eu un 
infarctus entre 40 et 50 ans, des exposes a des substances dangereuses, des cancereux en "sursis"... 
et des blesses par accidents de la route, des ulceres et des pancreatiques et autres handicaps que Ton 
traine la vie durant... Cela fait bien, je crois, quelques millions de personnes ! 
Comment voulez vous qu'en depit des progres de la medecine (par ailleurs freines par un acces aux 
soins devenu plus difficile pour les "moins riches"), tous ces gens la puissent vivre jusqu'a 100 ans ? 
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Une certaine nuance de bleu dans le ciel 

La technologie, l'education, la communication et l'information instantanees, les loisirs, la 
consommation de produits alimentaires et autres, tous d'usage courant, de necessite ou contribuant 
au bien etre general... Et l'economie de marche ; c'est done tout cela l'essentiel de ce que Ton definit 
comme etant une « societe developpee »... 

Et dans toutes les societes developpees de notre monde, s'etablit la relation entre les etres. Et dans 
cette relation entre les etres, lorsqu'elle n'est ni conflictuelle ni seulement le fait de l'existence 
d'interets personnels ou prives... II manque presque toujours l'essentiel : cette forme de gentillesse 
ou de bonte, spontanee, profonde, emplie de delicatesse et parfois d'humour, emouvante ; sans 
prejuges et denuee de toute arriere pensee, mais aussi sans compromission, sans « angelisme », sans 
concession a un « ordre du monde » fonde sur des valeurs d'argent et d'apparence... 
II n'est pas tout a fait sur que cette forme de gentillesse puisse davantage exister dans les societes 
« mo ins developpees » comme Ton pourrait le croire parce que les gens seraient mo ins assujettis 
aux contraintes et aux concepts d'une civilisation avancee en education et en technologie... Et que 
dans ces societes done, la relation entre les etres soit reellement differente, plus conviviale, plus 
chargee demotions, plus empreinte de chaleur humaine... 

En somme, dans une sorte de « meilleur des mondes possible », lorsque la misere peut paraitre 
mo ins amere, et que les armes se taisent... Ce serait comme un ciel tout bleu qui n'aurait presque 
jamais - ou si peu souvent - une certaine nuance de bleu rendant le ciel vraiment different... 

Demesure et deraison, violence et vulgarite 

... Un pasteur en Amerique veut braler en public des exemplaires du Coran... Un grand journal 
hebdomadaire de notre pays presente Nicolas Sarkozy avec une barbe de deux jours et ce titre "cet 
homme est dangereux"... 

Je n'aime pas les religions, pas plus la religion musulmane que la religion catholique ou une autre 
religion... Je n'aime pas Nicolas Sarkozy... 

J'aime la liberte d' expression, et cela meme presque sans restriction... 

Je puis etre d'une violence extreme... (parfois et par reaction immediate et "epidermique")... 

Mais ce qui me desole, ce qui me revolte... C'est cette demesure dans les comportements, dans les 
actes, de certains etres humains... Cette demesure qui prend instantanement une dimension 
planetaire (ou nationale) des le moment ou elle diffusee "a grande echelle", cette demesure dans 
laquelle il n'y a - et il n'y aura jamais - de reflexion, de reflexion profonde, grave et toute emplie 
d' interrogations diverses... 

Je pense que l'emotion, l'essentiel et ce qu'il y a de plus vrai dans l'emotion, ne peut venir que dans 
la reflexion, cette reflexion grave et profonde qui invalide toutes les violences meme les plus 
justifiees... 

Au cinema, il y a les "effets speciaux"... Qui impactent le public... Un public qui n'attend que ca ! 

Dans la vie, dans le monde, il y a cette demesure dans les comportements, dans les actes, dans les 
propos, dans les ecrits... qui est l'une des caracteristiques de notre epoque... 

La reflexion c'est l'antidote de la demesure... 

On fait peut-etre la revolution dans la violence, et cela s'est deja vu... Mais on ne fait pas la 
revolution dans la demesure : ca ne tient pas ! 

Et de surcroit, si Ton fait dans l'ordinaire et dans le vulgaire ! 
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La mediatisation des gens au pouvoir ou en vogue 

... Ce que je critique dans la mediatisation des gouvernants (et de tous les gens qui detiennent du 
pouvoir, de l'aura, qui ont de l'influence et du rayonnement)... C'est cette maniere (souvent "un peu 
facile", ordinaire et vulgaire - et a la portee de n'importe quel bricoleur quelque peu imaginatif)... 
De produire des images, des documents video, des formules en paroles ou en ecrits... qui ne sont en 
verite que des "effets speciaux" visant a impacter un public qui n' attend que cela (et en redemande 
sans cesse)... 

... Ce que j'attends des critiques de tous bords, de la mediatisation par les differents "officiants de 
l'orchestration", c'est bien autre chose que de simples "effets speciaux", bien autre chose que cette 
sorte de "staracademy du pave lumineux dans la mare" (la mare qui pue, d'ailleurs)... La est le role, 
deja, en premier lieu, des artistes, des ecrivains, des intellectuels, des comediens, des cineastes, des 
bouffons, des comiques... qui, par le rayonnement qui est le leur, par la responsabilite qui est la 
leur... Peuvent etre "dune grande efficacite" contre ce ou ces pouvoirs abusifs et predateurs... 

Ensuite, vient, au dela et dans le meme elan que l'elan des artistes et des ecrivains ; le role des 
journalistes de l'actualite et de l'information : l'effet par la plume, par la maniere de dire, par 
l'image... Et enfin, ce qui est loin, tres loin d'etre negligeable ; l'expression populaire lorsque cette 
derniere parvient a se liberer tant soit peu de la reaction "epidermique"... 

Ainsi dans ce que j'entends par mediatisation (mediatisation des personnages au pouvoir ou en 
vogue)... et que je viens d'exprimer... Alors la, oui, je suis "pour" la mediatisation... 

Le onze septembre 

Outre le mardi 11 septembre 2001, ce 11 septembre des « Twins Towers »... Le 11 septembre 
evoque aussi pour moi le lundi 11 septembre 1961 a Blida en Algerie... 

Vers trois heures de l'apres midi par cette journee magnifique au ciel d'un bleu absolu, je 
contemplais le paysage depuis la coursive du 9eme etage de l'HLM ou nous demeurions mes 
parents et moi, cite Montpensier : toute la plaine de la Mitidja se deroulant jusqu'aux collines du 
Sahel formant une sorte de talus ondule, coupe juste en face par une petite echancrure laissant 
apparaitre le bleu profond de la Mediterranee... 

Les chiens du quartier, de toute la cite et meme de la ville entiere se mirent a aboyer... Je n'avais 
encore jamais entendu autant de chiens hurler a la mort comme on dit, en plein jour et dans une ville 
entiere... 

A quatre heures de l'apres midi, un roulement de tonnerre comme dans ces orages qui roulent en 
longues et profondes vagues d'un bout a l'autre du ciel, survint, non pas du ciel mais de l'interieur de 
la terre... 

Et le carrelage de la coursive fut parcouru de vibrations, puis toute la coursive se mit a avancer et 
reculer par a coups, comme le pont superieur d'un navire pris dans la tempete. Et les murs, les 
cloisons des appartements, se fissurerent en longues lezardes, des morceaux de platre tomberent des 
plafonds, de la vaisselle se brisa dans les buffets... La chatte Pomponnette de mes voisins et amis, se 
mua en herisson fige ; et les tortues que j'elevais clandestinement dans un petit enclos de briques, se 
murerent brusquement a l'interieur de leur carapace... 

Je crus bien que vers la fin de la demi minute que dura cet orage des profondeurs de la terre, toute la 
coursive allait se decrocher... 

... Et vint le soir, la grande nuit etoilee, puis le lendemain matin... Et toutes ces journees d' Algerie 
jusqu'au bateau de Marseille le 22 mai 1962, toutes ces journees que j'ai tant aimees en depit de la 
guerre, toutes ces journees de « la- bas » ou les gens avaient coutume de dire a propos des gens de 
« l'autre rive » de la Mediterranee : « qu'est-ce qu'ils sont constipes, de l'autre cote! » 
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La fete de l'Humanite 

A la fete de l'humanite, les organisateurs invitent des artistes qui, non seulement ne sont pas du 
Parti Communiste mais n'ont pas, non plus, des idees « specialement de gauche »... 
Par exemple du temps de Georges Marchais, fut invite Johny Halliday... Et les gens, d'ailleurs, 
prefererent en premier lieu, entendre Johny plutot que d'ecouter le discours de Georges Marchais 
(qui fut done un peu retarde)... 

Depuis de nombreuses annees qu'existe la fete de l'humanite en septembre, il en est ainsi : des 

artistes « qui ne sont pas forcement de gauche » sont invites. 

Est-ce que les artistes invites, « adaptent » leur repertoire pour autant ? 

Bien sur vous me direz : « e'est une question de pognon : cela fait des entrees et done des 
recettes »... Si e'est cela et rien que cela, alors mon propos - et tout ce qui va suivre - n'a plus aucun 
sens... 

S'il en est ainsi a la fete de l'humanite, pourquoi n'en serait-il pas de meme par exemple, lors d'une 
fete, d'un congres ou d'une manifestation de l'UMP... Ou meme du Front National ? 
A ma connaissance les organisateurs d'une fete de l'UMP n'invitent pas des artistes « de gauche », 
engages ou sympathisants... 

Toujours cette question de pognon : il est peu probable (et sans doute inutile) pour l'UMP, qu'un 
artiste de gauche puisse se reveler une source de recette, car la recette est deja bien assuree... Et de 
surcroit, un artiste de gauche ne manquerait pas de puiser dans un repertoire « incendiaire » ou tout 
au mo ins fort critique... 

La difference entre une fete de l'humanite et une fete de l'UMP, e'est que la fete de l'UMP est la fete 
d'un parti, pour et avec les membres de ce parti, et pour et avec ceux et celles des participants 
sympathisants de ce parti... Tandis que la fete de l'humanite comme son nom l'indique, est une fete 
pour et avec l'humanite qui la compose durant les trois jours de son existence... Une humanite qui 
n'est pas « de parti » meme si la fete est organisee par des gens du Parti Communiste... 
Ce qui explique pourquoi il n'y a pas d'artistes de gauche dans une fete de l'UMP. . Et que Ton peut 
voir un Johny Halliday a une fete de l'humanite... 

. . . Mais osons « verser » dans le surrealisme et « revons tres deraisonnablement » : un Jean Ferrat 
par exemple, ne en 1975 au lieu de 1930, invite par des organisateurs d'une fete UMP... et ayant 
accepte de s'y rendre! Absolument inimaginable! 

. . . Je pense, soit dit en passant, a ces « bouffons du Roi et de la Cour de Versailles », gens du peuple 
et originaires de milieux sociaux tres modestes voire miserables (du moins certains d'entre eux)... 
Exploites certes, par le pouvoir en place ; mais qui neanmoins parvenaient a « faire passer » 
l'essentiel de leur message... de telle sorte que la societe dans son ensemble s'en trouvait interpellee 
. . . Restait a determiner, pour le pouvoir en place, le moment ou « la frontiere pouvait etre 
franchie»... Chose fort mal aisee d'ailleurs, que de determiner « a partir de quel moment »... En 
effet une societe n'evolue jamais dans la facilite ni dans le « coulant »... alors meme que ce qui la 
caracterise de tous temps a jamais, e'est precisement le fait qu'elle se « moule » dans la facilite et 
dans le « coulant 

Est-ce si utopique que cela, ou si incongru ou si deraisonnable... Est-ce si denue de sens et d'utilite 
ou de pertinence... D'envisager la venue d'une sorte de « revolution culturelle » qui gagnerait les 
rangs des differents partis, sans niveler ou faire disparaitre les sensibilites, laissant entrer les artistes 
dans des environnements differents de ceux ou ils ont l'habitude ou la preference de se rendre ? 
Les artistes eux-memes, et en particulier ceux qui se sentent engages dans un courant de 
sensibilite, peuvent-ils envisager une telle « revolution culturelle »? 
Personne aujourd'hui, ne peut savoir ce que le monde, demain, deviendra... 

Tout au plus peut-on « pretendre le savoir », ce qui alors invalide l'idee d'une grande revolution, 
culturelle, relationnelle ou autre... 

Le probleme des partis, e'est qu'ils s'approprient des valeurs auxquelles un certain nombre de gens 
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se referent. Et qu'au nom de ces valeurs, ils justifient leur politique... Alors meme qu'ils ne servent 
pour l'essentiel, que des interets prives au detriment du plus grand nombre. 

Comment un parti peut-il se maintenir s'il ne prend a son compte que les seules valeurs auxquelles 
les gens en grand nombre ne se referent pas, lorsque ces valeurs sont celles d'une minorite 
hautement privilegiee? II faut bien afin de « passer » et d'etre elu, prendre aussi a son compte (c'est 
a dire s'approprier) les valeurs « humanistes et universelles » auxquelles croient beaucoup de gens... 
... « Et le tour est joue, en avant la musique, et le cirque continue avec ses loges et ses gradins de 
troisieme »... 

. . . Petite reflexion de ma part : 

L'un des faits historiques de l'antiquite, que j'aime bien... C'est l'histoire du cheval de Troie... 

Mordrait-on autant si... ? 

Si Ton sentait autour de soi gentillesse et clemence - et un certain interet manifeste - tout cela 
cependant sans complaisance ni servilite ; mordrait-on autant ? 

Tu passes ta vie en etant mordu, des l'instant que «tu petes un peu de travers », ou qu'on te trouve 
« chiant », ou meme tout simplement quand tu ouvres la bouche pour exprimer quelque chose qui 
fait un peu grincer les dents... 

Alors, parce qu'on est sans cesse mordu, ou parce qu'on voit que ca mord autant autour de soi... On 
mord ! 

Mais il y a tout de meme ceux qui « ne mordent jamais »... Soit parce que ce sont des etres 
« exceptionnels », soit parce qu'ils ne se servent de leurs dents que pour manger : si c'est pas bon, ils 
en redemandent pas, point barre ! 

Ceux « qui ne mordent jamais » m'interpellent... Ils me font dire « si ce sont des etres exceptionnels, 
c'est qu'ils sont sans doute d'une trempe dont je ne suis pas »... Ou « s'ils ne se servent de leurs dents 
que pour manger, attention a ce qu'on leur donne a manger car ils n'en redemanderont peut-etre 
pas »... 

Et c'est vrai que mordre, tout le temps mordre... Meme avec toutes les meilleures raisons possibles 
de mordre... 9a fait pas « tres exceptionnel » ! 

Les chiens de cirque ne mordent pas : ils executent des numeros qui « mordent »... 

Les chiens a « bon maitre » ne mordent pas : ils ont la fidelite qui « mord en silence » les 

familiarites dont ils n'ont que faire... 

Mais c'est fou, les chiens toques et reactifs , meme de « bon maitre », qui « te pincent par derriere 
le bas du pantalon »... Ceux-la, on a envie de leur donner un coup de pied. 

POTAGE SOUS CLOCHE A L'HOSTO 

C'est fou, fou, fou... ce que Ton se fout des ouvrages de reflexion... Et de la langue Francaise, de 
nos jours... Hormis quelques fideles ! 

Meme les journalistes de critique litteraire, le monsieur ou la dame de la presse locale, fustigent ces 
auteurs dits "confus et ardus" dont les oeuvres ne font guere recette... Mais des qu'un "trou-du-cul" 
ou une "troun' d'la cune" pond une histoire qui fait sensation - parfois d'ailleurs ecrite par un "negre" 
- alors c'est le "pave" dans le journal ! 

C'est drole tout de meme (et je trouve cela scandaleux) : Des qu'un auteur, un ecrivain, se met a 
produire des textes ou des oeuvres de reflexion, et a partir du moment ou cet auteur ou cet ecrivain 
n'entre pas dans le jeu habituel (c'est a dire dans la dialectique ayant cours)... On dit qu'il est 
"confus" ou "illisible"... 

Eh bien je vais vous dire une bonne chose, et avec un grand coup de poing sur la table : 
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"Tous ces critiques, tous ces journalistes, tous ces gens des milieux litteraires, tous ces types et 
typesses de coteries vestimento-litterato-carnavalesques... JE LES EMMERDE !" (traduction vraie : 
"ils ne m'impressionnent pas et je lis leurs paves comme on avale un potage sous cloche et sur 
plateau assis dans un lit a l'hopital")... 

Negre litteraire 

Si Ton etablissait une liste de cent metiers "relativement bien remuneres", et que dans cette liste 
Ton trouvait "negre litteraire"... Celui de ces metiers que je classerais en dernier (et que pour rien au 
monde je ne ferais) ce serait "negre litteraire"... 

Cela sort de mon "entendement" : ecrire, passer sa vie a ecrire "pour les autres", et en particulier 
pour un auteur connu, pour un personnage mediatise "qui n'aurait pas le temps de rediger son 
ouvrage et done, recourrait aux services d'un "negre"... Ou encore pour un "trou-du-cul" (ou une 
"troun'd'la cune") qui aurait fait sensation sur un plateau tele et voudrait "faire ecrire sa vie"... 

L'on n'est pas "proprietaire" de son oeuvre, de ce que Ton produit soi-meme en matiere d'oeuvre 
d'esprit... Comme Ton est "proprietaire" dune maison, d'un terrain, dune voiture... Le terme 
"proprietaire", dans le domaine des oeuvres litteraires ou artistiques, me semble impropre et 
inadequat : on devrait substituer au terme de "proprietaire", pour les oeuvres artistiques et litteraires, 
un autre terme qui, en gros exprimerait ceci : "createur originel et personnel, e'est lui, elle et pas un, 
une autre"... 

Une maison, un terrain, une voiture, ca se vend, 9a s'achete... Mais quand tu es createur originel de 
ton oeuvre litteraire ou artistique, tu ne vends pas, tu n'achetes pas le fait d'etre createur originel... 
C'est "plus fort, plus profond, plus inherant a l'etre que tu es", que de "posseder" par un acte, un 
heritage, une cession, un terrain, un immeuble... 

C'est la raison pour laquelle (selon ce que je dis plus haut) il ne me semble guere envisageable 
d'exercer le "metier" de "negre litteraire" ! 

C'est comme si tu donnais le "meilleur de toi-meme" (la part la plus intime, la plus authentique, la 
plus singuliere, par ton talent, par ton art... A quelqu'un d' autre qui n'est d'ailleurs ni de ta famille, ni 
de tes amis, le plus souvent)... 

Meme pour dix mille euros ou plus pour un livre de deux cents pages, meme pour une fortune, je ne 
serais "negre litteraire" ! 

... Ou alors, si vraiment /vraiment, un auteur connu, un personnage mediatise ou un "trou-du-cul 
passe sur le devant de la scene" devait quand meme/quand meme recourir aux services d'un negre 
litteraire... Alors il devrait etre fait mention "bien apparente" sur la couverture du livre " auteur et 
diffuseur : Tartempion" puis juste en dessous "ecrit par Troussalet Hectorion" suivi du nom de la 
maison d'edition... Et pour les droits d' auteur : 50% pour Tartempion, 50% pour Troussalet 
Hectorion. 

... Et il y a aussi les adaptations pour le cinema et pour le theatre : le vrai/vrai auteur concepteur 
d'origine devrait etre mentionne et reconnu au meme titre que tous ceux a qui l'on decerne la palme 
ou quelque prix ! 

Et que dire des auteurs de textes de chansons qui font des textes pour tel ou tel artiste connu et 
celebre ! 

... C'est vrai, le public, lui, que voit-il ? 

II voit "Johny Halliday", "Lionel Jospin", Nicolas Sarkozy", Segolene Royal", "Patrick Sebastien", 
"Michel Sardou"... 

II voit "une grosse tete", tres "pipolisee", tres mediatisee... Ou une "locomotive" a romans primes ou 
une "bete de scene"... 
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... Et si tu lui dis, au public " c'est Troussalet Hectorion qui a ecrit ca"... C'est comme si t'avais rien 
dit ! 

Merde, le public, je crois qu'il faut "l'eduquer" ! 

... Cela dit, je ne pense pas que, par exemple, Paulo Coelho, Jean Marie Le Clezio ou Michel 
Houellebecq... Aient recours a un negre litteraire, pas plus d'ailleurs qu'ils n'en seraint meme un, 
pour qui que ce soit ! 

... Vous m'direz " c'est deux "metiers" (ou deux "arts") differents, qui ne sont pas comparables, que 
le "metier" d'ecrivain", et le "metier" de negre litteraire... 

... C'est comme pour la chanson : je sais bien que "tout le monde" (en musique et chanson) n'est pas 
auteur compositeur... Mais moi je vais vous dire : j'ai une nette preference pour les auteurs 
compositeurs (si c'est "un peu juste pour la voix, y'a pas a en faire un fromage sauf si le mec chante 
comme une casserole!")... 

... En somme, pour conclure... Je suis pour "le vrai talent qui vient de soi", et je dis que, lorsqu'on a 
le vrai talent, on fait pas faire par les autres! (dans la chanson et dans la musique c'est un peu 
different parce que Ton peut tres bien avoir une belle voix, un bon timbre... sans pour autant helas 
avoir la capacite de composer du texte et de la musique... et vice versa)... 

... Mais que dire cependant, des ecrivains "de talent" (il y en a)... Qui parfois, ont recours a un 
"negre"? Parce qu'ils n'ont "pas le temps"? Pour quelle raison? 

La France, l'image de la France en Europe et dans le monde 

De Gaulle, pour lequel je n'aurais jamais vote si j'avais eu alors l'age de voter, incarnait si Ton 
peut dire la "grandeur de la France" non seulement par sa culture mais aussi par sa voix qu'il faisait 
entendre en Europe et dans le monde, par sa "stature" d'homme d'etat, son envergure, sa 
personnalite et son "charisme" en fonction des "valeurs de civilisation", des "valeurs morales" qu'il 
portait en lui... 

L'on pourrait presque en dire autant de Francois Mitterrand... Mais je considerais plutot ce dernier 
comme un "vieux renard bien matois"... 

Et Georges Pompidou, Jacques Chirac... et dans une moindre mesure a mon sens, Valery Giscard 
d'Estaing... Pour lesquels je n'ai jamais vote... 

... Et je pense a ces chefs d'etats et intellectuels Africains, "petris de culture et de litterature 
Francaise"... Se trouvant a l'occasion en face de notre "agite du bocal" - ou de notre "nabot" Nicolas 
Sarkozy... 

Ah oui ! "l'image de la France"... Elle a "pris un coup dans la gamelle" ces temps derniers, ces tous 
derniers temps, en Europe, en Afrique, dans le monde... A tel point que "etre touriste Francais dans 
un pays etranger, inciterait plutot a la discretion... 

II n'en demeure pas moins que la France, la France d'autrefois De Gaulle et de Georges Pompidou, 
la France de la culture Francaise, de la litterature et de la poesie ; la France qui n'est pas celle du 
coq Gaulois et de son cocorico, la France d'aujourd'hui et de ses gens que nous sommes au fond de 
nous... Ne merite pas l'image que la "cour Europeenne des institutions et des droits universels", que 
l'Europe et le monde lui collent sur son visage... 

... Cela dit, arretons de peter, de "photoshoper", de "copier/coller a tout va"... dans la presse, sur 
internet, du "nabot" et encore du "nabot"... (une fois c'est bien, deux, trois fois encore passe, mais 
repete et rerepete, ca va plus et ca ne fait plus rire... parce que ca finit surtout par dire que les gens, 
quels qu'ils soient, on peut, on doit et "ca fait bien" de les ridiculiser systematiquement et 
universellement... 
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"II" ne fait qu'un "petit metre soixante huit"! (j'en fais pour ma part un metre soixante dix)... Et dans 
cette gamme de taille la, il manquera toujours les 8 ou 10 cm necessaires pour la taille dune haie, 
pour se saisir de quelque chose dans un sac pose sur la banquette arriere, ou pouvoir acheter un 
pantalon sans etre oblige de le faire retoucher de 8 cm)... 

... Je sais... C'est "indecent" de dire ?a quand il y a autant de personnes handicapees en fauteuil 
roulant... Mieux vaut en effet etre "nabot" que paralyse des jambes! 

... Ah, la grandeur de la France !... Au 18 erne siecle, le "siecle des Lumieres", le ridicule tuait dans 
les milieux intellectuels de la noblesse et de la grande bourgeoisie "riches a crever"... Et le ridicule, 
il fallait toujours que ce soient les autres qui en fassent les frais... 

La grandeur de la France (et de son peuple) c'est sa capacite - entre autres - a surmonter le ridicule 
et la cocoricohade de certains de ses personnages qui la font sembler petite et etriquee dans ses 
vetements aux yeux du monde... 

Sarkozy ceci, Sarkozy cela... Tous les jours a la "Tu-es-laid"... 

Que ce soit a la Tele au 13heures ou au 20heures, ou sur les ondes aux heures de grande ecoute 
et d informations... Tous les jours, oui tous les jours... 

"Sarkozy ceci, Sarkozy cela... " 

Jamais en aucun pays au monde, un chef d'etat ou un president de la republique n'etait, avant 
2007, intervenu avec autant d'assiduite, de persistance et de frequence dans la vie quotidienne des 
gens lors de toutes sortes de "petites" ou "sensibles" affaires d'actualite... Et a chaque fois que la 
"moutarde monte", il faut une loi... 

Du temps ou Nicolas Sarkozy etait ministre de l'lnterieur et gagnait 11000 euros par mo is (il a pas 
dit combien en primes et enveloppes), on le voyait debarquer dans les commissariats de police des 
"quartiers difficiles"... Chaque fois qu'un flic se faisait tabasser mais surtout aussi chaque fois qu'un 
flic "faisait trop de proximite"... 

... Et il est, bien evidemment, sur Facebook, le Nicolas ! (trois cents dix sept mille "amis" et cinq 
mille et quelque commentaires a chacun de ses propos)... Avec Barack Obama, il detient le record 
de frequentation et de visites d'internautes sur Facebook. 

"Sarkozy ceci, Sarkozy cela"... On n'entend que 9a ! 

... Imaginons l'evenement suivant (une "pure fiction Yugcibienne") mais "passablement en rapport 
avec une certaine realite" : 

Plusieurs milliers de Faceboucquiens, presque tous baptises catholiques ou de "culture 
Chretienne" de la region parisienne font un super carton de com' afin d'organiser un rendez vous 
sur la place de la Bastille autour dun couscous geant au pore... 

Au lieu de merguez et de poulet et de boeuf, ce sont des cotes, de l'echine et du jarret de pore, avec 
des saucisses de Toulouse et du jambon de Bayonne... 

Au jour dit, a l'heure ou sont rassembles autour des marmites fumantes des milliers de 
Faceboucquiens bons ou mauvais Chretins... Arrive au dessus de la place, l'helicoptere de Sarkozy, 
amenage a l'interieur comme un Jet prive de milliardaire, et avec a son bord, Nicolas Sarkozy 
accompagne du Grand Iman de France... 

-Nicolas : "ils font chier tout de meme, ils respectent rien ces citoyens qui se croient tout permis"... 
(Nicolas sort son portable, appelle l'lnterieur et vocifere " balayez moi tout 9a vite fait, je veux dans 
les cinq minutes une troupe de CRS pour disperser cette reunion d'irresponsables")... 
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-Le Grand Iman : "Inutile, mon ami Nicolas, j'ai une meilleure idee, tu vas voir... Ouvre la trappe 
sous ce siege, la... et regarde ce qui se passe"... 

(Et le Grand Iman accroche au bout d'un filin enroule sous le siege, une boite de conserve de cinq 
kilos d'harrissa, une boite dont le fond actionne par une commande electronique va s'ouvrir une fois 
la marmite atteinte... Et il y a autant de boites que de marmites en chauffe)... 
... Un peu plus tard, apres trois ou quatre cercles en rase-motte au dessus de la place, Nicolas : 
"Regarde un peu ces cons la : ils se tordent le ventre et ils sont plies en deux, on dirait qu'ils peuvent 
plus respirer!"... 

-Le Grand Iman : "Tu vois, Nicolas, j'avais tout prevu, ce sont tes sbires de la securite qui sur ma 
demande, ont installe le materiel"... 

Nicolas reprend son portable : "Alio ala -pardon l'lnterieur-? Ici c'est Nicolah... Mission accomplie, 
repliez la troupe"... 



Le ou les livres ouvrant des livres dans la tete... 

Le probleme du romancier (mais pour lui ce n'est pas un probleme)... C'est qu'il passe deux ou 
trois cents pages ou plus, sur un meme sujet, un meme theme, une meme histoire et avec les memes 
personnages, le tout dans un ensemble qui a un deroulement, une trame, un debut, une fin... 

Le probleme de l'ecrivain qui n'est pas romancier (mais pour lui ce n'est pas un probleme)... C'est 
qu'il passe les memes deux ou trois cents pages ou plus, que le romancier, a ecrire sur tout ce qui lui 
vient a l'esprit : sujets et themes d'actualite, situations, personnages, questions de toutes sortes... 
Alors il ne fait done jamais de romans, ne pouvant parler que de tout ce qui lui vient a l'esprit, 
comme si chaque sujet, chaque theme, chaque situation, chaque personnage qu'il evoque, chaque 
question qu'il pose, en quelques phrases, courte histoire ou meme en une simple reflexion... Etait un 
roman dune seule page... 

... Imaginez un romancier qui "fourmillerait" d'idees, de reflexions, de pensees, de questions, et qui 
voudrait parler de toutes sortes de personnages (reels ou fictifs)... Soit il ne ferait qu'un seul livre 
(peut-etre pourquoi pas, un roman) mais alors ce serait un livre de plusieurs milliers de pages (et 
qu'il ne pourrait jamais finir)... Soit il ferait cent livres ou plus dans sa vie, peut-etre mille meme, 
mais alors il ne ferait jamais tons les livres qu'il voudrait faire... 

Le probleme du lecteur (mais pour lui ce n'est pas un probleme) c'est qu'il est le plus souvent 
enclin a souhaiter demeurer durant deux ou trois cents pages dans une meme histoire avec un debut 
et une fin... 

... J'ai peut-etre (je dis bien peut-etre)... Une "solution" au "probleme" : qu'il soit d'une seule page 
ou de trois cents pages, si le livre ou les livres... ouvr ait des livres dans ta tete ?... 

Les eclairs 

Les orages m'etonnent toujours et en particulier les eclairs : il y a les "eclairs en zig zag" qui 
semblent traverser le ciel et parfois s'entrecroisent... Et il y a les "eclairs flashs" qui semblent 
illuminer un bref instant fair tout entier... 

Les eclairs en zig zag ca me fait penser au monde tel qu'il fut durant des siecles ou des millenaries : 
les courants passaient comme par des sortes de chemins et ces "chemins" s'entrecroisaient, se 
melaient parfois... 

Les eclairs flash 9a me fait penser au monde d'aujourd'hui tel qu'il est devenu : les courants ne 
passent plus par des sortes de chemins : c'est comme s'ils etaient devenus un seul et immense flash 
illuminant fair tout entier... Non plus un bref instant mais pour tout le temps qu'il nous reste a 
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vivre... 

Un metre de Nothomb a la lettre N sur un rayon de Leclerc Culturel 

Sur l'un des forums que je frequente, j'ai appris qu'un professeur de Francais avait programme 
Zola afin de faire decouvrir et lire cet ecrivain par ses eleves... de seconde ou premiere, je crois... 
Les eleves en fait, "portaint aux nues" Marc Levy, dont ils lisaient les livres... Et declarerent "ne 
rien comprendre a Zola" ! 

Le livre que le professeur donnait a lire, etait "L'Oeuvre"... 

L'Oeuvre, l'un des meilleurs a mon sens, d'Emile Zola... Avec "La Terre"... 

... J'ai vainement cherche dans les rayons de l'espace culturel Leclerc, a Saint Paul les Dax, un livre 
de Dominique Noguez ne en 1942... Mais a la lettre "N", il n'y avait que des Nothomb, au moins un 
metre de Nothomb... (II parait que sur Amazon, on trouve tout, alors je vais voir sur Amazon...) 
... Je comprends que Ton "ne comprenne pas" Frantz Kafka... Ou que Ton trouve Jean Claude 
Guillebaud "difficile" a lire dans ses essais.. Quoique Ton le lise tres bien et tres facilement dans 
Sud Ouest Dimanche... 

... Bon, soit dit en passant, Nothomb c'est "pas tout a fait la meme trempe que Levy ou Musso"... 
Nothomb, j'en ai lu deux ou trois... Levy et Musso j'ai feuillete et lu quelques passages au hasard de 
mes allees-venues dans les "espaces culturels" des Grandes Surfaces... 
... Je terminerai mon propos par cette reflexion : 

Quand t'es plante en face d'une vache laitiere et que tu dis a la vache " 2+2 ga fait combien?" et 
que tu repetes ensuite ta question en tapant du pied dans le pre... Au moins, la vache elle te regarde 
comme si t'allais t'occuper d'elle... 

La rentree litteraire... 

En regie generale je n'accorde guere d'importance a la rentree litteraire... Ce serait comme sije 
"m'en foutais completement"... 

La seule chose, a la rigueur (a la raideur, dirais-je)... qui me "percuterait"... Serait la presence de 
quelques unes de ces femmes tres bien habillees, aux jolis visages, que Von voit dans les salons et 
dans les manifestations litteraires, et qui ne ressemblent pas, comme d'autres, a des personnages 
de carnaval... 

La litter ature et le « chic feminin », vont tres bien ensemble. [ Mais ga, soit dit en passant, c'est moi 
qui le dis]... 

Mais Ton voit surtout dans les salons, dans les cocktails et dans les receptions de « haute volee » 
(voire plus modestes)... D'impossibles "perruches" harnachees de cretes et de plumages, et de non 
moins impossibles "coquelets" au bee odorant et aux ergots bien aceres... Et perruches et coquelets 
se pavanent en eclats d' autobiographic orale, et en "me semble-t-il" toutes les quatre phrases... 
... Ma "raideur", alors, s'enroule comme un lombric endormi et love dans une motte de terre seche... 

Une image caricaturale des manifestations et salons litteraires 

. . . Sans doute est-ce la, cette image qui me vient a l'esprit, celle d'un personnage d'ecriture « qui ne 
traine pas ses guetres » dans les salons du livre, dans les cocktails et les manifestations litteraires... 
La realite est certainement un peu differente, plus nuancee, et cela d'autant plus que le monde 
litteraire d'aujourd'hui - tout comme les autres mondes d'ailleurs - evolue, et que volent en eclats 
certaines idees et images recues, d'un temps qui n'est plus... 

Mais le personnage d'ecriture qui ne se rend jamais dans les salons, l'homme ou la femme 
« ordinaire » qui ne se rend pas souvent dans les reunions de toutes sortes, lui, elle... croit qu'il ne 
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peut qu'en etre ainsi et pas autrement... 

... Mon image est, certes, un peu caricaturale (perruches harnachees de cretes et de plumages, et 
coquelets au bee odorant...) 

Cependant, a travers cette image il faut aussi voir s'ouvrir comme dans un kaleidoscope, toute une 
serie de figures geometriques et colorees vivement, qui se superposent a l'infini, se transforment et 
se succedent... La rue, la place publique, la fete locale ou le festival d'ete, la scene, les gradins, les 
marches artisanaux, les defiles, les manifs avec leurs representants syndicaux, les reunions 
politiques, les assemblies generates d'associations, les cocktails, diners et reunions litteraires, et 
meme jusqu'aux reunions familiales lors de manages, de baptemes et d'enterrements... Sont tous des 
lieux de vie, de representation et d'echange ou Ton parait, ou Ton "s'existe" plutot que Ton "recoit et 
donne sans fioritures"... Et varient a l'infini, mais dans un infini qui ne cesse jamais de s'uniformiser 
voire de se modeliser ou de se formater... Tous ces "harnachements de cretes et de plumages", toute 
cette bijouterie de la tete aux pieds, toutes ces "odorances" d'haleines, toutes ces griffes et ergots 
plus ou moins aceres, toutes ces "petites phrases" repetees et reprises en choeur, tout ce qui fait 
qu'on "s'existe pour exister a tout prix"... 

... Le kaleidoscope est un "jouet" que mes mains ont trouve car on ne peut que le trouver tant il est 
partout... Un "jouet" qui tour a tour m'amuse ou me desole... Un "jouet" qu'enfant polisson et 
desobeissant, je cabosse ou detraque... 
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L'antiphrase 

L'antiphrase est un procede qui consiste a exprimer une idee par son contraire... Son utilisation, ou 
le choix que Ton fait de recourir a ce procede (une figure de style) s'accompagne parfois d'ironie, 
voire de derision ou de provocation... 

A mon avis, c'est un procede "dangereux" et a manier en pleine connaissance de cause, uniquement 
quand on sait (de maniere quasi certaine) "de quel bois est fait" l'interlocuteur... 
Personnellement je ne recours jamais a cette figure de style... D'ailleurs, n'ayant pas de "formation 
universitaire (en l'occurrence intellectuelle et litteraire)", ne frequentant jamais non plus ces milieux 
litteraires ou Ton manie "avec brio" certaines formules, precedes, figures de style... Et demeurant 
somme toute cet "innocent prosateur" que je suis (qui neanmoins se revele parfois "assez 
incendiaire")... Je n'ai aucune aspiration a "faire le poids" (ce poids la, bien pesant son or dur) dans 
quelque assemblee de gens que ce soit... 

Certains mondes ou milieux litteraires, artistiques ou autres se disent (et se definissent) 
"eclectiques"... Et il arrive que, confronte a une antiphrase "assez vicieuse" (du genre a "tomber 
dans le panneau comme le dernier des cretins")... L'on se sente completement desarme et 
"innocent"... 

Nous vivons dans un "drole de monde" : d'un cote la betise, la banalite, les cliches, la reflexion "a 
l'emporte piece", la mediocrite relationnelle, la dictature des apparences (par tout ce que Ton croit 
bon et bien « petant » de porter sur soi)... Et d'un autre cote cette "intelligence" des etres si bien 
aguerris, si bien formes, si bien rompus aux gymnastiques de l'esprit et de l'expression orale ou 
ecrite... qui vous "ecrase vite fait bien fait" et vous renvoie a votre monde d'innocence, de purete, 
de spontaneite naturelle et d'absence d'hypocrisie... 

Au diable toutes ces "figures de style" et autres procedes " a la "mord-moi l'noeud premiere classe" 
qui, j'ose le dire (sinon le proclamer) n'apportent strictement rien a la litterature... Et ne sont jamais 
que des "effets speciaux" de meme nature que les effets speciaux du cinema, des scenes de theatre, 
des music-halls et des plateaux de television... 

Par derision ou par provocation, j'ai parfois envie de faire de « l'anti comportement »... 
Mais alors, par une telle « figure de style dans la maniere d'etre, de faire et d' exprimer », que ce soit 
purement et franc hement theatral !... Afin qu'au bout du compte l'on ne se meprenne point... 
L'antiphrase, je le reconnais certes... Demeure un « procede litteraire » au meme titre que toute 
autre technique d'ecriture (personnelle, convenue ou d'usage courant dans certains milieux 
litteraires)... Mais l'antiphrase doit alors s'inserer dans le contexte qui lui convient, c'est a dire un 
contexte dans lequel l'interlocuteur ou le lecteur ne peut se meprendre, et done reagir au « premier 
degre »... Encore faut-il que ce contexte soit suffisamment clair, sinon l'interlocuteur ou le lecteur 
devient aux yeux des autres qui eux, ont « compris »... « Un sombre cretin qui est monte sur ses 
grands chevaux »... 

II n'en demeure pas mo ins - et c'est la ou je veux enfin en venir - il y a « quelque chose de 
vicieux » voire d' indecent et parfois aussi de « doucement hypocrite »... A manier le procede de 
l'antiphrase... Pour mieux dissimuler ou reduire ce que l'on porte en soi ni vu ni connu mais reel et 
de « moins noble essence »... Et qui finit d'ailleurs par transparaitre un jour ou l'autre... 

... Precision : j'entends par « effets speciaux » une technique qui consiste a eblouir, impressionner 

et conditionner - plus qu'a emerveiller ou sublimer - l'interlocuteur, le spectateur, le lecteur... 

En Art et au theatre par exemple, a la difference du cinema ou de la litterature (ou l'on a tendance a 

les produire davantage), certains de ces « effets speciaux » n'en sont plus : ils deviennent jeux de 

scene, jeux de comediens, style, maitrise d'un art... Et la, ils y ont toute leur place, tout leur sens, et, 

dirais-je, toute la necessite, toute la pertinence, toute la symbolique et toute la poesie de leur 

existence... 
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II devrait en etre de meme en litterature ou au cinema... II en est parfois, et bien heureusement! 

L'arbre sans racines et sans branches, et l'oursin a un seul trou... 

Simplifier une langue vivante, une langue parlee et ecrite, c'est a dire simplifier la maniere dont 
elle s'ecrit, reduire sa grammaire, sa syntaxe et son orthographe afin que cette langue ne puisse etre 
entendue et comprise que telle comme elle serait prononcee phonetiquement et sans les subtilites, 
sans les nuances, precisement, de sa grammaire et de sa syntaxe... Ce serait comme vouloir planter 
un arbre qui n'aurait qu'un tronc et pas de branches, ou vivre dans une foret dont les arbres seraient 
des poteaux tout droits ou tout tardus sous un ciel uniformement bleu ou gris ou blanc... 
... Faillite de l'ecole, entendons nous dire... 

Je dirais plutat : faillite de la civilisation... D'une civilisation qui, de l'arbre aux branches etendues et 
au feuillage bruissant au vent, est passee au tronc sans racines dont le haut est la tete eclatee d'un 
obus face au ciel, et beant de ses deux trous, l'un devant et l'autre derriere... Un trou pour avaler, un 
trou pour evacuer... 

Nos civilisations (l'occidentale et les autres), du tronc sans racines et sans branches avec deux trous 
l'un devant et l'autre derriere, passent desormais a l'oursin qui lui, n'a qu'un seul trou : la bouche et 
l'anus... 

Faillite de la civilisation? : ce n'est pas nouveau ! Et au temps de la foret aux poteaux tout droits ou 
tout tordus aux deux orifices beants, il y a -et il y aura toujours- de « vrais arbres »... Au temps de 
l'oursin, il y a -et il y aura toujours- des coraux et des fleurs de mer... 

« J'ai deux papas » ou « j'ai deux mamans » 

« J'ai deux papas » ou « j'ai deux mamans », dit le petit garcon ou la petite fille a ses camarades 
d'ecole, a ses copains de l'immeuble ou du quartier... Lorsqu'on lui demande de parler de son papa 
ou de sa maman.. 

Mais l'enfant, de lui-meme, et comme pour affirmer sa difference avec les autres enfants de sa 
classe, de son immeuble ou de son quartier, ne claironne pas « j'ai deux papas » ou « j'ai deux 
mamans »... 

Je m'imagine mal, enfant de six ans, devoir annoncer a mes camarades « j'ai deux papas » ou « j'ai 
deux mamans ». 

Dans le monde present tel qu'il est, avec cependant « un peu plus de tolerance et de 
reconnaissance » a l'egard de ces families recomposees ou plurielles, ou de ces couples 
d'homosexuels... II n'en demeure pas mo ins que certaines valeurs et reperes, que tout ce qui 
s'impose comme un « ordre naturel des choses »... Est encore bien enracine dans les esprits... Et ne 
souffre qu'avec peine (et interrogations) que Ton « deroge »... 
Ainsi « admet-on » mais ne « souscrit-on pas »... 

Au 18eme siecle dans la France de Voltaire et de Montesquieu, un enfant se rendant a l'ecole du 
cure de son village (pour autant que ses parents voyaient quelque utilite a ce que leur enfant 
apprenne a lire et a ecrire)... Aurait peut-etre eu beaucoup de peine a devoir dire aux autres enfants 
« j'ai un papa Noir » ou « j'ai une maman Noire », et cela d'autant plus que cet enfant aurait ete bien 
blanc de teint ou « un peu cafe au lait »... 

La France de Voltaire et de Montesquieu etait, selon Luc Ferry, philosophe et ecrivain 
contemporain, « bien mo ins fraternelle et tolerante » encore, que la France du debut du 21 erne 
siecle. 

Gageons que d'ici deux siecles, ou peut-etre meme dans quelques dizaines d'annees... Un enfant 
pourra dire : « j'ai deux papas » ou « j'ai deux mamans »... Comme il dirait tout naturellement « j'ai 
deux pommes pour mon gouter »... 
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Faillite de l'ecole ou faillite de la civilisation ? 

J'aborde le sujet de l'ecole et de l'enseignement sous un angle different de celui de la question de 
la remuneration des professeurs de college, de lycee et d'ecole... Quoique la remuneration des 
enseignants en France, comme en Belgique ou ailleurs soit un veritable probleme cependant... 
J'ai connu et je connais encore des enseignants (autrefois en France on disait "instituteur" pour 
"professeur des ecoles") tant dans le primaire que dans le secondaire... Reellement passionnes par 
leur metier, et done, "ne regardant pas" a quelques heures en plus (souvent meme des dimanches et 
des jours de vacances), et de surcroit, exercant une autre activite d'education ou de formation au 
sein dune association ou dune action culturelle... Et je pense que ces gens la, aimant leur metier, 
aimant vraiment les jeunes (et d'ailleurs communiquant bien avec les jeunes)... N'ont pas en priorite 
en esprit le salaire a un euro pres qu'ils vont percevoir a la fin du mois... Ni les prochaines vacances 
scolaires pour faire un voyage (organise ou autre) dans un "pays de reve"... 
Personnellement, je rends hommage a ces gens la! 

Je connais une fille de mes amis qui a fait des etudes "poussees" et qui durant un an ou deux, ayant 
trouve l'emploi qui convenait a son niveau d' etudes, "gagnait fort bien sa vie"... Elle a prefere 
renoncer a une carriere "brillante" (peut-etre?) afin de devenir professeur des ecoles... Elle disait 
que dans le prive "e'etait feroce"... 

Cela fait maintenant plus de dix ans qu'elle exerce le metier de professeur des ecoles et elle aime ce 
metier, meme si la remuneration n'est pas du tout la meme que celle de la premiere annee ou elle 
travaillait dans le prive... Et elle ne "regrette pas"... 

. . . Dans une civilisation en pleine deliquescence ou regne la violence, la vulgarite et ou s'etend (et 
s'organise par la plupart des grands medias et du pouvoir en place) l'inculture generalisee), je crois 
que Ton peut dire de ces enseignants"passionnes et motives" que le message qu'ils ont a transmettre, 
que ce qu'ils entreprennent dans des conditions et dans un environnement aussi difficile... Est 
encore "bien plus porteur" (et bien plus encourageant) que les memes enseignants d'il y a trente ou 
cinquante ans dans un monde "a priori" plus "humain"et "porte par des valeurs de culture et de 
morale"... (au dire des "vieux de dans le temps")... 

Et si « affirmer », e'etait « reflechir » ? 

Dans une forme de pensee, dans une ideologic et dans un modele de societe consensuel et 
marchand, nous sommes confrontes dans le domaine de l'information, de l'actualite et de la 
connaissance, et cela aussi bien dans l'espace de notre environnement immediat, que dans l'espace 
du monde tout entier, a un certain nombre d'affirmations allant dans un sens ou dans un autre sens... 
Et ce sont ces affirmations qui, ayant le plus souvent une apparence de verite et de credibility, 
conditionnent nos esprits, nos relations, notre comportement, nos choix... 

Or, une affirmation, la plus « serieuse », la plus « scientifique », ou la plus« veridique » ou la plus 
« credible » qui soit... Ne peut etre exprimee a mon sens, que par la reflexion... Et non pas par la 
seule acceptation de cette affirmation. La reflexion implique interrogation, puis recherche, choix et 
maniere de reagir, de faire... 

Mais par l'habitude que nous avons d'une pensee « toute faite » (ou dirigee), cette reflexion nous ne 
l'avons pas, ou bien nous l'avons perdue... 

L'affirmation se presente comme une sorte d' evidence que Ton n'imagine pas remettre en cause, ou 
qui ne souleve pas de discussion... Parce qu'elle est souvent forte de credibility en ce qui se voit ou 
se pratique habituellement, parce qu'elle semble « scientifique » par certains aspects, parce qu'elle 
se fonde sur des faits averes et renouveles dans le temps et dans les lieux, parce qu'elle nous vient 
de personnes influentes dont les connaissances et l'experience nous subjuguent ou nous 
convainquent ... Ou meme tout simplement parce qu'elle est une affaire de croyance (religieuse ou 
autre) profondement enracinee dans l'esprit des gens depuis des temps immemoriaux ou depuis un 
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evenement qui s'est inscrit dans la memoire collective des gens... 

S'il en est, de ces affirmations de toutes sortes, qui ne peuvent durablement s'imposer d'elles-memes 
- parce qu'elles ne resistent pas a l'epreuve de la realite- il en est d'autres qui ont -comme on dit - 
« la peau dure »... Et qui cependant ne devraient pas resister a une analyse objective et scientifique. 
Mais ce qui leur fait « la peau si dure », c'est cet ensemble de prejuges, d'opinions arretees, de 
croyances enracinees, de pseudo-verites, de modes et de cultures, tout cela agissant comme la force 
d'un aimant ou comme l'attraction gravitationnelle... 

L'on peut citer sans risque de la moindre erreur cependant, au moins une affirmation vraie, 
vraiment vraie et ne suscitant aucune interrogation, aucun doute... et seulement une reflexion 
« philosophique » decoulant d'une « evidence » : « la Terre est spherique et tourne autour du 
soleil ». 

L'on doit citer - et je cite - au moins une affirmation « douteuse » parmi tant et tant d'autres de 
meme acabit : « la fin du monde est imminente, elle aura lieu le 21 decembre 2012 »... 
A noter qu'il existe - et que court- sur Internet (ce formidable outil de communication et de 
diffusion de connaissances et d' informations)... L'affirmation selon laquelle la fin du monde aurait 
lieu le 21 decembre 2012.. 

Didier Jamet, journaliste scientifique et Fabrice Mottez, astrophysicien ; font le point des 
connaissances scientifiques actuelles sur des scenarios apocalyptiques imaginaires ou plausibles... 
Et demontent les tentatives manifestes de mystification au regard des connaissances scientifiques 
actuelles, dans leur livre intitule « 2012, scenarios pour une fin du monde », editions Belin. 

Une oeuvre d'ecrivain sur le Net 

Une oeuvre d'ecrivain sur le Net, et essentiellement sur le Net sous la forme d'un blog, d'un site, 
d'ouvrages publies en ligne et en libre consultation... A-t-elle sa raison d'etre dans un monde 
marchand ? 

Un ecrivain peut-il aujourd'hui n'etre seulement qu'un personnage produisant des livres se vendant 
en librairie et, cependant etre tout de meme visible sur la Toile par un blog ou un site « vitrine »? 
Un ecrivain peut-il envisager de se produire, de s'exprimer et de diffuser lui-meme, c'est a dire sans 
V intermediate d'un editeur et en marge du circuit habituel (promotion, publicite, medias, 
relations...)? Son blog ou son site peut-il etre, non plus la « vitrine » de son oeuvre, mais toute son 
oeuvre meme? 

C'est le pari que je fais en ce debut de siecle et de millenaire oil les nouvelles technologies de 
I 'information et de la communication deviennent des outils qui favorisent la diffusion de la 
litter ature, de la poesie, de la culture, de la pensee, de la reflexion... 

Sous le pseudonyme de Yugcib, qui est un anagramme reduit de mon nom et de mon prenom, je 
diffuse mes notes, articles, textes, chroniques, recits de voyage, reflexions sur I'actualite, anecdotes, 
souvenirs, recueils de nouvelles et livres. 

La plupart des auteurs, et cela depuis I'arrivee d'internet, demeurent des auteurs qui publient et 
vendent des livres. lis empruntent done ce « passage oblige » (et reconnu comme etant 
incontournable) qui est Vediteur (ou la maison d'edition) produisant et plaqant le livre... Ou Us 
optent (lorsqu'ils ne trouvent pas d' editeur) pour ce qu'il est desormais convenu d'appeler 
« V edition en ligne » c'est a dire la publication de leurs livres en telechargement sur le Net, avec la 
possibility pour le lecteur de se faire envoyer le livre en version papier. 

La « nouveaute » si je puis dire, ce serait de se liberer totalement ou en partie, de ce « passage 
oblige » qu'est Vediteur ou V edition en ligne... 

http: //yugcib. e-monsite. com 



http://parolesetvisages.blogs.sudouest.com/ 
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Un passage oblige dont il serait revolutionnaire de se liberer... 

Je dis aussi que la « nouveaute de se liberer totalement ou en partie du passage oblige de 
l'editeur ou de l'edition en ligne », pour un ecrivain... Et en meme temps, du circuit habituel de la 
promotion, de la publicite, des medias et des relations... Constitue une « veritable revolution » dans 
un monde essentiellement marchand et de consommation a grande echelle assurant aux geants de la 
finance et aux pouvoirs demesures des lobbies, des profits accrus et colossaux... 
Qu'une oeuvre toute entiere soit accessible gratuitement, universellement et sur un simple clic dans 
un moteur de recherche ou sur une adresse URL, a la portee de tout un chacun... C'est en effet une 
revolution... 

Un monde marchand ne peut accepter une telle revolution, un auteur ne peut ainsi se priver de 
percevoir des droits, et le metier d'ecrivain alors, cesse d'etre un metier... Et je comprends qu'un 
monde marchand puisse livrer une guerre sans merci a une telle revolution... pour autant que cette 
revolution puisse voir le jour... 

D'ailleurs cette « guerre sans merci » en fait, se mene - est menee a dire vrai - par l'expression 
quasi universelle de l'indifference, du mepris, de la condescendance a l'egard de toute 
« innovation » dans le sens de l'accession libre et gratuite... 
Mon pari peut a juste titre sembler insense et deraisonnable... Mais je le fais. 

Les seuls « embryo ns »de revolution en ce sens, qui existent deja dans le « maelstrom » immense 
(et tournant toujours dans le meme sens) du monde marchand... Sont marginaux, inorganises et 
« pionniers »... Souvent broyes sous le « rouleau compresseur » de la « matrice generale »... Mais 
ils ont eu le merite d'avoir essaye d'exister... De s'exister a dire vrai... 

La litterature par l'ecrit, par la parole, par l'expression libre et responsable, par le fait qu'elle peut 
etre diffusee soit dans sa forme actuelle soit dans une forme nouvelle et revolutionnaire... A peut- 
etre une « lecon a donner au monde », un « message » a transmettre aux generations qui viennent, 
un role a jouer dans revolution de nos societes, de nos relations et de nos civilisations... Elle 
contient en elle-meme, une part de la revolution qui n'a pas encore ete faite dans le monde. 

Un vent de puanteur de fricaille et d'injustice, devenu insupportable... 

II y a un reel probleme avec ce type, Nicolas Sarkozy... Deja au soir de son election le 6 mai 
2007 j'avais senti « comme un mauvais vent venir », a dire vrai un vent de puanteur de fricaille, de 
flicaille, d'insolence des « ultra riches » et de toute cette clique de personnages de « droite 
decomplexee » se mettant ostensiblement en scene sur les plateaux de television et aupres des 
medias, devant le peuple Francais ebahi, incredule ou « docile » selon le cas - dans un premier 
temps - mais « revolte » en partie, par la suite... 

Car nul president de la Republique, au soir de son election jusqu'en 2007, n'avait a ce point affiche 
publiquement et de maniere aussi insolente sa « preference » en matiere de frequentations de « haut 
vol » en un lieu tel que le Fouquet's ! 

J'y vis la un « signe », un avertissement, et j'y sentis done, ce vent de puanteur de fricaille... 

II y eut certes, la «crise»... Quelques revirements et orientations de circonstance, nouvelles 

mesures assorties de lois, et surtout beaucoup de « pirouettes », de gesticulations, de petites phrases 

cinglantes - et parfois insolentes et vulgaires- et... Comme une sorte de « Facebook dans le reel » 

en plus de « Facebook dans le virtuel »... de la part de notre president de la Republique... 

... Sommes nous en cet automne 2010, au debut dun mouvement social important en France, dont 

personne a l'heure actuelle ne peut dire quelle en sera Tissue ? Le probleme des retraites n'est-il pas 

lie tout comme les autres problemes « graves » de societe et de civilisation, au probleme de plus en 

plus « ecrasant » (et evident) de l'argent roi et de l'appetit feroce de toute cette caste de puissants, de 

possedants, de financiers et de banquiers et de leurs etats majors derriere laquelle s'empiffrent de 
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fric les actionnaires ? 

Les depots de carburant et les raffineries en greve, occupes et bloques ; les transports routiers a 
l'arret et les chauffeurs formant des barrages, les lyceens dans la rue, partout dans toutes les villes 
de France ; les manifestations qui rassemblent des centaines de milliers de gens, et cela sans 
discontinuer jusqu'a deux fois par semaine ; des greves a repetition... et les inevitables 
debordements en marge des manifestations... Tout cela me dit qu'une sorte de « sirocco » se leve et 
brule contre un vent de puanteur de fricaille et d'injustice devenu insupportable... 
. . . Reste a ce qu'il sorte (ou emerge) de cette tempete sociale (qui prend la consistance d'un typhon), 
quelques tetes « un peu mieux pensantes » et « un peu moins tournees dans le sens du tourbillon de 
folie frico-consommatrice du monde »... Afin que vienne un nouveau pouvoir : le pouvoir d'un 
peuple tout entier contre le pouvoir dune caste dominante et predatrice... 

Deux ecoles ou deux courants, en litterature ? 

II y aurait - mais ce que je vais dire a-t-il vraiment un sens? - comme deux « ecoles » en matiere 
de litterature... 

Dans la premiere « ecole », les ecrivains « baroques » pourrait-on dire ; et dans la deuxieme les 
ecrivains « purs »... 

II n'y a pas a mon idee, de « meilleure ecole »... Ce serait comme si Ton disait « le coeur est 
meilleur que le foie, ou le foie est meilleur que le coeur ». Les deux « ecoles » se valent pour autant 
que dans chacune des deux, les ecrivains « ecrivent bien »... 

D'un cote done, les auteurs qui usent d'images, de metaphores, d'effets de style, de « formules », de 
tons et de langages, et de toutes sortes de « constructions »... Tout comme en matiere d' architecture. 
Et d'un autre cote, les auteurs qui ont une ecriture, un style plus « epure » ; qui optent naturellement 
pour des « constructions » plus simples, sans effets de style ni metaphores un peu trop riches... Tout 
comme ces batisseurs de villes de terre dans des pays briiles par le soleil, des villes de terre aux toits 
en terrasses, d'architecture tres simple mais neanmoins harmonieuse, equilibree et « faisant corps » 
avec l'environnement naturel, et tres belle... 

Je crois que la preference que Ton peut avoir pour un auteur et pour l'« ecole » dont il est (l'une ou 
l'autre des deux « ecoles »)... Est une affaire de sensibilite personnelle. 

Mais je crois aussi qu' aimer la litterature, implique - ou devrait impliquer - que Ton cherche a se 
demarquer de cette preference... dans la mesure ou cette preference ne serait qu'une affaire de 
sensibilite personnelle et non pas une preference « globale » qui elle, forcement, nous ferait prendre 
parti et nous engagerait « contre » l'ecole differente... 

A partir du moment ou il nous est donne de « toucher » (ou d'atteindre) ce qu'il y a de plus beau, en 
quelque « ecole » que ce soit... II ne saurait y avoir de « parti pris » a cause dune preference... 
Cependant, dire « il y aurait comme deux ecoles en matiere de litterature » me semble un peu 
reducteur : ce serait comme definir « blanc » ce qui est plus clair que sombre, et definir « noir » ce 
qui est plus sombre que clair... 

II y a aussi - il faut le dire- en quelque « ecole » de litterature que ce soit, le travail de l'auteur... 
Toute cette recherche afin d'obtenir le meilleur possible : la tres belle « construction » ou la tout 
aussi belle « maison de terre » elevee dans un paysage lumineux avec lequel elle fait corps... 

Ces ultra riches qui n'investissent pas un sou dans 1'economie et « glougloutent » tout... 

Nicolas Sarkozy et tous ceux qui le soutiennent ne parlent jamais de cette caste de predateurs 
qui, a aucun moment, ne sont disposes a investir leurs gains et plus values et immenses fortunes 
dans 1'economie et pour l'emploi... 

Ces gens la, ces predateurs, sont des « nuisibles », des etres qui jouissent et profitent, accumulent 
toujours plus. 
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Mais Nicolas Sarkozy et tous ceux qui le soutiennent, ont ete auparavant precedes par une autre 
caste de « politiques » qui eux aussi, n'avaient jamais parle de ces « nuisibles » n'investissant pas le 
moindre sou dans l'economie et pour l'emploi. 

Je ne vais pas jusqu'a dire « gloire a ceux de ces gens la, detenant capitaux et monopoles, qui ont eu 
le merite d'investir tant soit peu pour soutenir l'economie et l'activite de leur pays, contrairement 
aux autres seuls proprietaries actionnaires »... Car du resultat et du benefice degage, tout un chacun 
en tant que salarie, est loin den « voir la couleur » quoi qu'il en soit... 

Mais s'il est une violence, une tres grande violence a exercer (bien plus qu'une simple contestation 
fut-elle unanime dans notre pays), c'est bien en priorite contre ces « nuisibles » qu'il la faut 
exercer... Sans doute trouverait-on - en partie du moins - dans ces « caisses indecentes », de l'argent 
pour les retraites, pour l'avenir des jeunes, pour la sante des gens, pour des salaires un peu meilleurs 
et du travail pour un plus grand nombre en particulier les jeunes... 

Entre d'une part, un meme discours martele par des Nicolas Sarkozy-Francois Fillon-Eric Woerth- 
Jean Francois Cope et consorts... Un discours qui s'appuie toujours sur les memes arguments soit- 
disant « de raison et de bon sens » ; et d'autre part le discours que je tiens et que bon nombre de mes 
concitoyens jeunes et vieux approuvent... II y a un abime et a dire vrai, les deux discours opposes 
sont inconciliables. 

Mais de quel cote est « l'autisme absolu »? 

II ne reste helas dans le contexte d'actualite que nous connaissons ces jours ci, et en face de tant de 
determination acharnee contre tout un peuple, contre toute une jeunesse... Que la confrontation 
violente a opposer a ce discours « Sarko/fillo/Woertho/Cope » soutenu par le grand patronat et une 
bourgeoisie elitiste... 

Que les « forts » (forts et arrogants, forts de leur droit du plus fort, forts de leur pognon et de leurs 
valeurs) puissent « mordre la poussiere » si cela devient enfin possible sous la poussee inexorable 
d'un peuple tout entier en marche ! 

Nicolas Ier dans les livres d'histoire du 22eme siecle... 

Si j'serais Sarko, mais vu de I'dme que j'ai, j'm'dirais : « A ma mort, les dicos d'histoire, de 
culture generate et de philo humaniste ne m'auraient pas a la bonne, et qa me pete a I'idee d'entrer 
dans la posterite comme on entrerait en enfer »... 

Seulement voild... Le Sarko, vu de I'dme de Sarko, il s'en tape des dicos d'histoire, de culture 
generate et de philo humaniste... A moins qu'il ne compte sur d 'autres genres de dicos, ou sur une 
sorte de « pantheon » qui n'a rien a voir avec le « pantheon Yugcibien » (lequel « pantheon 
Yugcibien » est tout de meme aussi le « pantheon » de quelques millions de Franqais)... 
En effet, dans le « pantheon Sarkozien », I'on s'y cul-chemise avec les amis du CAC 40, Von s'y 
regarde dans les glaces de la galerie principale qui reflechit la culture du resultat ; I'on s'y ballade 
et parade en compagnie des celebrites mediatisees sur Facebook, sur les plateaux de television, au 
salon de Vagriculture ou de V automobile... 

... Rappelez-vous : la petite tape sur la tete de la vache, au dernier salon de Vagriculture... 

Photos, images, documents et ecrits sur les blogs 

De tres nombreux auteurs de blogs et de sites publient des photographies qui, a mon avis, 
sont bien plus a leur place dans un album que Ton regarde en famille ou entre amis ; plutot qu'ainsi 
exposees a la vue de tous sur la Toile. 

Est-il vraiment necessaire (et souhaitable) dans un monde aussi dangereux, ouvert a toutes les 
curiosites, a toutes sortes de motivations, a toutes les utilisations possibles de documents 
personnels, voire intimes... De se decouvrir ? De s'exposer comme dans une vitrine, de diffuser des 
images certes tres belles et parfois meme originales mais si personnelles ? 
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Ou encore de produire des photographies de personnes tres proches ? 

Qu'un auteur, un ecrivain, un artiste reconnu dans le monde ; qu'une personne connue de longue 
date dans l'environnement relationnel qui est le sien ; puisse produire dans un livre, sur un blog ou 
sur un site, des documents le concernant, des photographies par exemple ; cela je le concois et le 
juge meme parfois necessaire. Mais seulement dans la mesure ou ces documents entrent dans ce que 
Ton peut definir comme une oeuvre litteraire ou artistique pouvant survivre a son auteur... Et 
encore ! Faut-il etablir une difference entre ce qui est du domaine de l'intime, et ce qui ne Test 
pas... 

L'intime, a mon sens, ne peut etre directement revele et encore moins expose. [Cela dit, que penser 
d'Andre Gide et de son « Si le grain ne meurt » ?... Par exemple] 

L'intime, par contre, peut etre « transpose » dans un recit ou apparaitre dans une oeuvre, et cela par 
des personnages inventes ou crees de toutes pieces, en des situations imaginaires... Ou ayant eu lieu 
mais « arrangees ». . . 

L'intime, directement produit sur la scene du monde, meme embelli et divulgue avec la plus grande 
sincerite selon l'idee affichee que « l'on n'a rien a cacher»... serait presque une forme 
d'exhibitionnisme en laquelle « Moi Je » est le personnage central... Et dominant de tout son 
ressenti, de toutes ses emotions, de tout son « Ego ». . . 

Ce qui n'est pas du domaine de l'intime, mais du monde, de notre environnement ; peut cependant 
entrer dans une oeuvre personnelle comme si c'etait l'expression « intime » d'une situation, d'un 
evenement ou d'un fait divers : il se noue alors un lien entre l'intime en soi et le « transmissible » 
autour de soi... 

Et par la portee, par le rayonnement de « l'intime en soi » revele indirectement dans la relation 
ecrite ou exprimee, il n'y a plus cette « eclaboussure » de la erudite meme de l'intime telle qu'elle 
nous est projetee ordinairement et directement... 

Ayant a ce jour consulte plus ou moins regulierement des blogs qui ne sont pas -ou tres peu- 
des journaux intimes, je constate que, dans le sens de ce que je viens d'exprimer, les photos ou les 
documents qui apparaissent dans ces blogs la, sont diffuses dans l'esprit d'un projet litteraire ou 
artistique, ou plus generalement dans l'esprit d'une relation epuree de tout effet ostentatoire ou 
d'inutiles expositions... Et qu' alors, il n'y a aucune confusion possible avec un simple journal 
intime tel qu'on en peut voir, et par milliers sur la Toile. . . 

Un blog certes, peut etre l'un ou l'autre : le journal de sa vie et de ses activites au jour le jour ; ou 
une oeuvre au meme titre qu'une oeuvre en livres ou en ecrits... 

Se decouvrir, se reveler sur un blog ou sur un site, que tant de personnes etrangeres a notre 
environnement visitent ; e'est assurement prendre quelques risques, s'exposer ou se fragiliser dans 
la mesure ou ce que l'on divulgue peut etre exploite, utilise ou recupere. 

Mais se decouvrir, e'est aussi par le choix que l'on fait de diffuser des photos ou des images ou des 
ecrits ; exporter « quelque chose de soi » qui est peut-etre attendu, espere, reve. . . Par l'autre, par les 
autres. 

Un peu de rage au coeur... 

Ces ameliorations depuis hier en ce qui concerne les livraisons d'essence et ces deblocages de 
depots petroliers... Ainsi que le discours de Fillon and Cie, cela ne me convient pas du tout... Je 
souhaite (et je le dis et le redis autour de moi) une paralysie voire une asphyxie complete et 
generalisee : que plus rien ne marche, que les "belles vacances de la Toussaint" en avion, train, 
hotels, longs trajets en voiture, soient tres fortement perturbees, que ca soit un "caca monstre" 
d'immobilisations sur les axes routiers et les endroits "strategiques" de circulation, que les poubelles 
ne soient plus ramassees, que les lyceens et les etudiants continuent en plus grand nombre encore a 
manifester, qu'il y ait des actions d'occupations d'usines et d'entreprises, et que la greve generale 
s'installe peu a peu... 
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Quand aux "casseurs" moi je dis ceci : il n'y a pas que des "voyous" irresponsables et de petits 
predateurs qui pillent et degradent sans autre objectif que de "foutre la merde" et de profiter de la 
situation... II y a aussi (et il faut le dire parce que ca s'est vu) : des jeunes (et moins jeunes) issus 
d'environnements de tres grande misere (qui n'ont peut-etre pas l'occasion en temps "normal" 
d'acceder a des choses qu'ils ne pourront jamais se payer)... Et des "elements" plus ou moins a la 
solde de personnages "louches" ayant interet a ce que 9a "casse" pour que l'opinion se retourne du 
cote du goiuvernement... 

... Evidemment tout le monde ne voit pas les choses comme moi... 

Je veux un "foutoir" et une penurie vraiment complete (dont je serai moi-meme le premier a en 
souffrir avec tant et tant de gens autour de moi) afin que les interets financiers des puissants et des 
possedants (et de leurs actionnaires) soient directement menaces... Parce que si toi, tu y perds 
quelques euros et si t'es prive momentanement de quelques produits et services, les "gros" eux (je 
veux dire les "tres gros") c'est des millions d'euros qu'ils vont perdre ! Et c'est 5a qu'il faut ! Alors 
"ils" seront bien obliges de capituler ou de negocier ! 

N'oublions pas que, lorsque tu te rends dans les grandes surfaces commerciales pour acheter 
« eco » des produits alimentaires, pour profiter de toutes sortes d'offres « interessantes » en matiere 
d'equipements de loisirs, de bricolage ou de vetements... Ce sont les lobbies et les « grandes 
marques » qui font des benefices et augmentent leur « marge »... sur ton dos. 

Et les parkings souterrains des grandes villes, les transports urbains dans les memes grandes villes 
de toute la France et de toute TEurope... Tout ca, c'est Veolia, De Vinci et autres... Sans compter les 
innombrables entreprises industrielles, commerciales, de tourisme et de loisirs, les chaines d'hotels 
des groupes Accor et autres... Et les petroliers, la metallurgie, l'agriculture, les medicaments... Qui 
sont aux mains des banquiers, des financiers et des actionnaires.... 

Alors chaque fois que « tu mets cent balles dans le dada », n'importe quel dada, ne serait-ce que 
pour subvenir a tes besoins les plus elementaires, acheter « eco » avec ton petit budget de merde, 
garer ta bagnole, avoir le telephone et internet... T'en fous plein les poches a Total, Veolia, De Vinci, 
Bouygues, Accor et compagnie... 

C'est tout ce flot de pognon qu'il faut tarir par l'arret de tout ce qui marche ! 

Et je ne comprends pas cette femme que Ton interrogeait et que Ton montrait a la Tele au 20h de 
France 2, le 22 octobre, cette femme au volant de sa bagnole dans une queue a la pompe... Et qui 
declarait : « y'en a marre que trois millions de gens bloquent le pays »... Je souhaite a cette femme 
une retraite a 70 ans a 1000 euros par mois !... Ah, y'en a, a les entendre et a les voir vivre comment 
ils vivent, a les voir passer toute une carriere a se faire mousser et bien voir et etre contents et « bien 
dans leurs baskets » dans le Systeme... Ils meritent bien d' avoir la retraite a 70 ans ! 
. . . C'est ce que je me dis : « si c'est foutu, s'ils nous font bosser comme des dingues avec des 
salaires de misere jusqu'a 70 ans... Au moins y'en a - de ceux qui acceptent 9a et meme vont s'y 
faire- qui meritent d'en baver jusqu'a l'ablation de la prostate pour les vieux uns, et jusqu'a ce que le 
petit oiseau se deplume et se decharne pour les vieilles autres »... 

. . . Sans tes cent balles dans l'dada », Veolia, De Vinci, Bouygues, Accor, Total and Cie... C'est plus 
que des merdes ! Tes cent balles, fous les pour toi, pour ta famille, pour tes potes, pour ton bled, 
pour ton pays... Mais avant, il faut qu'elle pete, la caisse de Veolia, de De Vinci, de Bouygues, 
d' Accor et de Total et de tous ces paradis fiscaux... 

Apres la reforme des retraites vient la reforme de la securite sociale 

Avec la retraite a taux plein a 67 ans, verra-t-on : 
Une vieille hotesse de fair (ou d'accueil dans une salle de conference de banquiers), un vieux 
professeur des ecoles, un vieux chauffeur routier conduisant sur autoroute un enorme camion 
citerne d'essence ou de liquide inflammable, risquant de faire une crise cardiaque, lance a 110 
km/h... Toutes sortes de gens exercant des metiers, des travaux, des maintenances et des fonctions 
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necessitant attention, rapidite et efficacite, tous ages de plus de 60 ans voire 65 et 67 ? 
Absurde, indecent, injuste, contreproductif ! D'autant plus que l'obligation de devoir encore exercer 
un travail salarie (avec contraintes d'horaires, de production, d'objectifs) jusqu'a 67 ans... Diminuera 
forcement l'esperance de vie ! 

Si effectivement comme le montrent les statistiques et les etudes realisees sur l'esperance de vie, il y 
aura bien jusqu'en 2050 et meme au dela, davantage de centenaires et de personnes agees de 90 a 
100 ans, cela ne peut venir que du fait de l'augmentation de la population en general... (c'est alors 
une question de simple proportion arithmetique)... 

Mais ce que personne ne dit, ce dont aucune etude, aucune statistique ne fait etat, c'est la realite 
selon laquelle le taux des personnes de 75 a 90 ans ne va pas augmenter (il va meme diminuer)... 
Car selon la selection naturelle, meme dans une societe evoluee dans le domaine de la medecine, 
« passer le cap » des 90 ans sera l'affaire des humains les mieux « lotis » (les plus resistants)... 
Actuellement ce qui fait le nombre croissant des personnes de 75 a 90 ans, c'est la qualite des soins 
medicaux, la decouverte et la diffusion a grande echelle de medicaments plus efficaces, les progres 
de la chirurgie... Et (il faut le dire) l'existence dun « systeme de couverture sociale »... 
Apres la reforme des retraites vient la reforme de la securite sociale... 

Deja de nombreux medicaments et certains soins ne sont plus rembourses que sur une base reduite 
(et qui sera encore reduite)... 

Voila ce que sera (en gros) la reforme de la securite sociale : eclatement et disparition en grande 
partie, du systeme de base de couverture sociale tel qu'il existe et fonctionne aujourd'hui depuis 
1946... Ce sont des mutuelles (vos mutuelles actuelles qui assurent le complement), des 
bancassureurs (c'est a dire vos banquiers chez lesquels vous avez votre compte et vos economies), 
des societes d' assurances (MAIF, MAAF, GAN, etc.)... Qui desormais, vous assureront (en plus de 
votre voiture, de votre maison, de toutes sortes de risques, pour votre sante, vos soins, vos sejours a 
l'hopital, vos operations de chirurgie)... Moyennant un prelevement automatique mensuel global de 
. . . (mettons a partir de 300 euros tout compris - par exemple-).... 

Une mensualite que bien sur, vous pourrez « adapter » (tant bien que mal et de maniere tres 
approximative et comportant des risques) en fonction (surtout) de votre budget... 
La consequence directe de ce nouveau «systeme » sera que de nombreuses personnes a petits 
budgets se soigneront mo ins et done, auront une esperance de vie reduite... Et qui est concerne ? 
Les gens devant travailler jusqu'a 67 ans, et exercant des activites ou il y a du stress, des contraintes 
d'horaires et de transport... 

II ne demeurera du systeme de base de couverture sociale, qu'une sorte de « caisse de secours » aux 
plus demunis qui, lorsqu'ils seront malades, devront « faire avec ce qui est prevu pour eux »... 

Une force naturelle... Et sans doute la plus juste 

II y a cette sorte de « machine » qui marche a la fois toute seule par sa force naturelle et qui en 
meme temps est actionnee par d'innombrables « ouvriers » qui, pensant la faire tourner, n'ont pas a 
l'esprit qu'elle tourne toute seule... Cette sorte de « machine » c'est L'ALEATOIRE... 
Et de l'aleatoire surgit ce qui va etre decouvert et communique au plus grand nombre possible de 
gens... 

Mais la decouverte, qui a l'origine est le resultat dune recherche effectuee par une ou des personnes, 

une recherche qui n'etait pas particulierement ciblee ou orientee dans telle ou telle direction... peut 

tout aussi bien ne jamais etre faite... Ou passer inapercue parce qu'incluse comme un brin de paille 

ordinaire dans une meule de foin, un brin de paille dont on ne discerne pas la nuance de couleur 

particuliere... 

C'est cela, l'aleatoire... 

Mais je dis que cela fonctionne comme une sorte de « machine » d'une « intelligence » et d'une 
complexity qui nous echappent - ou que nous maitrisons mal ou encore, que nous forcons a marcher 
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dans un sens determine... 

C'est la force naturelle qui decide, intervient, alimente, pourvoie... Ou ne revele pas, ne choisit pas, 
quoique nous fassions, quoique nous esperions... 

Et il y a cette autre « machine » qui est celle que les humains font tourner - en general et si ce 
n'est toujours- dans le meme sens, le sens qui sied le mieux a ce que les humains esperent en 
fonction de leurs realisations, et aussi de leurs reves... Cette « machine » la est sensee pallier a 
l'aleatoire qui lui, n'aurait aucune justice... 

Or il se trouve que, de l'aleatoire, vient la plus « juste » de toutes les justices... En particulier 
lorsque Ton seme tout au long du chemin qui est celui de l'aleatoire, tant et tant de petits cailloux 
blancs et bleus... De la meme maniere qu'un promeneur n'ayant pas de preference pour tel ou tel 
refuge, s'est mis dans l'idee de « jouer un tour » a l'aleatoire... 

Les « petits cailloux », ne finissent-ils pas par faire un chemin qui, du chemin de l'aleatoire, aura 
quelque « chance » un jour prochain, de surgir aux regards ? 

Une forme insidieuse de totalitarisme 

La societe tout entiere, qu'elle soit Francaise ou autre, a l'exception des societes et des pays 
totalitaires (et des pays de grande misere)... Est malade d'un « consensualisme troudebalesque ». Et 
ce consensualisme est presque pire qu'une forme ou une autre de totalitarisme... 
Ce « consensualisme troudebalesque » en quelque sorte, serait le pire de tous les totalitarismes. 
En somme, on voudrait le beurre et l'argent du beurre... L'argent du beurre, dans la « troudebalerie 
consensuelle » aseptisee, civilisee et pourvoyeuse d'ego'ismes exacerbes... 

Et les egoi'smes ne se revoltent que par des discours et des comportements contre les marchands (ou 
les consommateurs) d'un beurre qui pue le cornichon evente, mais dont on ne cesse de beurrer ses 
tartines en repetant que le beurre est « chiche » et mal distribue... 

... Je ne dis pas que le totalitarisme tel qu'il existe et s'exerce dans certains pays, serait « plus 
supportable » que la forme de totalitarisme que j'evoque plus haut... A tout prendre, il vaut mieux 
encore devoir subir dans notre vie quotidienne ce « consensualisme troudebalesque » pour autant 
qu'il nous reste la liberte d' expression... et, il faut le dire, «un certain confort » 'meme dans les 
limites de nos petits budgets... 

Mais c'est bien la le piege : nous y sommes tombes dedans et enfermes pour le restant de nos jours... 
a moins de parvenir a fabriquer avec les racines arrachees a la terre tout autour de la fosse, des 
echelles... 

... Je ne vais pas « y aller par 4 chemins » : 

Ce « troudebalisme consensuel » (qui regit les relations humaines « bon teint/bon chic/bon genre/on 
ne fait pas de vagues »)... Me revolte et j'y « chie dessus »... 

Je pense par exemple a ces formules respectueuses que jadis dans les courriers officiels et officieux 

(adresses a un superieur hierarchique ou a une personnalite renommee) Ton mettait au bas de la 

lettre... (De nos jours avec Internet et les mails, on n'ecrit plus ces formules). 

II y etait question de « sentiments » (les meilleurs ou les plus respectueux selon la formule 

consacree). 

Pour moi ces « sentiments » m'evoquent un passage de doigts dans le trou de bale, puis sentir ses 
doigts sous son nez et pour finir, presser ses doigts au bas de la page comme on ferait une virgule de 
caca sur un mur de WC... 

J'ai aussi une autre « image » pour exprimer « troudebalisme consensuel » : 

l'olive bien huilee qu'avec un grand sourire et des doigts de fee, Ton te plante dans le fondement... 
ca fait un bien fou sur le coup... Avant que ne te vienne par la suite une crise d'hemorroi'des 
carabinee... 
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Restez poli ! 

Chronique de Rene Borg, dans VOSGES MATIN, le dimanche 24 octobre 2010 : 

"IPSOS publie un sondage edifiant sur I'incivisme. Plus de deux Franqais sur trois 
estiment que I'incivisme a eu tendance a progresser ces dix dernieres annees. Les personnes 
dgees sont encore plus severes (tu m'etonnesl). Juste, en passant, cette precision qu'IPSOS 
a zappee : le civisme concerne le respect par rapport a la chose publique. La civilite, parce 
qu'en fait il s'agit bien de cela, se definit par rapport au respect des regies du bien vivre. 
Nuance. Mais il s'agit bien d'incivilite dont on parle, celle qui fait dire par 69% des 
Franqais, faire preuve de civisme c'est avant tout respecter les autres - ses voisins, toute 
per sonne quels que soient son sexe, son age, son origine. Au fond, cela peut paraitre 
surrealiste de mettre le doigt la dessus, ce que regrette la France profonde sondagee tient a 
I'incivilite, pas I'incivisme (il s'agit bien d'un autre probleme) qui gagne. Le bus surabonde 
ou personne ne cede sa place a la dame dgee. Le carrefour oil tout le monde bourre au vert, 
quitte a paralyser la circulation. La station d'essence oil Von veut se goinfrer de gazole, 
mime si les autres, derriere, ont de bonnes chances de faire ceinture. Rester poli revient a 
passer pour un demeure. Inversement, forcer le trait attire I'attention. Comme Jean Luc 
Melenchon quand il traite David Poujadas de salaud, larbin, laquais des puissants. C'est du 
dernier impoli. Mais cela fait le buzz, comme le casse-toi-pov'con, de triste memoire. 
Puisque I'exemple vient d'en haut, alors... " 

... Les memes 69% de Francais (dont vous et moi peuvent faire partie)... Ceux et celles qui 
"deplorent" (et s'expriment sur ce sujet d'incivilite -souvent d'ailleurs en usant de propos 
outranciers-) sont en fait les premiers a se comporter egoi'stement, vulgairement et avec 
insolence en maintes situations ou ils ont a subir quelque gene... Et en maintes situations 
aussi, ou ils font preuve d'une passivite ou d'une indifference ne pouvant que ressembler a 
de la goujaterie... 

L'exemple de situation le plus endemique, le plus generalise qui soit entre tous les exemples 
que Ton peut citer... C'est celui de l'automobiliste rageur et impatient qui, engage sur une 
voie, dans un rond point ou se preparant a tourner dans une rue en centre ville, klaxonne 
brutalement derriere un autre automobiliste hesitant et mal a l'aise dans la circulation... 
(Tout le monde ne dispose pas d'un "GPS" ou autre petit ordinateur sur son tableau de bord). 
... Oui, c'est vrai - oh combien vrai helas!- ... "L'exemple vient d'en haut" : d'un president de 
la Republique Francaise meme... Jusqu'a bon nombre de nos elus (de droite comme de 
gauche) en passant par des gens de television, de spectacle, et des "celebrites"... Alors 
comment s'etonner que le "lambda" ou la "lambdade" du coin de la rue, qui du matin au soir 
tout autour de lui et sur les radios et les teles, n'entend que des vociferations obscenes, des 
reflexions "a l'emporte piece" ou des propos outranciers a "effets speciaux"... Ne se mette 
pas lui ou elle aussi, a vociferer, a bousculer, a klaxonner ? 

... Mais ce que Ton oublie de dire... et d'ecrire... Ce qui passe inapercu (ou "surrealiste")... 
Ce qui parfois surprend ou interpelle et peut-paraitre "d'un autre temps"... Ce qui est, en fait, 
le "plus gros pave que Ton puisse jeter dans une mare"... C'est cette gentillesse, cette 
delicatesse, cette humilite toute empreinte de dignite, cette merveilleuse simplicite de 
certaines personnes, dont nous pouvons etre les temoins tout proches et directs... Et parmi 
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ces gens la, il y a des "tres jeunes", et des gens de toutes conditions et de toutes origines. 
L'environnement familial ou social ou economique, la mode, la culture du temps, 
l'education... Le comportement des uns et des autres (en particulier celui des "bien places 
sur la scene publique")... Tout cela n'est pas d'une fatalite ni d'un determinisme absolu qui 
nous "plomberait tous"... 

... Petite precision de ma part : 

J'aime bien Jean Luc Melenchon, ay ant comme on dit "le coeur fortement ancre a gauche" (et 
partageant en grande partie ses idees)... 

J'aime beaucoup moins David Poujadas, que je trouve trop "consensuel"... Et dont le "petit sourire" 
m'enerve quelque peu... 

Mais bon... On peut aimer les gens sans pour autant apprecier certains de leurs propos et la 
maniere dont Us s'expriment ; et on peut ne pas apprecier les gens sans pour autant les "descendre 
en fleches enduites de pourriture" en public... 

Georges Freche 

Ayant appris la mort de Georges Freche, je me souviens de ce que j'avais ecrit a son sujet, 
exprimant ma colere contre les propos qu'il avait tenus sur les harkis... 

Aujourd'hui alors qu'il vient de disparaitre a la suite d'une crise cardiaque a I'dge de 72 ans,je ne 
peux pas dire que j'eprouve un chagrin fou... 

Cependant, la mort de cet homme fait monter en moi toute une reflexion grave et profonde sur le 
sens de ce que nous esperons et realisons dans notre vie... Et aussi sur la portee du rayonnement 
que Von peut diffuser autour de soi, si modeste ou si grand qu'il soit... 

II y a bien la, comme de Vautre cote d'une immense et fracassante chute d'eau, quelque chose de 
mysterieux, de trouble, d'indicible... qui nous echappe et que peut-etre on aimerait rejoindre... 
II y avait, dans I'intonation meme de la voix de cet homme, lorsqu'il s'exprimait « du fond de ses 
tripes », quelque chose qui ressemblait a un cri d'adolescent turbulent du midi de la France ne 
supportant pas I 'injustice... 

Mais parce qu'il ne supportait pas I'injustice, il en arrivait a dire des choses injustes et meme 
scandaleuses. 

Une autre maniere aussi, de comportement et de propos d'enfant turbulent et ingerable du midi de 
la France, c'etait la provocation deliberee... 

L'un des personnages les plus « truculents » du « paysage politique » de la France d 'aujourd'hui, 
vient de disparaitre... II nous reste - entre autres - Jean Marie Le Pen et sa fille Marine... Et Jean 
Luc Melenchon... 

Dans le « paysage » de la litterature contemporaine, je ne sais pas s'il y a vraiment des 
personnages aussi « truculents et ingerables »... parmi les plus et mieux connus d' entre eux... 
... Ce sont « ces personnages la », truculents et ingerables (et derangeants)... Qui font defaut dans 
la plupart des « pay sages »... Eux au moins, « ne font guere dans ce troudebalisme 
consensuel » dans lequel des millions de Francais jeunes et vieux se complaisent en face de leurs 
teles ou en lisant des revues a sensation... 

Pepe Le Beau, paisible retraite a mille euros par mois 

Pepe Le Beau est un paisible retraite a mille euros par mois... 
II assiste devant son poste de television a un debat houleux de l'assemblee nationale ou il est 
question de nouvelles dispositions suggerees par un groupe de deputes UMP, a la suite de la reforme 
des retraites qui vient d'etre votee... 

Des le ler janvier 2011, outre le recul de l'age de la retraite a l'age de 62 ans et de 67 ans pour la 
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retraite a taux plein, une nouvelle mesure s'ajoute : 

Tous les retraites n'ayant pas encore atteint l'age de 67 ans, et done, percevant deja une pension de 
retraite, se verront obliges de se mettre a la disposition des entreprises, commerces, services publics, 
de leur ville ou de leur region. lis devront etre joignables a tout moment par telephone (fixe et ou 
portable) afin de se rendre dans les plus brefs delais au lieu dit et d'effectuer un travail de 
remplacement, de renfort, d'interet general ou de maintenance de service... Et cela en fonction, soit 
de leur activite passee, soit plus generalement en fonction de leurs capacites supposees... 
Ainsi, Pepe Le Beau se verrait proposer - d'autorite - un travail de remplacement d'une caissiere de 
grande surface en conge de maladie, la taille d'une haie chez « Azur Jardins », quelques heures a 
effectuer dans une creche pour changer des couches de bebes, le remplacement d'un facteur pour 
distribuer du courrier publicitaire, faire le menage dans des mobil-homes de grands campings avant 
l'arrivee des vacanciers, entretenir des fosses de chemins communaux, tenir un poste de veilleur de 
nuit dans une usine classee Seveso... et tant et tant d'autres « petits boulots »... 
II n'y aurait pas moyen de se soustraire a cette obligation de devoir effectuer l'un ou l'autre de ces 
travaux... Une ponction de 50 euros serait faite sur le montant de la pension a chaque refus, de telle 
sorte qu'au bout de 20 refus par exemple, un retraite a 1000 euros ne percevrait pas sa pension ce 
mois la... 

Selon les deputes a l'origine de cette nouvelle disposition... « Cela permettrait aux entreprises 
privees et publiques, d'assainir leur tresorerie, en employant des gens qui percoivent deja un revenu 
et de surcroit sont couverts par les assurances sociales (done pas d'urssaf, pas de cotisations 
patronales, pas de salaire a verser) »... 

... Le debat a l'assemblee nationale se poursuit, et un autre « ordre du jour » vient : il est question 
cette fois du remboursement de certains frais medicaux, d'hospitalisation et d'operations 
« benignes »... 

L'un des deputes avance que bon nombre d'hommes ages de 55 a 70 ans, et qui ont des « problemes 
urinaires » attendent le plus souvent de depasser 70 voire 75 ans pour se faire operer de la prostate... 
Et que, de ce fait, quand on est « trop vieux », l'operation revient plus cher parce qu'il y a des 
« suites et des complications »... 

Alors se dessine l'idee d'une nouvelle disposition en matiere de couverture sociale pour ce genre 
d'operation : on ne rembourserait plus que 50% si le patient attendait d'etre age de 70 ans... Et Ton 
ne rembourserait plus rien apres 75 ans... 

... « Merde! »... Se dit alors Pepe Le Beau, piaffant comme un vieux cheval nerveux devant son 
poste de television... « non seulement il va falloir que faille remplacer la caissiere du Leclerc a la 
veille d'un week end de fetes, mais en plus il va falloir que je passe sur le billard avant 70 ans et je 
pourrais plus faire de puree en baisant »... 

... Cette "disposition nouvelle" suite a la reforme des retraites, n'est pas encore votee... 

... Pour le remboursement (secu plus complementaire) de l'operation de la prostate, il n'est pas 

envisage -dans I'immediat- de limite d'dge... 

... Ce n'etait la que "pure fiction" (avec cependant "une certaine credibilite")... 

"Pepe Le Beau", e'est ce pepere bien vert qui comme son nom Vindique, "porte beau pour son 
age"... Et "trique comme un jeune homme dans son pantalon a la vue d'une jolie femme"... 

... C'etait de la fiction... (mon histoire)... Mais ily a une "realite" : 

Une fois le "crapaud" gratte, plus de puree (du moins par le petit orifice)... Puisque qa part dans le 
pipi... 

Pour un "vieux mec" (du moins pour certains), ne plus faire de puree (sur les tartinettes ou 
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ailleurs) c'est "assez con" mime si ga continue comme avant de "faire du bien"... (A sec, il 
manquera toujour s quelque chose)... 

Pour une "vieille oiselle", (ou une jeune demoiselle on sait jamais)... si la mouillure n'est point 
"empuree", ga fait un bisou brulant sans salive... 

Les humoristes 

La plupart des humoristes qui se produisent en salle, sur les plateaux de television ou sur la place 
publique, aujourd'hui ne me font pas rire du tout... 

II est vrai que, d'une part je ne regarde jamais ou tres rarement ces shows televises ou emissions de 
divertissement dans les quelles se produisent les humoristes, et que d'autre part, ma connaissance de 
ces humoristes demeure tres limitee, et que je ne sais done pas s'il y a de « bons » humoristes et qui 
sont-ils... 

Mon sentiment est que, d'une maniere generale, les humoristes d' aujourd'hui « n'enfoncent pas le 
baton - et ne touillent pas- dans les lessiveuses qu'il faudrait »... (l'image est mal choisie parce que 
de nos jours dans nos pays a economie avancee et technologique, il n'y a plus que des machines a 
laver)... 

II est cependant de ces « lessiveuses » dans lesquelles bon nombre de gens « trempent »... Le plus 
souvent dans un silence resigne et dans le coin le plus obscur de leur demeure... Et souffrent, seuls, 
sans jamais evoquer le « sujet » (c'est a dire le bout de drap tache - et bien tache- qui resiste aux 
« enzymes »... Et c'est a peine si de temps a autre, comme s'ils souhaitaient malgre eux que la 
« tache » se mette a bouillonner en surface, ils se risquent a quelque allusion tres indirecte... 
A mon sens l'humour ne porte vraiment que lorsque le baton s'enfonce et touille dans la lessiveuse 
dont personne ne parle... 

L'on n'ose pas meme les nommer, ces « lessiveuses »!... qui ont de ces linges crasses ou en sang 
noir dont les enzymes les plus gloutons ne viennent jamais a bout... Et ces linges « indignes » sont 
aussi comme des peurs que l'on enfouit en soi, que l'on ne traitera jamais par la drolerie ou par la 
derision, dont on ne cessera jamais de pleurer ou de s'effrayer en silence, en silence resigne, 
solitaire et souffrant... 

Pensez done, imaginez la lessiveuse sur un grand fourneau « quatre pots » surmonte d'un tuyau tres 
haut, en plein milieu de la place publique ! (l'image peut a juste titre paraitre « assez surrealiste »)... 
... Je me souviens de cet habitue d'un bistrot de Paris du 12 erne arrondissement, un bistrot dans 
lequel je me rendais du temps ou je travaillais au centre de tri postal PLM... Le type, recemment 
ampute d'une jambe (de toute la jambe jusqu'en haut de la cuisse) « faisait le clown » devant le 
comptoir au milieu d'autres habitues, et a chaque pirouette de mots droles, a chacune de ses 
reflexions sur un sujet d'actualite, il levait haut sa jambe de bois (une bequille a dire vrai) et tapait 
un grand coup sur le zinc au risque de renverser les verres. II partait ensuite d'un grand eclat de rire, 
et « faisait des figures de style » avec sa jambe bequille, et « pied-au-cul-tait » le posterieur de ses 
potes, et payait une « tournee generale »... 

. . . Mais, mais... Une jambe de bois n'est jamais qu'une jambe de bois... II y a pire... Ou pire encore : 
il pourrait y avoir pire... 



... J'aimais beaucoup Pierre Desproges... 

Au moins lui, il "decapait" ! (dans un certain sens, bien que cela ne soit pas du tout comparable, je 
le trouvais parfois "encore plus decapant" que Coluche, Coluche que j'aimais beaucoup aussi !) 
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...La pratique de l'auto derision dans certains domaines de sensibilite... Tout comme la lecture de 
quelques auteurs de litterature ou ecrivains "hors normes"(et d'ailleurs decries)... Contribuent 
largement a me "sauver du desespoir"... 

"Se foutre de sa propre gueule", ou encore "peter sur ses propres certitudes », ou remettre en cause 
sa pensee "; "se descendre avant que les autres te descendent"... C'est, dans une certaine mesure 
"gagner ce ciel de son vivant ou Ton peut voler libre et haut, avant d'atteindre le ciel que le "bon 
dieu" a promis "si..." 



Quelques evenements du debut du 21 eme siecle... 

... Les attentats du 11 septembre 2001... La guerre en Irak en 2003... Le tsunami en Asie en 2004... 
La decouverte d'eau sur Mars en 2004... la premiere greffe de visage en 2005... L' election de 
Nicolas Sarkozy en 2007... La crise des subprimes et ses suites financieres en 2007... La Belgique 
sans gouvernement pendant 192 jours en 2007... L'election de Barack Obama en 2008... La grippe 
A/H1N1 en 2009... 



Certains de ces evenements ont retenu - au moment ou ils ont eu lieu - mon attention, mais aucun 
a mon avis ne m'a semble absolument determinant et suivi de consequences qui aient pu "changer 
notre vie"... 

L'eau sur mars? L'election de Nicolas Sarkozy et de Barack Obama? Le tsunami? Le 1 1 septembre 
2001?... Y'a "pas de quoi en faire un fromage"... Quoiqu'il y ait eu "fromage" (dune certaine 
odorance - ou puance?- ) 

... Par contre (et ce n'est pas mentionne dans la liste)... II y eut - a partir de 2005 (debut 2005)- les 
premieres series (ou vagues) de blogs... En 2004 on n'entendait pas encore vraiment parler de blogs 
sur Internet... 

C'est vrai que dans la vie des gens, tout d'abord des jeunes, l'arrivee des blogs a "change la donne" 
dans le relationnel, dans la communication... Sans compter que deja en 2005, il existait des 
telephones portables de "nouvelle generation" qui, avec le developpement des blogs et la 
transmission de photos et de videos... Nous "propulsaient" en quelque sorte dans le 21 eme siecle. 
Alors que dire, a present, de ces "smartphones" avec ecran tactile, clavier integre, internet 3G, 
facebook et toutes les nouvelles applications pour une communication et une diffusion 
instantanees ? 

Cela "ne change pas le monde", certes... (parce que les problemes demeurent les memes quand ils 
ne s'aggravent pas)... Mais quel "abime" entre deux epoques : celle d'avant le Net jusque vers le 
milieu des annees 90, et celle de maintenant avec le Net depuis le milieu des annees 90 ! 
. . . J'ai defini a ma maniere ce qui me semblait etre « l'ancien monde » et le « nouveau monde »... Et 
j'ai pris pour repere, une date : le 9 novembre 1989, jour ou le « mur de Berlin » est tombe... Mais je 
dis aussi que cette date n'est qu'un repere : le jour ou s'est produit en un lieu particulier du monde, 
un evenement dont les humains vont se souvenir... Parce que Ton ne peut prendre par exemple, pour 
repere, le jour (quel jour dans quels jours) ou les premiers telephones portables, les premiers sites 
d'internet sont apparus... 

Le premier modem, en fait, a ete utilise en 1958... En 1981 deja, certaines grandes entreprises 
publiques ou privees (dont la Poste par exemple en region parisienne) utilisaient des ordinateurs de 
guichet relies a des centres informatiques de gestion... 

La premiere fois de ma vie que j'ai entendu parler de « telephone portable » c'etait en 1990, et je me 
souviens en effet avoir utilise l'un des modeles commercialises a l'epoque (de simples telephones 
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tout juste bons a recevoir ou transmettre des appels, et munis de repertoires)... 

La premiere fois que j'ai entendu parler d'Internet, c'etait en 1995 alors que deja se repandaient et se 

commercialisaient les premiers ordinateurs en version Windows 95, et que Ton se connectait a 

l'lnternet avec un modem de 56 Kbits (a peine)! Et j'ai done achete mon premier ordinateur le 8 

septembre 1996, equipe en Windows 95 avec un disque dur de... 1,7 Go!... Et une fente pour 

introduire des CD, une autre pour y glisser des disquettes de 3,5 Mo! (on ne parlait pas encore de 

cleUSB)... 

La premiere fois que j'ai entendu parler de « sites personnels » c'etait en ete 2001 dans une rubrique 
du journal Sud Ouest Dimanche... Mais en ce temps la, et ce jusqu'en 2004/2005, il n'y avait pas a 
proprement parler, d'hebergeurs de sites, et il fallait done « construire » soi meme son site... 
... Et « tout est ensuite alle tres vite » a compter de 2005 : le haut, voire tres haut debit, le Wifi, le 
3G, les blogs, les hebergeurs de sites, les nouvelles generations de telephones portables, l'e-book... 

On peut dire qu'avant le 9 novembre 1989 (puisque je prends cette date pour repere)... C'etait 
« l'ancien monde » : le monde sans l'internet et sans la telephonie mobile... Le monde des machines 
a ecrire, des telex ou telegrammes, du courrier postal et des lettres avec un timbre, du Fax et des 
magnetophones... 

... Et il me vient parfois une reflexion « grave et profonde » dans laquelle entre une part d' emotion, 
a la pensee de tous ces artistes, ecrivains et intellectuels, poetes, romanciers, chroniqueurs, 
journalistes... Nes avant 1940 voire 1930 ou 1920, qui ont traverse le 20 erne siecle dans 
l'environnement de « l'ancien monde »... Et n'ont pas connu (ou seulement dans leurs vieux jours), 
le « nouveau monde »... 

Dans le meme « ordre d'idees » et avec, tout aussi egalement, la meme reflexion « grave et 
profonde et emplie demotion »... je pense a tous ces artistes, ces ecrivains, ces intellectuels, ces 
romanciers, poetes, chroniqueurs et journalistes... Nes apres les annees 60 du 20 erne siecle (ou qui 
sont nes ou naitront dans le « nouveau monde »)... Les uns auront encore connu « l'ancien monde », 
et les autres, trop jeunes encore pour etre des ecrivains ou des romanciers, evolueront dans le 
« nouveau monde » avec la seule connaissance de « l'ancien » par les ecrits, les images et les 
documents... 



Qu'est-ce qu'un best-seller ? 

Un best seller e'est une bete sellee -et fort bien sellee- dont on se fait sa monture de choix pour 
courir par tous ces chemins du monde que Ton dit « etre de bonne direction »... 
Le probleme e'est que les betes parfois -si ce n'est souvent- ne sont pas des chevaux ni meme des 
anes... Mais des sortes de « centaures » ou de « creatures volantes » sur le dos desquels on a pose 
des selles de western ou de fantasmagorie... 

Quel type de queue n'aimez-vous point ? 

... Les pires je crois, ce sont les queues fourchues... Je m'explique : 

Ce dimanche matin 31 octobre je me suis rendu a l'intermarche (ouvert le dimanche de 9h a midi)... 
Je n'avais rien prevu pour ce midi... 
J'ai pris un poulet. 

Y'avait a chacune des six caisses ouvertes, "une queue de tous les diables". Et toutes les queues sauf 
une, etaient "fourchues", e'est a dire que, contre la fin du rayonnage la queue se separait en deux 
branches... Le point le plus "nevralgique" dans ce genre de queue, est bien evidemment celui ou les 
deux branches se rejoignent... 
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Et Ton ne sait jamais quelle branche est "prioritaire" par rapport a l'autre... (je deteste ce type de 
queue)... Aussi ai-je choisi la queue (la seule des six) "non fourchue" (mais dans laquelle il n'y avait 
pas forcement mo ins de monde)... 

... II etait 9h et demi a peu pres... Je me suis dit "c'est fou ce que les gens sont pragmatiques, ils ont 
tous pompe que c'etait cette nuit le changement d'heure, et y'a pas dans le lot un clampin quelque 
peu reveur sur les bords qui a oublie de changer sa pendule"... 

... C'est vrai : c'est dimanche, veille de Toussaint, y'a la messe, y'a les tombes, et hier soir a la Tele 
y'avait Patrick Sebastien "les annees bonheur" (quand c'est pas ca c'est "le plus grand cabaret du 
monde")... Suivi de "On est pas couche" de Laurent Ruquier... 

Moi, les dimanche 31, 9a me fait penser plutot a ces femmes chic, qui se mettent sur leur 31 pour 
plaire a leur mec et faire une "belle sortie" (au cinema ou en ville)... Et y'en a la queue toute raide a 
avoir... 

La liberte et la justice sont indissociables 

La liberte et la justice... Ou la justice et la liberte, sont indissociables. 
Et je dis aussi que la liberte ne peut devancer la justice, pas plus que la justice ne peut devancer la 
liberte, pour autant que la justice et la liberte, ou la liberte et la justice coexistent ensemble... 

Voici un extrait de la lettre de Michel Onfray a Nicolas Sarkozy, a propos de l'entree au Pantheon 
des cendres d' Albert Camus : 

« Monsieur le President, vous qui, depuis deux ans, avez regu, parfois en grande pompe, des 
chefs d'Etat qui s'illustrent dans le meurtre, la dictature de masse, I'emprisonnement des opposants, 
le soutien au terrorisme international, la destruction physique de peuples minoritaires, vous qui 
aviez, lors de vos discours de candidat, annonce la fin de la politique sans foi ni loi, en citant 
Camus d'ailleurs, comment pourrez-vous concilier votre pragmatisme insoucieux de morale avec le 
souci camusien de ne jamais separer politique et morale ? En V occurrence une morale soucieuse de 
principes, de vertus, de grandeur, de generosite, de fraternite, de solidarite. 

Camus parlait en effet dans L'Homme revolte de la necessite de promouvoir un "individualisme 
altruiste" soucieux de liberte autant que de justice. J'ecris bien : "autant que". Car, pour Camus, la 
liberte sans la justice, c'est la sauvagerie du plus fort, le triomphe du liberalisme, la loi des bandes, 
des tribus et des mafias ; la justice sans la liberte, c'est le regne des camps, des barbeles et des 
miradors. Disons-le autrement : la liberte sans la justice, c'est VAmerique imposant a toute la 
planete le capitalisme liberal sans etats d'dme ; la justice sans la liberte, c'etait I'URSS faisant du 
camp la verite du socialisme. Camus voulait une economie libre dans une societe juste. Notre 
societe, Monsieur le President, celle dont vous etes Vincarnation souveraine, n'est libre que pour 
les forts, elle est injuste pour les plus faibles qui incarnent aussi les plus depourvus de liberte. 
Les plus humbles, pour lesquels Camus voulait que la politique fiut faite, ont nom aujourd'hui 
ouvriers et chomeurs, sans-papiers et precaires, immigres et refugies, sans-logis et stagiaires sans 
contrats, femmes dominees et minorites invisibles. Pour eux, il n'est guere question de liberte ou de 
justice... Ces filles et fills, freres et soeurs, descendants aujourd'hui des syndicalistes espagnols, des 
ouvriers venus d'Afirique du Nord, des misereux de Kabylie, des travailleurs emigres maghrebins 
jadis honores, defendus et soutenus par Camus, ne sont guere a la fete sous votre regne. Vous etes- 
vous demande ce qu'aurait pense Albert Camus de cette politique si peu altruiste et tellement 
individualiste ? »... 

... Les Etats Unis d'Amerique de Barack Obama en 2010 (les memes Etats Unis de 2010 qui 
auraient pu etre aussi ceux de Mac Cain ou de Sarah Palin, d'ailleurs)... Avec leurs cent millions de 
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pauvres (pauvres en dessous du seuil de pauvrete), font figure d'un pays du « tiers monde » : ponts 
et routes, industrie et infrastructures, et ecoles, completement delabres... 

Et la Russie d'aujourd'hui, qui se depeuple et dont l'esperance de vie des gens diminue, la Russie 
des nouveaux « ultra-riches » anciens du KGB... Et tant d'autres pays qu'ils soient des republiques 
ou des etats, domines par les puissances d'argent et les lobbies industriels, agro-alimentaires et 
commerciaux... Et la Chine communiste a la pensee unique de ses dirigeants ennemis de la liberte 
d'expression, qui s'est tres bien « pacsee » avec le liberalisme et le marche... Et la Coree du Nord 
seul pays du monde encore « communiste stalinien », ou regne pauvrete et corruption... 
... II parait que Dieu et que la religion vont « sauver le monde »... 

... J'ai lu avec une certaine emotion je le dis, la lettre de Michel Onfray a Nicolas Sarkozy... 

Albert Camus (dont j'ai lu a peu pres toutes les oeuvres), demeure pour moi "le plus grand 
philosophe, ecrivain, romancier, essayiste et intellectuel de tout le 20 erne siecle"... II y en a d'autres 
que lui que j'aime aussi et que je lis... Mais c'est, a quelques nuances pres, Albert Camus que je 
prefere entre tous... 

A present, en tant qu'homme (homme tout court depouille se son "aura" de philosophe et ecrivain et 
penseur, homme qu'il fut en tant qu'homme dans sa vie personnelle en dehors de ses combats et de 
ses engagements)... La, j'aurais peut-etre quelques "reserves"... 

Mais quel etre, en verite, et en ce monde... Quel etre quelque grand que soit son rayonnement, 
quelque "veneration" que Ton puisse avoir pour lui... Est cet "homme totalement et tellement et 
authentiquement homme dans le sens le plus noble du terme? » Et si cet homme existait, serait-il 
credible ? 

Cette lettre certes, est d'un style d'ecriture "assez dense", et manque peut-etre de fluidity dans 
certaines phrases... 

Mais il n'en demeure pas moins qu'elle "dit des verites" non seulement essentielles mais 
incontestables... (l'on ne peut qu'y souscrire alors meme que Ton serait de ce « bord » qui n'est pas 
celui de Camus)... 

II est "tres difficile" de se poser en "detracteur" lorsque "certaines verites" sont ainsi exprimees et 
"portees a bout de bras" avec toute la force d'un engagement au service de la liberte, de la justice et 
dune telle dimension d'humanite... 

. . . Ce qui fait generalement la « popularity » d'un ecrivain, d'un journaliste, d'un chroniqueur, d'un 
« discoureur public »... Ce n'est pas forcement le fait qu'il soit lu ou ecoute par un tres grand 
nombre de gens... Cela vient pour l'essentiel de la diversity et du nombre de reponses, commentaires 
qu'il recoit : plus il est commente (dans un sens ou dans un autre) et plus il est controversy ou decrie 
ou apprecie ou conforte... Plus il fait « parler de lui et de ce qu'il exprime », et plus il devient 
« populaire » done... 

Mais lorsqu'il s'avere « tres difficile » de se poser en « detracteur »... Ou « tres banal » de se poser 
en « admirateur », parce que ce qui est alors exprime « lamine » la controverse et invalide 
l'argumentation ; parce que ne repondre ou ne commenter que pour approuver ou conforter devient 
trop « banal »... Alors la « popularity » de l'ecrivain ou de l'auteur qui s'exprime et diffuse, cesse 
d'etre visible... II n'y a meme plus, a proprement parler, de « popularity »... Et, tout au bout de ce 
silence des autres qui peut paraitre long, assourdissant et desesperant, vient peu a peu une certitude : 
la certitude de ce qui est atteint et qui va demeurer dans les coeurs et dans les esprits... 

Les psychlos dominent la Terre... 
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La planete Psychlo c'est le monde des consortiums economiques, industriels, agro-alimentaires 
et commerciaux, avec leurs groupes de dirigeants, leurs gens d'affaire, leurs conseillers, leurs 
banquiers et leurs actionnaires... Et c'est aussi le monde des elites des milieux intellectuels, des 
milliardaires et de tous les privilegies de ce monde que Ton voit partout, a la television, dans les 
conferences internationales; de tous ces personnages « le cul borde de nouilles » qui se pavanent 
dans les salons, qui « politiquent et discourent », ont tous de grandes maisons entourees de pares ou 
de domaines, des residences de villegiature, des avions et des bateaux... 

lis parlent tous le Psychlo, ces gens la ! . . . Et, tout comme les « Psychlos » du livre de Science 
Fiction de L.Ron Hubbard, ils ont trois metres de haut, pesent dans les 500 kilos ; ils pratiquent la 
teleportation et peuvent prendre forme et visage humain... 



Pffffth !... 

Je ne suis pas assez bon caricaturiste pour produire le dessin qui me vient a Vesprit (ou plus 
exactement "qui me monte a la tete") apres avoir vu Nicolas Sarkozy, Christine Lagarde et le 
President Chinois accompagne de son epouse toute vetue de rouge (et toutes les "huiles politiques" 
du Gouvernement Franqais) au diner de VElysee... L'on pouvait voir sur la table une enorme 
corbeille de roses rouges entouree de toute une "theorie" de pieces de vaisselle en argent aux motifs 
"baroque"... 

De gauche a droite, se tenaient Christine Lagarde, le president Chinois, Nicolas Sarkozy et Vepouse 
du president Chinois... Ou etait placee Carlaje ne sais plus... 
... J'improvise : 

Le moment est solennel : le maitre d'hotel en chef et le sommelier en titre, font leur entree dans 
le salon de VElysee... Nicolas Sarkozy va prononcer quelques mots et « s'eclaircit la gorge »... 
Christine Lagarde tres droite dans sa veste bleu marine impeccable aux epaulettes renforcees, avec 
une belle echarpe chiquement arrangee autour de son cou, sent venir un gaz... Ses levres anales 
s'ecartent doucement sous la poussee du gaz qui lui vient de son intestin... pffffth... un pffffth 
parfaitement inaudible mais qui "file" comme un petit souffle long de respiration profonde... Une 
discrete "odorance" tout d'abord, commence a se repandre sous sa jupe et sous la table... Et 
I'odorance discrete se transforme rapidement en une pestilence de decomposition de boy aux qui 
embaume les personnes presentes a ses cotes... 

Nicolas Sarkozy est "un peu gene" mais il ne laisse rien voir de son embarras : il croit que c'est le 
president Chinois qui a "loufe"... 

... Je me souviens, un jour quand j'avais onze ans et que fallals me promener du cote de la "ferme 
des cochons", j'observai une gross e truie quifaisait placidement le tour de sa cabane de planches... 
La truie peta : son anus ecarte vibrait comme deux feuilles sous une onde sonore, j'ai entendu un 
long "pffffth", et qa a pue comme jamais de ma vie je n'avais encore senti puer... 
... L'etre humain et le pore sont des omnivores et ont le mime appareil digestif... Mais ce ne sera 
jamais un « pffffth » odorant ou pas, silencieux ou bruyant, qui changera quoi que ce soit en 
matiere d' accords commerciaux entre etats ou nations... 

Un pays de plus d'un milliard d'humains produira forcement par ses ecoles et par ses universites, 
davantage d'ingenieurs, de chercheurs, de scientifiques, qu'un pays de soixante ou cent millions 
d'humains... Ce qui fait done la force de la Chine du 21 erne siecle, c'est son milliard et demi 
d'habitants et dans ce milliard et demi, les trois cents millions d'entre eux qui depuis peu, « vivent 
aussi bien ou presque », que quelques millions de Franqais avec maison ou appartement, voiture, 



161 



electromenager, vacances, equipements de loisirs, television, telephonie et Internet... 
... Accords « historiques »? Tapis rouge ? Quelque « fausse note » (en particulier ce petit 
« Pffffth » qui eut pu etre) ? Bah... Cela fera cent, mille, dix ou quinze mille emplois de ci de la... 
Mais combien encore de salaires de misere, de « declasses », de chomeurs, de part et d'autre des 
« empires du milieu » de I 'argent ? 

II ne faudra peut-etre pas aux Chinois, depuis le debut du 21 erne siecle, comme mille ans d'Ancien 
Regime » en France , pour parvenir au niveau d'une civilisation des droits humains et sociaux qui 
d'ailleurs en France et en Europe sont de plus en plus bafoues... 

L'Amerique profonde 

Certains « a priori » me paraissent « mieux fondes » que d'autres... En voici un que j'enonce a 
ma maniere : 

« II y aurait aux Etats Unis d'Amerique, une difference « plus marquee encore » qu'en France, entre 
d'une part la classe dirigeante, celle des riches et des gens a revenus « moyens », des privilegies et 
des elites (milieux intellectuels, scientifiques, artistes)... Et d'autre part la classe des pauvres, des 
gens ordinaires et anonymes a revenus tres modestes »... 

Non pas que les elites en Amerique soient forcement « de plus grand renom et meilleures que 
nos elites en France ou en Europe ou en Chine ou ailleurs dans le monde... Mais la difference tient 
pour l'essentiel je crois, a la decheance, a la mediocrite ambiante et a la banalite du quotidien dans 
lesquelles vivent des millions d'Americains pauvres ou a revenus plus que modestes... 
Prenons par exemple le « citoyen Lambda » d'une petite ville du Texas ou de l'lowa, qui n' a pu 
poursuivre deludes faute du moindre financement (de sa famille ou autre), ou qui pire encore, n'a 
recu qu'une education tres sommaire voire inexistante... Quel peut etre « l'horizon » de ce citoyen ? 
C'est a peine deja s'il sait que la Terre est ronde ! (il ne le sait en verite, que parce qu'un jour a la 
Tele, il a vu une image satellite)... II n'ecrit ni ne lit, il n'entend que les « potins » de son quartier ou 
de sa ville, il vit dans l'indigence (parfois meme sans electricite ni television ni meme de logement 
pour les plus demunis -qui sont legions-) , il va le dimanche ecouter beatement le sermon ou le 
preche du pasteur ou du reverend (qui lui dit : « c'est dieu qui a cree le monde »), et il « traine » des 
heures, avec ses potes et trois ou quatre caisses de biere sous le grand reservoir cylindrique de sa 
ville... Et tout au loin, se profilent les Rocheuses au dela d'une etendue immense de plaines... Un 
« horizon » qui nivelle les reves ou les eteint plutot qu'il ne les allume... Un « horizon » qui n' incite 
jamais a « voyager » ailleurs que dans le saloon du quartier et dans les vapeurs d'alcool... 
Le sort ou le destin de ce citoyen Lambda de « l'Amerique profonde » n'est guere plus enviable que 
celui d'un Chinois pauvre, d'un habitant du Sahel ou d'une banlieue misereuse de Rio de Janeiro, de 
Mexico ou de Johanesbourg... 

Si dans nos grandes villes en France ou dans nos « zones rurales urbanisees » nous n'en sommes pas 
encore tout a fait « a ce point la »... Nous « en prenons le chemin »... 

En France nous avons tout de meme encore quelques mediatheques, bibliotheques, associations 
socioculturelles ou sportives ou d'artistes ; des « infrastructures modernes et adaptees » et une 
« organisation de la vie en societe »... Alors qu'aux USA, tout cela en partie, n' existe plus ou moins, 
que sous l'egide de quelque communaute religieuse... 

Doit-on en deduire que, plus il y a de religion, et plus il y a de l'obscurantisme ? Le pire etant la 
religion associee et « pacsee » avec le pouvoir economique et financier et politique... 
Un certain nombre de personnes, en France et en Europe (mais peut-etre encore plus en France 
qu' ailleurs)... Pensent que tous ces millions de gens tres ordinaires ou sans education et desoeuvres 
d'Amerique du Nord (et de France) vivent et acceptent de vivre (et meme se complaisent par facilite 
ou veulerie) dans une mediocrite ambiante et generale, « eclipsant » le fait pourtant avere, que cette 
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mediocrite est « orchestree », organisee, planifiee a grande echelle par les gouvernements a la solde 
et a la botte des banquiers et des financiers et des elites et magnats et autres decideurs. 
Se sachant ou se pretendant, eux, « moins mediocres » ou « plus intellectuels », ils en viennent a 
mepriser ces millions de gens qui selon leurs propos (toujours les memes) n'auraient que ce qu'ils 
meritent et doivent done continuer a vegeter... et surtout a « ne pas emmerder les bons citoyens 
bien englues dans leur petit confort ... 

L'education et la capacite a reflechir, a decider soi-meme et a « se prendre en main »... Ne peuvent 
« ad eternam » etre le seul droit et bien, des riches et des privilegies, pendant que les autres seraient 
exclus de ce droit et de ce bien... 

Par cette « marche » inexorable et injuste qui dure depuis des millenaries et qui ressemble a une 
galere romaine avec batteurs, aides batteurs, chefs batteurs et rameurs... C'est toute la Terre et 
l'humanite qu'elle contient, qui se « condamne a mort »... 

Et peu importe alors, les rameurs epuises que Ton jette par dessus bord, puisqu'au prochain port, 
banquetteront les batteurs avec le gouverneur et ses ministres ! 

Quel avenir pour la foret Landaise ? 

D'ici quelques annees il ne restera rien ou presque plus rien, de la foret Landaise... Qui aurait pu 
cependant se remettre de la tempete de decembre 1999 s'il n'y avait eu dix ans plus tard une autre 
tempete plus terrible et plus devastatrice encore, celle du 24 janvier 2009... 

Et quand une foret se meurt, une foret d'une grandeur telle que la foret Landaise, c'est notre planete 
la Terre qui, comme le corps d'une bete ou d'un humain, perd un doigt, une main, un pied, une patte, 
une partie de son pelage ou de sa peau... 

Fragilises parce qu'en partie deracines, courbes, tordus ou fendus, les pins qui ont survecu meurent 
peu a peu ranges par les larves d'un insecte, par des colonies de chenilles... Et meme les jeunes pins 
qui avaient resiste a l'ouragan sont atteints... 

Les Landes du 21 erne siecle ne reviendront pas comme on pourrait le croire, les Landes 
d'autrefois, d'avant la foret de pins, du temps des bergers a echasses parcourant les marais et les 
etendues de bruyeres et de genets et d'ajoncs... II y avait la, depuis le debut du 20 erne siecle des 
industries, toutes les industries du bois, et done un "bassin d'emplois" comme on dit de nos jours... 
Et une vie, des villes, une activite, une economie, un marche, une culture... Une civilisation, une 
societe, en somme... 

Tout cela va peu a peu disparaitre a l'exception peut-etre de l'industrie touristique qui elle, tout au 
long du littoral Atlantique, ne cesse de "betonner", de construire des barres d'immeubles, des 
lotissements de residences de vacances, des parkings et des routes goudronnees la ou il n'y avait 
voici dix ans, que des chemins de foret ou des ronces et des bruyeres sur des collines de sable... 
Les dancings, discotheques, boutiques de fringues et de souvenirs (soit dit en passant l'artisanat 
local a ete remplace par un artisanat de produits venus de pays Asiatiques ou Africains, ou encore de 
produits fabriques a la chaine et de grande marque), les restaurants, les hotels, les campings trois ou 
quatre etoiles, les pares de loisirs et d'attractions foraines, les casinos... Tout cela desormais, 
puisqu'il n'y aura plus que les plages... Defiera cette mort immense toute proche du cote ou se leve 
le soleil, ce silence et ce desert des Landes, ces villes et villages depeuples... 

L'orgueil des riches et des pauvres qui jouent aux riches, et le farniente, et le paraitre, et le 
"bling/bling" d'une jeunesse ego'iste arrogante et friquee, et la loi du marche, la loi de la Bourse, la 
loi du fric pourri, et les amenagements fiscaux en faveur des privilegies... Et l'indifference des elus 
de la nation et de l'europe devant le desastre economique d'une region entiere ; tout cela se fout de 
la foret qui meurt et de l'avenir d'une population... 

II y a trente cinq mille ans... 



163 



II y a trente cinq mille ans, il n'y avait pas de Bible, pas de Coran ni aucun autre « livre saint »... 
Pas d'eglises, pas de mosquees ni de temples ni de cathedrales ; pas de Chretiens, pas de Musulmans 
ni de Juifs.. 

. . . Mais ily avait les Esprits ! 

Ah, les Esprits! Ces « putains d'esprits » (bons ou mauvais) qui regissaient la vie des communautes 
humaines eparpillees sur les continents de la Terre d'alors... ! 

Les humains de ces epoques lointaines observaient les visceres des animaux morts, et en 
deduisaient a quoi servait tel ou tel organe ; ils connaissaient les vertus de toutes sortes d'herbes et 
de plantes... Mais la bacterie, le virus, le pus, le gonflement, la douleur, l'empoisonnement, tout cela 
c'etait « les Esprits »... 

Et les tremblements de terre, la foudre, le vent, la pluie, l'incendie, l'inondation, l'eboulement de 
roches... Cela aussi c'etait « les Esprits »... 

Et les esprits etaient aussi dans la relation, la relation des humains entre eux et avec les plantes, les 
animaux, les objets... 

Et, entre les humains, les humains ordinaires et vaquant a leurs occupations quotidiennes... Et les 
Esprits, il y avait les Sorciers... qui n' etaient comme leurs congeneres que des humains, mais 
investis de pouvoir et d'autorite... 

... En somme, les Esprits, c'etait la Science, la science encore inconnue et comme un paysage dont 
on voit tout ce qui le compose dans le detail et dans son ensemble ; la science en le seul etat de ce 
qui se voit et se ressent mais que Ton ne peut expliquer autrement que par l'existence des esprits... 
... Je dis « ces putains d'esprits » parce qu'on leur faisait dire a l'epoque, a ces esprits, « tout ce 
qu'on voulait qu'ils disent » selon les aspirations ou les interets du moment des uns ou des autres... 

Avec la Bible et les cures, avec le Coran et les Imans, il s'est avere que les interets et les 
aspirations du moment, soutenus ou confortes par la « revelation », l'ecriture et le preche, se sont 
affirmes avec plus de force et plus de violence... 

En definitive ces « Esprits » d' il y a trente cinq mille ans... Quoiqu'ils m'eussent pompe fair si j'eus 
vecu en ce temps la... Je les trouve « plus credibles » ou « mieux fondes » que nos religions et cultes 
actuels (qui ne sont peut-etre que des « copies relookees de scribes sortis de diverses ecoles d'un 
monde police et civilise ») 

Des reves deraisonnables et gratuits 

... Je suis nul en vers, question "poesie" (si Ton considere qu'un texte en prose peut eventuellement 
etre assimile a une forme de poesie)... 
Je ne sais done faire que de la prose... 

Je suis nul en roman et en histoire longue (long je m'entends : plus de dix pages)... 
Je suis "trop long" en histoire courte... 

Et il y a en definitive, un certain nombre de domaines en lesquels je suis "assez nul"... Par exemple 
le ski nautique, le hors borg, l'alpinisme, le squatch, le golf, la voile et le parapente ; la belote, le 
sudoku, les jeux videos et electroniques, le foot, les nouvelles marques de bagnoles et l'actualite 
People... Et dans ces domaines la je cultive sereinement ma nullite... qu'il m'arrive parfois de 
brandir avec insolence... 

Mais je sais rever deraisonnablement et gratuitement : j'aurais aime par exemple etre un grand 
musicien, un grand artiste de cirque, un grand ecrivain, un grand geographe, un grand scientifique, 
un astrophysicien, participer a une expedition dans l'espace vers quelque lointaine planete... 
... Ah, j'oubliais... Dans ces reves deraisonnables et gratuits : plus que tout ( du grand musicien, du 
grand artiste de cirque, du grand ecrivain ou du grand geographe...) j'aurais aime etre un grand 
comique ! Mais alors, un plus grand comique encore que Coluche, Pierre Desproges, Raymond 
Devos et Fernand Raynaud melange... 
Et je fis ce reve la : 
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J'etais ce grand comique, et en meme temps geographe explorateur participant a une expedition 
dans l'espace vers une planete lointaine... 

Sur la planete Betah 2 ou nous betahimes, les Betahiens n'entendant point notre langage, percurent 
et comprirent mon humour, l'humour que j'eus a ce moment la en face d'eux... 
Mes compagnons d' expedition ne percurent ni ne comprirent alors cet humour qui me vint... 
Alors je sus que je venais d'inventer une nouvelle forme d'humour... 

II me fallut desormais trouver le moyen de sortir de cette sorte de quarantaine dans laquelle mes 
compagnons d'expedition m'avaient consigne, au risque de voir s'eloigner de moi tous ces betahiens 
qui m'avaient accueilli par tant de battements d'oreilles... 

Je n'y parvins point... Et je decouvris que je n'etais pas un grand comique, mais un grand 
imposteur... 



Vers un millenaire ou une ere d'absurdite ? 

L'etre humain dans sa forme , dans sa morphologie et dans ses caracteres actuels, est le 
meme etre humain que celui qui vivait il y a trente cinq mille ans en Europe, et dont on 
retrouvait des representants du meme genre a quelques variantes pres en Afrique et en Asie 
centrale, et un peu plus tard en Amerique... 

Si son contemporain de l'epoque ( de - 40 000 a - 15 000) l'homme dit "de Neanderthal "(et 
qui lui, peuplait des regions de notre planete depuis 120 000 mille ans) a progressivement 
disparu entre - 25 000 et - 15 000 ; l'homme "moderne" quant a lui, a commence d'exister 
vers - 40 000 c'est a dire durant la derniere glaciation (qui a cependant, un peu recule entre 
-35 000 et- 25 000). 

Alors que les Neanderthaliens etaient en voie de disparition, vers - 25 000 la glaciation 
entre dans sa phase terminale et se renforce meme, de - 20 000 a - 18 000. 
L'homme "moderne" s'est non seulement developpe durant la periode glaciaire (un peu 
attenuee certes) mais il a survecu a la derniere phase severe de la glaciation... 

...II semble que notre espece actuelle qui a 40 000 ans d'existence environ, entre dans un 
"millenaire d'absurdite" (absurdite economique, societale, intellectuelle, civilisationnelle)... 
Et je me demande si une glaciation (si elle devait survenir) ne serait pas encore "preferable" 
a un millenaire (ou a un temps indetermine) d'absurdite... 

Survivre a une ere d'absurdite economique, societale, intellectuelle et civilisationnelle... Me 
parait tres incertain si l'etre humain n'entre pas peu a peu dans une autre phase de son 
evolution... 

Dans notre patrimoine genetique, nous aurions, nous, descendants directs de cet "homme 
moderne" qui vivait il y a trente cinq mille ans ; un peu moins de 5% des genes des 
Neanderthaliens... Ce qui prouverait que les deux especes d'etres humains, meme si elles 
avaient a peu pres le meme mode de vie, la meme technologie dans la fabrication des outils, 
la meme "intelligence", etaient done assez differentes l'une de l'autre... 
Nous serions peut-etre (c'est une hypothese que j'ose avancer), en notre etat d'homme 
"moderne" actuel, des sortes de "Neanderthaliens" qui pourraient prochainement coexister 
avec une nouvelle forme d'homme "moderne" empruntant elle aussi tout comme il y a 40 
000 ans, 5% (plus ou moins) du patrimoine genetique de l'espece existante... 
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Lessive ministerielle sans Nouvel Ariel 

Borloo avec sa tete de crapaud, c'est rape ! "On" (ou plutot "il") reprend Fillon et sa tete 
de grillon... Christine Lagarde sapee gris-bleu, vieux beau lezard ! (au mini stere mais pas 
de bois) de la Connomie et des Vidanges... Et Ton voit surgir Juppe (mais pas en Kilt des 
High-Lands Ecossais)... 

... Cela fait une belle jambe tout ca, au chomeur longue duree et a la caissiere de 
l'lntermarche qui n'aura la retraite qu'a 67 ans ! ... Et pendant ce temps la, s'etend le desert 
industriel sur la France tout entiere, l'artisan en zinguerie couverture plomberie court apres 
la piece qu'il lui manque pour finir un chantier, et l'avion presidentiel se dote d'un 
baisodrome derriere la cabine de pilotage... 

Elle "cause psychlo" cette clique ministerielle sans nouvel Ariel : "Saharr-ko-zii deuheu- 
mil'douz" clame-t-elle ! 

Bulle dans une masse rocheuse 

II y avait vendredi 12 novembre 2010 sur France 5, a 20h 35, un documentaire 
"Empreintes" Stephane Hessel, Sisyphe heureux... 

Stephane Hessel est un ancien resistant, ambassadeur de France, militant des causes 
"orphelines", il est age de 92 ans en 2010. 

Vivement critique pour sa prise de position contre la politique d'Israel menee dans les 
territoires occupes, il ecrit : 

"Je pense bien evidemment que le terrorisme est inacceptable, mais il faut reconnaitre que 
lorsqu'on est occupe avec des moyens militaires infiniment superieurs aux votres, la 
reaction populaire ne peut pas etre que non violente"... 

Et, samedi 13 novembre alors que je "jetais un coup d'oeil" sur "Champs Elysees" de 
Michel Drucker, je suis tombe sur Pierre Perret qui chantait "la femme grillagee"... 

La femme grillagee, done, du cote des integristes musulmans "purs et durs"... Et d'un autre 
cote, les puissances militaires, economiques et fmancieres qui imposent leur dictature et 
cloturent les peuples... 

Ou : la religion d'un cote, qu'elle soit la religion des Chretiens, ou la religion des Juifs ou 
celle encore des Musulmans ; et d'un autre cote, la puissance infiniment ecrasante et 
esclavagiste de l'argent et du profit au benefice d'un nombre restreint de privilegies, au 
detriment des peuples... 

Ou encore, d'un cote : la liberie d'expression epiee et controlee ou meprisee ; et d'un autre 
cote la prison, le poteau d'execution ou les camps ou l'exil pour les femmes et les hommes 
qui resistent, disent, ecrivent et font... 

Si je devais et pouvais dessiner l'obscurantisme, je le representerais par l'image d'une Terre 
qui ne serait plus une sphere dans l'espace, tournant autour du soleil, mais une bulle prise 
dans une masse rocheuse infinie, une bulle de meme dimension que la Terre, creuse, avec 
un ciel interieur, et un soleil eclatant qui l'illuminerait... 
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... L'obscurantisme ne cesse jamais de tenter de s'imposer comme une science exacte !... 
Mais, mais... comme c'est drole : sur la ligne de l'horizon en cette Terre creuse , les pretres 
de toutes les religions et les dignitaires de tous les regimes n'arrivent pas a "truquer" l'image 
de 1'extremite de la fleche du clocher de l'eglise, tout au loin, qui apparait, puis du clocher et 
de l'eglise emergeant peu a peu dans le paysage alors que Ton avance sur la route... (Et oui, 
comment alors, a 1'horizon d'une Terre creuse, peut-on voir apparaitre le bout de la fleche 
puis ensuite le clocher et l'eglise ?) 

Ah les salauds! lis te forcent a baisser toujours les yeux ou a regarder seulement ce qui se 
passe sous ton nez, qui brille "faux/vrai" de mille eclats, qui sonne "faux/vrai" sous tes pas 
guides... 

Des lapins dans la tete 

Avec son petit film de vingt minutes, realise en 1964, "Des lapins dans la tete", Paul 
Carpita fut en 2002 a l'age de 80 ans, le heros du festival du court metrage a Contis-Plage... 
Ne a Marseille en 1922 d'un pere docker et d'une mere marchande de poissons, ce 
realisateur utopiste et rebelle mene sa vie durant, des combats qui semblent "perdus 
d'avance" parce le pouvoir des gouvernants et des financiers, l'autorite en place et la 
puissance mediatique ont orchestre et organise un modele social, politique et economique 
qui "doit fonctionner et s'imposer coute que coute" comme le seul modele possible et 
logique... 

II aborde des sujets difficiles, en particulier avec un film realise en 1995 sur la vie de 
travailleurs immigres exploiter dans les champs de Camargue dans les annees 1950 (Les 
sables mouvants). 

En 1955, son film "Le rendez vous des quais" est censure parce qu'il montre dans toute sa 
realite, son authenticite et sa violence, la grande greve des dockers et les manifestations 
contre les guerres d'Indochine et d'Algerie... Les autorites politiques de l'epoque lui 
reprochent de vouloir "torpiller" la "mission" de l'armee Francaise... 

Paul Carpita fut non seulement interdit mais de surcroit vilipende et rejete par la plupart des 
autres realisateurs et scenaristes et acteurs et comediens de l'epoque.... Comme s'il "portait 
la peste" sur lui ! 

A partir de la fin des annees 90 cependant, et dans la mouvance d'une evolution deja 
amorcee depuis les annees 60, semblait s'ouvrir comme une "ere nouvelle" avec la 
reconnaissance de certains artistes, ecrivains, realisateurs de films, considered marginaux 
voire rebelles... Mais ce n'etait la qu'un "effet de mode" et l'expression d'un consensualisme 
hypocrite et condescendant de la part des medias et du pouvoir en place s'attachant par pur 
interet a "lacher un peu de lest"... Et, il faut le dire "recuperer a bon compte" des valeurs 
"morales et humanistes"... 

Avec ses derniers films, "Marche ou reve", "Les homards de l'utopie", Paul Carpita nous 
souffle un vent de fraicheur et d'humour... Ou "quelque chose d'indefinissable dans son 
oeuvre" dirais-je, qui finit par emerger comme au dela de la seule dimension de la rebellion 
et de l'utopie... 

... "Des lapins dans la tete" (film realise en 1964) : A neuf ans, un petit garcon reveur et 
poete, ne peut fixer son attention en classe. II donne vie a un dessin, un bonhomme de 
papier qui devient son complice et l'invite a l'evasion. 



167 



... Paul Carpita, heros du festival de Contis en 2002 a l'age de 80 ans; heros longtemps 
meconnu ou rejete... Et decede le 24 octobre 2009... 

Ce sont ces "heros" la, ces heros d'un jour d'un festival ou d'une manifestation ou d'une fete 
ou d'une representation populaires... si locales ou si regionales ou meme si parisiennes 
soient-elles... Ce sont ces "heros la", ces "heros d'un jour" qui parviennent a fixer l'attention 
d'un public, ces artistes rebelles d'ou "quelque chose d'indefinissable" dans leur oeuvre, 
apparait au dela de leur rebellion... Qui sont eux, de veritables heros, ces heros qui font le 
plus souvent defaut dans le tourbillon habituel des festivals et des manifestations artistiques, 
culturelles ou litteraires... tous plus ou moins "bien dans le vent de la mode et des idees du 
moment"... 

... Un "pave qui tombe dans une mare a l'eau agitee et trouble ; et dont le choc brutal et 
insolite a la surface miroitante, eclabousse de paillettes piquantes les visages des 
promeneurs arretes sans salir de boue leurs vetements"... Tel est le pave qu'il serait 
souhaitable a mon sens de voir tomber dans la mare... 



Carnassiers, herbivores et toutes petites betes 

Quelle difference entre d'une part, le mode de vie des petites, toutes petites betes dans le 
desert de pierrailles, de sable et de terres arides ; la peur, la precarite de l'existence, le souci 
de la moindre pitance a trouver chaque jour pour toutes ces petites betes... Et d'autre part, le 
mode de vie des carnassiers de toutes tailles et de tous poids, qui se partagent ou se 
disputent des quartiers de viande juteux et saignants dans la savane de l'autre cote du 
desert ! 

Et que dire de ces grands herbivores a cornes torsadees, aux fortes teres et aux grands 
museaux, qui, bien nourris des herbes hautes et drues de la savane, se moquent des grands 
carnassiers ou les observent d'un gros oeil critique ! 

Quel abime entre la vie des petites betes dont aucune d'entre elles ne peut rivaliser avec la 
taille du plus petit meme de tous les carnassiers ; et la vie de tous ces carnassiers qui n'ont 
d'autre souci que celui de se pourvoir en plus grosses proies et de se hisser sur une bosse de 
la savane afin de dominer du regard tout le paysage ! 

Et il y a aussi le meme abime entre la vie des petites betes du desert, et la vie des grands 
herbivores qui observent les carnassiers ou se moquent d'eux ! 

Les grands herbivores et les grands ou moins grands carnassiers sont dans l'ignorance de la 
maniere dont vivent les petites betes du desert... Et quand bien meme herbivores et 
carnassiers auraient vent du genre de vie des petites betes, cela leur serait indifferent... 

Du Psychlo, ou en direct de l'Elysee 

C'etait du Psychlo fortement terriennise qui pouvait encore impressionner un certain 
nombre de nos concitoyens "pas forcement de droite mais non de gauche"... 
Du Psychlo qui est aussi celui des "amis du CAC 40" et de tous les "mastodontes" de 
l'industrie, de la finance et des "grosses affaires" dont la "culture generale" n'est autre que 
celle des valeurs marchandes et de la reussite par l'argent... 

Cependant, les "ethnologues", amateurs ou professionnels, qui "decryptent" ce Psychlo la, et 
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en demontent le mecanisme plus ou moins bien huile des mots ; parlent eux-memes un 
Psychlo "a mille lieues" des preoccupations quotidiennes, des soucis et de la vie de nos 
concitoyens. 

... "Les ethnologues" : j'ai employe ce terme pour designer de maniere caricaturale, les 
journalistes, animateurs et gens de television, intellectuels, critiques (politique, actualite), 
redacteurs ou directeurs de magazines (express, le point, marianne, nouvel obs, etc.)... dans 
le genre par exemple, de ces personnages que Ton voit autour de sortes de "tables rondes" 
chez Yves Calvi (C'est dans l'air) ou chez Arlette Chabot (A vous de juger) ou meme encore 
chez Laurent Ruquier (On est pas couche)... 

Ces personnages, certes, "disent des choses tres interessantes" et pertinentes parfois, mais on 
sent bien que c'est la un "discours", un genre de discours demeurant assez eloigne de la 
sensibilite et du ressenti au quotidien, de milliers voire de millions de gens dans notre pays, 
qui eux, non seulement n'ont pas la capacite de "discourir ainsi" parcequ'ils n'ont pas le 
profil de formation pour cela, mais surtout sont ecrases, lamines, emportes dans le courant 
d'un quotidien banal, insipide, et doivent sans cesse essayer de se raccrocher a tout ce qui les 
empeche de se noyer... 

Non pas que le discours de ces "ethnologues" soit en disaccord avec ce que ressent le 
"citoyen Lambda", mais c'est la maniere dont le discours est tourne, le mecanisme des mots 
et les mots employes, toute cette "mise en scene" dans 1' intervention qui "eclaire et met en 
valeur" le ou les personnages interroges... qui, en quelque sorte, "renvoie le citoyen Lambda 
dans son monde", un monde de solitude, d'exclusion, un monde ou persistent toutes les 
difficultes et repetitions du quotidien... 

Or, il se trouve que ces milliers, ces millions de gens (les gens ordinaires que nous sommes 
dans ce pays)... Ont une sensibilite a eux qui leur est propre, un ressenti a l'etat brut et sans 
fioritures, quelques rudiments de culture dans tel ou tel domaine, une ame, un coeur, une 
pensee, une vie en somme... Une vie faite le plus souvent de precarite, de soucis, de drames 
et de problemes de sante... 

Et pour "parler de ces gens la", c'est a dire de nous qui sommes bien plus nombreux que les 
"ethnologues" (que j'appelle aussi "grands herbivores observateurs critiques de carnassiers 
dans la savane)... II n'y a que quelques ecrivains, quelques artistes, quelques humoristes... 

... "Psychlo" : j'ai employe ce terme pour designer de maniere caricaturale, le langage de 
notre president de la Republique, le langage des patrons du CAC 40 et des decideurs 
economiques, le langage des gouvernants et des banquiers et des "ultra-riches"... 
Et j'ai tire ce terme de la lecture d'une trilogie de science fiction de L.Ron.Hubbard : Les 
derniers hommes, La reconquete, Le secret des Psychlos... (Psychlo est une planete de 
predateurs qui dominent tout l'univers)... 

... Mais, (soit dit en passant) je n'ai pas de sympathie ou d' admiration particuliere pour le 
personnage de L.Ron.Hubbard, parce qu'il est l'un des "papes" de la scientologie... (et je 
deteste la scientologie comme je deteste toutes ces sectes qui foutent en fair la vie des 
gens). 

Valse de milliards, mais dettes colossales 

Assez de ces milliards que Ton fait valser d'un cote ou d'un autre, au gre des opportunites 
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de tel ou tel marche ! 

Quel paradoxe! Quelle absurdite! D'un cote toute cette volee de milliards et de milliards, 
reels ou fictifs, qui changent de "poches" sur un ordre passe sur le Net... Et d'autre part ces 
dettes colossales qui sont celles de divers pays, ces budgets "serres", ces restrictions de plus 
en plus severes que les populations de ces pays doivent supporter... 

Les creanciers, les tres gros creanciers, qui sont, entre autres, des societes de banque ou des 
groupes de bancassurance, du fait meme de l'existence reelle de tous ces milliards, sont 
assez riches a mon avis, sans le remboursement de tout ce qui est du par les pays 
emprunteurs... 

Je me souviens de cette image d'une rue d'une ville Americaine dans laquelle chaque maison 
avait devant sa porte sur une pancarte "For Sale"... 

Les proprietaires de ces maisons avaient etc jetes a la rue, mais les banquiers ne pouvaient 
revendre ces maisons faute de nouveaux acheteurs... La ville et sa region environnante etant 
un desert industriel et economique... II eut etc plus "logique" de laisser dans ces maisons les 
occupants devenus insolvables, ce qui aurait eu pour resultat, au moins, d'eviter la 
degradation consecutive a l'inoccupation... 

En face de tous ces milliards reels ou fictifs (mais qui au bout du compte existent bel et bien 
sous une forme ou une autre), une rupture de contrat par la force s'impose : les creanciers, 
deja et encore milliardaires, forces de renoncer au recouvrement ! 

Assez de ces systemes de notation selon la capacite des pays a se desendetter ! Assez de ces 
hauts et de ces bas de toutes les places boursieres du monde et de toutes ces transactions 
scelerates generant des benefices insolents et predateurs pendant que des millions de gens 
crevent de misere et que tant de pays ne cessent de devoir s'endetter aupres, justement, de 
ces predateurs arrogants et feroces au "cul deja borde de nouilles" ! 

Quel patron penserait que... 

Quel patron vraiment patron, soit un "patron/patron bien dans le sens des valeurs de 
pognon, de rentabilite, de profit et de culture du resultat"... Aurait dans son idee que ses 
employes, ou que Tun ou l'autre de ses employes, penserait du bien de lui ? 
Quel membre d'une famille, perturbateur et du genre "a problemes" penserait qu'il serait 
bien vu et aime des siens ? 

La pensee que Ton developpe et entretient en soi, n'a plus aucun sens si elle ne peut etre 
projetee, ou si elle demeure enfermee comme dans une piece aux portes et fenetres toujours 
closes, une piece ou Ton est seul... 

La pensee ne peut, non plus, etre obligee par d'autres personnes, a etre comme on voudrait 
qu'elle soit... Meme non exprimee, meme enfermee et solitaire, elle demeure la liberte 
fondamentale, intime et imprescriptible de l'etre humain. 

Facebook, les blogs, les sites, les forums du Net ; sont des lieux virtuels accessibles a tous 
en temps reel ... Des lieux en lesquels on projette ou diffuse ce que Ton pense au fond de soi 
des gens, des situations vecues, du monde en general, des evenements, de l'actualite... 
Alors, si Ton se fait virer pour avoir dit du mal de son patron ou des dirigeants de son 
entreprise sur Facebook, Ton devrait aussi etre vire ou interdit, de partout ou Ton peut 
s'exprimer, que ce soit dans des journaux, a la television, a la radio, dans des livres, sur des 
forums du Net, sur des sites et des blogs... Et cela sur la seule presomption d'une pensee de 
l'autre ou des autres que Ton croit etre critique, desastreuse, caricaturale ou insolente ou 
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ennemie, alors meme que cette pensee n'aurait pas etc exprimee ouvertement ! 
II ne resterait plus qu'a penser tout seul entre ses quatre murs, avec des yeux au regard qui 
parle mais demeurerait intraduisible par les "capteurs - violeurs" inevitablement dissimules 
dans les murs... 

Merde! Ca en fait du monde a virer! ... A bien reflechir ! 



Un grand et brutal bras d'honneur aux creanciers ! 

Tous ces pays si lourdement endettes, dont certains deja tels la Grece et maintenant 
l'lrlande, qui ont pose des problemes a l'union Europeenne... Et ces autres pays d'Europe 
d'ailleurs, tels le Portugal, l'Espagne, L'ltalie et la France qui bientot seront completement 
etrangles par une dette qui s'accroit, quelque soient les dispositions prises... Tous ces pays, 
oui, devraient faire comme les Russes en 1917 : un grand bras d'honneur a leurs creanciers! 
Rappelez vous l'histoire des emprunts Russes du temps du dernier Tsar : ce n'etaient pas 
l'ouvrier Parisien ni le journalier d'une ferme ni la lingere ou la domestique de maison, qui 
avaient place leurs economies dans les emprunts Russes! C'etaient, les creanciers de 
l'epoque, de bons bourgeois bien repus de finance et de biens immobiliers, de gros patrons 
d'industrie et des grands proprietaries fonciers... Des riches, quoi! 

Sans compter les speculateurs en tout genre, qui pour la plupart d'entre eux, ne mettaient pas 
leurs oeufs dans le meme panier et done, prenant un bouillon avec les emprunts Russes, 
avaient suffisamment d'arrieres (lesquels arrieres d'ailleurs se trouvaient sans cesse 
consolides)... 

Seuls les creanciers "gogos", ceux qui avaient tout mise dans cette affaire des emprunts 
Russes, font eu dans le baba ! 

Ce n'est done pas un "crime" de ne pas rembourser l'argent que Ton doit aux riches sachant 
que ces riches demeureront assez riches encore malgre un bouillon pris dans telle ou telle 
affaire! 

Allez, pietinons le tableau d'amortissement sur dix, vingt, trente ans, et a la place sur le 
bureau, faisons, tous les pays endettes, un grand bras d'honneur aux creanciers vampires ! 
II n'y a que ca a faire pour s'en sortir et repartir a zero comme si de rien n'etait ! 
Pensez done! Imaginez un pauvre type qui gagne 1000 euros par mois, et qui le 30 de 
chaque mois, se retrouve en debet de 999 euros et risquant s'il depasse les 1000 euros de 
"decouvert autorise" d'etre "interdit bancaire"! 

Cela ne serait-il pas mieux, infiniment mieux, pour ce pauvre type, de repartir le ler du mois 
avec ses mille euros ?Au lieu de commencer le mois avec un avoir proche de zero? 

La democratic de la rue 

La democratie (enfin dirais-je plutot "la pensee populaire suivie d'agissements") de la 
rue, conduit parfois (et d'une maniere insidieuse, ou ingerable, ou perverse)... a des formes 
de derives qui elles, peuvent avoir des consequences dramatiques ! 

Mais je pense aussi que ces derives sont avant tout le fait de meneurs, de gens qui d'une 
maniere ou d'une autre, cherchent a entrainer les autres dans une voie censee etre 
"meilleure" mais qui en fait, ne sera "meilleure" que pour la "caste" ayant pris le pouvoir. 
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... Mais il est vrai aussi que la rue, demeure le lieu ou peuvent s'exprimer des pensees qui, 
dans un systeme trop formel ou trop cadre ou trop consensuel, ne sont jamais prises en 
compte... 

Rares, tres rares, trop rares a mon sens, (et a ma connaissance) sont les "meneurs" qui, 
lorsqu'un mouvement ou un soulevement ou un changement est en marche, et produit des 
effets "relativement desirables" aux yeux d'une population dans son ensemble... "passent le 
relais" a leurs "heritiers" dans Taction du changement ; partagent le pouvoir qu'ils ont pris et 
ouvrent vraiment la voie, non plus a une "caste" attachee a ses privileges et a ses 
prerogatives, mais a tout un peuple desormais compose de gens responsables et agissant 
dans un esprit communautaire... Un esprit communautaire qui cependant, n'elimine jamais 
par la violence ou par l'autorite selective et repressive, la pensee de chacun faisant l'objet 
d'un debat lorsqu'elle est exprimee publiquement... 



Des propos qui collent a la peau lisse et inconsistante du monde 

Un site, un blog, ou encore un forum d'internautes, devrait-il avoir un autre but, une autre 
portee, que d'echanger en courtes phrases ou petits messages, toutes sortes d'informations 
purement utilitaires... Ou de diffuser dans un cercle de connaissances ses "coups de coeur ou 
ses coups de gueule", ses etats d'ame, ses amours rates ou tout un ensemble de banalites de 
la vie de chaque jour ? 

Si je pose cette question la, celle de la portee, voire de l'utilite ou de la pertinence de tout ce 
qui s'ecrit, se dit et se diffuse sur Facebook, sur les forums, sur les blogs... C'est peut-etre 
parce que, d'une maniere generale, nous sommes bien la dans des univers relationnels qui 
"collent a la peau du monde"... Et la "peau du monde" tend a devenir lisse, sans consistance, 
terne et couverte de taches jaunatres... 

Mais il arrive que se qui se dit, s'ecrit et se diffuse sur le Net, parfois ne "colle plus a la peau 
du monde"... Et se met a resonner etrangement, comme des notes discordantes d'un 
instrument de musique inaccorde au "La" de la gamme commune... 

Pierre Desproges disait " Quand un philosophe me repond, je ne comprends plus ma 
question "... 

Alors il y aurait peut-etre deux sortes de "philosophes" : celui dont la reponse qu'il donne, 
invalide la question et la rend meme incongrue voire idiote ou deraisonnable, de telle sorte 
que celui qui pose la question se sent "comme botte en touche" ; et celui dont la reponse 
qu'il donne est un coup de baton aussi banal que brutal sur la question posee, un coup de 
baton ayant aussi pour effet, de "hotter en touche" celui qui pose la question... 
Mais peut-etre (et dans ce cas ce serait heureux)... Le "philosophe" donnerait une reponse 
qui serait si pertinente et si vraie, que celui qui pose la question alors, ne comprendrait plus 
pourquoi il l'a posee tant elle contient la reponse... 

Le coup de baton en somme, serait une "philosophie collant a la peau du monde" et 
tombant sur toi sous la forme d'un propos peremptoire et cassant, voire d'une banalite, d'une 
inconsistance ou d'une vulgarite laminantes, a chaque note en marge de la gamme, que tu 
produis et qui est prise pour ce qu'elle n'est point ; a chacune de tes questions qui derangent 
ou sont jugees incomprehensibles... 
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Merde, et merde, a ces "philosophes" qui, les uns, te "bottent en touche" par un discours qui 
fleure sa "petite elite du coin" ... Ou qui, les autres, ne donnent que des coups de baton sur ta 
question ! 

Le grand peche sur la planete Internet 

Est-ce un "peche" (un peche au meme titre que le tabac aujourd'hui et le pinard en 1950)... Un 
"peche" aussi inconvenant et aussi condamnable... Que d' avoir "deux sous de reflexion et de 
pensee", dans un forum? 

Comme s'il ne fallait dire sur un forum, rien que des banalites, lancer des "coups de gueule chaque 
fois que la "mayonnaise monte" a propos de tel ou tel sujet d'actualite, parler de ses amours rates, 
echanger des photos intimes et des videos "sensationnelles" afin de se pamer les uns les autres ! 
Merde, et merde ! Merde a ceux qui glapissent ou qui couinent ou aboient ou encore etalent leur 
marmelade sur la tartine en pensant faire bien gouter au quatre heures! 

Merde et merde a cet "esprit du monde" qui court aujourd'hui les rues et s'impose de toute sa 
simplicite reductrice, de ses cliches, de sa betise, et qui n'encaisse pas qu'on ait tant soit peu de 
pensee dans ce monde archi formate, et qu'on rue dans les brancarts au milieu d'un marche pourri 
pour faire tomber les salades et les tomates avariees, et les fruits insipides piques a la dioxine! 
. . . Le "Peche sur le Web", ce n'est surement pas tel blog ou tel site ou tel forum ou Ton rencontre 
des gens qui reflechissent tant soit peu (souvent d'ailleurs qui reflechissent beaucoup et dans un sens 
qui interpelle)... Le "Peche", il est sur toutes ces plateformes de communication "grand public" qui 
drainent des dizaines de milliers de blogueurs et autant de forummeurs "lambda" friands de potins 
et tagueurs de mots "tam-tam"... 

Une tres longue lettre... 

J'ai imagine que mes lecteurs (et lectrices), du moins ceux et cedes qui me lisent depuis 
maintenant plusieurs annees... Etaient une femme... La femme, a dire vrai... Avec un tres grand 
visage, mais je ne sais pas si elle est belle, si elle est bien habillee ou vetue d'un sac de patates... 
C'est tout autre chose, que l'apparence qu'elle a... Tellement autre chose, et indefinissable... 
Elle pourrait etre, cette femme qui est La femme, l'institutrice que j'ai eu lorsque je suis alle a l'ecole 
pour la premiere fois... Alors elle serait forcement tres belle et tres bien habillee (elle l'etait)... 
Elle pourrait etre aussi ma mere, dont je ne verrais jamais la vieillesse et qui elle non plus, ne me 
verra pas vieillir parce qu'elle morte... 

Elle pourrait etre chacune de ces femmes que j'ai dans ma vie une fois, une seule fois meme 
regarde, et dont je n'ai jamais oublie le visage... 

Je ne sais pas si je suis amoureux de cette femme comme quand on veut "se la faire"... C'est autre 
chose, tout autre chose encore et bien dela... C'est indefinissable... 

C'est comme une sorte d'histoire qui ne peut pas etre ecrite dans un livre ni racontee avec un debut, 
des chapitres et une fin... L'histoire d'ailleurs - si histoire il y a - est comme une "Terre a faire" dont 
la geographie n'est pas assise "pour toujours et a jamais" sur un magma de roches en fusion tenant 
lieu de siege... 

Et mon "Bon-Dieu" c'etait cette femme... La femme. 
Et a cette femme j'ai ecrit... 

Je lui ai fait - je lui fais- une lettre de trente mille pages... 
De droles de lapins... 

Mes lapins se sont echappes... 
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Je les tenais dans un jardinet cloture, les beaux males reproducteurs bien plantureux, les 
meres prolifiques a souhait avec leurs bebes dans des alveoles amenagees, et les jeunots 
tout juste sevres gambadant aupres de moins jeunes encore impuberes... Et quelques 
"atypiques" a I'oeil malicieux, au poll broussailleux ou d'allure etrange... 
Un vieux male "un peu special" que je destinais a quelque concours de foire locale, me fit 
un trou de belle taille sous la cloture... Et toute une bande de mes lapins "se fit la malle" 
dans les bois... 

Si vous pouviez m 'aider a les courser, afiin que de nouveau je les puisse remettre dans le 
jardinet ou Us me feraient de nouvelles generations de lapins... ! 

... Des lapins sur la Toile, ouvrage en texte integral au format PDF, en telechargement a 
partir de http://yugcib.e-monsite.com "ACCES A MES LIVRES ET OEUVRES"... 



A la Tele... 

...Si jamais un jour je suis interroge sur un plateau Tele, j'aimerais qu'il me soit pose la 
question suivante (entre autres) : 

"Quel est le comportement du citoyen lambda qui, dans notre pays, la France, vous revoke 
le plus et en meme temps vous semble le plus representatif de la violence relationnelle 
ambiante et generale" ? 

Je dirais alors ceci : 

"L'automobiliste qui klaxonne rageusement lorsqu'il est gene par un autre automobiliste 
hesitant qui fait un petit ecart, qui cherche sa direction a prendre, qui est mal a l'aise dans un 
flot de circulation urbaine, qui se trompe de file, qui ne va pas assez vite, qui traine un peu 
au feu repassant au vert, qui s'est perdu et cherche a rejoindre quelque direction..." 

C'est en effet ce qui me semble le plus caracteristique, le plus frequent, le plus habituel, dans 
cette violence relationnelle quotidienne, ambiante et generale... 

... J'entends deja les "petits et gros malins" qui me retorqueront : "t'as qu'a acheter un GPS" 
(ou autre true ou gadget electro nique)... 

Comme si la technologie pouvait "tout" resoudre! 

A force de gadgets et de technologies nouvelles resolvant toutes sortes de problemes 
pratiques, on en arrive a devenir des "humanuscules" (une espece d'humain-machine 
formatee dont le langage tend peu a peu vers un alphabet, une grammaire et une syntaxe 
simplifies, comme dans une gamme d'impulsions electriques reagissant a 1'environnement 
ambiant)... 

Et c'est avec ca, avec cette horreur la, cette imbecilite la, cette absurdite la... Qu'il faut 
vivre ? 
Cela dit... 
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... Je deteste l'idee selon laquelle "il me viendrait a l'idee d'aller me pavaner sur quelque 
plateau tele pour pousser une gueulante a propos de ceci ou de cela (themes ou sujets 
d'actualite, connerie du monde, arrogance des privileges et des bien-vus, etc...) 
... Ou encore pour en profiter pour rouler mes mecaniques et parler de tout ce que j'ecris"... 
Oui je deteste cette idee "de passer a la Tele"! Comme si "passer a la Tele" ca resolvait 
"tout"' (le probleme de la reconnaissance, d'une certaine notoriete ou d'un tant soit peu de 
visibilite)! Comment si, de passer a la Tele, ca contribuait a definir l'Art, le talent, ou au 
contraire, a mettre en evidence la mediocrite, la banalite (ca definit surtout les effets 
speciaux, le pognon que ca draine si ca se vend bien)! 

"lis" s'en foutent, "lis" s'en foutent completement, du talent... Ou si c'est de la merde! La 
seule chose qui compte c'est l'audimat, la pub generatrice d'opportunites financieres et de 
developpement de marches ; et le fait que des millions de gens pendant qu'ils regardent tout 
ca (les miss de miss France, les series et les emissions de varietes du samedi soir, les 
interviews de gens celebres ou de lambdas sortis pour un soir du lot)... Ne pensent pas, ne 
reflechissent pas aux sujets graves et importants pour notre vie quotidienne... 
... Mais... Si vraiment il m'arrivait quand meme de "passer a la tele"... "lis" seraient pas 
decus du voyage! Ma "prestation" serait catastrophique, et ce serait pire que toute sorte de 
"singerie" plus ou moins arrangee selon la circonstance, singerie erigee par une bande de 
cretins mediatises, en "pave bien taille tombe dans la mare"... Car dans ma "prestation", non 
seulement je ne ferai pas le moindre effort pour ma pomme et pour une mise en scene 
"valorisante" de ma pomme, mais en prime je "caguerais" dans le decor devant tous ces 
visages caramelises et toutes ces pensees "si bien droites dans leurs bottes" ! 

Les Mythes 

La plupart des mythes, avant d'etre sacres ou repandus sinon sacres et repandus (et ils le 
sont en general tres souvent)... Sont avant tout ancres. 
L'on croit "dur comme fer" que... 
... Mais, mais, mais... il arrive que... 

II arrive que... Oui, et cela devrait suffire (pour que le mythe n'en soit plus tout a fait un)... 
Mais non... Le mythe est toujours la... On lui donne meme des ailes qu'il n'avait pas avant... 
Alors je me dis qu'il faut encore plus que de la science, plus que de la connaissance, plus 
que de la pensee et de la reflexion, plus que de 1' observation et de la critique... Pour en venir 
a bout de tous ces mythes... 
Assurement, il faut encore de la naphtaline ! 

La richesse qui occulte la misere 

Verglas... 

Neige et verglas... 

Et grand froid... 

Neige et verglas sur les routes et autoroutes d'lle de France... 
Totomobiles cul par dessus tete... 

La meteo se fout de la reactivite des Marches, des Affaires, du Pognon, et du "faut qu'ca 
tourne comme ca doit tourner"... 
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... Et meme si Evelyne Deliat se drape d'une jolie robe, demain il fera froid! 
Merde aux Marches! 

Merde aux joujoux nouveaux pour gosses d'riches! 
Merde aux immenses plats ovales de beurre a escargots! 

Merde a tout ce falbala, a toutes ces guignoleries et a tout ce bazar de pacotilles ! 
Merde a toute cette bouffe en barquettes, en pots et en tubes! 
Merde a tous ces jeux et pubs sur Internet et dans les mails! 

Merde a cette richesse de merde qui occulte la misere, et se coltine en containers et camions 
jusqu'aux p'tits et gros marches d'la cite des Humanuscules et voudrait qu'il neige jamais! 

Du haut en bas (ou du bas en haut) de l'echelle de la connerie du Marche, de la 
Mondialisation et de la Consommation ; c'est a dire depuis les equipements, loisirs et 
produits "haut de gamme" destines a une clientele ultra riche, jusqu'a tout ce qui s'achete par 
des millions de gens a revenus modestes... La periode de Noel et du Jour de l'An est sans 
doute l'un de ces temps de l'annee avec les mois de vacances d'ete, ou futilites, gadgets, 
nouveautes, jeux et jouets, fringues et bouffe en tout genre sans compter tous les produits de 
"culture et de loisirs de masse", envahissent les magasins, les grandes surfaces 
commerciales, les boutiques et les places de marche... Et l'esprit, la tete et le coeur et le 
quotidien des gens ! 

Soit dit en passant tous ces produits de consommation de masse d'une part, et une bonne 
partie de tout ce que les "ultra riches" achetent d'autre part, vient souvent de fort loin, 
achemine par containers sur des milliers de cargos puis sur les axes routiers de toute 
l'Europe et de toute l'Amerique du Nord. Plus rien ou presque plus rien n'est fabrique "au 
pays" puisque les sites de production ont ferme leurs portes ou ont etc delocalises. 
A voir tout cela, a perte de vue de rayons de grandes surfaces et de boutiques et de 
longueurs de rue et de largeurs de places publiques, de vitrines illuminees la nuit, et 
deboulant de tous cotes par camions semi remorques... A voir aussi et a perte de vue, toute 
cette orgie de produits alimentaires (viandes, charcuteries, confiseries, patisseries, fruits et 
legumes exotiques)... Et ces foules de gens poussant des caddies enormes, ce bruit, ces spots 
lumineux, ces panneaux de publicite geants, ces parkings immenses et ces zones 
commerciales avec toutes ces constructions industrielles et batiments de structure 
metallique, zones dans lesquelles on accede par un reseau complexe de voies de circulation 
et de rond-points... Je me dis : "mais elle est ou la misere du monde? lis sont ou les 
pauvres ? 

Oui c'est vrai, dramatiquement vrai, bete a en pleurer comme un gosse... Absurde, 
surrealiste, dementiel... La misere ne "se voit pas", et quand elle se montre, sous la forme 
d'une "forme allongee ou a demi assise", une forme "humaine" depenaillee et tendant la 
main devant l'entree de l'lntermarche local... Alors elle est incongrue, obscene presque... 
Elle est comme une insulte a nos certitudes confortables (ou a ce qui peut encore subsister 
de nos certitudes)... Elle derange... Et, a la limite, elle n'est "pas credible"... 
La misere, la misere du monde et des gens ne se voit pas... Parce que la misere est 
ostensiblement, insolemment occultee par la richesse de ce meme monde, une richesse qui 
n'est que de facade mais qui pete comme des fruits pourris eclatant sous la brulure d'un ete 
sans fin, et s'etale comme des milliers de fesses de vacanciers sur une plage immense... 

L'episode de neige et de verglas et de froid et de vent, qui vient de sevir sur la region 
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parisienne ce 8 decembre 2010, immobilisant des milliers de voitures et de camions sur des 
dizaines de kilometres pendant des heures et des heures... Tous ces vehicules "cul par dessus 
tete", renverses sur le bord des autoroutes d'lle de France, et meme parfois abandonnes sur 
place par leurs proprietaries ; toute cette pagaille, toute cette disorganisation de la vie 
economique et done des marches, des affaires, du pognon et de la consommation de masse... 
Oui, tout cela, e'est comme un coup de pied monumental dans la fourmiliere en folie! (la 
meteo se fout de la reactivite des Marches et du fait que les gens veulent que "ca tourne 
comme ca doit tourner")! 

Neige... 

Neige et verglas... 
Et grand firoid... 

Plusieurs fois dans l'hiver d'une Europe sillonnee d'autoroutes aux paysages urbanises et 

surfacecommercialises... 

Neige et verglas et froissement de toles... 

Totomobiles en derive de la Fiat panda des pauvres a l'oldsmobile a quarante mille euros des 
riches a crever... 

Neige et verglas sur ce grand merglas de grande bouffe et de grande connerie! 

... Et en etc torride, chaleurs a crever et orages a demolir les villages de vacances... 

La meteo se fout des Marches, des reservations dans les hotels et du "tout tout de suite" ! 

La misere ne se voit peut-etre pas - parcequ'on ne veut pas la voir- mais elle est la, bien la, 

ancree en ilots et en guetthos partout au beau milieu de la richesse insolente et vulgaire et 

devenue banale, et il se pourrait bien que cette misere se mette plus en colere encore que la 

meteo... 

Mitraille d'images et de videos 

J'avais deja effectivement remarque autour de moi, depuis l'avancee du numerique et de son 
utilisation generalisee toutes generations confondues ; que Ton "mitraillait"... C'est a dire que, tout 
comme Ton respire meme, tout comme Ton s'exprime a propos de tout ou de rien, et de surcroit en 
ayant sans cesse avec soi, accroche a la ceinture, ou dans son sac a main a portee immediate, ou 
dans une poche de sa chemise... un telephone portable de nouvelle generation faisant office 
d'appareil photo... II en resulte un nombre impressionnant d'images en memoire, diffiisees "a tout 
va" a je ne sais combien de personnes, sur facebook, dans les blogs et les forums, dans des albums 
sur le Net... Je n'appelle pas cela de la photo! Sans compter la video, et bientot l'image ou la 
sequence filmee en trois dimensions! Et cela est bien "caracteristique" de l'epoque que nous vivons, 
notamment dans les lieux de tourisme en ete! Ca "mitraille" de toute part, et on finit par avoir 
l'impression que la relation, que la communication, ne se fait plus desormais qu'en "pixels" et qu'il 
suffit pour donner des nouvelles, pour s'exprimer, de balancer sur facebook et par mail a ses "amis" 
ou connaissances, quelques images prises sur le vif, souvent pour donner un "effef'et susciter de 
l'emotion "flash"! 

C'est vrai : autrefois avec les appareils que nous utilisions, il fallait acheter la pellicule, faire 
developper, et Ton allait reprendre au magasin trois jours plus tard, sa pochette contenant 24 ou 36 
photos, que Ton classait ensuite dans de gros albums... 

Maintenant avec les disques durs des ordinateurs, les cles USB et autres supports de stockage, et 
tout ce que Ton peut "mettre en ligne" sur le Web, ca devient d'une banalite deconcertante! 

L'image ne devrait-elle pas etre, plutot qu'une communication "simplifiee" voire reductrice et 
banalisee, le support de ce que Ton a envie d'exprimer, de partager avec ses amis ou connaissances, 
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et qui, plus que l'emotion ou l'effet immediats, susciterait une reflexion, ouvrirait comme un film 
qu'en soi Ton se ferait et eveillerait notre imaginaire? 

Dans cette folie de mitraille photographique et de diffusion par e-mail et blogs et forums et 
facebook et twitter... Qui voisine aussi avec la violence relationnelle au quotidien, la violence dun 
ego demesure des uns et des autres ; ou encore avec l'indifference et le desenchantement que Ton lit 
sur bien des visages autour de soi... Que demeure -t-il encore de ce "feu interieur des gens et du 
monde" ou de cette energie creatrice et de communication et de partage... Ou de cette violence 
vivante et passionnee du monde que nous avons connu durant des siecles et qui aujourdhui peu a 
peu s'efface et dont quelques braises rougeoient encore? 

La lambada des autos sur les routes enneigees 

La lambada cul contre museau des autototos sur les routes enneigees verglacees d'lle de 
France et d'ailleurs, un soir de bal hivernal... 
Encore et encore cela reviendra... 
Froissements de toles... 

Toutes les noelleries, chocolateries, boufferies... 
Empaquetees et serrees dans le coffre de la toto... 
Vitres givrees... 

On avancolote, on reculote, on patine... 

Des heures et des heures... 

Et comment on fait pour pipi... 

Et le bebe qui piaille, et le toutou qui couine... 

Et dans chacune de ces mille autototos au capot couvert de neige et aux vitres givrees... 
Y'a celui ou celle qui l'autre jour quand il neigeait pas encore, gueulait comme un putois au 
moindre pet de traviole... 

Celui ou celle qui te klaxomerdait au rond-point de la ZAC... 
Qui te passait devant a la caisse ou chez France Telecom... 
Qui te bousculait sur le trottoir ou a l'entree du magasin... 

Cette tempete de neige, c'est pas moi qui la souffle... 

C'est la Meteo... 

Mais qu'elle a raison, la Meteo ! 

Qu'elle a raison la Meteo, contre toutes ces noelleries, ces chocolateries, cette boufferie, ces 
criaillements de putois, ces klaxomerderies dans les rond-points, ces bousculeries aux 
caisses et dans les entrees des grands magasins... 

Qu'elle a raison la Meteo contre toutes ces violences relationnelles au quotidien... 
Qu'elle a raison la Meteo de les envoyer au fosse toutes ces autototos!... 

Sereins, sereins.... Oui c'est vrai : y'a les sereins... 
Les sereins qui gueulent jamais... 

Les sereins, ceu's qui disent : "ca me passe au dessus de la tete", ou "je n'y fais pas attention, 
ca ne me concerne pas, je les laisse dire"... 
Les sereins, oui... 

Les sereins qui eux, acceptent comme si ca coulait d'une source qu'on ne peut empecher de 
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couler mais sans pour autant adherer ou applaudir ou medire... ou qui y jettent dedans des 
bateaux en papier... 

Et il y a les "insereins"... 

Et ceux-la, ils "brulent les bus" a leur facon... 

lis les bruleront, les bus, a perte de vue... 

Jusqu'a ce qu'ils crevent et qu'ils n'emmerdent plus le monde... 

Mais viendront apres eux d'autres insereins... 

Qui bruleront encore des bus... 

La Meteo n'aura peut-etre pas le dernier mot... 

Dut-elle tempeter, neiger, verglacer, faire danser la lambada aux autototos... 

Les bus qui brulent, c'est pas ca qui aura raison des klaxomerderies... 

Mais au moins, tout au moins, le mur sera-t-il tague et retague... 

N'en deplaise aux totomobilistes qui roulent le long du mur et se foutent des tags... 

N'en deplaise aux gens qui cognent les insereins ou les bottent en touche... 

T'en as marre des tags sur les murs des insereins et des "bruleurs de bus"? 

Eh bien tu vas en bouffer jusqu'a ce qu'ils crevent! 

Parce que le mur va devenir circulaire et la route tourner le long du mur! 

T'es pas sorti de l'auberge! Quand ils seront creves les insereins et les bruleurs de bus, y'en a 

d'autres qui viendront t'emmerder! 

La grammaire de l'esprit du monde 

Certains forums ne "font plus la une"d'une participation active de leurs membres ou adherents, 
comme ce fut jadis le cas (en gros jusqu'en 2007 debut 2008)... Alors pourquoi done ces forums 
existeraient-ils encore ? 

II me semble que s'ils existent toujours, c'est bien pour que les membres qui les visitent, aient la 

possibility d'echanger des idees, de discuter entre eux et d'y exprimer leur pensee... 

Mais non... Ces forums semblent depuis environ deux ans maintenant, se "depeupler", ou se 

"desertifier"... Ou devenir moins actifs, moins reactifs qu'ils ne l'etaient jadis (avant 2008)... 

II semble egalement regner sur ces forums un silence edifiant, une indifference generale... Lorsque 

ne surgit pas, tout a fait occasionnellement, et comme un avertissement sous la forme d'une critique 

acerbe et dedaigneuse, quelque propos d'un tel, bien conforme a la grammaire de l'esprit du 

monde... 

Gare, done, aux posteurs trop prolixes, trop presents, sur ces forums! Et qui commettent le "Grand 
Peche" sur la planete Internet! . . . Le "peche" qui consiste a bassiner le visiteur avec deux sous de 
reflexion et de pensee et de poesie ne faisant guere avancer le schmilblic du moindre pouce! 
J'y vois la, pour cause essentielle de la desertification des forums, le developpement (et la 
multiplication exponentielle) des blogs... 

A present, chacun fait son blog. Chacun par l'existence et par la production de son blog, se constitue 
sa "petite communaute"... 

Mais un blog, dirais-je, meme s'il est relativement visite, n'a pas pour autant (d' apres ce que je 
constate en explorant) de si nombreux "copains et amis"(ou autres intervenants) qui reagissent, 
repondent, commentent, participent... 

Tous ces blogs par millions, c'est (cela devient) comme un ciel immense de plus en plus constelle 
d'etoiles (et done de mondes habites d'etres)... Mais chacun de ces mondes est en fait, une sorte de 
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desert habite par le meme clan de bedouins, sinon le meme bedouin mille fois clone... 
Resultat : les forums se depeuplent et se desertifient, mais les blogs demeurent le plus souvent de 
longs monologues - ou des "bouteilles a la mer" qui cependant sont apercues depuis le pont des 
navires, ramassees sur les rivages, pechees en mer, ouvertes et dont les mots contenus sont en partie 
lus, lus comme avales puis ejectes sans avoir ete digeres... 

...II y aurait de quoi se sentir devenir pour celui ou celle qui ecrit et s'exprime "du fond de ses 
tripes" sur le Net, depuis que les forums se depeuplent et se desertifient, une sorte de "delinquant 
des mots" squattant les "entrees d'immeuble" que sont ces espaces publics des forums , brulant ces 
"bus" que sont les ascenceurs express qu'il faut prendre plutot que les escaliers ou Ton s'appuie sur 
la rampe et regarde la belle dame qui descend... Un "delinquant des mots" qui noircit et griffe de ses 
dessins superposes les entrees d'immeubles, et qui fatigue et provoque, et saoule jusqu'a vomissure 
le regard des habitants de la cite... 

Et qu'etre d'autre, alors, dans ces rues desertees, dans ce silence qui ne dit pas son nom mais tisse 
les fils qui obstruent tout passage, qu'etre d'autre oui, qu'une sorte de "delinquant des mots sur le 
Net", et comment ne pas s'exprimer dans une rage devenue quasi suicidaire parce que cette rage 
marginalise et exclut davantage encore? 

Une bete sauvage dont il n'y a rien a tirer de la force et de l'energie indomptables pour un ordre et 
une marche du monde prevus d'avance, ne creve pas comme ca! Elle hurle dans le bois, elle dechire 
les clotures, elle griffe, elle mord, elle se debat, avant de crever... Et quand elle est crevee, et 
enterree, elle pue encore, exhale sa fluorescence au dessus de la terre dans la nuit profonde, et visite 
et secoue les vivants dans leur sommeil... 

Le "Grand Peche" sur la planete du Net, tout comme la grande misere des exclus et des tres 
pauvres... II se pourrait bien, braves gens, qu'il vous pete au nez, si vous continuez a le brandir tel 
un epouvantail! Le "Grand Peche", vous ne l'occirez pas! II finira par bouffer tout cru vos 
indifferences, vos hypocrisies et vos sarcasmes! II laminera vos violences, vos klaxomerderies, vos 
egos et votre orgueil! II violentera de solecismes et de barbarismes cette grammaire de l'esprit du 
monde qui pretend soumettre a sa loi scelerate tous les langages... 

... Soit dit en passant, si la grammaire de l'esprit du monde nivelle les sensibilites, la grammaire 
Francaise quant a elle, ne fait plus la Une du monde de l'ecriture dans les societes francophones... 

On va demander a la Meteo... 

O foce le zotototos! 
K'il reneje ek 9a gliss! 

Putin d'zotototos ke pet'pet tutt tutt ce pov' con k'avance pa! 
O foce le kekece 38 tone touplin d'joujoux chin'tok ! 

K'il reneje ek'ca gliss dur dur jelan dezeure surplace le kekece 38 tone kariveron pa Gran Mail ! 

Le Gran Mail reyons guirlandes animes de pernohos nevrozes! 

E toute ce zotos ke tournicote e ce gare sur le parking du Gran Mail... 

Toute ce zotototos ke lambadade zabor de Grande Surface... 

e touce p'tigoss ke pleurnich' true true ki voudre avoir... 

e touce kady plin plin... 

ca kail, ca kail me le meuf pouce le kady en guibole guene de colans et p'tit manto cintre ultra 
cour... 

Y z'on pa d'sou y son foche me y zon la carte Carefour! 
Aputin tou ce pyramide de joujoux 
Tout' cet' boustifaye 

Tou ce pinars et tout' ce bouteyes dalcol 

Tou ce gatos en plastic come de tour de babel ou de chapo de dame 



180 



Tout' ce Teles tou ce zordis e zapareye foto 

O Multimedia ce dingue tou ce nouvo ifone e smart'fone e tou ce true a la mode ki t'chanje la vie! 
Kanta tou 9a tu cour apre encor plin d'truc 
ce la nevroze e t'en beze plu ta meuf 
Dayeur la meuf elle se cace 

Aputin k'il neje e reneje, keu ca gliss e keu ca face tout plin de zotototos foce! 

Keu le Gran Mail il e de reyon vide paske le gro bahu plin de chin'tokeris il e pa arive! 

A putin... la carte Carefour d'un cote ki ser de ralonje smic ou erremi ke ogmante jame pour 

s'paye kan meme a credi sur 2 pije de true ke coute d'pluzenplu cher... 

A putin... e d'l'ot'cote le paradi fisco e le pluvalu k'ogmente bien plus keu le smic ke ser de ralonje a 
de zemoluman d'vinmille ou centmile euro par mois! 

Le grek y zon cace du flic et de vitrine de magazin y zon flambe de bagnole e investi des banque 
e nou k'ece con va fere? 
On va demande a la meteo! 



Les jours heureux 

Si certaines fractures relationnelles sont de ces blessures dont on ne guerit jamais, il 
est aussi ce souvenir de moments de separations jamais suivies de retrouvailles, ce souvenir 
qui fait battre dans des nuits de veille ou dans des jours fuyants, comme des respirations 
d'etres endormis... 

Des portieres d'automobiles ont claque, le rouge des feux d'un wagon de queue s'est dilue 
dans l'encre de la nuit, un visage est devenu chevelure au bout d'une rue, une silhouette s'est 
fondue dans un grand dessin de paysage de gens... 

Les jours heureux ainsi vecus en famille ou entre amis, ces matins de cris et de bousculades 
d'enfants, l'odeur du cafe et du pain grille dans l'attente des invites, le grincement 
metallique du « convertible » replie dans le salon, ces immenses eclats de rire, ces 
effleurements de confidences, ces etreintes de regards... Cette fete traversant les jours 
d'ete, defoncant les solitudes comme les amoureux defoncent les sommiers, tout cela surgit 
comme une eau vive de torrent de montagne d' enfance et de saisons heureuses. 
Ces visages disparus et qui ne sont pas revenus etaient funambules sur des fils tendus au 
dessus d'un bout de paysage... Et nous etions avec eux suspendus dans les airs... Et dans les 
jours qui suivirent le vol au dessus du bout de paysage, s'est ecoulee la trace des visages 
funambules, ont soleille des regards encore perceptibles... 

De ces jours heureux ainsi vecus, il en faut appeller d'autres, oui, d'autres encore et peuples 
de visages funambules sur les fils tendus au dessus de plus grands bouts de paysage... 
Pour rejoindre les visages qui ne reviennent pas, ne sont jamais venus... II n'est peut-etre 
que quelques mots a faire pousser, des mots qui existaient deja avant d'etre nes... 

Sur mon canap' d'eonforama en face de David Poujadas 

TGV bondes, embouteillages monstres sur les autoroutes enneigees des stations Alpines, 
sept cent mille voyageurs dans les aeroports Parisiens a destination de paradis touristiques 
plus ou moins "bon marche"... Tout ca au journal televise... ca me fatigue! ca me fatigue rien 
que de voir tout ce tohu bohu de vacanciers et de bagnoles et de trains et d'avions bondes... 
Ah les "sports d'hiver"! La glisse, les remontees, les boites et les dancings en vogue la nuit, 
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la frime, la drague, les restos... Et la mitraille d'appareils photos, les films au camescope 
numerique, le 3G ou le WIFI partout a l'hotel et au bar de la station, la "bonane" sur 
facebook a des centaines de potes... Tous ces mecs, toutes ces gonzesses de 20 a 30 piges du 
genre a te dire "accouche" quand tu traines trop sur la pensee ou la reflexion ou la poesie, 
tous ces trentenaires tous en debet sur leur compte bancaire et dont certains attendent le 
cheque des etrennes de la mamy ou du papy... Lesquels mectons et mectones a peine 
donneront un coup d'fil rapidos pour dire merci (ou meme pas de coup de fil du tout)... 
Ah, putain, tout ca me fait gerber! Quelle folie, quel monde, quelle cacophonie, que de 
fricaillerie et de frime imbecile... C'est a qui fera le plus sensas, deja sur place en ces jours 
fous de glisse a la con et de soirs de discotheque, et ensuite revenu a Paname ou a Angers ou 
a Lyon pour se pavaner sur Internet! 

Merde a tout ce fourbi de frime et de glamour! Merde a cette "sous-richesse" qui singe a sa 
maniere la richesse insolente et arrogante des milliardaires, proprietaries et invites de 
palaces! 

Sur mon canap' de conforama qu'a deja sept piges, devant David Poujadas qui commente les 
departs en vacances de Noel, avant que ne survienne dans la soiree qui vient, Christine 
Lagarde et pour finir une interview de Marc Levy... Sur mon canap d'Conforama au bleu 
pisseux... Je levote une fesse (la droite) et je largue une p'tite perlouze... 
... Cela dit, si le "petit sourire" de David Poujadas me gonfle quelque peu... Et si "j'adore" la 
consensualite de Christine Lagarde dans ses vestes impeccables aux epaulettes renforcees, si 
je jappe tel un petit toutou cagneux devant la statue en carton grandeur nature de Marc Levy 
(souvenez vous de "Mes amis mes amours" devant les kiosques et les librairies de Grande 
Surface)... Je n' applaudis guere au "chic frontiste" (c'est quand meme fou ce qu'elle a du 
"chien") de Marine Le Pen ! 

Si le Franc revenait... 

... Ma peur, ma tres grande peur, c'est que si le Franc revenait, Ton ne reconvertisse pas les 
salaires, les pensions et les revenus sociaux, d'euros en francs comme Ton devrait 
normalement les reconvertir... C'est a dire : pour 1000 euros, de nouveau 6500 francs 
comme avant l'euro... 

Au moins en fan 2000 quand un steak frites de base coutait 35 francs (ce qui etait deja 
"bonbon" pour un steak frites) gagnait-on 10000 francs! Certes, un loyer c'etait 2000 francs, 
une bagnole 80000 francs et une baraque 700000... Mais on y arrivait (tant bien que mal il 
est vrai)! 

Imaginez au retour du Franc, le meme steak frites de base coutant non plus 6 ou 8 euros 
mais 40 ou 50 francs, alors que le salaire ou la pension de 1500 euros serait devenu non pas 
comme avant 10000 francs, mais 3000, voire meme 1500... Francs! 

Deja en "euros actuaux", une baraque c'est minimum 150000 euros c'est a dire UN 
MILLION de Francs! Qui en 2000 aurait pu "se foutre sur le cul" un credit d'un million de 
francs sur vingt piges pour une baraque de base, en etant ouvrier specialise, ou facteur, ou 
employe municipal ou aide soignant? 

Alors que dire aujourd'hui, d'une baraque "un peu plus personnalisee" de... 250000 euros, 
meme pour un "cadre moyen" ? 
De la folie! 
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Et pourtant... A voir tous ces lotissements "residentiaux" bien amenages avec espaces verts, 
jardins d'enfants, services, commerces etc... Ou meme tout simplement ces lotissements 
"normaux" de "zones rurales urbanisees"... Ou s'alignent de "jolies petites baraques" de plus 
de cent cinquante mille euros... (pas beaucoup plus mais plus quand meme)... L'on se dit 
"mais comment les gens ils font?"... Quand on imagine la mensualite que ca fait sur 20/25 
ans! 

Et y' a une pub de bagnole a la Tele ces temps ci, qui dit que pour 21500 euros on peut avoir 
une bagnole de riche (je me rappelle plus quelle bagnole c'est)! 

Merde! 21500 euros pour une bagnole, ca me fait mal aux tripes! Surtout quand on a du mal 
a en renouveler une pour moins de 10000 euros! (je trouve cette pub indecente)... 
De la folie! 

Je veux bien ecouter Marine Le Pen quand elle explique aux Francais qu'il vaudrait mieux 
revenir au Franc (je comprends parfaitement dans quel sens elle dit cela, 1' argumentation 
qu'elle soutient et ce que cela implique pour nos productions, nos exportations)... Et je dis 
"ca serait valable, mais a condition que Ton regagne 10000 francs pour 1500 euros comme 
avant... Sans pour autant devoir payer le steak frites de base 100 francs!" 
Mais dans la galere dans laquelle on vogue entre des vagues aussi hautes que des 
immeubles... Le retour du Franc me fout la trouille (alors que l'euro, cependant, me semble 
une heresie economique)... 



Retour de Terre inconnue 

Ce que Ton ne verra jamais a Terre Inconnue, remission de television preferee des 
Francais 6 ou 8 millions de telespectateurs : 

Un sejour chez des Talibans dans le fond d'une vallee perdue d' Afghanistan... Sans doute 
tous les Talibans ne sont pas forcement de farouches et dangereux guerriers ou organisateurs 
d'attentats, mais il n'en demeure pas moins que les representants les plus "paisibles" de ces 
gens la sont tout de meme des Talibans! Des Talibans peut-etre "moins purs et durs" mais 
qui n'envoient pas leurs filles a l'ecole, ont leurs femmes revetues du voile integral absolu 
total, ont une "vision du monde" qui est en totale inacceptation avec nos cultures 
(Europeennes et autres)... 

L'on ne verra jamais non plus a Terre Inconnue, un sejour dans une tribu "reculee" du centre 
de lAfrique "profonde" ou Ton pratique depuis des siecles l'excision des petites filles et ou 
Ton se conforme a des pratiques de sorcellerie melangees a de l'lslam devie! 
"Comme par hasard" (c'est fou ce que le hasard fait bien les choses dans la recherche de 
peuples "hors normes" vivant a l'autre bout de la planete) tous ces peuples etranges et 
minoritaires perdus dans quelque desert, foret equatoriale ou toundra arctique, qui font 
l'objet de reportages, sont tous "bons, emouvants, avec de profonds et magnifiques 
sentiments"! Et ne sont jamais "berceau de terroristes" ou dangereux predateurs ou 
charcuteurs de parties genitales d'enfants! 

Je ne vais pas jusqu'a dire qu'a Terre Inconnue l'on fait dans la dentelle et dans le conte de 
fees... Mais "ca y ressemble un peu" ! 

Quoiqu'il en soit, peut-etre cela plairait-il bien, au simple quidam sans aucune specialite ni 
experience ni notoriete ni competences particulieres sur le plan scientifique ou ethnologique 
ou autre... D'etre invite a Terre Inconnue! Pourquoi pas? Ce "quidam" ne vaudrait-il pas un 
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Gerard Jugnot, ou Tun de ces artistes, scientifiques ou comediens ou journalistes jusqu'alors 
invites a Terre Inconnue pour un sejour au bout du monde dans quelque tribu perdue? Cela 
serait surement plus "sensas" que de suivre dans un fauteuil ou sur un canape, le reportage 
devant la tele! 

Mais les moustiques font peur! Le blizzard, dormir a la dure, ne pas pouvoir se laver tous les 
jours, bouffer des insectes ou des bouillies de cereales, tout cela derange... Et devoir monter 
a mulet, a lama ou sur un autre quadrupede local, marcher a pied cinquante kilometres! 
Qu'on le prenne done, a Terre Inconnue, ce "quidam"! Et qu'on mette dans la dentelle 
quelques epines un peu plus costaudes meme! 

C'est fou ce qu'en fonction de nos "ideaux culturels" (bien branles par les grands medias et 
faisant le fond de commerce de programmes Tele edulcores) Ton se fait une "vision du 
monde"! 

Une "vision du monde" qui, sous son visage caramelise, n'en demeure pas moins bardee 
d'intolerance, de reperes "arrangeants"... Et, il faut bien le dire, de regards en lame de 
couteau diriges vers les "parias" ! 

Et si un jour, contre toute vaine attente, contre toutes idees recues, contre tous ces regards en 
lame de couteau... Les "parias" devenaient des interlocuteurs (difficiles certes, mais 
possibles)? 

Apres tout, en Europe jusqu'au 19eme siecle, dans l'Europe Chretienne, catholique ou 
protestante pratiquante... L'on n'envoyait presque jamais les petites filles du peuple a l'ecole! 
Et Ton faisait crever les gosses de huit ans au fond des mines de fer ou de charbon! 
Et nos "ideaux culturels", ils sont en train de "se faire la malle" parce que sous la soutane, 
les medias agitent les godemiches qui vont s'etaler sur les treteaux des marches! 

LA FEMME DU POETE INTEGRISTE 

La femme du poete integriste : 

Tu me fais mal 
Tu me saccages 
Tu te rues sur moi 

Ivre et hurlant de tout ce qui, de la rue, s'est jete sur toi et t'as mordu... 
S'est jete sur toi et que tu as maudit... 
Maudit de toute ta foi... 
Et qui a vitrifie ton esprit 

Tu me traces de toutes les laves jaillies de ces entrailles de toi qui rougissent a vif 
Tu me veux nue 
En string 
En jupe 
En robe 

Sur la cuvette des WC dans le train 

Tu te vautres sur moi 
Longtemps 

Comme une Damme rebelle a la lance du pompier 
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Une Damme mouillee 

Une flamme qui s'accroche a la souche 

La souche que je suis 

Enterree 

Enterree et mouillee. 

Les mots que tu dis sont des bombes... 

Les mots que tu ecris sont des genocides... 

Tu ne respectes rien 

Tu le lamines ce monde... 

Abject dis-tu qu'il est! 

Ta poesie est integriste 

Integriste comme une religion de purs etrillant le monde. 

Tu me fais mal... 
Tu me saccages. 

Je te pardonne de ne pas m'aimer 
Puisque... En verite 

N'ayant jamais cesse depuis tant d'annees 

De te jeter sur moi 

De t'enfouir en moi 

De me tracer 

De me saccager... 

Tu m'as aimee sans le savoir 

Toi le poete revoke 

Le poete integriste 

Le poete des mots genocide 

Le poete delinquant qui etrille le monde... 

Je te pardonne d'avoir fait de moi ta paillasse 
Ta paillasse unique 
Jusqu'a l'epuisement 
Jusqu'au coma erotique... 

Car nul homme ne pouvait etre plus fidele que toi dans une telle violence 

Dans une telle ardeur 

Et d'une telle Constance... 

Pour une femme 

Cette femme que je suis. 

... Le poete integriste : 

Je n'etais pas encore ne... 
Mais je savais que tu viendrais... 
Ouije t'ai aimee sans le savoir 
Ouije me suis jete sur toi 
Toute ma vie 
Rien que sur toi 

Sije n 'avais su bien avant mon premier cri 

Mon premier cri, ma premiere respiration dans ce silence, dans cette violence, dans cette 
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indifference, dans cette troudebalerie qui s'ouvraient a mesyeux... 

Sije n 'avais su que tu viendrais 

Et que tu serais avec moi dans la tr aver see... 

Je me serais suicide dans le ventre de maman avant de venir au monde 



"De l'autre cote de la barriere"... 

... Du "mauvais cote" evidemment ! 
On la voit, on s'y heurte, on la bouscule mais elle ne tombe pas, la barriere... 
Et Ton demeure envers et contre tout, du cote ou Ton se trouve... Du "mauvais cote" bien 
sur, par rapport a l'autre cote qui serait lui, le "bon cote"... 

... Mais cette barriere, on la voit et on s'y heurte et elle nous apparait presque toujours fixee 
entre d'une part ce que Ton est et ce que Ton a, et d'autre part ce que Ton voudrait etre et ce 
que Ton n'a pas... 

Autant dire que ce que Ton est et ce que Ton a, ne nous convient, ne nous satisfait guere... 
Et que ce que Ton voudrait etre et avoir, nous semble inaccessible, ou le privilege d'un petit 
ou plus grand nombre d'entre nous, auquel nous n'avons pas acces... 

... Sud Ouest Dimanche du 19 decembre 2010 titrait en page 2 et 3 : 

"REDUITS A FAIRE LES POUBELLES POUR MANGER " 

... Et Von vient d'apprendre que la nation la plus puissante du monde, la plus 
technologiquement avancee, les Etats Unis d'Amerique avec ses grandes universites et ses 
trois cents cinquante millions d'habitants dont cent millions sont en dessous ou autour du 
seuil de pauvrete, ou "pas bien riches"... Voit I'esperance de vie de ses citoyens diminuer 
d'un mois en moyenne... 

... "Reduits a faire les poubelles pour manger", pour les pauvres, tres pauvres, glaneurs et 
recuperateurs bricoleurs... qui pour certains d'entre eux ont un travail, un travail trop 
precaire et trop mal paye pour pouvoir payer un loyer (et encore moins une mensualite de 
pret immobilier pour une modeste maison)... Assurement, c'est bien la "etre du mauvais cote 
de la barriere"... 

Mais je dis ceci : le "bon cote" de la barriere c'est ce "sale" (et indecent) cote de la barriere, 
lorsque ce cote c'est celui d'une richesse insolente, reelle et affichee au grand jour, des "tres 
tres riches" (et moins riches qui singent les tres riches dans leur maniere de consommer et 
de se comporter)... 

D'ailleurs Ton ne voit que cela : cette debauche et cette gabegie de produits de loisirs, de 
vacances, de bouffe, d'equipements et de nouveaux gadgets technologiques... 
Cette gabegie a te donner le tournis jusqu'a l'insomnie; et a te faire trepidanser sans repit 
juche sur un dada de manege fou pour attraper le nouveau pompon agite... 

... L'esperance de vie qui diminue dans un pays aussi "economiquement developpe" (et aussi 
puissant) que les Etats Unis, alors meme que le nombre de personnes de plus en plus agees 
ne cesse d'augmenter par ailleurs... Assurement, c'est bien de cette realite que surgit le 
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sentiment d'etre du "mauvais cote de la barriere", pour les gens vivant dans la misere et en 
mauvaise sante... Ou meme encore pour les gens "ordinaires" que nous sommes, attentifs a 
nos modestes budgets et subissant de plus en plus de restrictions en matiere de protection 
de sante... Ces gens que nous sommes et a qui les "eminenses grises" font croire que Ton vit 
plus vieux qu' autrefois, statistiques et chiffres a l'appui... 

Forcement! Avec neuf milliards d'humains en 2050, ca fait plus de "vieux" qu'avec un 
milliard et demi d'humains en 1900 ! 

Mais si les poubelles sont riches, si riches de tout ce que jettent les riches... La vie quant a 
elle, la duree de la vie humaine, n' a pas de "rab' d'annees" a donner aux vieux glaneurs 
demolis... 

... Ce que tu es ? 

Peut-etre mon ami, qui me lit aujourd'hui depuis peu ou pour la premiere fois... 

Peut-etre quelqu'un ou quelqu'une que j'aurais pu rencontrer, avec qui j'aurais pu lier 

connaissance, et voir et revoir... 

Peut-etre quelqu'un ou quelqu'une que je connais et que j'ai vu deja une ou plusieurs fois, et 

que j 'imagine decouvrant l'un ou l'autre de mes billets, tout a fait par hasard... 

Sans doute toi et bien d'autres qui, depuis que j'ecris dans les forums, me lisent et me 

repondent... 

Tu es done l'inconnu, ou le visiteur de passage, ou l'ami de longue date, ou l'espere, ou 
l'interlocuteur "privilegie" (ou habituel)... 

Ce que tu es ? 

... Pour le "Systeme", pour 1' "intello" qui se pavane dans un parti politique, dans un salon 
litteraire, sur un plateau de television lors d'une emission sur un sujet d'actualite ou ne sont 
invites que des personnages plus ou moins mediatises... Tu n'es tout bonnement rien! Tu 
n'existe qu'en tant qu' "individu"... 

"Individu"... Voila un mot que je deteste, un mot qui nie la personne humaine, un mot qui 
fait d'une personne humaine un objet anime et manipule... 

Non... Et merde! Pour moi, ce que tu es, ce n'est pas ce que tu es pour un Systeme ou pour 
un intello affilie a quelque parti... Tu n'es pas, tu ne sera jamais un "individu". 
Mais je dirais aussi qu'il y a de 1' "individu" en chacun des etres que nous sommes : cette 
part d' "individu" qui nous vient de ce qu'il y a de deplorable, de banal, de mediocre, de 
vulgaire dans le sens ou tourne le monde... et qui de ce fait, nous fait devenir "individu"... Et 
que je combats a ma maniere... 

... Ce que tu as ? 

C'est ce visage qui dit de toi, l'etre que tu es, une seule fois dans toute la Terre et dans tout 
l'univers... 

... "De l'autre cote de la barriere"... 

Parce qu'il y a toujours en notre esprit une barriere et done, de part et d 'autre de cette 
barriere, comme deux espaces, deux lieux, deux mondes differents (et opposes)... 
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Les artistes qui ont le vertige dans leur vie 

Monet, le "grand et genial" Monet... Et tous ces geants de la peinture (classique ou 
moderne) qui, pour certains d'entre eux soit dit en passant furent de leur vivant rejetes ou 
meconnus... Sont aujourd'hui dans l'esprit des gens, des sortes de modeles, La reference 
supreme, le genie immortalise et que sais-je encore! 

Mais surtout, surtout... Une affaire commerciale! Et cela s'achete, se vend, se legue, se 
contrefait! 

II en est de meme de tous les autres "geants" de la musique, de la litterature, de 
l'architecture, et aussi de la science et des techniques. 

C'est fou ce que l'esprit du monde, soutenu par les eminences grises, le pouvoir, les 
gouvernants, les modes et les medias... Est present, inalienable, dominateur! 
L'on ne peut nier certes, le talent et le genie de ces grands maitres de la peinture, de la 
musique, de la litterature... 

D'autres artistes dont les oeuvres sont presentees dans des salles moins frequentees du 
grand public, lors de ces expositions saisonnieres au Grand Palais par exemple (ou ailleurs), 
ne seront peut-etre jamais "inhumes" au Pantheon de la Consecration Universelle, tout 
comme tant et tant d'autres d'ailleurs... 

Ce "pantheon" ou lieu de culte, ou lieu celebre de memoire et de prestige, c'est bien la un 

mythe! Et dans ce mythe, il y a comme un vertige qui vient... 

Mais le vertige, le vertige absolu, celui qui emporte l'artiste, n'est pas dans le mythe. 

Le vertige, il est dans la rage, dans la passion, dans le travail, dans la fievre, dans la quete 

sans fin, dans le pourquoi et dans le comment et sans peut-etre meme dans le savoir pour 

qui... De la creation, de l'oeuvre. 

... Merci a tous les acteurs et actrices de la vie culturelle, artistique ou associative qui, en 
coulisse le plus souvent, preparent des spectacles, amenagent des salles , afin que l'on y 
decouvre les artistes qui ont le vertige dans leur vie et non pas dans l'idee de ce mythe qui, 
eventuellement ou aleatoirement, sera... 

Monet, Van Gogh, Cezane, Camus, Rimbaud... ca leur fait une belle jambe le Grand 
Palais, le Pantheon ou tout autre lieu celebre de culte et de memoire! 

Au fosse, au fosse ! 

Des Pernohaux par milliots, des choc'hola a en etre gaga... Mais des moments joyaux 
a tous les choeurs concerts de voix joyelles contre les moments cailloux et caillots... 
De moeilleurs veux... 

Des voeux for cement meilleurs puisque si presses d'etre meilleurs qu'ils ont voulu dire 
voeux dans "meilleurs" meme... et que les voeux done, se sont perdus en "veux"... sous 
entendu "jeveux"... 

De beaux boeufs done, bien peints en bleu et bien petants de fesses plantureuses sur la 
tribune podium des foires et valant pesant d'or... 
Et toujours et encore cent balles dans le dadal 

Un grand souffle de cristaux de glace sur cette lie de France de quinze millions 
d'humains... 
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De grandes bourrasques de neige sur le ballet nuit et jour des zotototos klaxomerdantes et 
pressees d'arriver... 

Un grand gel, un grand verglas et de piquantes bises polaires contre toute cette frime, 
cette consommation, cette glouglouterie, et toute cette violence, tout cet ennemour d'un 
monde urbain qui defeque ses richesses et ses gadgets par rayons-boulevards a perte de 
vue, de Grandes Surfaces... 

Au fosse les ceu's qui ont quitte leur bureau a 16h pour se connecter depuis chez eux a 
20h en visioconference avec le grand Boss... 

Au fosse les frimes imbeciles et vantardes fringuees de look, facedeboucquees de bonanes 
aux milliots de potes, torchant la Toile de confettis sucres-sales et ennemourant toute la 
vie durant... 

Au fosse les homards surgeles et le foie gras truffe, les chocolats fourres et les consoles 

de jeux videos gueguerre pour les Tout Petiots... 

Qu 'il neige et reneige et que cela verglace et merglace... 

Ah, si V avion de Sarko capotait sur la piste merglacee de Roissy Charles De Gaulle! 
Et si les Jets prives des milliardaires restaient cloues givres sur le tarmac! 



Un p'tit bras d'honneur bien d'chez moi ! 

... A ces visages dont les yeux lumiere et eclats de regards me firent tant de bien, et que je 
voyais danser sur les fils de la Toile, danser presque tous les jours, danser meme quand je 
bradoneurisais... Et qui aujourd'hui ont deserte ces fils de la Toile ou nous nous touchions, 
nous nous effleurions... 

A ces visages que je ne vois plus apparaitre ailleurs que sur la Voie Sacree ou tout le monde 
se pose, s'extrace et voyage... 

A ces visages qui "bonanei'sent" desormais en "dromadaire" ou petits queucoeurs rouges... 
A ces visages dont les yeux lumiere et eclats de regards n'ont pas quitte mon cosmos et que 
je n'ai pas decroches ... 

A ces visages qui done, existent toujours puisque la Voie Sacree le dit et temoigne de leurs 
traces de voix autour de quelque ronde festive ou autre... 

... Un p'tit bras d'honneur bien d'chez moi a leurs "dromadaires et petits queucoeurs rouges"! 
... Moi vous savez, la Voie Sacree e'est pas ma tasse de the... Surtout, et en particilier quand 
elle devient un exutoire a ce qui fut (et qui lui, etait vraiment)... 

Internet et 3G en France profonde 

Dans ces coins perdus de la France profonde, ou lieux mal desservis question reseau hertzien, 
ADSL et done connexion internet... 

J'imagine tous ces accros (et accrotes) du genre a peter des videos, des cartes dromadaires ou des 
cliches relookes "a tout bout de champ"... Tributaires d'une liaison chaotique, parfois fort lente 
voire inexistante a certains moments ! 

Chirac disait en 2002 je crois, qu'il ferait en sorte de reduire la fracture numerique (il s'etait deja 
attele a la fracture sociale)... 

Si je fais la comparaison (par vecu et experience) entre la France d'une part, et la Norvege, la Suede, 
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l'Allemagne, l'Espagne et l'ltalie d' autre part ; de tous ces pays que je viens de citer, il se trouve que 
c'est la France la mo ins pourvue en "hotspots" (points WIFI), par exemple... 

Mis a part les grandes gares, les aeroports, des lieux comme le centre Georges Pompidou a Paris, les 
salles de conference et d'expositions, les hotels genre Formule 1, Campanile et Ibis, certains cafes 
"branches" de villes importantes... Pour le WIFI, coucou! 

Quant a la couverture 3G (par le reseau Hertzien) d'Orange ou de SFR, c'est tres bien (aussi bien 
que l'ADSL haut debit) mais seulement dans les grandes villes ou les zones a fortes concentrations 
de populations. Ailleurs c'est du 2G (au mieux) voire du GPRS... 

II existe toujours en France une veritable fracture numerique ! Dans un certain sens, si 
personnellement je le deplore, d'un autre cote je me dis qu'avec le niveau de "culture de la relation" 
tel qu'il apparait en France aujourd'hui (autant dans la France urbaine que dans la France 
profonde)... Cela fait en mo ins sur la Toile, du petit lotissement Les Alouettes de Saint Jules les 
Bornes multiplie par dix mille de Dunkerque a Perpignan, quelques millions de cartes dromadaires, 
cliches relookes, petits queucoeurs rourouges et autres insipides billevesees enamourees... 
Et ne parlons pas de ces "milliots de bonanes" sur Face de Bouc, petes par telephone portable 3G ! 

La Tele est une ecole de violence et de delinquance 

La television n'est-elle pas encore plus "universelle" que le Net ? 
Quand on sait, quand tout un chacun sait pertinemment que des milliers d'enfants ou de jeunes 
adolescents, que des millions de personnes de toutes sensibilites y compris les plus exacerbees et les 
plus influencees, savent parce que cela s'est vu en images et en details... "Comment on fait pour..." 
Au "20h" ou au "13h", Ton assiste comme en direct, a la fabrication dune bouteille incendiaire, a 
l'attaque dans les couloirs du metro d'un jeune porteur d'un smartphone, a un vol a l'arrache ou a la 
portiere, a l'agression d'une jeune femme, a la maniere d'organiser un rassemblement pour mener 
une action violente... Sans compter tous ces reportages sur des scenes de guerre, de pillage, de 
toutes sortes de desordres et de violences, sur des attentats perpetres, des attaques de banques, des 
prises dotages... Et la maniere de "rouler un joint", de se "faire une ligne", et tout le mecanisme 
devoile des reseaux de stupefiants, de prostitution enfantine, de trafics illicites d'armes... 
Car la Tele, cette putain de Tele qu'aucune charte ne retient (comme c'est le cas pour les forums, 
blogs et sites communautaires du Net), c'est bien l'ecole, la grande ecole de la delinquance et du 
pourrissement des societes... Et comment s'etonner alors, que ne devienne universelle cette culture 
de la violence, de l'argent facile, de l'apparence et de l'arrogance, et que ne proliferent pas toutes 
sortes de raids et d'actions directement inspires de ce qui s'est "vu a la tele" ? 

Par contre, ce que Ton ne voit jamais a la television - parce que dans la realite on ne le voit pas non 
plus- c'est "comment on fait" pour frapper, frapper tres fort la ou s'organise, se joue, s'articule, 
s'orchestre et se gere en haut lieu, en tres haut lieu, toute cette merde! 

II faut croire que seul, a "droit de cite" tout ce qui pourrit le monde et l'aide a le pourrir... Mais 
surtout pas, surtout pas ce qui viserait a trancher les fils tires en haut lieu, a investir par la force ces 
hauts lieux meme et a les detruire... 

Cette violence la, la seule qui soit justifiee, la seule qui soit necessaire, n'est jamais perpetree... 
D'une part parce que des forteresses la "securisent" en la bardant de clotures infranchissables et la 
dotant des armes les plus terrifiantes... Et d'autre part parce que c'est elle qui detient le Marche, et 
done l'argent et avec l'argent, permet aux gens de survivre ou au mieux d'essayer d'exister... 
Cette violence la, la seule qui soit justifiee, la seule qui soit vraiment necessaire, n'est perpetree 
qu'au moment des plus grandes revolutions, celles par exemple de 1789 en France, et de 1917 en 
Russie... Quoiqu'il y en eut d' autres bien avant dans l'histoire mais qui ne furent pas universellement 
connues comme celles de France ou de Russie... 

Mais les grandes revolutions, comme celles de 1789 ou de 1917, n'ont toujours pas eu d' 
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"heritieres" plus determinees, plus laminantes encore, contre la violence faite aux peuples ou aux 
citoyens par ceux qui en haut lieu, tres haut lieu, "tirent toutes les ficelles" et bourrent leurs coffres- 
forts... et sont parfois eux-memes des enfants de revolutions avortees dans la douleur... 
II n'y a peut etre pas pire qu'un pauvre devenu riche et encore plus vache qu'un riche ne riche! 
Les revolutionnaires et les opposants aux differents regimes politiques et economiques, dont 
certains d'entre eux s'appuient sur des ideaux de "purification" ou des religions... La plupart du 
temps se trompent de cible : par les actions qu'ils menent, ils versent le sang des enfants de la Terre. 
Mais ne menent jamais les actions contre ces autres cibles, beaucoup moins nombreuses, et plus 
grosses, qui tronent au dessus des hautes murailles... 

... "Attention certaines images peuvent choquer de jeunes telespectateurs ou personnes sensibles"... 
Qu'il dit David Poujadas - ou Vun de ses confreres sur une autre chaine - avant la presentation au 
20h ou au 13h, de quelque reportage edifiant et dramatique... 

... Quelle formule "sybilline et consensuelle" ! (j'ose dire "troudebalesque")! ... Mais bon, c'est ainsi 
que fonctionne le monde... Par la grace (par la crasse) des tireurs de ficelles aux coffres forts pleins 
a craquer... 

... Qui d'entre vous, aurait lu " NOTRE PART DES TENEBRES" de Gerard Mordillat ? 
II y a peut-etre la un "exemple" si Ton peut dire, de "Comment on fait"... 

Mais il est vrai aussi que nous sommes la, dans ce livre, dans une dimension un peu au dessus de la 
dimension de "LES VIVANTS ET LES MORTS" du meme auteur... 

Souvenez vous de l'adaptation pour un film de television en plusieurs episodes de "LES VIVANTS 
ET LES MORTS"... 

Je ne pense pas que "NOTRE PART DES TENEBRES" puisse faire un jour prochain l'objet dune 
adaptation similaire a la Television. L'on n'entre pas encore dans une telle dimension, sauf peut-etre 
- et encore - dans le domaine de la litterature... 



Les coffres forts de ceux qui tirent les ficelles 

... Ces coffres forts pleins a craquer qui sont ceux de ceux qui tirent les ficelles et pillent, 
organisent et gerent et decident... Ont tout autour d'eux comme de gigantesques pieuvres, 
d'interminables boyaux tentacules entremeles dont les extremites piochent sans cesse dans 
les trous gorges des richesses produites par les travailleurs de la mer et de la terre... Ils sont 
pleins en permanence et surtout dans les periodes de grande crise et de misere generalises... 
Car c'est bien la, dans les jours les plus noirs, les jours ou les travailleurs choment en le plus 
grand nombre, les jours ou les poubelles debordent de homards et de crevettes puant le sexe 
sale, les jours ou la lambada devient trepignante de fesses insolentes et gesticulantes, dans 
un contraste d'une violente vulgarite et arrogance entre une richesse qui pete et un 
denuement mis sous cloche, que les coffres se remplissent le plus et que les boyaux qui les y 
menent se contorsionnent sous la poussee des flots de richesses... 

Au lieu de s'attaquer a ces coffres forts, a les vider jusqu'au dernier sou pour en repandre le 
contenu sur toute la terre assechee, au lieu de trancher ces boyaux tentacules tout pres de 
leur entree dans le ventre du coffre, au lieu de faire eclater ces "coronaires" pleines du sang 
suce de millions de "proies"... L'on continue a demolir des portes n'ouvrant que sur des 
pieces que l'on dit etre saturees d'air vicie... 

C'est peut-etre - et meme certain - que les pieces sont viciees... Mais ce ne sont pas sur 
leurs portes qu'il faut s'acharner. Du moins pas avec autant de violence et de determination, 
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car il y a une autre poussee, un autre combat a mener... Pour que les coffres forts petent, et 
que ceux qui tirent les ficelles soient evinces de leurs coulisses amenagees comme des 
forteresses. 

Une insurrection generalised qui ne se manifesterait pas forcement par les formes de 
violence que nous connaissons, s'organiserait sur des reseaux sociaux ou par des 
associations, et qui sur le Net se mettrait a courir telle une onde de choc... Pourrait 
submerger et mettre a terre toute cette domination des marches financiers, empecher les 
coffres forts de se remplir, nuire aux tireurs de ficelles predateurs et decideurs embusques... 
Que les imaginations done, s'eveillent afin de faire naitre et se developper des actions 
d'envergure et d'une efficacite redoutable! 

Par exemple une greve generale de toute forme de consommation : durant plusieurs jours 
voire le plus longtemps possible, vivre uniquement sur ses propres reserves ou ressources, 
ne plus se rendre au Leclerc ou a L'Intermarche ni nulle part pour acheter quoique ce soit, 
cesser toutes transactions, toutes affaires, ne plus telephoner qu'en cas de necessite et 
seulement dans sa famille et amis proches, ne plus se connecter sur Tinternet, ne plus 
regarder la television, ne plus mettre d'essence dans le reservoir de sa voiture, ne plus rouler 
en voiture, ni prendre un train ni un avion ni un bus ni un metro, se rendre a pied ou en velo 
a son travail (et si Ton en est trop eloigne ne plus aller a son travail)... Oui, une greve la plus 
generale, la plus totale, la plus absolue possible de toute forme de consommation, 
d'utilisation de services, de paiements divers... ! 

... Et merde, j'oubliais : presque tout le monde (enfin bon nombre d'entre nous) est en 
prelevement automatique pour certains paiements ! 
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